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PRÉFACE 


L'Académie  des  Beaux-Arts,  n'étant  qu'une  Section  de 
l'Institut,  n'a  qu'un  nombre  fixe  et  très  restreint,  ce  qui  en 
fait  une  Compagnie  fermée;  il  n'y  peut  entrer  de  nouveaux 
membres  qu'au  fur  et  à  mesure  des  extinctions.  La  constitu- 
tion ouverte  de  l'ancienne  Académie  Royale  de  Peinture  et 
Je  Sculpture  était  plus  libéralement  constituée;  elle  était 
ouverte,  et  des  élections  pouvaient  toujours  suivre  des  pré- 
sentations. Pour  la  seconde  moitié  du  xvne  siècle  et  pour 
tout  le  xvin'.  elle  a  réuni,  puisqu'elle  était  toujours  à 
même  de  les  recevoir,  les  artistes  de  tout  genre  qui,  même 
avec  des  valeurs  différentes,  pouvaient  mériter  d'en  être.  En 
peinture  et  en  sculpture,  elle  a  eu  la  Heur  du  panier;  par  là 
l'histoire  et  les  biographies  de  ses  membres  sont  l'histoire 
même  de  l'art  français  pendant  un  siècle  et  demi. 

De  très  bonne  heure  il  fallait  deux  degrés  pour  en  faire 
partie;  l'Agrément  d'abord  pour  y  entrer,  et  ensuite  la  Récep- 
tion. Il  en  est  résulté  qu'à  la  lin  un  certain  nombre  d'Agréés, 
grâce  à  la  suppression  de  l'Académie  en  ifip,  n'ont  pas  eu 
le  temps  de  monter  à  la  dignité  d'Académiciens.  A  l'Agré- 
ment on  donnait  au  Récipiendaire  un  sujet  d'esquisse  ou  de 
maquette  ;  une  fois  acceptées,  on  les  ordonnait  comme  mor- 
ceaux de  réception,  et.  sur  une  nouvelle  acceptation,  l'Agréé 
passait  Académicien. Ces  ouvrages,  conservés  par  l'Académie, 
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constituaient  une  collection  bien  précieuse.  Elle  est.  depuis 
la  Révolution,  éparpillée  de  tous  les  eûtes,  au  Louvre,  à 
l'Ecole  des  1 >  eaux-  A  ils.  à  Versailles,  dans  les  Musées  de  pro- 

\  inee.  et  il  s'en  est  perdu. 

Heureusement  deux  livres  nous  en  ont  conserve  le  cata- 
logue très  complet.  Le  premier  ne  va  que  jusqu'à  la  fin  de 
Louis  XIV,  et  c'est  le  meilleur.  Le  second,  plus  sommaire. 
est  de  1781  et  ne  laisse  en  dehors  que  les  toutes  dernières 
années.  Le  premier,  sans  être  1res  rare,  n'est  cependant 
pas  commun:  mais  le  second,  qui  est  rarissime,  est  presque 
inconnu.  La  Société  de  la  Propagation  des  Livres  d'art  a 
bien  v<  tilu  accepter  de  les  réunir  et  de  les  réimprimer  en  un 
volume  pour  les  répandre  et  leur  donner  une  nouvelle  vie. 

On  s'est  borne  à  en  d<  nner  le  texte,  en  supprimant  seu- 
lement dans  le  second,  qui  donne  une  histoire  sommaire  de 
l'Académie,  une  liste  de  membres  qu'on  trouve  ailleurs  plus 
exacte  et  plus  complète.  Ces  deux  suites  de  noms  et  d'oeuvres 
sont  assez  intéressantes  en  elles-mêmes  pour  ne  pas  être 
encombrées  d'annotations.  Les  notes  et  les  commentaires, 
qui  seraient  infinis,  les  auraient  grossies  au  point  de  les  étouf- 
fer et  auraient  ete  la  répétition  de  ce  qui  se  trouve  facilement 
ailleurs  avec  tons  les  développements  désirables. 

Sans  parler  des  monographies  spéciales  plus  que  nom- 
breuses, qui  se  sont  appliquées  a  l'étude  de  la  biographie  et 
de  l'œuvre  de  nos  peintres  et  de  nos  sculpteurs  et  qui  sont  à 
elles  seules  tonte  une  bibliothèque,  plusieurs  livres  géné- 
raux sont  l'annotation  constante  des  deux  ouvrages  que  nous 
réimprimons. 

Ce  sont  les  I  listoiresde  l'Académie  elle-même,  celle  d'1  lenri 
Testelin  et  de  M.  Hulst,  publiée  dans  la  Bibliothèque  Elzé- 
virienne  et  dans  la  Revue  universelle  des  Arls  de  Bruxelles, 
qui  sont  le  point  de  départ  du  livre  contemporain  de  M.  Yitet. 

Il  v  faut  joindre  la  collection  des  Lroces-vcrbaux  des 
séances  depuis  la  fondation  en  [648  jusqu'à  la  suppression, 
publiée,  d'après  les  registres  originaux  conserves  a    l'Ecole 
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des  Beaux-Arts,  pour  la  Société  de  l'Histoire  de  l'Art  Fran- 
çais, et  qui  ne  forment  pas  moins  de  dix  volumes  dont  le 
premier  a  paru  en  [870.  Ils  auront  toute  leur  importance 
quand  ils  auront  leur  complément  indispensable,  c'est-à-dire 
une  table:  celle-ci  est  en  préparation  et  s'imprimera  prochai- 
nement. 

Uneautre  publication, qu'il  faudra  encore  des  années  pour 
achever,  et  qui  est  également  due  au  dévouement  de  la  Société 
de  l'Histoire  de  l'Art  Français,  trop  peu  riche,  malheureuse- 
ment, pour  la  pousser  aussi  vite  qu'il  conviendrait  et  qu'elle 
le  voudrait,  complétera  et  doublera  en  quelque  sorte  les 
Procès- verbaux  de  la  Maison  mère.  C'est  la  correspondance 
des  Directeurs  de  l'Académie  de  France  à  Rome  avec  les 
Surintendants  des  Bâtiments,  qui  va  de  1666  à  179.3.  Il  y  en 
avait  autrefois  deux  exemplaires,  l'un  à  Rome  qui  compre- 
nait les  lettres  envoyées  par  la  Surintendance  et  les  minutes 
de  celles  des  Directeurs,  l'autre  à  Paris  qui  comprenait  les 
lettres  des  Directeurs  et  les  minutes  de  la  Surintendance.  Le 
premier  a  péri  dans  le  sac  de  l'Académie  de  France  à  la 
Révolution;  le  second,  heureusement  conservé  à  Paris  aux 
Archives  Nationales,  est  celui  qui  en  permet  la  publication. 
Celle-ci.  commencée  en  1887,  a  déjà  quatre  volumes:  le  qua- 
trième, qui  est  tout  récent  puisqu'il  a  paru  en  180,3,  va  jus- 
qu'en avril  1716,  et  une  partie  du  cinquième  est  déjà  im- 
primée. 

Rappelons  aussi  les  deux  volumes  des  Mémoires  inédits 
des  Académiciens,  c'est-à-dire  des  éloges  biographiques  dus 
aux  Historiographes  de  l'Académie,  publiés  en  deux  volumes 
en  1 854 .  Ils  sont  et  resteront  un  document  inappréciable, 
auquel  s'ajoute  sur  quelques  points  le  Dictionnaire  de  bio- 
graphie de  M.  Jal. 

Citons  enfin  la  collection  complète  des  Archives  de  l'Art 
Ft\-tiiç:tis  commencées  en  [852  et  qui  se  continuent.  Leur 
variété  parle  de  bien  des  choses  qui  ne  se  rapportent  pas  à 
l'Académie;  mais  elles  ont,  dans  les  premiers  volumes,  deux 
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listes  qui  sont  l'annotation  et  le  commentaire  perpétuel  des 
Descriptions  des  Salles  de  l'Académie.  L'une  esi  la  liste  chro- 
nologique des  réceptions, où  l'on  trouve  rapidement  les  dates 
de  naissance  et  de  mort,  et  tout  le  cursus  honorum  de  cha- 
cun :  l'autre  est  la  liste  des  morceaux  de  réception,  avec,  autant 
qu'on  l'a  pu,  l'indication  des  endroits  où  ils  se  trouvent  au- 
jourd'hui. 

S'il  avait  fallu  ajouter  ici  tout  ce  que  ces  ouvrages  —  et 
ce  ne  sont  pas  les  seuls  --  apportent  d'éclaircissements  sur 
les  personnes  et  sur  les  œuvres,  le  texte  disparaîtrait  com- 
plètement et  serait  noyé  par  cette  richesse.  (  )n  la  peut  trouver 
ailleurs;  c'est  où  elle  est  qu'il  faut  la  chercher. 

Il  reste  a  terminer  eette  préface  en  disant  quelque  chose 
des  deux  auteurs  auxquels  on  doit  les  Descriptions  que 
nous  republions.  Ce  sont  naturellement  les  Procès-verbaux 
qui  nous  en  fourniront  les  éléments. 

Nicolas  Guérin,  né  à  Melun,  a  été  reçu  comme  Secrétaire 
de  l'Académie  le  20  décembre  [681,  deux  mois  après  la 
démission,  ou  mieux  la  sortie  de  l'Académie  d'Henri  Testelin, 
Secrétaire  depuis  l'origine,  et  dont  l'exclusion  comme  protes- 
tant avait  eu  lieu  à  la  date  du  [0  octobre.  Guérin  resta 
Secrétaire  jusqu'à  sa  mort,  a  soixante-neuf  ans.  arrivée  le 
[3  mars  171  |.  et  notifiée  seulement  dans  la  seconde  séance 
du  mois,  c'est-à-dire  le  24.  Il  n'a  donc  pas  eu  le  plaisir  de 
voir  imprime  son  livre,  qui  s'est  trouvé  être  une  publication 
posthume. 

Il  en  est  plusieurs  fois  question  dans  les  Procès-verbaux  : 

m  août  i;;.;il\.  1 70)  :  La  Compagnie  a  ordonné  au  Secrétaire 
de  travaillera  la  Description  de  l'Académie  pour  pouvoir  l'imprimer 
et  en  faire  part  aux  étrangers  qui  viendraient  voir  l'Académie. 

septembre  (p.  17:1  :  La  Compagnie  a  aussi  résolu  que  l'on 

feroit  graver  un  plan  et  une  élévation  simple   des  apartemens  de 

l'Académie,  pour  \  marquer  en  chiffres  le  lieu  ou  les  ouvrages  sont 

placi 

27  octobre  (p.  i"3)  :  La  <  Compagnie  a  veu  les  petits  plans  et  élé- 
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vations  qui  ont  été  faits  pour  la  Description  des  apartemens  de 
T  académie,  qu'elle  a  aprouvés. 

:5  novembre  (p.  173)  :  Le  Secrétaire  a  leu  à  la  Compagnie  le 
commencement  de  la  Description    de  l'Académie,   ce  qu'elle   a 

aprouvé. 

2  décembre  (p.  174)  :  Il  a  été  leu  à  la  Compagnie  la  continuation 

de  la  Description  de  l'Académie. 

27  janvier  1714  (p.  176)  :  Il  a  été  agité  en  cette  assemblée  si 
l'impression  de  la  Description  de  l'Académie  se  feroit  aux  dépens  de 
la  Compagnie  ou  si  on  la  donnerait  au  libraire,  ce  qui  a  esté  remis 
à  résoudre  à  la  prochaine  assemblée. 

3  février  (p.  176)  :  L'Académie,  estant  assemblée  généralle, 
pour  scavoir  de  quelle  manière  se  fera  l'impression  de  la  Descrip- 
tion des  apartements  de  l'Académie,  après  avoir  pris  les  voix  de 
la  Compagnie,  il  a  esté  résolu  de  laisser  au  Secrétaire  d'en  faire 
l'impression  a  ses  frais   ou  d'en    disposer  autrement,  comme  il  le 

jugera  a  propos. 

3  mars  (p.  177-8)  :  lia  esté  représente  a  la  Compagnie  que 
M.Colombat,  Imprimeur  des  Bastimens,  proposoit  d'imprimer  à  ses 

frais  la  Description  des  apartemens  de  l'Académie, promettant  d'en 
donner  un  nombre  pour  faire  les  présens  et  en  donner  à  chacun 
de  Messieurs  les  Officiers  et  Académiciens,  et  qu'a  l'égard  des 
planches  que  l'Académie  a  fait  graver  des  plans  et  élévations,  il  en 
remboursera  la  dépense  lors  que  l'impression  en  sera  consommée. 
11  a  esté  même  résolu  que  l'on  imprimerait  in  quarto,  et  que 
l'on  priera  M.  Colombat  de  se  trouver  a  l'Académie  un  des  jours 
de  la  semaine  pour  convenir  avec  luy  des  conditions  avec  lequel 
(lisez  lesquelles)  on  luy  cédera  le  Privilège. 

24  mars  1714  (p.  178)  :  La  mort  de  M.  Guérin,  Secrétaire  de 
ladite  Académie,  avant  donne  lieu  a  remplir  sa  place,  a  la  pluralité 
des  voix  le  sieur  Tavernier  a  este  élu  pour  remplir  sa  charge;  il  en 
a  pris  possession  et  a  lu  les  délibérations  du  Quartier. 

2g  avri]  (p.  181)  :  M.  Colombat  a  l'ait  voir  à  la  Compagnie 
des  épreuves  pour  faire  voir  la  grandeur  et  le  caractère  du  livre 
qu'il  doit  imprimer,  lequel  a  este  approuvé.  --  .M.  Coypel  a  este 
prié  de  faire  un  dessein  pour  la  vignette,  ce  qu'il  a  accepte  gracieu- 
sement. —Le  Secrétaire  a  lu  le  marclie  l'ail  avec  ledit  sieur  Colom- 
bat pour  l'impression  du  livre. 

-  juillet  17141p.  186)  :  Le  Secrétaire  a  leu  a  la  Compagnie  un 
Arrest  du  Conseil  pour  l'impression  de  tous  les  ouvrages  que  1  Aca- 
démie pourra  donner  au  public,  et  particulièrement  pour  le  privi.- 
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loge  accordé  à  l'Académie  pour  l'impression  du  livre  fait  pour  la 
Description  de  l'Académie. 

:  mars  17 15  (p.  198-9)  :  M.  (  'olombat,  axant  Uni  l'impression  du 
livre  Je  la  Description  de  l'Académie,  a  fait  apporter  les  cent  cin- 
quante exemplaires  qu'il  s'c'Ntuii  obligé  de  fournir  à  l'Académie, 
suivant  le  marché  qu'il  avoit  l'ail  avec  elle,  lesquels  cent  cinquante 
seront  distribués,  sçavoircent  a  Messieurs  les  Académiciens,  et  les 
cinquante  restants  seront  donnés  a  Mlle  Guérin  par  reconnois- 
sance  des  smi^  que  son  père  a  pris  pour  faire  ledit  livre.  Mon- 
sieur Joblol  s'est  chargé  de  les  luj  faire  tenir. 

(  )n  ne  peut  pas  demander  une  histoire  plus  précise  et  [Mus 
détaillée  de  ia  genèse  et  Je  la  formation  d'un  livre.  Il  faut 
cependant  dire  un  mol  des  planches  Je  l'édition  de   [715. 

Elles  J  sont  nombreuses,  très  blanches  avec  des  lignes  de 
traits  noirs  sans  aucun  intérêt  artistique;  elles  ne  donnent 
que  la  place  et  la  disposition  des  cadres  des  morceaux  Je 
réception  dans  les  chambres  et  sur  les  murailles  d'un  appar- 
tement du  Louvre,  appartement  qui  n'existe  plus  depuis 
longtemps.  Le  livre  vaut  nécessairement  mieux  qu'elles, 
dont  il   se  pourrait  passer. 

Si  plus  tard  elles  avaient  été  gravées  par  la  pointe  agile 
d'Augustin  de  Saint-Aubin,  qui  n'a  jamais  été  de  l'Académie, 
il  aurait,  comme  clans  ses  dessins  des  Salons  ou  sur  les 
marges  Je  ses  catalogues  de  ventes,  croqué,  à  l'etal  de 
souvenir,  une  indication  des  œuvres.  On  y  aurait  vu  au 
moins  la  disposition  du  sujet  et  le  nombre  Jes  person- 
nages, alors  que  les  planches  de  [715  ne  sont  que  Jes  bor- 
dures vides. 

De  plus  elles  sont  in-  j ' :  c'était,  comme  ou  a  vu.  le  format 
auquel  on  avait  pense  d'abord.  Le  prix  de  l'impression  a  dû 
faire  peur,  et  l'on  s'est  réduit  à  l'in-12,  de  sorte  que  les  plan- 
ches y  sont  pliées  et  repliées.  C'estla  plus  méchante  condition 
du  monde:  les  gravures  et  les  cartes  ainsi  repliées  se  fendent  et 
se  déchirent  toujours.  Comme  celles-ci  ne  sonl  que  Jes  cadres 
et  des  chiffres,  il  eût  été  aujourd'hui  très  facile  Je  les  réduire, 
parla  photogravure, à  n'importe  quel  format;  mais,  comme 
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elles  correspondent  à  des  dispositions  matérielles  disparues,  il 
n'y  a  plus  aucun  intérêt  à  les  reproduire.  L'illustration  de  ce 
volume  avait  mieux  à  faire. 

L'Académie  avait  les  cuivres  des  morceaux  de  réception  de 
ses  graveurs.  Les  planches  mêmes,  confisquées  et  saisies  par 
la  Révolution,  se  sont  trouvées,  comme  tant  d'autres  choses, 
sauvées  par  elle,  et  sont  arrivées,  dès  le  commencement  du 
siècle,  à  la  Chalcographie  du  Louvre,  dont  elles  sont  un  des 
honneurs.  Les  gravures  de  tableaux  de  réception  ne  sont  guère 
que  de  la  seconde  moitié  du  xvur3  et  leur  double  condition 
solennelle,  à  un  mauvais  moment,  ne  les  rend  pas  fort  inté- 
ressantes. Ce  qui  a  une  importance  capitale,  ce  sont  les 
portraits  de  ses  artistes,  peints  par  les  peintres,  et  gravés 
par  les  graveurs.  C'est  dans  ceux-là  qu'on  a  dû  choisir  les 
reproductions  en  les  réduisant.  Il  y  en  a  bien  plus  qu'on  n'en 
donne  ici.  et  c'est  avec  regret  que  l'on  en  a  donne  aussi  peu. 
Le  volume  de  Guérin  est  un  in-12  de  cinq  feuillets  limi- 
naires pour  le  titre  et  la  dédicace  au  Duc  d'Antin,  et  de 
260  pages  sous  les  signatures  A-L;  à  la  lin  cinq  pages  non 
paginées  pour  les  privilèges.  Les  planches,  non  numérotées. 
sont  au  nombre  de  sept  : 

Page    2<).  Plan  du  Salon,  première  pièce. 

63.  Elévation  des  faces  des  murs  du  Salon  de  l'Aca- 
démie. 
ioô.  Plan  et  élévation  delà  seconde  Salle  où  se  tien- 
nent ordinairement  les  assemblées. 
i65.  Plan  et  élévation  de  la  troisième  Salle  de  l'Aca- 
démie où  sont  les  vases  de  Médicis. 
209.  Plan  delà  Salle  séparée  des  autres. 
247.  Plan  du   Vestibule  par  où   l'on   entre  dans   le 

Salon. 
257.  Plan  de  l'Ecole  du  .Modèle. 
Dans  le  texte,  on  trouve  les  armes  du  duc  d'Antin  à  la  dédi- 
cace et,  comme  en-tète  delà  Description,  p.  1,  la  jolie  vignette 
gravée  par  D.  Audran  en  1 7- 1  _j  d'après  Antoine  Coypel,  qui 
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représente  l'Académie  tenant  sur  un  coussin  le  portrait  ovale 
de  Louis  XIV;  à  ses  pieds  une  palette  avec  des  pinceaux,  un 
buste  de  Minerve,  et  une  feuille  déroulée,  avec  les  Armes  de 
l'Académie  des  Arts  et  avec  les  trois  écussons  caractérisant 
la  peinture,  la  sculpture  et  l'architecture,  chargées  en  abîme 
de  la  Heur  de  lys  royale.  Au  titre,  un  bois  des  Armes  de 
France,  et,  plusieurs  lois  répétédans  le  texte  comme  fleuron, 
un  trophée  composé  d'un  casque  très  empanaché,  surmonté 
d'un  livre  ouvert  et  accompagné  par  derrière  d'une  épée  et 
d'un  caducée  en  sautoir.  Ces  petites  planches  ont  été  repro- 
duites pour  cette  réimpression. 

(  >n  a  déjà  dit  que  la  seconde  Description  était  de  d'Argen- 
ville. 

Antoine-Joseph  Dezallier  d'Argenville  le  père,  ne  en  [680 
et  mort  en  1765,  a  laissé,  outre  de  nombreux  ouvrages  d'his- 
toire naturelle,  relatifs  au  jardinage,  à  la  conchyliologie,  à  la 
minéralogie  et  aux  fossiles,  un  Abrégé  de  la  vie  des  plus 
fameux  Peintres,  paru  d'abord  en  i~p  et  en  17.V.  réim- 
primé en  1762,  et  enrichi  de  nombreux  poitrails  qui  ne  sont 
pas  sans  valeur. 

Antoine-Nicolas  Dezallier  d'Argenville  le  (ils.  mort  en 
1794,  a  aussi  écrit  sur  le  jardinage,  mais  on  le  connaît  mieux 
comme  historien  d'art.  (  )n  lui  doit  une  suite  de  l'ouvrage  de 
son  père.  Vies  des  plus  fameux  Archilecteset  des  Sculpteurs, 
publiées  en  1788,  et  surtout  deux  volumes,  bien  précieux 
aujourd'hui,  le  Voyage  pittoresque  des  environs  de  Paris 
et  le  Voyage  pittoresque  de  Paris,  parus  en  1749  et  en  1762. 

Sa  Description  de  l'Académie,  dont  le  titre  ne  porte  que 
c  par  Monsieur  I».  -  le  nom  entier  se  trouve  dans  l'Appro- 
bation et  dans  la  Permission.  —  ne  parut  que  bien  plus  tard. 
en  [781.  Elle  avait  été  écrite  bien  antérieurement,  comme  on 
le  voit  dans  la  Préface  : 

Il  \  a  bien  des  années  que  j'ai  commencé  cette  Description  de 
l'Académie  Royale  de  Peinture  et  de  Sculpture  pour  l'insérer  dans 
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mon  Voyage  pittoresque  de  Paris.  Elle  auroit  vu  le  jour  des  lors 
sans  des  circonstances  et  des  affaires  imprévues.  Je  viens  enfin  de 
reprendre  mon  travail,  et  je  l'ai  mis  dans  l'état  où  il  est  actuellement. 

Le  volume,--  avec,  pour  frontispice,  une  fort  méchante 
planche  d'après  un  dessin  dej.  Robert  représentant  le  Temps 
assis  qui  couronne  le  Génie,  —  se  compose  de  quatre  parties  : 

La  Dédicace,  in-iv:  la  Préface  et  l'Histoire  abrégée  de 
l'Académie  v-xxx;  la  Description  sommaire,  p.  1-82,  et 
pages  83-no,  la  Liste  des  Membres  et  Officiers  de  l'Acadé- 
mie en  1  ~\\\ . 

Il  en  est  question  plusieurs  fois  dans  les  Procès-verbaux. 
C'est  le  1"  juillet  1780  (IX,  29-30)  que  Dezallier  d'Argenville 
écrit  à  l'Académie  pour  lui  demander  la  «  permission  défaire 
«  paraître  une  Description  des  morceaux  de  réception  expo- 
«  ses  dans  les  salles,  à  laquelle  il  a  joint  une  Notice  histo- 
«  rique  de  l'Académie.  -  L'Académie  nomme,  pour  examiner 
son  livre,  les  professeurs  Pajou  et  Lépicié,avecle  Secrétaire 
Renou.  Le  3o  décembre  (IX.  35)  l'Académie  accorde  la 
demande  de  M.  d'Argenville  de  lui  dédier  son  ouvrage,  et,  le 
2~  janvier  1781,  elle  entend  la  lecture  de  la  dédicace,  qu'elle 
approuve.  Le  volume  n'est  offert  à  l'Académie  qu'à  la  séance 
du  C  septembre  (IX  "8-9). 

Jamais  ni  lui  ni  son  père  n'ont  été  de  l'Académie  de  pein- 
ture. Ils  auraient  pourtant  mérité  tous  deux,  et  surtout  le 
second,  d'y  entrer  comme  associés-libres;  ils  ont  écrit  et  l'on 
continuera  de  lire  ce  qu'ils  ont  écrit  en  son  honneur. 

Anatole  de  Montaiglon. 


L'exemplaire,  d'après  lequel  eeite  réimpression  a  ete  faite,  est  un  de  ceux 
qui  ont  appartenu  a  Reynez  et  qu'il  a  annotes.  Les  annotations  ont  naturelle 
meut  ete  reproduites  ici.  et.  pour  les  indiquer,  mise>  entre  crochets.  Il  a 
appartenu  a  deux  peintres  de  l'Académie,  qui  y  mit  mis  leurs  signatures  : 
Le  (  '1ère,  7779  :  — J.-J.  De  La  Parle,  jii  Premier  Je  la  République  fran. 
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DESCRIPTION 


DE 


L'ACADÉMIE  ROYALE 

DES    ARTS- 
DE  PEINTURE   ET  DE  SCULPTURE 


Par    feu    M.   GUÉRIN, 
Secrétaire  perpétuel  de  ladite  Académie. 


A    PARIS 

Chez  Jacques  COLLOMBAT 
Imprimeur  ordinaire  du  Roy  et  de  l'Académie  Royale  de  Peinture 

et  de  Sculpture, 
rue  S.  Jacques,  au  l'elican. 

M .  D  C  C .  X  V 

Avec  Approbation  et  Privilège  du  Roi. 


A    MONSEIGNEUR 
MONSEIGNEUR   LE   DUC   DANTIN 

PAIR  DE  FRANCE 


Seigneur  des  Duchéz  d'Ëpernon  et  de  Bellegardc,  etc.;  Lieutenant-général  des  Armées 
du  Roy,  et  de  la  Haute  et  Basse  Alsace;  Gouverneur  et  Lieutenant-général  pour  Sa 
.Majesté  des  Villes  et  Duchéz  d'Orléans,  etc.  :  Directeur-général  des  Bâtiments, 
Jardins,  Arts  et  .Manufactures  du  Roy. 


Monseigneur,  —  l'Académie  manqueroit  a  la  reconnoissance  qu'elle  vous  doit, 
si,  en  donnant  cette  Description  au  public,  elle  ne  lui  faisoit  connoitre  que  c'est 
par  votre  bonté  et  votre  médiation  qu'elle  a  obtenu  du  Roy  l'Appartement  dans 
sun  Louvre,  où  sont  placez  les  ouvrages  de  Peinture  et  de  Sculpture  qui  en  font 
le  sujet:  et  elle  se  priverait,  ce  semble,  elle-même  des  avantages  de  la  protec- 
tion que  vous  lui  accordez  si  elle  ne  faisoit  pas  paraître  que  vous  approuvez 
son  dessein,  en  luy  permettant  de  le  l'aire  sous  votre  nom.  Ce  titre  lu\  est  trop 
glorieux  pour  ne  s'en  pas  l'aire  honneur.  Aussi  se  représente-elle  en  votre 
personne.  Monseigneur,  ce  généreux  Romain,  immortalise  par  ses  bienfaits 
envers  tous  ceux  où  il  trouvoitdu  mérite.  Issu  d'une  des  plus  illustres  Familles 
de  l'ancienne  Rome,  il  étoit  lu  mure  de  l'amitié  et  des  bonnes  grâces  d'Auguste. 
Prince  dont  le  règne  a  élevé  l'Empire  Romain  au  plus  haut  degré  de  splendeur  : 
il  étoit  même  employé  dans  les  plus  importantes  allaites  de  l'Etat;  mais  sur 
tout  il  aimoit  les  Sçavans  et  les  vertueux,  et  se  plaisoit  a  rendre  de  si  bons 
offices  à  tous  cetix  qui  lui  ètoient  connus  que  son  nom  est  devenu  comme  le 
nom  commun  de  tous  les  Protecteurs  des  Sciences  et  des  Arts.  Ce  n'est  pas. 
Monseigneur,  que  l'Académie  entreprenne  icy  de  faire  un  parallèle,  ny  qu'elle 
borne  sur  ce  modèle  l'idée  qu'elle  a  des  belles  qualitéz  de  votre  esprit,  ou  des 
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grands  avantages  donl   vous  jouissez  par  votre  illustre  naissance,  ou  parla 

tnce  de  Louis  li   Grand.  Elle  est  encore  persuadée  qu'on  ne  peut  porter 

plus  loin  cette  noble  inclination  que  vous  ave/  pour  les  Arts  du  Dessein.  I  e 

choix  que  le  Roy   a  lait  de  vous,  pour  eu  être   le   soutien,  ne  laisse  nullement 
douter  que  personne  ne  pouvoit  mieux  seconder  l'intention  que  Sa  Majesté  a 
toujours  eue  le  les  l'aire  fleurir  sous  son  Règne.  Permettez-luy  seulement  de 
faire  cette  réflexion   |ue,  -m-  l'amour  des   Belles-Lettres  et  cet  accueil  bien- 
faisant que  Virgile,  Horace,  et  tous  les  vertueux  trouvèrent  auprès  i\u  célèbre 
eroit  peul  être  aujourd'hui  enseveli  dans  l'oubli,  et  confondu  dans 
iimun  de  tant  d'autres  Romains,  peut-être  non  moins  considérables 
parleur  mérite   personnel   et  par  le  ranij    qu'ils    tenoient    alors  dans  la  (  our 
d'Auguste.  Pardonnez  a  l'Académie.  Monseigneur,  si.  toute  occupée  de  l'avan- 
cement des  Arts  dont  le  soin  lui   est  confié,  elle  semble  ne  considérer  en  VOUS 
que  ee  qui    leur  est    le   plus    intéressant.   Elle  n'en  est    pas    moins  touchée    de- 
ces  grandes  et   nobles  qualité/  qui  ont  rapport  aux  Emplois  el  aux 
itéz  que  vous  possédez:  mais,  craignant  de  ne  s'en  pas  exprimer  aussi 
dignement  qu'elle  les    conçoit,  elle   se  renferme  dans   l'étendue  de  sa  sphère. 
Aussi  peu  exercée  dans  ces  tours   ingénieux  du  discours,  si  propres  a   faire 
valoir  les  pensées,  qu'elle  est   plus   attentive  et  appliquée  a  l'imitation   de  la 
Nature,  son  partage  est  la  simplicité,  mais  dont  le  caractère  est  d'avoir  tou- 
jours le  vray  pour  objet.  (  'est  le  seul  art.  Monseigneur,  dont  elle  sçait  se  servir 
our  vous  témoigner  publiquement  sa  reconnoissance et  les  sentiments  très 
respectueux  de  tous  ceux  qui  la  composent. 
Monseigneur, 

Votre  très  humble  et  très  obéissant 
serviteur, 

(il   I  RIN, 


APPROBATION 


I'ay  lu.  par  ordre  de  Monseigneur  le  Chancelier,  le  Manuscrit  qui  a  pour 
titre:  Description  historique  de  l'Académie  Roj  île  ie  Peinture  et  le  Sculpture, 
établie  m  Louvre,  composée  avec  beaucoup  de  soin  et  d'exactitude,  pat 
M.  Guérin,  secrétaire  perpétuel  de  la  même  Académie,  et  j'estime  que  non 
seulement  ee  Livre  mérite  d'être  donne  au  public,  mais  qu'il  sera  encore  très 
idi    poui   ceux  qui  auront  la   curiosité    de  voir    les  beaux 

Ouvra  i     n -.  de  Sculpture  et  de  Gravure  dont  cette  Académie  Royale 

se  trouve  présentement  décorée. 

\  Paris,  ce  29  janvier  1714. 

Lauthier. 


DE   PEINTURE   ET   DE   SCULPTURE. 


ARREST    DU    CONSEIL    D'ETAT 
PORTANT    PRIVILÈGE    DU   ROY 


Extrait  des  Registres  du  Conseil  d'Etat. 

Si  r  ce  qui  a  été  représenté  au  Roy,  étant  en  son  Conseil,  par  son  Académie 
Rivale  de  Peinture  et  de  Sculpture,  que,  depuis  qu'il  a  plu  a  Sa  Majesté  donner 
à  ladite  Académie  des  marques  de  son  affection,  Elle  s'est  appliquée  avec  soin 
à  cultiver  de  plus  en  plus  les  Beaux-Arts,  qui  ont  toujours  l'ait  l'objet  de  ses 
exercices,  et.  comme  la  lin  que  Sa  Majesté  -est  proposée  dans  l'établissement 
de  ladite  Académie,  composée  des  plus  habiles  du  Royaume,  a  été  non  seule- 
ment que  la  jeunesse  profitât  des  instructions  qui  se  donnent  j<  uirnellement  d'ans 
l'École  du  Modèle,  des  leçons  de  Géométrie,  Perspectives  et  Anatomies,  et  a 
la  vue  des  ouvrages  qui  y  sont  proposez  pour  servir  d'exemples  :  mais  encore 
que  le  Public  fut  informé  du  progrès  qu'y  t'ont  les  Arts  du  Dessein,  de  la  Pein- 
ture et  Sculpture,  en  lui  taisant  part  des  Discours.  Conférences  et  Descriptions 
qui  pourroient  le  luy  l'aire  connoître,  principalement  en  multipliant  par  la 
gravure  et  impressions  les  beaux  Ouvrages  de  ladite  Académie  Royale,  afin 
de  les  conserver  à  la  postérité,  unique  moyen  de  perfectionner  les  Arts  et 
d'exciter  de  plus  en  plus  l'émulation.  A  ces  causes.  Sa  Majesté,  désirant  donner 
à  sa  dite  Académie,  et  a  tous  ceux  qui  la  composent. les  facilitez  et  les  moyens 
qui  peuvent  contribuer  à  rendre  leurs  travaux  utiles  au  Public;  le  Roy.  étant 
en  son  Conseil,  a  permis  et  accorde  à  ladite  Académie  de  faire  imprime!  et 
graver  les  Descriptions,  Mémoires,  Conférences,  Explications,  Recherches  et 
Observations  qui  ont  et  pourront  être  faites  dans  les  Assemblées  de  l'Acadé- 
mie Royale  de  Peinture  et  Sculpture:  comme  aussi  les  Ouvrages  de  gravures, 
en  taille-douce  ou  autrement,  et  généralement  tout  ce  que  ladite  Académie 
voudra  faire  paraître  suh  -on  nom.  -oit  en  Estampes  ou  en  impressions,  lors- 
qu'après  avoir  examine  et  approuvé  lesdits  Ouvrages  de  chacun  des  particu- 
liers qui  la  composent,  Elle  les  aura  jugez  dignes  d'être  mis  au  jour,  suivant 
et  conformément  aux  Statut-  et  Règlemens  de  ladite  Académie  :  faisant  Sa 
Majesté  très  expresses  inhibitions  et  défenses  à  tous  Imprimeurs.  Libraires. 
Graveurs  et  autres  personnes,  de  quelque  qualité  et  condition  qu'elles  soient. 
excepte  celuv  qui  aura  été  choisi  par  ladite  Académie,  d'imprimer  ou  faire 
imprimer,  graver  ou  contrefaire  aucuns  Mémoires.  Descriptions.  Conférences 
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et  autres  Ouvrages,  gravez  ou  imprimez,  concernant  ou  émanez  de  la  susdite 
Académie,  ni  d'en  vendre  des  exemplaires  contrefaits  en  nulle  manière  que  ce 
soit,  ny  sousquelques  prétextes  que  ce  puisse  être,  sans  la  permission  expresse 
et  par  -  la  susdite  académie,  a  peine,  contre  chacun  des  contrevenans^ 

de  trois  mil  livres  d'amende,  confiscation,  tant  de  tous  les  exemplaires  contre- 
faits que  des  presses,  caractères,  planches  gravées  et  autres  ustensiles  qui 
auront  servi  à  les  imprimer  et  contrefaire,  et  de  tous  dépens,  dommages  et 
intérêt-.  Veut  Sa  Majesté  que  le  présent  Arrcst  soit  exécuté  dans  son  entier,  et, 
en  eas  de  contravention,  Sa  Majesté  s'en  reserve  la  connoissance  et 
I    roseil,  et  icelle  interdit  à  tous  autres  Juges. 

l'ait  au  Conseil  d'État  du  Roy,  Sa  Majesté  y  étant,  tenu  à  Marlj  le    i8  juin 
1714.  Signé  :  l'un  [peaux. 

L<  )l'IS.  par  la  -race  de  Dieu  Roy  de  France  et  de  Navarre.  Au  premier  uotre 
Huissier  cm  Sergent  sur  ce  requis.  Nous  te  mandons  et  commandons  pat  Ci 
Présentes,  signées  de  notre  main, que  l'Arrest,  dont  l'extrait  est  cy  attaché  sous 
le  contre-scel  de  mitre  Chancellerie,  cejourd'huy  donne  en  notre  Conseil  d'État, 
\  étant,  lu  signifies  à  tous  qu'il  appartiendra  à  ce  qu'ils  n'en  ignorent,  et 
fasses,  pour  son  entière  exécution,  tous  Actes  et  Exploits  nécessaires,  sans 
demander  autre  permission  :  car  tel  est  notre  plaisir. 

Donné  à  .Mark  le  28  juin,  l'an  de  grâce  mil  sept  cent  quatorze,  et  de  notre 
l      oixante-douzième.  Signé:  LOUIS,  et  plus  bas  :  Parle  Roy,  Phe- 
1 111  u  x. 

L'an  mil  sept  cent  quatorze,  l'onzième  septembre,  à  la  requête  de  I'  V'.idémic 
Royale  de  Peinture  et  Sculpture,  établie  par  Sa  Majesté  dans  son  Louvre  à 
Paris:  j'ay,  Pierre  Colin,  Huissier  Audiencier  aux  Requêtes  du  Palais,  demeu- 
rant rue  de  la  Juiverie,   paroisse  Saint-Germain-Ie-Vieil,  soussigné,  signifié 
et   laissé  copie   imprimée  du  présent  Arrest  du  Conseil  d'État   ^\u   R03 .   ri 
Commission  sur  teeluy  obtenue  aux  lins  y  contenues,  au  sieur  Charles  Robustel, 
Syndic  de  la  Communauté  des  Imprimeurs  et  Libraires  de  Paris,  en  leur  Bureau 
et  Chambre  Syndicale,  rue  des  .Mathurins,  en  parlant  à  sa  personne,  et  ce  tant 
pour  luy  que  pour  les  autres  Libraires  et  Imprimeurs,;!  ce  qu'ils  n'en  ignorent, 
a  ce  qu'il]  ail  à  y  satisfaire,  et  faire  sçavoir  a  sa  Communauté:  lequel  sieur 
Robustel,  parlant  que  dessus,  a  t'ait  réponse,  tant  en  son  nom  qu'en  celuy  de. 
^joints  -  1  de  sa  <  ommunauté,  qu'il  accepte  la  présente  signification  et  qu'il 
n'empêche  que  le  présent  Arrest.  portant  privilège  accordé  par  Sa  Majesté  à 
sadite  Académie  Royale  de  Peinture  et  Sculpture,  n'ait  son  entière  exécution: 
en  se  conformant,  par  ceux  qui  feront  graver  et  imprimer  quelques  Ouvrages 
-tampes  en  exécution  dudit  Arrest.  aux  Règlemens  rendus  au   sujet  de 
l'Imprimerie  et  de  la  Librairie,  et  notamment  a  l'Arrest  du  Conseil  du  17  oc- 
17114.  qui  ordonne  que  de  tous  les  Livres,  Feuilles,  Estampes  et  Gravures, 
il   en   sera  fourny.   avant   de    les    exposer   en   vente,    huit    exemplaires   en    la 
Chambre  Syndicale  de  la  Communauté,  et  a  signé  :  Robustel,  Syndic. 
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Contre  laquelle  réponse,  j'ay,  pour  ladite  Académie,  réitéré  les  défenses 
portées  au  susdit  Arrest,  et  pmteste  de  tout  ce  qu'il  y  a  a  protester,  et  laissé 
copie,  tant  du  susdit  Arrest  et  Commission  sur  iceluy,  que  du  présent.  Signé, 
Colin,  avec  paraphe.  Contrôlé  à  Paris  le  i3  septembre  1714.  R.  4.S.  folio  72, 
Signé  :  Pontaint,  avec  paraphe. 

Et  en  conséquence  de  l'Arrest  ci-dessus,  portant  Privilège. l'Académie  Roïale 

de  Peinture  et  Sculpture  a  choisi  le  sieur  Jacques  Collombat,  Imprimeur  ordi- 
naire du  Roy,  pour  l'aire  ses  impressions. 


NOTES   AJOUTEES   PAR    REYNEZ 


M.  Iîosse  {Abraham)  trouve  moyen  de  se  faire  rechercher  par  l'Académie  pour 
y  tenir  une  École  de  Perspective  et  en  l'ait  l'ouverture  le  o  mai  1648.  —  M.  de 
(  'harmois  le  prie,  au  nom  de  l'Académie,  de  poursuivre  ses  leçons  ;  7  mai  i65o. 
-Est  déclare  Académicien  honoraire  avec  séance  et  voix  dèlibérative,  sans 
C  insidérer  la  qualité  de  Graveur  ni  que  cela  puisse  tirer  a  conséquence  pour  les 
autres  Graveurs  ni  lui  communiquer  les  Privilèges  de  l'Académie,  ni  l'obliger 
a  aucune  contribution:  4  novembre  l65l.  —  1. 'Académie  lui  accorde  la  qualité 
de  Conseiller,  les  honneurs  et  les  privilèges  attaches  aux  trente  premiers  de 
l'Académie;  dernier  samedi  de  juillet  i655.  —  Exclu  de  l'Académie  le 
1  "  mai  1661.  —  Il  continue  d'enseigner  chez  lui,  et  le  Roy,  par  Arrest  du 
24  novembre  1002.  lui  défend  cette  École,  et  de  se  dire  Académicien,  et  de  se 
présenter  doresnavant  a  l'Académie. 

M.  Jaillot  (Simon)  de  la  ville  de  Saint*  lyen-de-Joux,  diocèse  de  Lyon,  en 
Franche-Comté,  Sculpteur.  —  Agréé  le  29  janvier  1661.  —  Reçu  le  2<">  mai  de 
la  même  année  sur  nu  Crucifix  d'ivoire  d'un  pied  et  demi  de  haut. —  Le  12  mat 
1072.  M.  Jaillot  est  désiré  (sic,  déféré?)  à  l'Académie  comme  se  comportant 
avec  beaucoup  d'indécence,  etc.:  arrêté  qu'il  sera  cite  en  la  prochaine  assem- 
blée pour  se  purger  de  cette  accusation  et  que.  faute  d'y  satisfaire,  il  sera 
procédé  contre  lui.  —  Le  2  avril  suivant,  le  sieur  Jaillot  s'est  transporté  a 
l'Académie  et  lui  a  demande  excuse.  —  11  a  été  rayé  de  l'Académie  le  10  oc- 
tobre 1117.1,  et  son  Crucifix  donné  en  présent  à  l'Eglise  de  l'Hôpital  des  Petites- 
Maisons.  —  Il  est  mort  a  Paris,  le  2.1  septembre  1681,  a  4!-!  ans. 
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M.  Vandermeclen  {François),  ne  a  Bruxelles,  présenté  et  reçu  en  l'Aca- 
démie le  i3  mai  1673;  élu  Conseiller  le  29  novembre  ci.cn  considération  de 
s. mi  mérite,  eut  rang  dans  la  Liste  après  MM.  les  Adjoints  Professeurs,  entre 
MM.    les    anciens    Professeurs     et     MM.    les    Professeurs    en    Géométrie, 

Perspective  et  Anatomie,  le  2  novembre  1686.   Décédé  le  [5  octobre    

âgé  de  56  ans.  Mort  aux  Gobelins. 


M    Francisque  Mu  1 1  1.  agréé  le  23  juin   1673;  mort  le  sans  être  de 

\    idèmie. 


DESCRIPTION 


DE 


L'ACADÉMIE   ROYALE   DE   PEINTURE 


ET  DE  SCULPTURE 


En  donnant  icy  la  description  des  Appartemens  que  le  Roy  a 
accordez  dans  si  in  Louvre  à  l'Académie  Royale  de  Peinture  et  de 
Sculpture,  un  ne  prétend  point  par  là  donner  une  juste  idée  des 
ouvrages  dont  sont  ornées  les  six  grandes  pièces  qui  les  com- 
posent. Ce  seroit  un  faible  moyen  de  faire  connoître  le  mérite  des 
sçavans  artistes  qui  les  ont  mis  au  jour.  On  sçait  trop  bien  que, 
tous  les  ouvrages  du  Dessein  n'étant  faits  que  pour  être  vus.  ce 
n'est  aussi  que  par  les  yeux  que  l'on  en  doit  juger;  que  les  plus 
éloquentes  descriptions  n'en  pourraient  donner,  par  le  ministère 
de  la  parole,  qu'une  notion  très  équivoque  et  que.  quelque  éner- 
giques que  pussent  être  les  louanges  qui  y  seroient  employées  en 
faveur  des  Auteurs,  elles  ne  laisseroient  pas  de  tenir  toujours  en 
suspens,  sur  la  qualité  de  l'ouvrage,  l'approbation  de  l'auditeur, 
qui  ne  l' accorderait  tout  au  plus  qu'a  la  bonne  foi  du  Discours. 

Qu'auroient  servi  aux  Zeuxis,  aux  Parrasius,  aux  Apelles,  les 
pompeux  éloges  qui  leur  sont  donnez  dans  l'Histoire,  si  le  marbre 
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n'avoit  fait  passer  jusqu'à  nous  quelques  morceaux  de  sculpture 
du  même  temps,  pour  nous  faire  juger  que  le  grand  goût  et  la 
correction  du  dessein,  qui  s'v  trouve,  ètoit  très  apparemment 
commun  aux  Peintres  comme  aux  Sculpteurs?  Sans  cela  rien  ne 
nous  obligeroit  de  regarder  la  Peinture  et  la  Sculpture  de  ces 
temps  éloignez  que  comme  n'étant  alors  que  dans  leur  enfance. 
et  les  louangesqui  sont  donnéesà  ces  premiers  Maîtres  que  comme 
un  transport  officieux  de  gens  qui  n'auroient  encore  rien  vu  de 
plus  beau. 

Les  preuves  que  Pline  nous  veut  donner  de  leur  habileté,  dans 
le  récit  qu'il  l'ait  de  la  dispute  des  deux  premiers  de  ces  peintres. 
Zeuxis  et  Parrasius,  de  même  que  de  celle  d'Apelles  et  de  Pm- 
iogène,  ne  seroient  en  effet  guère  capables  de  nous  en  faire  naître 
une  plus  noble  idée.  Des  raisins,  un  rideau,  quelques  lignes  tracées 
sur  une  toile,  oui.  selon  ce  qu'il  en  dit.  marqueraient  plutôt  une 
subtilité  de  main  qu'une  production  du  génie,  sont  de  trop  petits 
objets  pour  nous  faire  valoir  le  mérite  de  ces  grands  Hommes. 

Mai-  ce  oui  doit  d'autant  plus  convaincre  que  l'on  ne  supplée 
point  par  la  parole  a  ce  que  l'imagination  doit  apercevoir  par 
l'entremise  des  veux,  est  qu'encore  que  le  même  Historien  nous 
parle  aussi  très  avantageusement  de  leur  coloris,  quoy  qu'il  en 
vante  la  force  jusqu'à  avoir  imposé  aux  oiseaux,  et  même  aux 
Maîtres  de  l'Art,  ce  qu'il  m  ius  dit  du  peu  de  couleurs  qu'ils avoient 
a  y  employer  ne  nous  en  fait  pas  juger  aussi  favorablement  que 
nous  faisi  >ns  de  leur  dessein  a  la\  ne  des  Sculptures  du  même  temps. 
Et  l'on  aura  toujours  de  la  peine  a  se  persuader,  sur  sa  parole. 
que  cet  ancien  coloris  put  égaler  celui  de  nos  Peintres  modernes, 
au  moins  depuis  l'invention,  trouvée  dans  le  quatorzième  Siècle, 
du  mélange  de  l'huile  avec  ces  précieuses  couleurs  que  l'Art  nous 
a  nouvellement  découvertes. 

•  m  n'aura  donc  pas  la  témérité  de  croire  que  les  ouvrages  dont 

on  doit  parler  tirent  aucun  avantage  du  simple  récit  de  leur  sujet 

loi  on  se  renferme  icy.  Encore  une  fois,  ce  qui  est  fait  pour  les 

veux  demande  l'entremise  des  yeux,   rien    ne  pouvant   d'ailleurs 

suppléera  l'impression  que  l'imagination  en  reçoit  parce  canal. 

(  e  que  l'on  se  propose  icy  a  t<  oit  un  autre  motif.  <  "est  de  réveiller 
la  curiosité  de  ceux  qui  aiment  les  Arts  du  dessein,  de  les  inviter 
a  venir  juger  par  eux-mêmes  du  progrès  qu'ils  font  en  France,  a  la 
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vue  de  tant  d'Ouvrages  de  différentes  natures,  que  ceux  qui  entrent 
dans  le  Corps  de  l'Académie  sont  obligez  de  donner  puni-  preuve 
de  leur  capacité;  de  l'aire  connoître  a  toute  l'Europe  que  le  bon 
goût,  qui  règne  aujourd'huy  et  qui  s'est  répandu  jusque  sur  les  Arts 
inférieurs,  ne  vient  pas  du  hazard  ou  du  seul  génie  de  la  Nation, 
mais  qu'il  a  sa  source  dans  une  Compagnie  uniquement  appliquée 
a  l'ennoblir  et  a  le  perfectionner. 

De  porter,  dis-je,  tous  les  Françuis  a  lu  murer  en  la  Personne  de 
Loris  le  Grand,  qui  a  établi  cette  Académie,  et  qui  l'entretient 
par  la  continuation  de  ses  libéralités,  par  l'amour  et  le  zèle  qu'il 
a  pour  les  Beaux-Arts,  et  le  soin  qu'il  a  de  les  cultiver  sous  smi 
Règne:  et  enfin  à  exciter  leur  reconnoissanee  envers  les  sages  et 
judicieux  Protecteurs  de  cette  Compagnie,  lesquels  donnent  toute 
leur  application  a  seconder  les  intentions  de  ce  grand  Monarque. 

('es  sentiments  de  gratitude  sont  d'autant  plus  raisonnables  que 
ce  qu'ils  ont  pour  objet,  je  veux  dire  les  faveurs  et  l'attention  du 
Prince  et  de  ses  Ministres,  ont  été  en  tout  temps  ce  qui  a  déterminé 
ceux  qui  s<mt  douez  d'un  génie  heureux  à  se  donner  aux  emplois 
et  aux  exercices  auxquels  la  Nature  semble  les  avoir  destinés. 
C'est,  sur  les  honneurs  et  les  récompenses  qu'ils  ont  cru  y  être 
attachez  qu'ils  se  sont  toujours  réglez  sur  le  parti  qu'ils  avoient 
à  prendre. 

La  valeur,  l'Eloquence,  les  Sciences  et  les  Arts  ont  Henri  chez 
les  Crées  tant  que  l'estime  des  Grands  et  des  Citoyens,  ou 
l'espérance  des  biens  de  la  fortune,  ont  soutenu  les  excellens 
Hommes  qui  se  sont  signalez  par  ces  belles  qualitéz  de  l'esprit; 
mais  elles  semblent  avoir  passé  aux  Romains  aussitôt  qu'elles 
se  sent  vues  négligées,  d'un  côté  par  le  renversement  de  l'ordre 
et  de  la  prospérité,  et  favorisées,  de  l'autre,  par  le  gracieux 
accueil  des  Puissances,  l'espoir  de  la  récompense,  ou  l'honneur 
accordé  au    mérite. 

C'est  la  vraye  cause  de  la  bonne  ou  de  la  mauvaise  destinée  des 
Royaumes,  et  ce  qui  a  fait  leur  temps  de  barbarie  ou  de  politique. 
Que  si  la  France  s'est  élevée  à  ce  haut  point  de  gloire  nu  nous 
la  voyons  aujourd'huy.  c'est  que  le  Roy,  toujours  attentif  à  ce  qui 
est  du  bien  commun,  n'exclud  de  ses  faveurs  aucune  des  condi- 
tions ou  emplois  qui  entrent  dans  heconomie  de  l'État.  Ses  Sujets, 
les  trouvant  tous  placez  dans  son  estime  selon  le  rang  qui  leur 
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convient,  sont  portez  avec  émulation  à  remplir  l'exercice  des 
talents  qui  leur  sont  départis  par  la  Nature. 

Aussi  voyons  nous,  sous  de  si  heureux  auspices,  toul  se  porter 
d'un  pas  égal  a  la  perfection;  dans  les  Armes,  la  valeur,  animée 
par  l'exemple  du  Prince,  récompensée  de  ses  plus  intimes  faveurs, 
et  honorée  de  ces  glorieux  titres  d'honneur  qui  relèvent  si  fort 
au-dessus  du  commun  des  Hommes,  être  le  seul  objet  de  la 
Noblesse,  et  faire  autant  de  Héros  que  de  Commandants;  du  côté 
des  Lettres,  la  langue  françoise  cultivée  devenir  la  langue  com- 
mune de  toutes  les  Nations  qui  tendent  a  la  politesse,  et  fournir 
de  nouveaux  tours  a  l'Éloquence  pour  plaire  et  pour  persuader; 
l'érudition  nous  enrichir  du  sçavoir  de  toute  l'Antiquité,  et  nous 
rendre  présens  des  événemens  et  des  faits  qui  sembloient  être 
ensevelis  pour  toujours  dans  l'abîme  immense  du  passé:  les 
Sciences  naturelles,  approfondies  par  l'expérience,  développer 
les  secrets  les  plus  mystérieux  des  causes  et  les  enchainemens 
des  effets;  et  enfin  les  Arts  du  Dessein,  enchérissant  sur  les  dons 
les  plu-  précieux  de  la  Nature  et  luy  donnant  de  nouvelles  grâces 
et  de  nouvelles  beautéz  en  la  représentant,  étaler  de  tous  cotez 
la  pompe  et  la  magnificence. 

Tel  est  aujourd'huy  l'état  de  la  France.  Il  n'est  pas  possible 
de  l'ignorer,  et.  comme  il  est  naturel  à  tous  les  hommes  d'aimer 
leur  patrie,  d'être  sensibles  a  ce  qui  l'intéresse,  et  de  s'unir  en 
quelque  manière  a  elle  dans  tout  ce  qui  peut  en  rehausser  l'éclat 
et  la  grandeur,  ce  doit  être  a  tous  les  François  un  pressant  motif 
d'entrer  avec  l'Académie  dans  les  même-  sentimens  et  le  même 

prit  oui  l'ont  portée  à  consentir  de  l'aire  paraître  cette  Des- 
cription. 

Ton-  ceux  qui  sont  reçus  dans  l'Académie  étant  obligez  de 
donner  un  morceau  de  leur  main,  selon  le  talent  qu'ils  professent, 
mi  serait  peut-être  surpris  de  ce  .pie.  dans  le  dénombrement  que 
l'on  en  va  faire,  il  ne  s'en  trouvera  point  de  plusieurs  Acadé- 
miciens, si  connus  par  leur  réputation  que  personne  ne  semble 
ignorer  qu'ils  n'ayent  été  des  membres  très  illustres  de  celte 
Compagnie.  Il  est  donc  nécessaire  d'avertir  qu'il  n'\  a  eu  que 
ceux  qui  ont  commencé  l'établissement  de  ce  Corps,  et  très  peu 
d'autres,  qui  axent  été  exempts  de  celte  loy,  et  qu'ainsi,  comme 
on  n'aurait  pas  occasion  d'en  parler  dans  cette  Description,  pour 
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ne  rien  dérober  à  la  gloire  qu'ils  ont  méritée  par  le  signalé 
service  qu'ils  ont  rendu  au  Public,  on  a  cru  qu'au  moins  leurs 
noms  ne  dévoient  pas  être  oubliez,  ils  étoient  au  nombre  de  vingt- 
deux,  dont  voicy  la  liste  : 


NOMS   DES   DOUZE  ACADÉMICIENS 
ausquels  on  donna  la  qualité  d'Anciens  ou  Professeurs. 


Premièrement,  des  douze  qui  fuient  choisis  sous  le  nom 
d'Anciens,  pour  alternativement,  chacun  pendant  un  mois  de 
l'année,  présider  aux  assemblées,  avoir  soin  de  toutes  les  affaires, 
et  faire  la  fonction  de  Professeurs  dans  l'Ecole  du  .Modèle,  selon 
le  rang  qui  leur  fut  donné  par  le  sort  dans  la  première  assemblée 
académique,  qui  se  tint  le  i"r  février  1648. 

I.  .M.  Le  Brin  (Charles),  Peintre,  néà  Paris  [le  22demars  1619]. 

Le  sort,  en  luy  donnant  le  premier  rang,  semble  avoir  prévu  ce 
qui  devoit  arriver.  .M.  Le  Brun  ayant  toujours  été  en  effet  a  la  tète 
de  la  Compagnie  tant  qu'il  a  vécu,  à  quoy  n'a  pas  peu  contribué  le 
choix  que  la  Reine-Mère  Régente,  et  le  Roy,  aussitôt  qu'il  a  eu  pris 
les  rênes  du  gouvernement,  ont  lait  de  luy  pour  Premier  Peintre, 
cette  qualité  luy  ayant  ouvert  les  voies  de  rendre  a  la  Compagnie 
tous  les  services  dont  elle  a  eu  besoin  dans  les  traverses  et  les 
oppositions  qu'elle  a  éprouvées  a  sa  naissance. 

[Élu  Recteur  et  nomme  Chancellerie  6 juillet  [655,  il  demanda,  le 
7  amit  (655,  d'être  déchargé  de  l'une  de  ses  Charges.  Il  sortit  de 
celle  de  Recteur  par  le  sortie  6  juillet  i658  —  M.  Poerson,  le  père, 
en  l'ut  pourvu  par  les  voix  —  et  y  rentra  en  janvier  1659.  Ennobli 
en  décembre  1662.  Le  5  juillet  1664,  M.  Le  Brun  se  démit  de  sa 
Charge  de  Recteur.  11  fut  prié,  en  août  1668,  par  députation  Je 
l'Académie,  de  reprendre  cette  Charge,  vacante  par  la  mort  de 
AL  Van  Obstal,  la  Compagnie  ayant  résolu  de  reunir  ladite  charge 
a  celle  de  Chancelier  selon  son  institution  pour  demeurer  à  l'avenir 
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inséparable.  Elu  Directeur  le  i 8  septembre  1680.  Il  est  mort,  aux 
Gobelins,  Directeur.  Chancelier  et  Recteur,  le  12  février  '.690,  âgé 
de  71  ans.] 

II.   M.  Errard  (Charles),  Peintre,  ne  a  Nantes. 

Il  fut  élu  le  <>  juillet  i655  pour  exercer  une  des  quatre  Charges 
de  Recteur,  érigées  par  les  Statuts  de  1654;  —  [le  5  juillet  hô<i.  il 
l'ut  demis  par  le  sort  et  remis  le  \  décembre  1660  en  la  place  vacante 
par  le  décès  de  M.  Sarrasin]; —  choisi  en  1666  par  le  Roj  pour  faire 
l'établissement  d'une  Académie  Françoise  à  Rome,  où  il  emmena 
douze  jeunes  Etudians  qui  dévoient  y  être  conduits  et  entretenus 
à  la  pension  du  Roi,  et  d«mt  il  a  eu  la  direction  jusqu'en  [672,  qu'il 
revint  en  France.  Il  retourna  une  seconde  lois  a  Rome  en  la  même 
qualité  en  n>~5.  et  fut  continué  dans  la  Charge  de  Directeur  de 
l'Académie  de  Paris,  quoique  absent,  par  délibération  du  19  dé- 
cembre 1676.  En  partant,  la  Compagnie  le  chargea  d'une  Procura- 
tion pour  ménager  la  jonction  qu'elle  se  proposoit  de  faire  avec 
l'Académie  Romaine  de  Saint-Luc, qui  neréussit  pas.  quoique,  pour 
parvenir  a  l'exécution  de  cette  jonction,  le  Roy  eut  l'ait  expédier 
des  Lettres-patentes  et  des  Statuts  en  [676.  Il  ne  l'ut  plus  continue 
en  la  qualité  de  Directeur  de  l'Académie  de  Paris,  lorsqu'on  apprit 
qu'il  avait  demandé  la  démission  de  la  Direction  de  celle  de  Rome, 
ou  il  est  mort  le  25  mai  1689,  âgé  de  83  ans. 

III.  M.  Boi  rdon  [Sébastien),  Peintre,  né  a  Montpellier  [en  1616]. 

Il  fut  aussi  élu  pour  l'un  des  quatre  Recteurs  qui  en  remplirent 
les  premiers  les  Charges,  lorsqu'elles  lurent  érigées  par  les  Statuts 
de  [65  |.  et,  nonobstant  que  ses  incommodité/,  l'empêchassent  sou 
vent  d'en  venir  faire  les  fonctions,  il  fut  toujours  continué  en  cette 
qualité  jusqu'à  son  décès,  arrivé  le  8  mai  1671,  âgé  de  55  ans. 

[V.  .M.  De  la  Hyre  (Laurens),  Peintre,  ne  a  Paris. 
Il  a  toujours  exerce  la  l'onction  d'Ancien  OU  de  Professeur,  pen- 
dant qu'il  a  vécu.  Est  mort  a  Paris  le  28  décembre  l656,  âgé  Lie 

5  1  ans. 

Y.  M.  Sarasin  (Jacques),  Sculpteur,  ne  a  Noyon. 

Plu  [le  '•juillet  l656]  pour  l'un  des  quatre  Recteurs,  qui,  comme 
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on  a  déjà  dit,  en  remplirent  les  premiers  les  places,  et  en  a  tou- 
jours fait  les  fonctions.  [Démis  par  le  sort  le  7  octobre  :656,  et 
rétabli,  à  la  pluralité  des  voix,  le  3  juillet  1660. j  Est  mort  le  3  dé- 
cembre 1660,  âgé  de  68  ans. 

VI.  M.  Corneille  (Michel).  Peintre,  né  à  Orléans. 

Apres  avuir  t'ait  la  fonction  d'Ancien  pendant  près  de  huit  ans. 
il  fut  élu  Recteur  |le  7  octobre  i656]en  la  place  de  M.  Sarasin,  qui 
sortit  de  cette  Charge  parle  suri:  il  en  sortit  aussi  lui-même  par 
le  sort  l'année  suivante,  et  depuis  rétabli.  Est  mort  a  Paris  le 
16  juillet  1664,  âgé  de  61  ans. 

VII.  M.  Perrier  (François),  Peintre,  ne  à  Saint-Jean-de-Laune 
en  Bourgogne. 

Il  a  l'ait  la  fonction  d'Ancien  pendant  deux  ans,  en  axant  ele 
démis  par  le  sort,  et  puis  rétabli.  Est  mort  a  Paris  en  mai  i65o. 

VIII.  M.  de  Beaubrun  (Henry),  Peintre,  né  à  Amboise. 

A  toujours  fait  la  fonction  d'Ancien,  et  même  celle  de  Trésorier, 
depuis  les  Statuts  de  M  0.4.  Est  mort  dans  ces  fonctions  le  7  may 
1077,  âgé  de  7  4  ans. 

IX.  .M.  le  Sueur  (Eustache),  Peintre,  né  a  Paris. 

A  de  même  toujours  exerce  la  Charge  d'Ancien  jusqu'à  son 
déceds,  arrivé  le  3o  avril  [655,  âgé  de  38  ans. 

X.  M.  d'Egmont  (Juste),  Peintre,  né  à  Anvers. 

Il  n'a  point  cesse  de  faire  la  fonction  d'Ancien  pendant  tout  le 
temps  qu'il  acte  a  Paris,  et  a  l'ait  présenta  l'Académie,  en  1649, 
d'un  portrait  de  Monsieur  Gaston  de  France,  Duc  d'Orléans. 
Etant  retourné  à  Anvers,  il  y  est  mort  le  8  janvier,  âgé  de  55  ans. 

XI.  M.  Van  Obstal  (Gérard).  Sculpteur,  ne  a  Anvers. 

Apres  avoir  l'ait  la  fonction  d'Ancien,  il  fut  élu  Recteur  le 
5  juillet  nj5(j  [à  la  place  de  Al.  Errard,  que  le  sort  en  avoit  démis 
et  qui  l'en  démit  aussi  le  3  juillet  1660.  Il  fut  élu  Recteur  pour  la 
seconde  fois,  le  n>  août  1664,  en  la  place  vacante  par  la  démission 
volontaire  de  M.  Le  Brun,  du  5  juillet  1664].  11  est  mort  à  Paris 
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dans  l'exercice  de  cette  dernière  Charge,  le  t"  aoust  1668,  âgé  de 
73  ans. 

Ce  fut  à  l'occasion  d'une  affaire  qu'il  eut  contre  une  personne 
qui  lu\  refusoit  le  payement  de  son  om  rage,  sous  prétexte  de  pres- 
cription, que  M.  de  Lamoignon,  fils  de  Monseigneur  le  Premier 
Président,  lit  le  Plaidoyé,  qui  a  été  imprime  en  [668,  où  il  est 
soutenu  avec  beaucoup  d'éloquence  que  les  Arts  libéraux  ne  sont 
point  asservis  a  la  rigueur  de  cette  Loy. 

XII.   M.  (11  11  a  \iN  (Simon).  Sculpteur,  né  a  Paris. 

Il  a  l'ait,  a  différentes  reprises,  la  fonction  d'Ancien  ou  de  Pro- 
fesseur jusqu'en  i<>.~;  qu'il  fut  élu  Recteur  le  7  juillet  [en  la  place 
de  .M.  Corneille  .  Est  mort  le  26  décembre  de  l'année  suivante  [658, 
âgé  de  77  ans.  [M.  Le  Brun,  demis  par  le  sort,  fut  élu  pour  remplir 
cette  place  vacante.  Les  Recteurs  démis  faisoient  fonction  de  Pro- 
fesseurs.] 


NOMS   DES   DIX  AUTRES   ACADÉMICIENS, 
./"«/  le  rang  fut  aussi  décidé  par  le  suri. 


I.  .M.  m   (  h  ernier  (Louis).  Peintre  en  Mignature,  ne  a  Paris. 
Lut  élu  Professeur  le  6  juillet  [655;est  mort,  dans  la  l'onction  de 

celte  charge,  le  16  janvier  1569,  âgé  de  p  ans. 

II.  M.  Van  Moi  (Pierre),  Peintre,  né  à  Anvers;  est  mort  à  Paris 
li    8  avril  i65<  >.  âgé  de  70  ans. 

III.  M.  Ferdinand  (Louis-Elie),  peintre  de  portraits,  ne  a  Paris. 
Il  fut  élu  Professeur  le  5  juillet  1659,  exclus  de  l'Académie.  1  ai 

ordre  du  Roi.  pour  l'ait  de  la  Religion  protestante  qu'il  professoit, 
et  ensuite  îvtabli.  après  avoir  fait  abjuration,  le  26  janvier  [686; 
mort  a  Paris  le  12  décembre  [689,  âgé  de  77  ans. 


l'I.  III 
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IV.  M.  de  Boulogne  (Louis),  Peintre,  né  à  Paris. 

Il  fut  élu  Professeur  le  6  oetobre  i656,  et  est  mort  dans  cette 
fonction  â  Paris  le  1 3  juin  1074,  âgé  de  65  ans. 

V.  M.  de  Mauperché  (Henry),  né  à  Paris,  Peintre  Paysagiste. 
Il  fut  élu  Professeur  le   [3  novembre  i655,  nonobstant  la  règle 

qui  a  été  depuis  très  exactement  observée  «  que  ceux  qui  ne  pro- 
«  fessent  que  des  talents  particuliers  ne  peuvent  être  admis  dans 
«  les  Charges,  s'inon  en  celle  de  Conseiller  >•.  Est  mort  le  26  dé- 
cembre 1686,  âgé  de  84  ans. 

VI.  M.  Van  der  Brugen,  dit  IIans  (Louis),  né  à  Paris,  Peintre 
en  Mignature. 

Élu  Professeur  le  7  octobre  [65o,  mort  à  Paris  le  5  avril  i658, 
âgé  de  43  ans. 

VII.  M.  Testelin  l'aîné  (Louis),  Peintre,  né  à  Paris. 

Èlù  Professeur  le  2  juillet  i65o,  mort  le  19  aoust  t655,  âgé  de 

40  ans. 

VIII.  M.  Gosuin  (Gérard),  Peintre,  né  à  Liège. 

Élu  Professeur  le  premier  mars  iu5q,  démis  de  cette  Charge 
le  3  juillet  de  l'année  suivante.  .Mort  a  Liège  le  i3  janvier  i685, 
âgé  de  75  ans. 

IX.  M.  Pinager  (Thomas),  né  à  Paris,  Peintre  Paysagiste.  Est 
mort  le  6  janvier  i653,  âgé  de  37  ans. 

X.  M.  Bernard  (Samuel),  né  à  Paris,  Peintre  en  Mignature. 

Fut  élu  Professeur  le  6  juillet  i655,  et  déchargé  d'en  faire  l'exer- 
cice, eu  égard  à  ses  indispositions,  le  23  février  1O74;  exclus  de 
l'Académie  par  ordre  du  Roy,  à  cause  de  la  Religion  protestante 
qu'il  professoit,  le  to  octobre  1681,  rétabli  en  son  rang  d'Ancien 
Professeur,  après  son  abjuration,  le  27  octobre  i685.  Mort  à  Paris 
le  24  juin  1687,  âgé  de  72  ans. 


i8  Dix   \UVTU  'N    [)!•:    L'AI    \1>I   MIE    K<  >ï  \I.K 


ORDRE  QU  i:   L'ON   A  OBSERV 
pour  V arrangement  des  ouvrages. 


Il  est  bon  d'avertir  que  le  rang  selon  lequel  on  va  parler  des 
Tableaux  et  des  Sculptures  qui  doivent  entrer  dans  cette  Descrip- 
tion, n'est  peint  un  rang  de  mérite  ou  d'ancienneté.  Ce  à  quoy 
on  a  eu  plus  d'égard  dans  la  disposition  de  ces  <  )uvrages  a  été  la 
symétrie,  le  plus  régulier  ornement  des  Salles  de  l'Appartement, 
et  ce  qui  convient  davantage  aux  places  et  aux  jours.  Ainsi,  nv 
les  auteurs  n'ont  lieu  de  se  plaindre  d'un  arrangement  où  la 
nécessité  a  eu  plus  de  part  qu'aucune  autre  considération,  ny  les 
Spectateurs  ou  les  Lecteurs  n'ont  lieu  de  fonder  leur  estime  par 
rapport  aux  lieux  plus  ou  moins  avantageux,  où  ils  verront  que 
ces  ouvrages  sont  placés. 

Et,  comme  on  a  qualifié  les  Académiciens,  dont  on  vient  de 
parle!-,  par  les  Charges  qu'ils  ont  exercées  dans  l'Académie,  et 
qu'on  doit  continuer  de  le  faire  a  mesure  que  l'on  exposera  le  sujet 
des  Ouvrages  de  ceux  qui  sont  depuis  entrez  dans  ce  Corps,  on  a 
cru  qu'il  n'étoit  pas  moins  nécessaire  de  donner  icy  une  idée  des 
fonctions  de  ces  Charges.  <  >n  connoîtra  même  par  la  les  exercices 
qui  se  l'ont  dans  l'Académie. 

Un  Directeur,  qui  préside  aux  Assemblées,  porte  la  parole  dans 
toutes  le--  occasions  qui  se  présentent,  et  a  l'oeil  en  général  sur 
tout  ce  qui  se  passe  dans  l'Académie.  11  peut  être  changé  tous  les 
ans,  mais  il  s'est  introduit  insensiblement  la  coutume  de  le  con- 
tinuer pendant  trois  ans. 

Lu  Chancelier  pour  viser  et  sceller  du  sceau  de  l'Académie  les 

Expéditions  des  Lettres  de  réception  et  autres  actes  qui  en  sont 
émanez.  Il  doit  exercer  cette  Charge  pendant  sa  vie. 


DE   PEINTURE   ET   DE  SCULPTURE.  ig 

Quatre  Recteurs,  qui  doivent  présider  par  Quartier  aux  assem- 
blées en  l'absence  du  Directeur,  se  trouver  à  l'Académie  pendant 
les  trois  mois  de  leur  exercice,  pour  veiller,  avec  le  Professeur  de 
mois,  à  l'ordre  qui  se  doit  observer  dans  l'École  du  .Modèle,  et 
juger  ensemble  des  Ouvrages  des  Étudiants  et  des  récompenses 
qu'ils  ont  méritées.  Ils  sont  perpétuels,  à  la  réserve  du  dernier 
reçu,  qui  peut  être  changé  tous  les  ans. 

Les  Recteurs  ont  deux  Ajoints  pour  suppléer  à  leur  absence. 

Douze  Professeurs,  qui  en  font  les  fonctions  chacun  pendant  un 
mois.  Ils  doivent  se  trouver  tous  les  jours  en  l'Académie  à  l'heure 
que  se  tient  l'École  du  Modèle,  pour  tenir  les  Elèves  assidus  et  en 
règle,  les  corriger,  et  avoir  soin  des  affaires  particulières:  on  en 
peut  changer  au  sort  jusqu'à  deux  tous  les  ans. 

Huit  Ajoints  aux  Professeurs  qui  en  font  les  fonctions  dans  les 
absences  et  les  empêchemens. 

Deux  Professeurs,  l'un  cYAnatomie,  et  l'autre  en  Géométrie  et 
Perspective. 

Un  Trésorier,  qui  fait  la  recette  et  la  distribution  des  Pensions 
du  Roi  et  des  autres  deniers  de  l'Académie,  et  a  la  garde  des 
Ouvrages  de  Peinture  et  de  Sculpture,  et  des  meubles;  il  peut  être 
changé  tous  les  trois  ans. 

11  y  a  deux  Classes  de  (  'onseillers. 

La  première,  de  Personnes  de  confédération  qui  sont  admises 
dans  la  Compagnie  par  honneur,  comme  connoissans  et  ama- 
teurs des  Arts  du  Dessein,  y  ont  voix  délibérative  avec  les  Offi- 
ciers, et  rang  dans  la  liste  après  les  Recteurs  et  Ajoints  Rec- 
teurs. 

La  seconde  est  composée  d'Académiciens  qui  ont  des  talens 
particuliers,  et  sont  au  nombre  de  six. 

Le  Secrétaire  Historiographe  tient  les  Registres  des  délibéra- 
tions et  des  expéditions,  a  la  garde  des  titres  et  papiers,  et  l'ait 
l'ouverture  des  propositions  et  des  affaires  dont  on  doit  traiter 
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en  chaque  Assemblée,  et  recueille  ce  qui  se  dit  dans  les  Confé- 
rences pour  le  mettre  au  net:  a  la  yard e  des  sceaux,  lors  de  la 
maladie  mu  absence  du  Chancelier,  pour  sceller  en  présence  de  la 
Compagnie.  11  est  perpétuel. 

Pour  le  service.  l'Académie  a  deux  Huissiers  pour  ouvrir  et 
fermer  les  portes,  et  tenir  les  lieux  nets:  le  premier  tait  la  fonction 
de  (  'oncierge. 

Et  deux  hommes  entretenus  pour  servir  de  .Modèles  dans 
l'École. 


DESCRIPTION  DES  OUVRAGES 

QUI    SONT    DANS    LE    SALON    PREMIÈRE    PIECE    DE    L'APPARTEMENT 


Dans  ce  Salon,  dont  la  ligure  se  voit  dans  le  Plan,  et  où  on 
entre  par  le  passage  qui  lui  sert  de  Vestibule,  une  grande  arcade 
forme,  par  son  ouverture,  un  enfoncement  en  manière  de  réduit 
ou  alcôve. 

i.   Tableau. 

l.a.  ci  imme  dans  l'endroit  le  plus  apparent,  est  placé  un  Tableau 
du  douze  pieds  de  haut  sur  neuf  de  large,  représentant  le  Roy, 
peint  plus  grand  que  nature,  revêtu  de  ses  habits  royaux,  et  séant 
en  m 'il  lit  de  Justice.  L'Académie  a  fait  faire  ce  tableau  pour  être 
le  principal  ornement  du  lieu  de  ses  Assemblées,  et  pour  l'ho- 
norer, en  imprimant  l'idée  d'une  présence  si  respectable.  Elle  a 
cru  qu'il  devoit  paroitre  quelques  rapports  aux  Arts  qui  y  sont 
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professés,  et  c'est  pour  cela  que,  sur  les  degrés  de  ce  "Prime, 
consacré  à  la  décision  des  plus  importantes  affaires  de  l'État, 
on  a  placé  un  Globe  céleste,  un  buste  de  Sculpture,  des 
desseins,  et  plusieurs  autres  instrumens,  qui  font  comme  des 
symboles  des  Arts  et  des  Sciences,  pour  marquer  qu'ils  ne  sont 
pas  indignes  des  regards  du  Prince,  même  parmi  ses  occupations 
les  plus  sérieuses,  ("est  par  la  même  raison  que  ce  Tableau  a 
pour  fond  un  riche  morceau  d'architecture,  qui,  par  l'ouverture 
de  ses  arcades,  laisse  appercevoir  dans  le  lointain  un  monument 
pyramidal  d'une  structure  aussi  magnifique  que  le  dessein  en 
est  nouveau.  Il  étoit  destiné  à  être  placé  dans  le  milieu  de  la 
'Cour  du  Louvre,  pour  y  servir  de  fontaine,  et  a  été  gravé  par 
M.  Poilly,  d'après  le  dessin  que  .M.  Le  Brun  en  a  tait. 

L'Académie  fit  faire  ce  Tableau  en  i665,  dans  le  temps  qu'elle 
occupoit  le  logement  que  le  Roi  lui  avoit  accordé  dans  la  Galerie 
du  Palais-Royal,  et  elle  chargea  M.  Testelin  le  jeune  de  l'exé- 
cution. 

[Louis  XIV,  né  à  Saint-Germain  en  Laye  le  5  septembre  r 638, 
mort  à  Versailles  le  i"r  septembre  1 7 1 5-] 

2.  Tableau  de  4  pieds  de  haut  sur  3. 

Portrait  de  .Monseigneur  le  Duc  d'Antin,  Louis-Antoine  de 
Pardaillan  de  Gondrin,  etc.,  Pair  de  France,  à  présent  Protec- 
teur des  Académies.  11  accepta  cette  qualité  à  la  très  humble  prière 
que  la  Compagnie  luy  en  lit,  aussitôt  qu'il  eut  été  nommé  par  le 
Roy  Directeur  Général  des  Bâtiments,  Jardins,  Arts  et  .Manufac- 
tures de  France,  au  mois  de  juin  1708.  II  prit  séance  en  l'Assem- 
blée pour  la  première  fois  le  premier  décembre  de  la  même  année. 
et  y  distribua  aux  Elèves  les  Prix  que  l'on  avoit  différé  jusqu'à  ce 
temps  de  leur  donner.  |I1  est  mort  le  2  novembre  1786,  à  l'âge 
de  71  ans.) 

C'est  luy  qui  a  obtenu  du  Roi  le  logement  que  l'Académie  occupe 
présentement- au  Louvre,  sous  l'Appartement  de  la  feue  Reine- 
Mère,  à  la  place  de  celuy  qu'elle  avoit  auparavant  dans  le  lieu  que 
l'on  prépare  pour  mettre  la  Bibliothèque  Royale.  L'attention  que 
ce  Seigneur  a  sur  ce  qui  regarde  la  Compagnie  luy  a  fait  continuer 
ses  exercices  dans  les  temps  difficiles,  comme  dans  la  plus  heureuse 
tranquillité. 

Ce  portrait  est  peint  par  M.  Rigaut. 
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3.   Tableau  de  \  pieds  de  haut  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Ségoier 
(Pierre),  duc  [de  Villeraor],  Pair  et  Chancelier  de  France.  Il  a  été 
le  premier  sur  lequel  l'Académie  a  sa  naissance  jetta  les  yeux  pour 
être  son  Protecteur,  comme  il  l'étoitde  l'Académie  Françoise  et  luy 
avoit  même  donné  un  appartement  dans  son  Hôtel  après  la  mort 
du  Cardinal  de  Richelieu.  On  crut  que  les  Arts  de  Peinture  et  de 
Sculpture  ne  manqueraient  pas  de  trouver  aussi  auprès  de  luy  un 
asile  favorable:  on  ne  se  trompa  pas,  car  ce  fut  dans  la  pensée  de 
leur  être  véritablement  utile  que,  considérant  que  M.  le  Cardinal 
Mazarin  avoit  alors  la  Surintendance  des  Bâtimens,  et  que  ces 
Art--  par  conséquent  sembloientêtre  de  sa  dépendance,  il  conseilla 
à  ceux  qui  lui  firent  les  compliments  de  la  Compagnie  au  commen- 
cement de  l'année  1648,  de  déférer  a  Son  Éminence  la  qualité  de 
rrnlecteur.se  réservant  a  luy  d'en  faire  en  elle!  les  fonctions  sous 
celle  de  Vice-Protecteur.  11  leur  ouvrit  même  les  voyes  pour  en  faire 
la  proposition,  et  ménagea  si  bien  l'esprit  du  premier  Ministre 
que.  de  la  part  de  la  Cour,  il  ne  fut  rien  refusé  a  la  nouvelle  Aca- 
démie de  tout  ce  qui  pouvoit  contribuer  à  son  établissement.  M.  le 
Chancelier  a  toujours  dressé  de  sa  main  les  Brevets,  Lettres-patentes 
et  Statuts  qui  ont  ete  accordés  à  la  Compagnie,  et  les  lui  a  fait 
expédier  gratis.  Et  après  la  mort  du  Cardinal,  la  qualité  de  Protec- 
teur luy  étant  naturellement  déférée,  et  voyant  que  le  Ministère  des 
Finances  et  la  Surintendance  des  Bâtiments  alloient  être  donnez 
à  Monsieur  Colbert,  il   manda   les  principaux  de   l'Académie  à 
Fontainebleau  pour  ne  point  différer  de  le  prier  d'agréer  d'être 
le  Vice-Protecteur   de  la   Compagnie,   dans    l'espérance   que  ce 
nouveau  Ministre,  qu'il  savoit  aimer  les  Arts,  achèverait  ce  qui 
manquoit  encore  pour  donner  la  dernière  perfection  à  cet  ouvrage. 
|ll  est  mort  le  28  janvier  [672,  âgé  de  "|  ans.] 

Ce  portrait  a  été  l'ait,  en  [668,  par  M.  Testelin  le  jeune,  par 
ordre  de  l'Académie,  pour  être  placé  dans  la  Salle  des  Assemblées. 

4.  Tableau  Je  2  pieds  1/2  sur  3.  —  Portrait  de  M.  le  Marquis 
de  Seignelay  (Jean- Baptiste  Colbert).  Ministre  et  Secrétaire  d'Etat, 
Vice-Protecteur  de  l'Académie,  qui  le  l'ut  saluer  en  cette  qualité  au 
commencement  de  mai  1  '  >  7  S  -  api  es  en  avoir  eu  l'agrément  de 
Monsieur  Colbert  son  père,  alors  Protecteur.  [Mort  le  3  no- 
vembre 1690,  1  3g  ans.] 
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Ce  tableau  est  une  copie  d'après  l'original  de  M.  Le  Fèvre,  qui 
a  été  fait  par  .M.  Nattier  le  père  (Marc),  ne  a  Paris.  Peintre  de 
Portraits,  pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Acadé- 
micien le  27  juin  1676;  est  mort  le  :\  octobre  1705.  âgé  de  63  ans. 

5.    Tableau  Je  \  pieds  Je  haut  sur  3.  —  Portrait  de  M.  le  mar- 
quis de  Villacerf  (Edouard  Colbert),  Surintendant  des  Bâtimens. 
Il  fut  prié  par  l'Académie  de  vouloir  être  son  Vice- Protecteur  le 

pi  décembre  [690,  et,  six  mois  après,  ayant  été  nommé  par  le  Roy 
Surintendant  des  Bâtimens,  après  la  mort  de  .Monsieur  de 
Louvois,  arrivée  le  10  juillet  1691,  la  Compagnie  le  fut  compli- 
menter sur  sa  nouvelle  qualité,  et  sur  celle  de  son  Protecteur, 
qu'elle  le  prioit  d'accepter.  Il  a  l'ait  paraître  le  même  zèle  que  les 
prècèdens  Protecteurs,  pour  soutenir  les  exercices  de  l'Académie. 
Il  lui  obtint  du  Roy.  au  commencement  de  l'année  1692,  un  grand 
Appartement  dans  le  Louvre,  à  la  place  de  celuy  qu'elle  avoit 
dans  le  Palais  Brion,  et  le  fond  pour  faire  le  transport  des 
Ouvrages  de  Peinture  et  de  sculpture,  et.  sur  la  lin  de  l'année, 
une  augmentation  de  2000  à  la  pension.  S'élant  démis  de  la 
Charge  de  Surintendant  vers  le  mois  de  janvier  1699,  sur  la  lin 
de  laquelle  il  mourut  le  18  octobre  [âgé  de  71  ans]  — ,  il  conseilla 
à  l'Académie  de  se  choisir  un  autre  Protecteur. 

Ce  portrait  est  un  présent  de  M.  Mignard,  Premier  Peintre  du 
Roy,  qu'il  lit  a  l'Académie  le  4  avril  1690. 


A  la  face  en  retour  J  droite  du  Portrait  du  Roy  : 

0.  Tableau  Je  4  pieds  Je  haut  sur  3.  —  Portrait  de  M.  le  Mar- 
quis de  Louvois  (.Michel  le  Tellier),  Ministre  et  Secrétaire  d'État. 

Outre  ses  grands  emplois,  le  Roy  luy  ayant  encore  donné  la 
charge  de  Surintendant  des  Bâtimens  après  le  décès  de  M.  Col- 
bert. en  septembre  [683,  l'Académie  chargea  M.  Le  Brun  de  pres- 
sentir ses  sentimens  sur  la  prière  qu'elle  avoit  dessein  de  lui  faire 
de  la  prendre  sous  sa  protection.  Et  il  l'y  trouva  d'autant  plus 
disposé  qu'il  croyoit  que  c'était  une  qualité  convenable  a  la  Surin- 
tendance. On  lui  lit  voir  sur  cela  les  Statuts  qui  donnent  à  cette 
Compagnie  la  liberté  de  se  choisir  un  Protecteur. 
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Il  vint  prendre  séance  en  l'Académie,  pour  la  première  fois 
le  17  décembre  [683.  Depuis  que  ce  Ministre  eut  eu  connaissance 
de  ce  qui  se  passoit  dans  l'Académie  et  de  ses  exercices,  il  s'ap- 
pliqua, avec  beaucoup  de  soin,  à  les  entretenir.  11  lit  ajouter 
2000  livres  d'augmentation  à  la  pension  ordinaire,  lit  donner. 
tous  les  trois  mois,  trois  Prix  de  différente  valeur  aux  Etudians 
sur  leurs  desseins  d'après  le  .Modèle,  qui  sont  pris  sur  le  fond  des 
Bâtimens.  Et,  sur  ce  qu'on  luy  lit  connoître  qu'il  y  avoit  plusieurs 
jeunes  Etudians  qui  paraissoient  avoir  du  talent,  mais  qui  ètoient 
peu  accommode/:,  il  leur  lit  donner  vingt  livres  par  mois  a  chacun. 
[Il  est  mort  le  [6  juillet  [691,  âgé  de  5o  ans,  6  mois  et  quelques 
jours]. 

L'Académie  ne  put  obtenir  du  temps  pour  peindre  son  portrait. 
et  ainsi  il  a  fallu  se  contenter  du  présent  que  M.  Héraut  a  fait  à 
la  Compagnie  de  cette  copie,  qui  a  été  faite  d'après  .M.  Ferdinand, 
le  Flamand. 

7.  Tableau  de  4  pieds  de  haut  sur  3.  — ■  Portrait  de  Monsieur  Col- 
(Jean-Baptiste),  Ministre  et  Secrétaire  d'État,  Surintendant 
de-  Bâtimens.  Il  fut  prié  d'agréer  la  qualité  de  Vice-Protecteur  de 
l'Académie,  lorsqu'on  apprit  qu'il  devoit  entrer  dans  le  .Ministère 
après  la  mort  du  Cardinal  Mazarin,  comme  on  l'a  déjà  dit.  et  la 
Compagnie  lui  en  fut  faire  ses  complimens  en  Corps  a  son  arrivée 
de  Fontainebleau  à  Paris  le  3  décembre  1(1(17.  11  obtint  du  Roy 
en  laveur  de  l'Académie  une  pension  de  4000  livres  au  mois 
d'avril  [663;  en  décembre  delà  même  année,  des  Lettres-patentes 
et  des  nouveaux  Statuts,  qui,  ayant  été  registrézen  Parlement  con- 
tradictoirement  avec  tous  ceux  qui  s'y  ètoient  opposez,  levèrent 
tous  les  obstacles  lesquels  avoient  empêché  jusqu'alors  cette  Com- 
pagnie de  jouir  d'une  parfaite  tranquilité;  et.  en  septembre  1661, 
le  logement  qu'elle  a  occupé  pendant  trente  ans  dans  la  Gallerie 
du  Palais-Royal.  Au  commencement  de  l'année  1*17:.  après  la 
mort  de  M.  le  Chancelier  Séguier,  l'Académie  luy  alla  faire  ses 
compliments  comme  Protecteur,  et  le  pria  de  faire  choix  d'un  Vice- 
Protecteur.  Un  de  se-  grands  desseins  étant  de  faire  fleurir  les  Arts 
en  France,  il  a  toujours  eu  une  affection  singulière  ace  qui  se  pas- 
soit dan-  l'Académie,  et  s'en  faisoit  rendre  compte.  Souvent  il  étoit 
présent  a  ^e>  Assemblées  de  Conférences,  et  peu  d'années  se  sont 
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passées  sans  qu'il  soit  venu  y  distribuer  les  Prix  aux  jeunes  Elèves. 
[Il  est  mort  le 6  septembre  i683,  âgé  de  64  ans.] 

Ce  portrait  a  été  peint  par  M.  Le  Fèvre  (Claude),  né  à  Fontai- 
nebleau. Peintre  en  Portraits.  Il  ne  le  présenta  à  l'Académie  que 
le  3o  octobre  1606,  pour  son  ouvrage  de  réception,  quoiqu'il  eût 
été  reçu  Académicien  trois  ans  auparavant,  le  3i  mars  i663.  Est 
mort  à  Paris  le  5  avril  1675,  âgé  de  42  ans,  dans  la  charge  de 
professeur. 

8.  Tableau  de  4  pieds  de  haut  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Mansard 

(Hardouin),  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Michel,  Comte  de  Sa- 
gonne,  Surintendant  des  Bâtimens,  etc.  [Mort  le  11  mai  1708, 
âgé  de  63  ans.] 

Quoiqu'il  eut  été  nommé  par  le  Roy  à  la  Charge  de  Surintendant, 
après  la  démission  qu'en  fit  .Monsieur  de  Villacerf,  et  que  la 
coutume  semblât  avoir  introduit  de  reconnoitre  pour  Protecteurs 
tous  ceux  qui  jusqu'alors  avoient  possédé  cette  première  dignité, 
néanmoins  l'Académie  ne  luy  en  alla  faire  les  compliments 
qu'après  que  .M.  de  Villacerf  le  lui  eût  conseillé.  M.  Mansard  vint 
prendre  séance  en  l'Académie  pour  la  première  fois  le  1 2  fé- 
vrier 1699,  et,  trois  mois  près,  il  fit  sçavoir  à  l'Académie  qu'il  avoit 
obtenu  du  Roy  le  rétablissement  en  entier  de  sa  pension,  qui 
avoit  été  réduite  à  la  moitié  à  cause  de  la  guerre,  et  l'augmen- 
tation d'un  Salon  et  d'une  Salle  à  l'ancien  Appartement,  et  fit 
fournir  toutes  les  Figures  moulées  sur  l'Antique  que  l'on  jugea 
nécessaires  pour  la  décoration  de  ces  lieux. 

Ce  portrait  a  été  fait  d'après  nature  par  .M.  de  Trov  père,  à  la 
prière  que  l'Académie  luy  en  fit,  et  dont  il  en  a  fait  présent  à  la 
Compagnie. 

9.  Tableau  Je  4  pieds  sur  3.  —  Portrait  de  M.  de  Cotte 
(Robert),  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint-Michel,  Premier  Architecte 
du  Roy  et  Intendant  des  Bâtimens,  Jardins,  Arts  et  Manufactures 
de  Sa  Majesté,  à  présent  Vice-Protecteur  de  l'Académie.  Il  y  vint 
prendre  séance  en  cette  qualité,  le  9  janvier  1706.  Le  mérite  dans 
les  Arts  du  dessein  ainsi  honoré  en  sa  personne,  est  un  glorieux 
exemple  de  l'estime  et  du  degré  d'élévation  où  ils  sont  en  France, 


) 
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et,  pour  le  vertueux,  un  puissant  motif  de  s'y  perfectionner.  [Mort 
le  i5  juillet  1  735.] 

Ce  portrait,  en  pastel  couvert  d'une  glace,  a  été  peint  par 
M.  Vivien  [Joseph),  né  à  Lyon,  Peintre  de  Portraits  en  pastel,  et 
l'ait  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien,  le 
3o  juillet  1701  :  élu  Conseiller  le  28  septembre  1703.  [Mort  a  Bonn, 
le  5  décembre  17.11.  âgé  de  77  ans. 

Au-dessus  de  ces  deux  portraits  sur  la  corniche  : 

10.  Tableau  de  5  pieds  1  :  de  large  sur  4.  —  11  représente  la 
défaite  de  l'Hydre  du  Marais  de  Lerne,  qui  est  un  des  douze  Tr< 
vaux  d'Hercule.  Ce  Héros  n'a  point  d'autres  armes  pour  dompter 
ce  monstre  que  sa  massue,  le  formidable  instrument  de  ses 
exploits,  mais  qui  lui  auroit  peu  suffi  dans  ce  combat  si.  voyant 
que  les  sept  têtes  de  l'Hydre  se  multiplioient  a  mesure  qu'il  les 
abattoit,  il  n'eût  sçu  joindre  l'adresse  a  la  force,  en  ordonnant  a 
Tolas,  qui  paroit  tenant  un  flambeau  à  sa  main,  d'appliquer  le  l'eu 
a  des  blessures  d'où  naissoient  de  nouveaux  ennemis  a  vaincre. 
Le  Peintre  a  feint  que  cette  action,  on  l'on  voit  encore  Hercule 
occupé  a  se  défendre  de  l'horrible  Cancer,  sorti  du  même  Marais 
pour  venir  au  secours  de  sa  compagne  et  qu'il  écrase  sous  le  pied, 
se  passe  sous  un  platane  de  la  forêt  prochaine,  en  présence  du 
Dieu  de  Lerne  et  de  la  Nayade  de  la  fontaine  Amymone,  dont  les 
eaux  tomboient  dans  ce  lac. 

Par  M.  Iloi  VSSE  (René),  ne  à  Paris,  reçu  Académicien  le  1  5  juil- 
let 107.1:  élu  Professeur  le  J7  juillet  1 680;  élu  Trésorier  en  1692; 
Ajoint  Recteur  le  i3  avril  [696;  nommé  par  le  Roy  pour  être  Direc- 
teur de  l'Académie  de  France  a  Rome  en  [699,  dont  il  a  fait  la 
fonction  pendant  cinq  ans;  élu  Recteur,  étant  encore  à  Rome,  le 
2  juillet  1701.  A  son  retour  il  fut  continué  dans  la  fonction  de  Tré- 
sorier. Il  est  mort  a  Paris,  le  27  mai  1710.  âgé  de  0.1  ans  [ancien 
Recteur  et  ancien  Trésorier.] 

A  la  face  en  retour,  à  gauche  du  Portrait  du  Roy  : 

11.   Tableau  de  3  pieds  sur  \.        Portrait  de  M.  de  Lamoignon 

(Guillaume),  Premier  Président  au  Parlement  de  Paris,  placé  dans 


DE   PEINTURE   ET    DE   SCULPTURE.  27 

1'  académie  en  témoignage  de  l'estime  et  de  la  vénération  de  cette 
Compagnie,  et  par  reconnaissance  des  grâces  et  des  bons  offices 
qu'elle  en  a  reçus  dans  toutes  les  occasions  qui  se  sont  présentées. 
[Mort  en  décembre  1677.] 

("est  une  copie  d'après  l'original,  que  l'Académie  lit  faire  par 
M.  de  Champagne  l'oncle,  en  1671,  pour  en  faire  présent  a  M.  de 
Lamoignon. 

1 2.  Tableau  de  5  pieds  de  haut  sur  4.  —  Pi  irtrait  de  M.  R  viabon 
(Antoine, —  de  .Montpellier),  Surintendant  des  Bâtimens,  qui,  ayant 
été  prié  d'accepter  la  qualité  de  Directeur  de  l'Académie,  y  vint 
prendre  séance  le  3  juillet  1 055.  [.Mort  le  12  mars  1670,  âgé  de 
53  ans.] 

Par  M.  Rabon  (Pierre),  né  au  Havre:  Peintre  de  Portraits,  reçu 
Académicien  le  3  juillet  1660;  élu  Conseiller  le  4  juillet  i665;  mort 
le  18 janvier  1684,  âgé  de  .... 

Au-dessus  Je  ces  Jeux  portraits  sur  la  corniche  : 

i3.  Tableau  Je  5 pieds  sur  4.  —  Il  a  pour  sujet  Auguste  qui  lit 
édifier  dans  Rome  un  Temple  à  Apoll  m,  acti<  >n  par  reci  mnaissance 
de  la  victoire  qu'il  venoit  de  remporter  sur  .Marc  Antoine  et  la 
Reine  Cléopâtre.  Cet  Empereur  y  est  peint  assis  majesteusement 
devant  le  Temple,  et  couronné  par  le  Dieu  à  qui  il  se  croyoit  rede- 
vable d'un  événement  qui  alloit  bientôt  donner  la  Paix  à  l'Univers. 
Il  paroit  y  recevoir  les  tributs  de  tous  les  Peuples  de  la  terre  en 
présence  de  Rome,  qui,  sous  la  figure  d'une  femme  vénérable,  lui 
témoigne  aussi  sa  reconnoissance  par  les  d<  >ns  qu'elle  luy  présente 
a  genoux.  La  Fortune,  en  faveur  de  ce  Prince,  semble  avoir  fixé 
la  révolution  de  sa  roue,  et  la  Renommée  se  disposer  à  publier  la 
nouvelle  de  cette  action:  Neptune  même,  qui  en  avoit  été  le 
témoin,  vient  offrir  une  couronne  au  Vainqueur.  On  voit  dans  le 
lointain  la  marche  du  Triomphe  où  cette  superbe  Reine  d'Egypte 
ne  parut  qu'en  figure,  et  dont  elle  s'épargna  la  honte  en  se  don- 
nant la  mort. 

Par  M.  Paillet  (Antoine),  né  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
2  août  [659;  élu  Professeur  le  24  septembre  1662,  et  Recteur  le 
4  juillet  1699;  est  mort  le  3  juin  1  701,  âgé  de  75  ans. 
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Sur  le  plan  de  cet  enfoncement  sont  placé;.,  sur  des  scabellons,  les 
bustes  en  marbre  des  Portraits  du  Roy,  et  de  MM.  les  Protec- 
teurs, dont  on  rient  de  parler. 

14.   Portrait  du  ROY.  en  buste,  de  3  pieds  1/2  de  haut. 
Par  M.  Granier  {Pierre),  reçu  Académicien  le  3o  juin    [685. 
[Mort  le  6  octobre  1 7i5,  âgé  de  88  ans.] 

i5.  Portrait  de  Monseigneur  le  Duc  d'ANTiN,  en  buste,   de 
3  pieds  de  haut. 

Par  M.  Coyzevox,  ancien  Directeur  et  Recteur. 

16.  Portrait  de  Monsieur  le  Cardinal   Mazarin,   en   buste,  de 

2  pieds  1/2.  [Mort  le  9  mars  1661,  âgé  de  5g  ans.] 

Par  M.  Lerambert  (Louis),  né  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
3i  mars  i663,  mort  [Professeur]  le  [5  juin  1670,  âgé  de  56  ans. 

i".  Portrait  de  M.  de  Louvois,  en  buste,  de  3  pieds  de  haut, 
("est  une  copie  du  buste  que  M.  Girardon  a  fait,  de  laquelle  il 
a  fait  présent  à  l'Académie. 

18.  Portrait  de  M.  Mansard,  en  buste,  de  3  pieds  de  haut. 
Ouvrage  de  réception  de  M.  Le  Moyne  fils  {Jean-Louis),  né  à 

Paris,  reçu  Académicien  le  3o  juin  1703.  [Mort  Ancien  Recteur,  le 

3  mai   1755.  à  89  ans  quelques  mois.] 

19.  Portrait  de  M.  le  Chancelier  Séguier  en  buste,  de  3  pieds  1/2 
de  haut.  [Mort  le  28  janvier  1672.  îvj;c  de  84  ans.] 

Par  M.  Herrard,  qui  en  a  fait  présent  à  l'Académie. 

20.  Portrait,  en  buste,  de  M.  Colbert,  de  deux  pieds  de  haut. 
C'est  une  copie  de  celuv  que  l'Académie  lit  l'aire  par  M.  Coy- 
zevox, en  janvier  1678,  pour  en  faire  présent  à  M.  Colbert. 

21.  Portrait  en  buste  de  M.  de  Villacerf,  de  trois  pieds  de  haut. 
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Fait  par  M.  Desjardins  pour  M.  de  Yillaeerf,  qui  en  a  depuis 
fait  présent  à  l'Académie  le  29  décembre  1696. 

22.  Portrait  de  .M.  de  Lamoignon,  Premier  Président,  en  buste, 
de  terre  cuite. 

Original  du  buste  de  marbre  que  l'Académie  a  fait  faire  par 
M.  Girardon,  dont  elle  a  fait  présent  à  Monseigneur  de  Lamoi- 


Aux  deux  pilastres  sous  l'arcade  : 

28.   Tableau  de  5  pieds  de  large  sur  4. 

M.  Jouvenet  y  a  peint  Esther,  qui,  en  se  présentant  devant 
Assuérus,  sauva  les  Juifs,  transportez  en  Babylone,  du  malheur 
où  ils  étoient  exposez  par  la  permission  qu'avoit  obtenue  Aman  de 
les  faire  tous  mourir.  Le  Roy  de  127  Provinces  y  paroit  sur  son 
trône,  tenant  une  verge  d'or  de  la  main  droite,  et  faisant  éclater 
dans  ses  yeux  la  colère  dont  il  est  transporté,  lors  qu'il  aperçoit 
Esther  se  présenter  devant  luy  sans  avoir  été  mandée,  ce  qui  est 
encore  marqué  par  l'action  qu'il  fait  de  la  main  gauche.  A  cet 
aspect  la  Reine  tombe  en  défaillance,  et  est  soutenue  par  trois  de 
ses  suivantes,  qui  lui  rendent  les  secours  dont  elle  a  besoin.  C'est 
le  moment  que  le  Peintre  a  pris  pour  sujet  de  son  tableau,  où  il  n'a 
pas  moins  bien  exprimé,  par  la  majesté  d'Assuérus,  la  noblesse  de 
ses  vêtemens,  et  même  par  toute  la  disposition  du  lieu  de  la  scène, 
cette  grandeur  des  Rois  de  Perse,  dont  l'Écriture  donne  une  idée 
si  formidable,  que  par  les  charmes  d'Esther,  ce  qui  lit  si  tôt  oublier 
à  ce  Prince  la  rigueur  de  sa  Loy. 

M.  Jouvenet  {Jean),  né  a  Rouen,  a  été  reçu  Académicien  le 
24  mars  1675;  élu  Ajoint  Professeur  le  3  juillet  1676;  Professeur 
le  29  novembre  1681;  Ajoint  Recteur  le  24  juillet  1702;  Directeur 
le  3o  juin  1700,  dont  il  a  fait  la  fonction  pendant  3  ans,  et  l'un  des 
quatre  Recteurs,  le  3i  décembre  1707.  (Mort  le  5  avril  1717,  âgé 
de  "3  ans.) 

24.   Tableau  de  5  pieds  de  large  sur  4. 

11  représente  le  fameux  exploit  d'Hercule  contre  Géryon.  L'Anti- 
quité a  feint  que  ce  cruel  Tyran  des  Espagnes  avoit  trois  corps, 
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parce  qu'il  y  ètoit  maître  de  trois  Royaumes,  et  qu'il  avoit  auprès 

de  luy  un  certain  Eurystion,  qui  avoit  accoutumé  ses  troupeaux  de 
bœufs  a  dévorer  les  habitants  du  pays.  Le  grand  Alcide,  après 
avoir  mis  à  mort  le  Maître,  qui  paroit  dans  ce  tableau  étendu  sur 
la  poussière,  n'est  plus  occupé  qu'à  se  défaire  du  Ministre,  déjà 
tombe  sur  les  genoux  sous  l'effort  de  son  bras:  il  semble  hésiter 
s'il  doit  se  servir  de  sa  massue  contre  un  si  foible  ennemi.  0ue  s> 
la  barbarie  de  ces  premiers  temps  est  bien  caractérisée  par  l'antre 
affreux  qui  servoit  de  retraite  à  ces  bœufs,  et  par  la  sauvage  repré- 
sentation de  quelques-uns  de  ces  animaux,  qui  sont  la  comme  en 
disposition  de  défendre  leur  Maître,  l'ordonnance  du  sujet  y  reçoit 
d'autre  part  des  agréments  par  la  figure  de  la  Renommée,  prête 
à  partir  pour  porter  partout  la  nouvelle  de  ce  combat:  par  celle 
de  la  Victoire,  qui  met  une  couronne  de  chêne  sur  la  tête  du  Vain- 
queur; par  un  Génie,  qui  représente  l'Amour  de  la  Gloire,  et  luy 
donne  une  couronne  d'Immortel.  <  )n  voit  encore  le  Dieu  du  Tage, 
témoin  d'une  action  qui  rétablit  la  tranquilité  sur  ses  bords. 

Par  M.  Verdier  (François),  né  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
io  novembre  1678;  élu  Ajoint  Professeur  le  29  novembre  [681; 
Professeur  le  8  janvier  1684,  dont  il  est  à  présent  déchargé  des 
fonctions,  étant  passe  dans  la  Classe  des  anciens  Professeurs. 
[Mort  le   10  juin   17.10,  âgé  de  78   ans.] 


25.    Tableau  Je  5  pieds  Je  large  sur  4. 

Son  sujet  est  le  Temple  de  Janus.  fermé  par  Auguste  après  la 
bataille  d'Actium.  Ce  Temple  y  est  peint  carré,  selon  l'idée  qu'en 
donne  ['Histoire  Romaine.  Sous  le  portique,  soutenu  de  colonnes  et 
entre  les  deux  portes  d'airain  qui  en  défendoient  l'entrée  en  temps 
de  paix,  on  aperçoit  la  figure  de  Janus  aux  deux  visages  et.  devant 
luy,  un  autel,  ou  les  Victimaires  conduisent  un  taureau  et  un  bélier 
pour  être  immole  par  le  Prince  des  Prêtres,  qui  est  la  distingué 
par  un  vêtement  blanc.  Auguste  est  un  peu  à  gauche,  mais 
pourtant  place  comme  la  principale  figure  du  Tableau,  vêtu  a  la 
Romaine,  avec  le  grand  manteau  de  cérémonie  appelé  toga,  et 
ordonnant  île  fermer  les  portes.  11  est  accompagné  de  plusieurs 
Seigneurs   et  Capitaines  Romains,  entre   lesqueb  on  remarque 
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l'illustre  Magcenas,  à  qui  seul  l'Empereur  semble  adresser  la 
parole.  Heureux  présages  pour  les  Sciences  et  les  Arts,  dont  il 
est  reconnu  le  Protecteur.  11  y  a  aussi  plusieurs  autres  figures  qui 
participent  à  la  joye  publique.  Ce  sujet  fut  donné  à  M.  Boulogne  le 
jeune,  à  l'occasion  de  la  Paix  de  Nimègue,  à  quoy  il  a  d'autant 
plus  de  rapport  que,  comme  ce  fut  pour  la  troisième  fois  depuis 
la  fondation  de  Rome  que  le  Temple  de  Janus  fut  fermé,  cette 
Paix  a  aussi  été  la  troisième  que  le  Roy  a  donnée  à  l'Europe. 

M.  de  Boulogne,  lils  puisné  (Louis),  né  à  Paris,  a  été  reçu  Aca- 
démicien le  i"aoust  [681,  élu  Ajoint  Professeur  le  i"r  juillet  1690 
et  Professeur  le  3o  octobre  1604.  [Boulogne  le  jeune,  Chevalier 
de  l'Ordre  de  Saint-Michel,  Premier  Peintre  du  Roy  en  172?.  mort 
Directeur  et  Recteur  le  21  novembre  1733,  âgé  de  78  ans.  Il  étoit 
aussi  Secrétaire  du  Roi.] 

26.    Tableau  de  5  pieds  sur  0. 

11  représente  Mercure,  qui  délivre  de  la  garde  d'Argus  la 
Nymphe  Io,  que  Jupiter,  son  amant,  avoit  changée  en  vache,  pour 
la  mettre  à  couvert  de  la  jalousie  de  Junon.  M.  de  Troy  a  pris  le 
moment  que  l'adroit  Messager  des  Dieux,  après  avoir  endormi, 
au  son  de  sa  flûte  et  par  l'attouchement  de  son  caducée,  le  gar- 
dien fidèle  du  dépôt  que  Junon  luy  avoit  confié,  se  prépare  à  luy 
couper  la  tête  d'un  coutelas.  11  a  le  bras  levé,  et  quelques  Nymphes 
dans  le  lointain  regardent  avec  attention  le  coup  qui  doit  mettre 
en  liberté  l'amante  infortunée.  Elle  semble  déjà  s'apercevoir  de 
sa  délivrance,  et  s'éloigner  de  la  prairie  qui  lui  avoit  été  donnée 
pour  pâturage. 

M.  de  Troy  le  père  (François)  né  à  Toulouse,  a  été  reçu  Aca- 
démicien le  0  octobre  1074;  élu  Ajoint  Professeur  le  6  dé- 
cembre 1692,  Professeur  le  26  septembre  1693,  et  Directeur  le 
7  juillet  1708,  dont  il  a  l'ait  la  fonction  pendant  trois  ans.  [Elu 
Ajoint  Recteur  le  10  janvier  1722,  est  mort  le  Ier  mai  1730,  âgé  de 
85  ans  et  3  mois.] 
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D.ms  le  corps  ,f»  salon,  du  même  côté  sur  le  pLiti  : 

27.  La  figure  de  Diane,  plus  grande  que  nature,  moulée  sur  le 
marbre  antique,  qui  est  placé  dans  la  grande  Gallerie  de  Ver- 
sailles. 

28.  Figure  assise  sur  le  bord  d'un  ruisseau,  appelée  la  Nymphe 
ou  Vénus  à  la  coquille,  moulée  sur  le  marbre  antique,  qui  est  à  la 
Vigne  Borghèse  près  de  Rome.  M.  Coyzevox  en  a  fait  une  copie 
en  marbre  :  elle  est  placée  dans  le  Parc  de  Versailles,  près  la  fon- 
taine de  la  Pyramide. 

Au  piédestal  de  cette  figure  est  le  bas-relief  que  l'on  appelle 
des  I). vi se  11  ses:  il  est  moulé  sur  le  marbre  antique,  qui  est  dans  la 
même  Vigne  Borghèse. 

29.  Figure  d'un  Faune  qui  tient  entre  ses  bras  le  jeune  Bacchus, 
moulée  sur  le  marbre  antique,  qui  est  aussi  dans  la  même  Vigne 
Borghèse. 

30.  Buste  sur  un  scabelon.  Le  portrait  d'Homère,  sur  l'original 

antique,  qui  est  à  Rome  au  Palais  l'arnèse. 

3i.  Buste  sur  un  scabelon,  que  quelques-uns  croyent  être  le 
portrait  de  Néron,  et  d'autres  celui  d'Antonin,  dans  leur  jeunesse  : 
moulé  sur  l'original  antique. 

32.   L'Empereur  Commode  sous  la  figure  d'Hercule,  qui  tient 

un  entant:  moulé  sur  le  marbre  antique  placé  à  Bel-véder,  un  des 
Jardins  du  Pape. 

Devant  et  au  jour  de  la  première  croisée,  sur  un  pied  mobile,  est 
attaché  un  grand  dessin  en  rond,  de  quatre  pieds  de  diamètre, 
tournant  sur  un  pivot  pour  pouvoir  être  vu  de  tous  cotes.  C'est  la 
copie  de  ce  qui  est  peint  dans  la  Coupe  du  Val-de-Grâce,  ouest 
représentée  la  gloire  des  saints  dans  le  Ciel  en  la  présence  de  Dieu. 
Ce  dessin  est  peint  de  grisaille  ou  de  camaïeu,  par  M.  Corneille 
lils  aine,  et  est  un  présent  que  M.  Mignard,  Premier  Peintre  du 
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Roi,  qui  est  l'auteur  de  ce  sujet,  a  fait  a  l'Académie  le  i"  dé- 
cembre 169 1.  Ce  dessin  a  été  gravé  par  M.Audran  V oncle  (Girard). 

33.  Figure  de  Germanicus,  lîls  de  Drusus  et  d'Antonia,  nièce 
d'Auguste;  elle  est  moulée  sur  le  marbre  antique,  placé  dans  la 
grande  Gallerie  de  Versailles. 

.14.  Figure  d'une  \'énus,  a  laquelle  mi  a  donné  le  m 'in  d'Ac- 
croupie,  parce  qu'ayant  les  jambes  pliées  elle  s'appuie  sur  ses 
talons.  Elle  est  moulée  sur  le  marbre  antique,  qui  est  au  Palais  de 
Médicis  à  Rome.  M.  Coyzevox  en  a  fait  une  copie  en  marbre, 
placée  dans  le  Jardin  de  Versailles. 

35.  Figure  d'un  Gladiateur  en  attitude  de  combattant,  moulée 
sur  le  marbre  antique,  qui  est  a  la  Vigne  Borghèse. 

3').  Figure  d'un  Esclave  qui  émoût  sur  une  pierre  un  instrument 
tranchant.  Cette  figure  s'appelle  le  Rotator,  et  a  été  moulée  sur  le 
marbre  antique,  qui  est  a  Rome,  au  Palais  de  .Médicis.  et  a  pré- 
sent a  Florence  dans  la  Gallerie  du  Grand-Duc. 

On  croit  que  c'est  la  statue  de  Milvius,  cet  Affranchi  qui  conjec- 
tura, a  plusieurs  indices,  qu'un  couteau  de  Sacrifice  qui  lui  avoit 
été  donné  à  aiguiser  par  son  .Maître  étoit  destiné  à  l'assassinat  de 
Néron:  dont  il  donna  avis  a  cet  Empereur,  lequel  apprit  par  ce 
moyen  les  projets  de  la  conjuration  dont  Caïus  Pison  étoit  le 
chef. 

.17.  Figure  de  Bacchus  qui  montre  des  raisins  à  un  tygre,  mou- 
lée sur  le  marbre  antique,  qui  est  a   Rome  au  Palais  de  Médicis. 

M.  Granier  en  a  l'ait  une  copie  en  marbre,  qui  est  placée  dans 
le  Parc  de  Versailles. 

38.  Sur  un  scabelon,  qui  est  dans  l'enfoncement  de  la  troisième 
fenêtre,  est  pose  le  Torse,  fameux  fragment  de  l'Antiquité,  moulé 
sur  l'original  de  marbre  qui  se  conserve  à  Rome. 

3ç.  Figure  d'Antinous,  favori  dAdrien,  moulée  sur  le  marbre 
antique,  qui  est  à  Bel-véder.  un  des  Jardins  du  Pape. 
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M.  /.(■  Gros  en  a  l'ait  une  copie  en  marbre,  placée  dans  la  grande 
allée  du  Parc  de  Versailles. 


\o.  Buste  sur  un  scabelon  :  le  portrait  de  Sénèquc  au  bain, 
moulé  su!'  l'original  antique,  qui  est  à  la  Vigne  Pamphile. 

|i.  Buste  sur  un  scabelon.  Le  portrait  de  Dèmosthène,  moulé 
sur  l'original  antique. 

[2.  Figure  plus  grande  que  nature,  qui  représente  le  Dieu 
Bacchus,  moulée  sur  le  marbre  antique,  qui  est  dans  la  grande 
(  iallerie  de  Versailles. 

4S.  Figure  d'un  Gladiateur  mourant,  moulée  sur  le  marbre 
antique,  qui  étoit  a  la  Vigne  Ludovise,  près  de  Rome,  et  a  présent 
au  Palais  du  Prince  l)"iii  Livio  Odescalchi  ;  elle  a  été  copiée  en 
marbre  par  un  des  élevés  de  l'Académie  Françoiseà  Ri  une.  et  a  été 
placée  dans  la  grande  allée  du  Parc  de  Versailles. 

44.  Figure  du  dieu  Apollon,  plus  grande  que  nature,  moulée 
sur  le  marbre  antique,  qui  est  a  Bel-véder,  Jardin  du  Pape. 

M.  Mazeline  en  a  l'ait  une  copie  en  marbre,  placée  dans  la 
grande  allée  du  Parc  de  Versailles. 

<  >n  voit,  sur  les  piédestaux  des  ligures,  plusieurs  morceaux,  en 
bas-reliefs,  de  la  Colonne  Traiane. 


i:\    ELEVATION 
sur  les  faces  des  murs  Je  ce  salon. 


Les  [quatre]  tableaux  marqués  ('  I)  qui  se  trouvent  aux  deux 
piliers  s<>us  l'arcade,  ont  été  décrits  ci-devant,  page  52. 

1.  Tableau  Je  3  pieds  sur  21/2.—  Le  meurtre  d'Abel  en  est  le 
sujet.  Le  fratricide  Caïn  y  est  peint  en  la  présence  de  Dieu,  qui 
lu;,  apparoit  sur  une  nuée,  smis  la  figure  d'un  vieillard  vénérable. 
Convaincu  de  la  noirceur  de  son  crime,  a  la  veue  de  l'innocente 
victime  de  sa  jalousie,  étendue  sur  la  terre,  les  remords  qui  le 
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dévorent  au  dedans  se  font  apercevoir,  à  l'extérieur,  par  les 
mouvemens  de  crainte  et  d'inquiétude  qui  l'agitent,  dans  l'attente 
de  la  malédiction  qui  va  être  prononcée  contre  luy.  Le  fond  du 
Tableau  est  varié  par  une  agréable  représentation  des  objets  qui 
faisoient  alors  toute  l'occupation  des  premiers  lu  mimes. 

Par  M.  Coypel  le  père  (AToël),  ne  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
3  mars  [663.  Il  fut  élu  Professeur  le  23  février  de  l'année  suivante; 
nommé  par  le  Roy  pour  être  Directeur  de  l'Académie  Françoise, 
établie  a  Rome, à  la  place  de  M.  Errard,  en  octobre  \<>'i.  dont  il  a 
l'ait  la  fonction  pendant  quatre  ans.  Élu  A  joint  Recteur  le  2  juil- 
let [689  et,  l'année  d'après.  Recteur.  Apres  la  mort  de  .M.  Mignani 
il  l'ut  nomme  par  le  Roy  pour  remplir  la  charge  de  Directeur  le 
r3  août  [695,  qu'il  a  exercée  pendant  quatre  ans.  Est  mort  le 
:_|  décembre  1707.  âgé  de  711  ans. 

2.  Médaille  de  marbre  en  uvale  de  2  pieds  1/2  de  lu  ut  sur  2  de  large. 
—  Elle  représente  en  bas-relief  la  sainte  Vierge  à  demi  corps,  dans 
un  âge  avancé.  Elle  y  paroit  comme  dans  un  état  de  soumission 
aux  souffrances  qui  lui  avoient  ete  prédites  par  Siméon,  lorsqu'elle 
vint  présenter  Jésus-Christ  son  lils  au  Temple  de  Jérusalem. 

Par  .M.  Girardon  (François),  ne  a  Troyes,  reçu  Académicien  le 

7  juillet  1657,  élu  Professeur  le  ?  juillet  [669,  Ajoint  Recteur  le 
3  décembre  1O72,  et  Recteur  le  <>  octobre  1074.  Étant  paru  a  la 
Compagnie  que  l'intention  du  Roy  étoit  qu'il  remplit  la  Charge  de 
Chancelier  vacante  par  le  décès  de  M.  Mignard,  elle  s'y  conforma 
le  i3  août  iôcp.  [Il  est  mort  le  i3  septembre  1 7 1 5,  âge  de  <'!>'!  ans.] 

3.  Médaille  de  marbre  ovale  de  même  grandeur.  —  Représentant 
en  bas-relief  l'Apôtre  Saint  Paul  a  demy-corps.  Il  a  une  main  levée, 
et  tend  un  doigt  vers  le  Ciel,  l'objet  de  ses  travaux,  appuyé  le  bras 
droit  sur  le  Livre  de  ses  Epitres,  et.  près  de  son  épaule,  on  voit 
l'èpée  qui  a  été  l'instrument  de  son  martyre. 

Par  M.  Massou  (Benoît),  né  à  Richelieu,  reçu  Académicien  le 
icr  aoust  i065,  et  élu  Ajoint  Professeur  le  3i   août   1680,  mort  le 

8  octobre  1684,  âgé  de  5i  ans. 

4.  Tableau  de  6  pieds  sur  r.  —  Le  sujet  de  ce  tableau  a  encore 
rapport  a  la  Paix  de  Nimègue,  et.  a  celte  occasion.  M.  (  'oypel  fils  y 
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représente  le  Roy, qui,  après  ses  travaux,  se  repose  dans  le  sein  de 
la  dit >ire.  Elle  paroit,  dans  le  milieu,  suas  la  figure  d'une  femme 
majestueuse,  avant  sur  la  tête  une  couronne  d'or  et  a  la  main  une 
couronne  de  laurier,  qu'elle  met  sur  la  tête  du  Monarque  qui 
s'appuye  sur  elle.  L'Europe  contemple  avec  plaisir  un  objet  qui  luy 
promet  un  repos  de  long-temps  désiré.  Et,  pour  en  marquer  la 
durée,  elle  est  accompagnée  d'un  côté  île  la  Paix,  qui,  le  flambeau 
a  la  main,  met  le  l'eu  aux  instruments  de  guerre,  et  de  l'autre,  de 
la  Tranquilité,  appuyée  sur  la  solidité  d'une  colomne.  Le  lieu,  eu  le 
Roy  parmi  en  repos,  est  un  rocher  âpre  et  escarpé,  au  haut  duquel 
on  voit  une  pyramide  entourée  de  palmes  et  de  lauriers,  pour  signi- 
fier les  difficultés  qui  se  présentent  en  montant  au  sommet  de  la 
Gloire.  La  Victoire  et  la  Valeur,  représentées  à  côté  dans  un  état 
de  tranquilité.  donnent  lieu  aux  Ails  et  aux  Sciences,  sous  l'idée 
de  petits  dénies,  d'en  témoigner  leur  joie,  pendant  que  l'Envie  se 
voit  contrainte  de  se  cacher  dans  lui  antre  au  pied  de  la  .\l<>n 
tagne. 

M.  Coypel  {Antoine)  fils,  ne  a  Paris,  a  été  reçu  Académicien  le 
25  octobre  i68i;élu  Ajoint  Professeur  le  9  décembre  1684;  Pro- 
fesseur  le  \  juillet  1699;  [a passé  dans  la  Classe  des  Anciens  Pro- 
fesseurs le  24  juillet  i7":|  et  Ajoint  Recteur  le  3)  décembre  1707  : 
élu  Directeur  le  7  juillet  1711-  |Nommé  Premier  Peintre  du  Roj  en 
octobre  1715.  11  est  mort  Ecuyer,  Premier  Peintre  du  Roy,  Direc- 
teur et  Recteur. le  7  janvier  1722,  aoi  ans.] 


5.  Tableau  de  G  pieds  sur?.  —  (  est  un  combat  inopine  d'1  ierculc 
contre  des  Centaures.  Ce  Héros  allant  a  la  poursuite  du  sanglier 
d'Érimanthe,  le  Centaure  Pholus  le  reçut  chez  luy.  le  régala,  et. 
pendant  le  repas,  une  troupe  d'autres  Centaures  vinrent  en  trou 
hier  la  fête,  et  y  causèrent  un  désordre  affreux.  Hercule,  obligé 
de  se  mettre  en  défense,  la  massue  a  la  main,  la  décharge  sur  le 
premier  qui  se  présente,  et  luy  arrache  une  nappe  et  une  peau  de 
bouc  pleine  de  vin,  en  tient  un  autre  sous  ses  pieds  et  se  prépare 
en  même  temps  à  s'opposer  a  la  violence  des  deux  autres  qui 
viennent  contre  lui.  l'un  arme  d'un  arbre  de  pin.  et  l'autre  avec  un 
flambeau,  pendant  que  Pholus,  d'un  autre  coté,  est  aux  prises  avec 
un  de  ses  adversaires,  qu'il  veut  égorger  avec  un  couteau  de  table. 
La  Nuée,  qui  fut  supposée  a  Ixion  en  la  place  de  Junon,  et  d'où 
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naquirent  tous  ces  Centaures,  vient  être  de  la  partie  en  faveur 
d'Hercule  et  de  Pholus,  sous  la  figure  d'une  jeune  femme,  qui 
employé,  pour  faire  finir  le  combat,  la  pluie,  le  vent  et  la  foudre. 
Le  renversement  des  tables  et  le  mélange  confus  des  vases  et  des 
mets  donnent  occasion  au  peintre  d'en  enrichir  l'ordonnance  de 
si  m  sujet. 

Par  M.  Boulogne  lils  aine  (lion),  reçu  Académicien  le  27  no- 
vembre 1  < «7 7  :  élu  Ajoint  Professeur  le  2  janvier  1684,  et  Profes- 
seur le  6  décembre  [692;  a  été  déchargé  de  cette  fonction  et  a 
passé  dans  la  Classe  des  Anciens  Professeurs  le  24  juillet  [702.  |ll 
est  mort  le  10  may  1717.  âgé  de  68  ans.] 

0.  Médaille  de  marbre  ovale,  de  2  pieds  1  2  sur  2. —  Elle  représente 
saint  Luc  à  demy-corps.  La  persuasion  où  l'on  est  que  ce  Saint 
étoit  Peintre  a  donne  heu  au  Sculpteur  de  luv  mettre  en  main  poui 
symbole  un  dessein  où  est  l'image  Je  la  sainte  Vierge,  copié  de 
celle  que  l'on  prétend  être  de  lu\ .  et  que  l'Impératrice  Pulchérie  lit 
mettre  dans  une  église  qu'elle  avoit  bâtie  â  Constantinople. 

Par  M.  Raon  {Jean),  né  à  Paris,  reçu  Académicien,  le  2(1  mars 
1072;  du  Ajoint  Professeur  le  27  juillet  i<r5;  Professeur  le 
1"  juillet  1690,  dont  il  a  été  déchargé  de  la  fonction  le  7  février 
1693  ;  mort  le  \  avril  1 707,  sur  sa  77e  année. 

7.  Médaille  de  marbre  uvale  de  même  grandeur,  représentant 
saint  Jacques  le  Mineur,  Api  itre,  premier  Evêque  de  Jérusalem,  qui. 
ayant  été  précipité  d'un  lieu  élevé  du  Temple,  fut  ensuite  lapidé 
par  les  Juifs.  Un  Foulon,  voyant  qu'il  respiroit  encore,  acheva  de 

le  tuer,  en  luy  donnant  sur  la  tète  un  coup  de  levier  dont  il  se 
servoit  à  fouler  le  drap,  ("est  pour  cela  qu'il  a  pour  symbole  une 
espèce  de  massue. 

Par  AI.  Clérion  {Jacques),  ne  àAix  en  Provence,  reçu  Académi- 
cien le  24  septembre  1689.  [Mort  a  Ai\  le  20  avril  171  \,  âgé  de 
78  ans.] 

Au-dessus  de  la  porte  du  vestibule  : 

8.  Un  Christ  attaché  sur  sa  croix,  plus  grand  que  nature: 
ouvrage  de  M.  Sarasin,  un  des  Anciens  qui  ont  commencé  l'éta- 
blissement de  l'Académie,  et  Recteur. 
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C'est  un  présent  de  M.  Sarasin,  son  frère  (Pierre),  né  à  Noyon, 
reçu  Académicien  le  6  juillet  [665;  mort  le  8  avril  1679,  âgé  de 

77  ans- 

ci.  Tableau  de  5  /"l'ois  1  :  de  long  sur  \  \  1.  -  Paysages,  dont 
les  sujets  sont  agréablement  variés,  avec  des  chutes  d'eau. 

Par  M.  Hérault  (Charles),  né  a  Paris.  Peintre  Paysagiste, 
reçu  Académicien  le  25  janvier  [670,  et  élu  Conseiller  le  29  no- 
vembre [681.  [iMort  le  19  juillet  1718,  a  78  ans.] 

in.  Tableau  Je  5  pieds  sur  4. —  Des  fleurs  el  des  fruits,  qui  font 
le  principal  ornement  d'un  lieu,  où  l'un  voit  encore  un  Sphinx  sur 
un  piéd-d'estal,  deux  vases,  une  horloge,  un  tapis,  et  un  Globe. 

Par  M.  Monnoyer  le  père  (Jean-Baptiste),  ne  a  Lille  en  Flandre, 
Peintre  fleuriste,  reçu  Académicien  le  .1  octobre  [665;  élu  Con- 
seiller le  iM  juillet  [676.  [Mort  a  Londres  le  16  février  \r 99,  âgé 
de  64  ans.] 

1  1.  Tableau  de  5  pieds  1  :  sur  \. 

Paysage,  sur  le  devant  duquel  on  voit  un  troupeau  de  moutons 
gardé  par  un  berger. 

Par  M.  Foresi  (Jean),  né  a  Paris,  Peintre  Paysagiste,  reçu 
Académicien  le  :<>  mai  1674,  placé  dans  la  liste,  par  distinc- 
tion, avant  la  (  lasse  des  Conseillers,  le  25  avril  1699.  [Mort 
le  17  mars  1712.  âgé  de  76  ans.] 

[2.  Tableau  de  S  pieds  sur  \. 

Où  est  peinte  une  table,  couverte  d'un  grand  tapis,  avec  des 
instrumens  de  musique  et  des  vases  antiques,  entremêlé/,  de 
lleurs  el  de  fruits,  et  quelques  animaux. 

Par  M.  Lans  i  Michel),  né  a  Rouen,  peintre  de  lleurs  et  d'ani- 
maux, reçu  Académicien  le  dernier  samedy  de  février  [66  ».  [Mort 
le  19  novembre  1661,  âgé  de  48  ans.] 

Aux  deux  côtés  de  la  première  croisée  : 

i3.  Médaille  de  marbre  en  ovale  de  1  pieds  1/2  sur  2. 

Saint  Marc  a  demy-corps,  écrivant  l'Évangile  qu'il  composa, 
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a  la  prière  des  Chrétiens  de  Rome,  sur  des  tablètes,  à  la  manière 
des  Anciens.  On  y  voit  la  tête  d'un  lion  qui  luy  sert  de  pupitre. 
et  qui  est  le  symbole  que  l'on  luy  donne  pour  le  distinguer  des 
autres  Évangélistes. 

Par  M.  Arcis  (Marc),  né  à  Toulouse,  reçu  Académicien  le 
26  août  1684.  [Mort  a  Toulouse  le  26  octobre  173g,  âgé  de  87  ans.] 

14.  Médaille  de  marbre  en  orale  de  même  grandeur. 
L'Apôtre  saint  Barthélémy  j  est  représenté,  atténué  des  travaux 

de  sa  .Mission.  Il  a  à  la  main  droite  le  couteau,  cruel  instrument 
du  douloureux  martyre  qu'il  souffrit  en  Arménie,  où  il  fut  écorché 
vif  et  décapité:  sous  sa  gauche,  le  livre  de  l'Évangile  de  saint 
.Mathieu,  que  l'on  dit  qu'il  porta  aux  Indes. 

Par  .M.  le  Comte  (Louis),  ne  a  Boulogne  prés  de  Saint-Cloud; 
reçu  Académicien  le  4  janvier  [676;  élu  Ajoint  Professeur  le 
26  septembre  i6g3.  [Mort  le  24  décembre  [694,  âgé  de  5i  ans.] 

15.  Médaille  de  marbre  en  orale  de  même  grandeur. 

Saint  Jean-Baptiste,  dans  l'âge  où  il  commença  sa  .Mission.  Il 
s'appuye  contre  un  rocher,  tient  d'une  main  une  croix  laite  de 
roseau,  et  met  l'autre  sur  un  agneau,  pour  marquer  les  trois  prin- 
cipales circonstances  de  la  vie  :  qu'il  se  confina  dès  sa  jeunesse 
dans  le  désert;  qu'il  étoit  envoyé  pour  préparer  la  voie  a  la  péni- 
tence, et  destiné  à  montrer  celuy  qui  devoit  venir  pour  être  le 
Sauveur  du   .Monde. 

Par  .M.  Regnauldin  (Thomas),  né  a  .Moulins;  reçu  Acadé- 
micien le  2"  juillet  1(157:  élu  Professeur  le  2(1  du  même  mois  de 
l'année  suivante  et  Ajoint  Recteur  le  3o  octobre  1694;  mort 
le  .i  juillet  1  706,  à  70  ans. 

16.  Médaille  de  marbre  en  orale  de  même  grandeur. 

Saint  Pierre,  avec  cet  air  de  gravité  qui  convient  au  premier 
des  Apôtres,  mais  ou  l'on  aperçoit  beaucoup  d'atténuation  pour 
désigner  la  pénitence  qu'il  lit  d'avoir  renié  son  .Maître.  Il  tient, 
d'une  main,  les  deux  clefs,  qui  furent  la  récompense  de  la  con- 
fession qu'il  lit  de  la  Divinité  de  Jésus-Christ  et  la  marque  de  son 
autorité,  et.  de  l'autre,  un  Livre,  comme  le  dépositaire  de  la  Po_v 
de  l'Église. 


I" 
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Par  M.  Li  Gros  (Pierre),  né  à  Paris;  reçu  Académicien 
le  3o  juillet  1666;  élu  Ajoint  Professeur  le  29  avril  1690  et  Profes- 
seur le  :  1  juillet  17"::  déchargé  d'en  faire  la  fonction  le  3o juin 
170.".  |Mort  le  m  may  1714.  âgé  de  86  ans.] 

Un  voit  encore,  dans  l'embrasure  de  cette  croisée,  une  figure 
couchée  sur  un  matelas,  appelée  l'Hermaphrodite,  moulée  sur  le 
marbre  antique. 


Aux  deux  trumeaux  entre  les  croisées  : 

I  7.    Tableau  de  4  pieds. 

II  a  pour  sujet  une  jeune  femme  qui  conserve  la  vie  a  son  père. 
condamné  a  mourir  de  faim  dans  une  prison,  en  le  nourrissant 
de  son  propre  lait.  On  v  voit  reniant  dont  elle  est  nourrice,  qui 
semble  se  plaindre  d'être  ainsi  privé  de  ce  que  la  Nature  lu\  a 
donné  en  partage,  ("est  ce  qu'on  appelle  communément  la  Charité 
Romaine. 

<  mvrage  de  M.  Boulogne  le  père,  un  des  dix  Académiciens  qui 
ont  commence  rétablissement  de  l'Académie,  et  dont  il  a  fait 
présent  a  la  Compagnie. 

18.    Tableau  Je  3  pieds  sur  2  1  _>. 

Il  représente  un  panier  plein  de  Heurs,  posé  sur  une  table  de 
pierre. 

Par  M.  Bai  m  sson  le  père  (Alcolas),  ne  a  Troyes,  reçu  Acadé- 
micien le  i3  maj  i6"3.  La  Compagnie  luy  donna  le  même  jour 
la  qualité  de  Conseiller.  [Mort  le  |  septembre  [680,  âgé  de 
7 1  ans.] 

/ )ans  l'embrasure  de  Li  seconde  croisée  : 


19.  Bas-relief  de  marbre  en  demi-bosse,  de  deux  pieds  quatre 
pouces  en  quarré. 

La  Musique  y  paroit  dans  la  disposition  décomposer  des  airs 
a  la  gloire  du  Roy.  dont  elle  a  le  portrait  devant  elle  pour  objet. 
Elle  se  tourne  vers  Apollon,  le  Dieu  de  la  Poésie,  comme  étant 


e 


e 
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celu)  qui  la  doit  inspirer  et  s'unira  elle  pour  chanter  dignement 
et  de  concert  les  faits  héroïques  de  ce  Monarque. 

Par  M.  Rousselet  fils  (Jean),  né  à  Paris;  reçu  Académicien 
le  28  juin  1686.  [Mort  le  [3  juin  [696,  âgé  de  37  ans,  aux 
Gobelins.] 

20.  Bas-relief  de  marbre  en  demi-bosse,  de  même  grandeur. 

M.  I!i  [ret  y  a  représenté  l'union  qu'ont  entre  elles  les  deux  filles 
aînées  du  Dessein,  la  Peinture  et  la  Sculpture,  sous  les  figures  d 
deux  jeunes  femmes,  d'un  air  noble  et  gracieux,  qui  s'appuyent 
réciproquement  l'une  sur  l'autre.  On  reconnoit  la  première  aux 
pinceaux  qu'elle  lient  a  la  main,  et  par  son  dénie,  assis  près  d'ell 
sur  des  livres  et  se  jouant  d'une  palette  à  mettre  des  couleurs. 
Et  l'autre  en  ce  qu'elle  a  la  main  sur  le  fameux  Torse,  qui  passe 
pour  un  des  plus  beaux  morceaux  de  la  Sculpture  Antique,  et  par 
des  instrumens  qui  lui  sont  propres.  Il  a  placé  la  Sculpture  a 
droite;  mais,  s'il  a  eu  dessein  de  faire  connoitre,  et  dans  l'altitude 
et  dans  la  qualité  des  draperies,  que  celle-cy  avoit  sur  sa  com- 
pagne l'avantage  de  la  durée,  il  semble  avoir  accordé  à  la  Pein- 
ture, en  faisant  asseoir  son  Génie  sur  des  livres,  que  la  science 
étoit  si  m  partage. 

Par    M.    Bi'iret    (Jacques),    né   a    Paris;    reçu    Académicien    le 

:  juin  [663;  a  été  élu  Professeur  le  dont  il  a  cessé  de  faire 

la  fonction,  étant  devenu  aveugle.  Il  a  souffert  cet  état  avec 
beaucoup  de  patience  et  de  résignation.  [Est  mort  le  :  |  mars  1699, 
âgé  de  (»)  ans.] 

21 .  Bas-relief  de  marbre  eu  demy-bosse,  de  même  grandeur. 
Le  sujet  en   l'ut   donné  dans   le  temps  de  l'Alliance  qui  se  lit, 

en  1698,  entre  la  France  et  la  Savoie,  par  le  mariage  de  Mon- 
seigneur le  Duc  de  Bourgogne,  et  représente  l'uion  de  la  Paix  et 
de  l'Hyménée,  smis  la  figure  d'un  jeune  Héros,  en  qui  la  gayeté 
et  les  grâces  paraissent  dans  tout  leur  brillant.  L'Hyménée  tient 
un  flambeau  d'une  main,  et  joint  l'autre  a  une  de  celles  de  la  Paix, 
qui,  de  son  coté,  tient  un  rameau  d'olive  de  la  main  qu'elle  appuyé 
sur  l'épaule  de  l'Hyménée.  Deux  petits  enfants  qui  se  baisent 
font  connoitre  que  l'amour  a  beaucoup  de  part  a  cette  union. 
Par    M.    Poirier   [Claude),    né    à    Paris,    reçu   Académicien   le 
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3i  mars  1703.  [Élu  adjoint  professeur  le  28  septembre  i~i.~.  Mort 
à  Vassy  le  10  octobre  1729,  âgé  de  "5  ans.] 

22.  Bas-relief  de  marbre  en  demi-bosse,  de  même  grandeur, 
dont  le  sujet  est  le  Temps  qui  fait  connoître  la  Vérité.  Ce  Dieu, 
décrépit  et  fugitif,  dont  les  ailes  font  connoître  la  vitesse,  et  la 
faux  que  rien  n'échappe  a  sa  puissance,  montre  cette  Déesse  sous 
la  figure  d'une  belle  femme,  nue  et  encore  couchée,  qui  semble 
s'éveillera  la  clarté  d'un  nouveau  jour.  Par  un  petit  Génie  qui 
aide  a  lever  un  rideau  qui  la  tenoit  cachée,  le  Sculpteur  a  voulu 
faire  remarquer  que  l'expérience  dans  les  Arts,  figurée  par  ce 
Génie,  ne  contribue  pas  peu  a  faire  cette  utile  découverte. 

Par  M.  l'ui  \n\  (René),  ne  à  Paris:  reçu  Académicien  le  28  aoust 
1701;  élu  Ajoint  Professeur  le  3o  décembre  17ml.  [Mort  Directeur 
et  Recteur  le  1 7  fé\  rier  [644,  âgé  de  7 1  ans.  Il  étoit  aussi  Secrétaire 
du  U<>_\  et  Premier  Sculpteur  du  Roy  d'Espagne.] 

23.  Bas-relief  Je  marbre  en  demi-bosse,  Je  même  grandeur.  — 

<  m  \  voit  Hercule  dans  cette  proportion  de  taille,  dont  l'Antiquité 
nous  a  laissé  un  modèle.  L'auteur  s'est  d'autant  plus  étudié  à  l'y 
exprimer  qu'il  a  eu  dessein,  dans  cette  figure,  de  donner  une 
idée  de  la  Valeur  bernique,  et  c'est  pour  cela  même  qu'il  a  carac- 
térisé ce  Héros  par  toutes  les  marques  qui  si  ml  en  luj  le  symbole 
de  celte  \ertu.  Il  est  couvert  de  la  peau  du  lien  de  la  foret  de 
Némée;  tient  d'une  main  sa  massue,  et.  dans  l'autre,  qu'il  appuyé 
sur  son  coté,  l'on  aperçoit  les  pommes  d'or  cueillies  dans  le  jardin 
îles  Hespérides,  après  avoir  vaincu  le  Dragon  qui  en  étoit  le  gar- 
dien,et  qui  est  la  représenté  mort  sous  ses  pieds:  et,  pour  signifier 
que  la  Valeur  ne  se  propose  pour  but  de  ses  travaux  que  la  gloire, 
c'est  elle  qui.  sous  la  figure  d'une  femme,  met  sur  la  léte  d'Her- 
cule une  couronne  de  chêne. 

Par  M.  des  Jardins  i  \larlin),  né  a  Bréda,  reçu  Académicien  le 
i'\  mars  [671;  élu  Ajoint  Professeur  le  1"  octobre  1672;  Pro- 
fesseur le  28  juillet  [675;  Ajoint  Recteur  le  Ji  décembre  1681,  et 
Recteur  le  27  juillet  1686  [Mort  le  2  may  1694,  âgé  de  5  |  ans.] 

24.  Bas-relief  de  marbre  Je  même  grandeur.  —  M.  Coustoi 

s'étant  présenté  pour  être   reçu    Académicien  au   commencement 


PI.  V. 


ait/  de  _/  y cm.tïcuAflteur ordinaire  da-  C^oy , 


Faut  /MA  U   Ci  o/. 


Çrare  pjr  Cfuu-kt  Dufu..'  [sur  j-j  R&t/faen  a  l  tZaitUhtu  ce *-  gg; 


NICOLAS     C OUSTOU 
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de  1686,  dans  le  temps  que  toute  la  France  témoignoit  sa  joye  du 
recouvrement  de  la  santé  du  Roy  après  une  dangereuse  maladie, 

on  lui  donna  ce  sujet  à  traiter.  11  a  placé  un  buste  du  Roy  sur  un 
pied  d'estal,  et,  a  côté,  Apollon,  le  Dieu  de  la  Médecine,  qui  a  le 
pied  sur  un  dragon  et  qui,  couvrant  le  buste  de  son  manteau, 
semble  le  défendre  contre  la  malignité  de  plusieurs  spectres  qui 
paroissent  dans  une  nuée  obscure,  et  qui  signifient  les  causes  et 
les  symptômes  des  maladies.  La  France,  en  repos  près  la  figure  du 
Roy,  en  témoigne  sa  joye  et,  envisageant  celui  qui  luy  a  conservé 
son  Prince,  semble  luy  en  rendre  ses  actions  de  grâces. 

M.  Coi  sioi  (Xicolas)  l'aîné,  né  a  Lyon,  a  été  reçu  Académicien 
le  29  aoust  1693;  élu  Ajoint  Professeur  le  [3  aoust  [695,  et 
Professeur  le  24  juillet  170:.  [Mort  Chancelier  et  Recteur  le 
i"  may  [;-33,âgé  de  70  ans  et  demi.] 

:5.  Tableau  de  .1  pieds  1  :  sur  2  pieds  1  2.  —  M.  Baudesson  lils 
v  a  représenté  un  panier  plein  de  Ileurs  sur  une  table  de  pierre, 
comme  dans  celuy  de  M.  son  peie.  apparemment  dans  l'intention 
de  les  appareiller  de  sujet  comme  ils  le  sont  de  grandeur;  aussi 
sont-ils  placez  en  parallèle. 

M.  Bacdesson  lils  (François),  né  a  Rome.  Peintre  fleuriste,  a 
été  reçu  Académicien  le  5  février  [689;  mort  le  17  mars  171.1.  âgé 
de  69  ans. 

26.    Tableau  de  3  pieds  de  haut  sur  2  1  2.  —  M.  de  Champagxi  le 

neveu  y  a  donné  une  idée  de  la  véritable  valeur,  en  faisant  con- 
naître qu'elle  consiste  moins  a  se  mettre  au-dessus  des  autres 
hommes,  par  la  force  pour  leur  commander,  qu'a  être  maître  de 
son  propre  cœur  en  domptant  ses  passions.  C'est  dans  ce  dessein 
qu'ayant  pris  Hercule  pour  Héros  de  son  sujet,  parce  qu'il  est 
reconnu  de  tout  le  Monde  comme  le  symbole  de  la  Valeur,  il  lu\ 
fait  mépriser  des  couronnes  d'or  que  des  hommes  de  différentes 
Nations  luy  viennent  offrir,  pour  donner  toute  son  attention  a  une 
simple  couronne  de  laurier,  que  la  Vertu,  sous  la  figure  de 
Minerve,  luy  met  sur  la  tête.  Hercule  foule  aux  pieds  en  même 
temps  deux  enfans,  qui  sont  l'un  le  dénie  des  richesses,  tenant 
une  corne  d'abondance,  d'où  sortent  des  pièces  d'or  et  d'argent; 
et  l'autre,  le  Génie  des  plaisirs  portant  l'ardent,   mais  sombre 


Il 


DESCRIPTION    DE    L'ACADEMIE    ROYALE 


flambeau  de  la  Volupté,  l'n  autre  homme  parmi  regarder  avec 
admiration  une  modération  si  héroïque. 

M.  m  Champagne  le  neveu  [Jean-Baptiste),  né  a  Bruxelles, a  été 
reçu  Académicien  le  21  avril  [663;  élu  Professeur  le  |  juillet  [665; 
mort  le  :<"■  octobre  1681,  âgé  de  5o  ans. 


\//.v  deux  côtés  de  l.i  troisième  croisée: 

27.  Médaille  de  marbre  en  orale  de  2  pieds  1/2  sur  deux.  —  Elle 
représente  a  demi-corps  la  Femme  pécheresse,  dans  le  temps  que. 
pour  réparer  le  désordre  Je  sa  vie  passée,  elle  se  prépare  d'aller 
trouver  Jésus-Christ  chez  le  Pharisien  où  il  mangeoit.  Elle  a  auprès 
d'elle  la  boite  du  parfum  qu'elle  devoit  répandre  sur  les  pieds  du 
Sauveur,  et.  parce  qu'elle  les  essuya  de  ses  cheveux,  l'auteur,  en 
les  taisant  longs  et  épars,  a  imité  en  cela  tous  ceux  qui  ont  traite 
ce  sujet:  cet  agencement  bien  ménagé  sur  le  nud  ne  contribuant 
pas  peu  a  relever  les  agrémens  d'une  femme  que  l'on  croit  avoir 
l'ait  parade  de  sa  beauté. 

Par  M.  11.  Hongre  (Etienne),  né  a  Paris:  reçu  Académicien  le 
dernier  avril  [667;  élu  Ajoint  Professeur  le  27  octobre  [670;  Pro- 
fesseur le  3  juillet  1676,  et  Ajoint  Recteur  le  :  juillet  1686;  mort 
le  :_  avril  [600,  âeré  de  62  ans. 


2."..  Médaille  de  marbre  en  ovale  de  même  grandeur.  --  <  )n  y 
voit  saint  Jérôme  sous  la  ligure  d'un  vieillard  vénérable,  mais 
affoibli  par  les  travaux  de  la  pénitence,  qu'il  faisoit  dans  une  soli 
tude  près  de  Jérusalem.  Pour  en  taire  connoitre  l'austérité,  le 
Sculpteur  l'a  représenté  nud  de  la  ceinture  en  haut,  et  frappant  d'un 
caillou  sa  poitrine  de  la  même  main  dont  le  bras  plié  embrasse 
Lin  Crucifix.  Il  regarde  attentivement  cet  objet,  le  premier  modèle 
des  pénitens,  et  exprime,  par  un  panchement  de  tête,  et  son  humi- 
lité, et  le  resserrement  intérieur  de  son  cœur. 

Par  M.  l-'i .amen  (Anselme),  ne  a  Saint-Omer  en  Artois,  reçu 
académicien  le  26  avril  1681;  élu  Ajoint  Professeur  le  3o  octobre 
1004,  et  Professeur  le  6  août  1701.  [Mort  le  i5  mai  1717,  âgé  de 
7..  ans.] 


DE    PEINTURE    ET    DE   SCULPTURE.  4? 

29.  Médaille  de  marbre  en  ovale  de  même  grandeur.  —  Sun 
sujet  est  saint  Matthieu  écrivant  l'Évangile,  qu'il  composa  dans  la 
langue  que  parloient  alors  les  Juifs,  avant  la  dispersion  des  Apô- 
tres. Il  semble  prendre  conseil  d'un  jeune  homme,  vers  lequel  il 
tourne  la  tête,  et  qui  est  le  symbole  qu'on  luy  donne,  parce  qu'il 
s'est  attaché  a  décrire  la  naissance  temporelle  de  Jésus-Christ.  Le 
genre  de  sa  mort  étant  incertain.  l'Auteur  n'a  rien  marqué  qui  le 
déterminât. 

Par  M.  Boi  rderi  lle  (David),  né  a  la  ville  d'Eu, reçu  Académi- 
cien le  3i  décembre  [688.  [Mort  le  8  février  1706,  âgé  de  55  ans.] 

30.  Médaille  de  marbre  en  uvale,  de  même  grandeur.  —  Les 
Peintres  et  les  Sculpteurs  ayant  toujours  en  vue  de  plaire  dans 
leurs  ouvrages,  l'auteur,  en  représentant  ici  saint  Thomas,  n'a 
pas  cru  devoir  entrer  dans  l'idée  de  pain  reté  et  d'humiliation  que 
Métaphraste  nous  fait  de  cet  Apôtre  à  si  m  arrivée  dans  les  Indes. 
11  luy  donne  au  contraire  un  air  de  force  et  de  fierté,  et  il  semble 
même  avoir  eu  dessein  de  faire  paraître  dans  son  visage  quelque 
chose  de  cet  attachement  a  son  propre  sens  qui  fut  la  cause  de 
son  incrédulité.  Il  luy  l'ait  tenir  en  main  la  lance  dont  il  fut  percé 
par  un  Indien  en  priant  devant  une  croix. 

Par  M.  Vigiiier  (Philibert),  né  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
27  novembre  [683.  |.\l<>rt  le  17  janvier  1719,  âgé  de  83  ans.] 


Au-dessus   de  la  seconde  parle  : 

3i.  Tableau  de  5 pieds  1  2  sur  4.  —  Son  sujet  est  l'institution 
de  la  sainte  Eucharistie,  au  moment  de  la  distribution  que  Jésus- 
Christ  en  lit  a  ses  Disciples,  dans  la  salle  qu'ils  avoient  préparée 
pour  manger  la  Pâque,  et  qui  paraît  éclairée  d'une  lampe,  pi  air 
marquer  que  c'étoit  au  commencement  de  la  nuit.  Le  récit  de  ce 
fait  étant  très  concis  dans  le  Texte  sacre,  les  Peintres  se  sont 
donné  quelque  liberté  dans  les  circonstances,  selon  qu'ils  les  ont 
imaginées,  ou  de  bienséance,  ou  conformes  aux  coutumes  des 
Juifs.  Ici  M.  Audran,  en  représentant  les  Apôtres  couches  sur  des 
lits,  a  imite  l'ancienne  manière  de  se  mettre  a  table;  mais  c'est  par 
la  licence  qu'il  a  peint  Jésus-Christ  hors  de  table  et  debout,  pour 


- 
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donnera  chacun  d'eux  les  espèces  sacramentelles;  et,  les  Apôtres 
se  levant  de  leurs  lits  et  se  mettant  a  genoux  pour  les  recevoir,  il  a 
voulu  marquer,  par  cet  acte  d'adoration,  la  \  raye  foi  qu'ils  avoient 
que  c'étoit  le  corps  et  le  san^"  d'un  homme  dieu  qui  leur  étoil  pré- 
sente. (  )n  ne  pouvoit  mieux  faire  connoitre  la  disposition  du  cœur 
de  Judas  qu'en  le  plaçant  prés  de  la  polie  et  prêt  a  sortir  de  celle 
sainte  assemblée,  qu'il  semble  menacer  du  doigt. 

M.  Audras  {Claude),  ne  a  Lyon,  a  été  reçu  Académicien  le 
27  mai>  [6^5;  élu  Ajoint  Professeur  le  3  juillet  de  l'année  suivante, 
et  Profeseur  le  29  novembre  1681  :  mort  le  5  janvier  1084,  âgé  de 
P  ans. 

?>2.  Médaille  Je  marbre  en  ovale,  Je  même  grandeur.  —  I. 'au- 
teur, axant  eu  a  y  représenter  saint  Jude,  dit  aussi  Thadee.  frère 
de  saint  Jacques  le  Mineur  et  que  les  Évangélistes  mettent  au 
nombre  de-  parents  de  Jesus-(  'lirist.  sur  la  vie  et  la  mort  duquel 
Apôtre  on  n'a  que  des  connoissances  peu  certaines.  Il  a  été  réduit, 
pour  le  faire  connoitre.  a  étudier  sur  son  visage  les  caractères  de 
gravité  et  de  sincérité  qui  lui  sont  attribues,  par  quelques  Ecri- 
vains ecclésiastiques,  comme  des  qualités  particulières  qui  parais- 
sent même  dans  le  six  le  de  son  Ëpitre  catholique,  et  a  luy  faire 
tenir  en  main  une  equerre.  qui  est  un  symbole  (pie  la  tradition  luy 
donne,  sans  qu'on  sçache  bien  positivement  quelle  en  est  la  raison. 

l'ai'  M.  Magnier  lils  (Philippe),  ne  a  Paris:  reçu  Académicien  le 
3o  mars  1680;  élu  Ajoint  Professeur  le  20  décembre  1692,  Pro- 
fesseur le  5  janvier  1 704,  et  Trésorier  le  1"  juin  1700.  [iMort  ancien 
Trésorier  le  :5  décembre  1715.  a  68  ans]. 

33.  Médaille  Je  marbre  en  ovale,  Je  1  pieJs  1  2  de  haut  sur  2.  - 
L'Auteur  a  cru  que  saint  Jean  l'Évangéliste  axant  été  le  plus  jeune 
des  Apôtres,  il  devoit  le  représenter  ici  dans  un  âge  peu  avancé, 
et  qu'un  air  de  jeunesse  convenoit  a  cet  état  de  virginité  et  d  in- 
nocence, qui  lui  a  mérité  le  titre  d'Apôtre  bien-aimé  et  d'être  le 
gardien  de  la  plus  pure  des  Vierges.  Et  ainsi,  quoyqu'il  lui  lasse 
écrire  son  Évangile,  qu'il  ne  composa  qu'a  90  ans.  c'est  une  de 
ces  licence-  permises  et  comme  nécessaires  pour  le  faire  con- 
noitre.a  quoj  même  il  a  fallu  ajouter  l'Aigle,  qui  est  son  symbole 
particulier.  <  'et  Aigle  regarde  fixement  le  Soleil,  pour  insinuer  que 
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eu  saint,  dans  ses  écrits,  s'est  élevé  jusqu'au  sein    même   de   la 
Divinité. 

Par  M.  Mazeline  (Pierre),  né  à  Rouen;  reçu  Académicien  le 
i"  juillet  [668,  élu  Ajoint  Professeur  le  i"  juillet  [690,  et  Profes- 
sur  le  4  juillet  [699,  dont  il  a  été  déchargé  de  faire  la  fonction  le 
6  août  i""-;  mort  le  ~  février  [-08,  sur  sa  7')''  année. 


.  \  l'espace  qui  est  entre  cette  parle  et  l'alcôve  : 

3  \.  Tableau  de  4  pieds  sur  3  1 ,2.  —  Si  ius  la  figure  d'un  \  ieillard 
vénérable,  dont  le  visage  a  pour  caractère  le  zèle  et  une  ardente 
charité.  M.  Champagne  l'oncle  a  représenté  saint  Philippe,  l'un  des 
douze  Ap>  lires.  Ce  fidèle  Disciple  du  Sauveur  a  les  mains  étendues, 
les  bras  en  l'air,  et  les  yeux  élevés  vers  le  ciel  entr'ouvert,  d'où 
partent  sur  luy  des  rayons  de  lumière:  et,  comme  pour  marquer 
la  voye  qui  le  doit  conduire  a  cette  divine  patrie  nu  tendent  ses 
désirs,  il  a  une  grande  croix  appuyée  sur  si  m  bras  et  sur  l'épaule 
droite.  C'a  été  en  effet  l'instrument  de  son  martyre, où,  après  avoir 
été  attaché,  il  y  fut  assommé  à  coups  de  pierres. 

M.  de  Champagne  l'oncle  {Philippe),  [né  a  Bruxelles],  a  été  reçu 
Académicien  dans  la  première  des  Assemblées  de  l'Académie, 
tenue  le  1"  février  1648,  et  a  donné  ce  tableau  l'année  suivante, 
pour  ne  point  être  exempt  de  la  règle  générale.  Il  a  été  élu  Pro- 
fesseur le  (1  mars  [655,  et  depuis  Recteur;  mort  le  12  août  [674, 
âgé  de  72  ans. 

35.  Tableau  de  5  pieds  1/2  sur  4.  —  M.  Loyr  y  a  voulu  donner 
une  idée  de  l'entrée  et  du  progrès  que  les  Arts  du  Dessein  uni  l'ail 
en  France,  en  feignant  que  la  Peinture  et  la  Sculpture,  unies  comme 
deux  sœurs  inséparables,  si  ml  enfin  découvertes  par  le  Temps, 
levant  un  rideau  qui  sembloit  jusqu'alors  avoir  tenu  leurs  beautés 
voilées  pour  les  François.  Les  talens  de  ceux  qui  sont  nés  poul- 
ies Arts  y  sont  représentés  par  de  petits  Génies,  qui,  différemment 
occupez  et  voltigeant  a  l'entour,  ne  contribuent  pas  peu  à  donner 
de  l'agrément  au  sujet.  Minerve.  Déesse  de  la  Sagesse  et  des  Arts, 
portée  en  l'air  sur  un  char,  et  accompagnée  de  la  Renommée, 
tenant  un  portrait  du  Roy,paroit  animer  leur  zèle  a  la  présencede 
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ce  Prince  qu'elle  leur  montre  comme  l'objet  qui  les  doit  occuper, 
et  dont  le  grand  nom  doit  illustrer  et  éterniser  leurs  ouvrages. 

M.  LoyrI  Xicolas),  ne  a  Paris,  a  été  reçu  Académicien  le 3i  mars 
i603;  élu  Professeur  le  3o  octobre  1666;  Ajoint  Recteur  le  28  juil- 
let H'1-"',  et  Recteur  le  5  octobre  1  ( > 7 5 ' :  mort  le  i>  may  16,9,  âgé 
de  55  ans. 

36.  Tableau  de  6  pieds  sur  5.  —  Son  sujet  est  l'enlèvement  de 
Proserpine  par  Pluton.  Ce  Dieu  des  Enfers,  saisi  de  sa  conquête  et 
monté  mu'  son  char,  paroit  emporté  par  deux  chevaux,  qui  \  seul 
attelés,  vers  un  antre  du  mont  /Etna  :  l'un  aperçoit  son  Palais,  nu 
semblent  le  conduire  de  petits  Amours  envoyés  par  Vénus  pour 
luy  rendre  ce  ser\  ice.  I.a  Déesse  effrayée  détourne  ses  yeux  de  ees 
lieux  d'horreur  vers  le  séjour  lumineux,  qu'elle  témoigne  quitter 
avec  le  dernier  des  déplaisirs,  par  les  grands,  mais  inutiles  efforts 
qu'elle  l'ail  peur  se  débarrasser  des  mains  de  son  ravisseur;  peu 
dant  que  plusieurs  Nymphes,  alarmées  de  cet  attentat,  n'ont  a  \ 
opposer  que  leur  étonnement  et  de  tristes  et  inquiets  regards. 
C'est  l'impuissance  où  elles  sont  de  secourir  leur  compagne  que 
l'auteur  a  voulu  marquer  par  l'une  d'elles,  qui  émit  arrêter  le  char 
en  portant  la  main  sur  une  de  ses  roues. 

l'ai'  M.  ni:  1  \  Fosse  (Charles),  reçu  Académicien  le  3  juin  1673; 
élu  Ajoint  Professeur  le  j  septembre  [673,  et  Professeur  le  6  oc- 
tobre [674;  nomme,  pour  remplir  la  Place  de  Directeur,  que 
AI.  Coypel  le  père-'  avoit  occupée  jusqu'alors,  le  7  avril  [699,  dont 
il  a  l'ait  la  fonction  pendant  trois  ans.  et  depuis  élu  Ajoint  Recteur 
le  2  juillet  1701.  et  Recteur  le  24  juillet  1702.  [Mort  Chancelier  le 
i3  décembre  171''.  âgé  de  prés  de  7''  ans.] 

37.  Médaille  de  marbre  en  uvale,  de  1  pieds  \  pouces  sur  2  pouces. 
—  Elle  représente  Jésus-Christ  a  demy  corps,  dans  l'état  on  Pilale 
["avoit  fait  mettre  pour  exciter  la  pitié  des  Juifs,  en  le  leur  mon- 
trant, lorsqu'il  leur  dit:  Voilà  l'homme.  Il  a  une  couronne  d'épines 
sur  la  tète,  les  mains  liées,  tenant  un  roseau  de  la  main  gauche; 
et.  pour  marquer  qu'il  \  enoit  d'endurer  la  flagellatii  >n,  il  est  presi  |ue 

1.  Les  mots  :  «  et  Recteur  le  5  octobre  1675  ît  été  barres  par  Reyncz. 

2.  Il  y  avait  Jans  l'imprimé  :  «  que  M.  I.e  Brun  ». 
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nu,  le  manteau  que  les  soldats  lui  avoient  donné  ne  couvrant  qu'un 
de  ses  bras,  et  allant  se  perdre  derrière  les  épaules.  Le  Sculpteur 
a  judicieusement  conservé  à  cette  figure  un  air  de  force  et  de 
majesté,  que  la  sensibilité  à  tant  de  douleurs  et  toutes  les  marques 
d'ignominies  ne  pouvoient  effacer  dans  un  Homme-Dieu. 

Par  M.  de  Marsy  l'aîné  (Gaspard),  né  à  Cambra}-,  reçu  Acadé 
micien  le  5  aoust  1657;  élu  Professeur  le  5  juillet  r65ç),  et  Ajoint 
Recteur  le  .1  aoust  1(175;  mort  le  10  décembre  1681,  âgé  de  56  ans. 

38.  Médaille  Je  marbre  en  orale,  de  même  grandeur.  —  Saint 
Jacques  le  Majeur,  lils  de  Zébédée  et  frère  de  saint  Jean  l'Évan- 
géliste,  y  est  représenté  ayant  les  yeux  baissés  vers  la  terre,  pour 
marque  de  l'humilité  que  quelques  auteurs  prétendent  avoir  été  sa 
vertu  particulière,  peut-être  pour  réparer  la  demande  ambitieuse 
de  sa  mère,  qui  avoit  demandé  pour  luy  et  pour  son  frère  les  deux 
premières  places  dans  le  Royaume  de  Jésus-Christ.  Il  a  un  bourdon 
à  la  main,  symbole  qui  le  fait  connoitre,  et  qui  semble  n'avoir  rap- 
port qu'aux  voyages  de  dévotion  qui  se  font  à  Compostelle  en 
Galice,  où  sont  ses  reliques.  11  tient  aussi  un  rouleau,  mais  quel- 
ques mots  qui  sont  écrits  dessus  désignent  saint  Jacques  le  Mineur; 
c'est  une  légère  méprise  de  l'auteur. 

Par  M.  Herrard  (Jean-Léonard)  [né  à  Liège],  reçu  Académicien 
le  16  octobre  [670;  mort  le  H  novembre  1 0 7 5  [âgé  de  46  ans]. 

Les  deux  tableaux  marqués  A  et  B  ont  été  décrits  ci-devant, 
page  ."2  et  suiv.'. 

1.  Les  deux  tableaux  d'Esther  devant  Assuérus  par  Jouvenet  et  de  la  justice 
d'Hercule  contre  Géryon  par  Verdier  (p.  52-5  de  l'original;  29-30  de  cette 
réimpression  1. 
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DESCRIPTION 
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01      SE    TIENNENT    ORDINAIREMENT     LES    ASsl.MI'.I 


.\  la  fact  vis-à-vis  les  croisées  sur  le  plan  : 

i.  Figure  colossale  de  io  pieds  de  haut,  moulée  sur  le  marbre 
antique,  lequel  est  à  Rome  dans  le  Palais  Farnèse.  Il  représente 
Hercule  se  repi  >sant  sur  sa  massue,  et  tenant,  dans  la  main  gauche, 
appuyée  sur  son  côté,  les  pommes  d'or  cueillies  dans  le  Jardin  des 
Hespérides. 

<  luvrage  du  fameux  Glycon,  Athénien,  exposé  à  Rome  dans  la 
cour  du  Palais  Farnèse. 

11  a  été  copié  en  marbre  par  M.  Cornu,  et  placé  dans  le  Parc  de 
Versailles. 

2.  Groupe  de  trois  figures,  moulé  sur  l'antique,  placé  dans  Bel- 
véder,  un  des  Jardins  du  Pape.  Il  représente  Laocoon,  prêtre 
d'Apollon,  et  ses  deux  (ils  dévorés  par  des  serpents  sortis  de  la 
mer.  en  punition  d'avoir  dissuadé  les  Troyens  de  recevoir  dans 
leurs  murs  le  Cheval  de  bois,  que  les  Grecs  feignoient  d'avoir 
dédié  a  Minerve. 

Om  rage  l'ait  de  concert  d'un  seul  bloc  de  marbre,  par  Agesander, 
Polydore  et  Aihènodore,  trois  Sculpteurs  Rhodiens. 
M.  J'ri;\  en  a  l'ait  une  copie  en  marbre,  placée  a  Trianon. 

3.  Autre  figure  colossale,  de  dix  pieds  de  haut,  moulée  sur  le 
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marbre  antique,  représentant  la  Déesse  Plore,qui  est  dans  le  même 
Palais  Farnèse. 

11  en  a  été  fait  une  copie  en  marbre  par  .M.  Raon,  placée  dans 
le  Jardin  de  Versailles. 

4.  Groupe  de  bronze  de  trois  figures,  de  deux  pieds  de  liant.  — 
11  représente  le  fatal  enlèvement  qui  causa  la  ruine  de  Troyes. 
Pârisy  paroit  emporter  Hélène  sur  ses  bras;  la  complaisance  avec 
laquelle  elle  le  regarde  fait  juger  que  ce  rapt  de  sa  part  n'étoit  pas 
involontaire.  On  y  voit  un  Marinier  dans  son  Vaisseau,  qui  fait 
effort  pour  démarrer  du  port  où  il  les  attendent. 

Par  .M.  Bertrand  (Philippe),  né  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
28  novembre  1701.  [j\lort  Professeur  le  3o  janvier  1724,  âgé  de 
60  ans.] 

5.  Grimpe  de  terre  cuite,  de  deux  pieds  de  haut,  ou  Hercule 
paroit  se  reposer  sur  le  corps  de  l'Hydre,  après  l'avoir  assommée. 

Présent  l'ait  à  l'Académie  par  M.  Regnauldix. 

b.  Figure  de  quatre  pieds  de  haut,  moulée  sur  le  marbre 
antique.  Elle  représente  Atalante  courant,  fille  de  Jasius,  Roy 
d'Arcadie,  laquelle  n'aimoit  que  la  chasse. 

Elle  a  été  copiée  en  marbre,  pour  être  placée  dans  le  Parc  de 
Marly. 

7.  Figure  de  ronde  bosse,  eu  marbre,  de  trois  pieds  de  liant.  — 
Saint  Sébastien,  Capitaine  de  la  première  Compagnie  des  Empe- 
reurs Dioclétien  et  .Maximien,  y  paroit  attaché  à  un  arbre,  dont 
une  branche  le  soutient  debout.  Il  a  la  tête  panchée,  et  un  bras 
pendant:  état  qui  fit  croire  à  ceux  qui  l'avoient  percé  de  flèches 
qu'il  étoit  mort. 

Par  M.  Coudray  (François),  né  à  Villacerf,  reçu  Académicien  le 
3o  avril  1712.  [Mort  à  Dresden,  le  •'!  avril  1727,  âgé  de  5i  ans.] 

8.  Figure  de  quatre  pieds  1/2  de  liant,  moulée  sur  le  marbre 
antique,  qui  étoit  a  Rome  chez  la  Reine  de  Suéde;  elle  représente 
un  Satyre  portant  un  chevreau  sur  ses  épaules. 

M.  Flamex,  Professeur,  en  a  fait  une  copie  en  marbre  de  sept 
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pieds  de  haut,  qui  est  posée  dans  l'allée  Royale  du  l'arc  de  Ver- 
sailles. 


9.  Torse  de  femme  antique. 

.\  la  mêmejace,  en  élévation  : 

m.    Tableau  de  .i  pieds  1  2  de  haut  sur  2  pieds  io  pouces.  — 

Morceau  de  perspective  qui  représente   le  dedans  d'un   bâtiment 
peu  éclaire. 

Par  M.  Viviani  CoDAZZo(Af/co/as),né  a  Xaples.  reçu  Académicien 
le  3o  octobre  [682;  mort  à  Gênes  le  3  janvier  1693,  âgé  de  p  ans. 

1 1.  Bas-relief  de  marbre  uvale,  de  3  pieds  \  pouces  sur  2  pieds. 
—  On  peut  regarder  cet  ouvrage  comme  une  espèce  de  question 
sur  la  préférence  de  la  Nature  ou  de  l'Art;  c'a  été  le  dessein  de 
l'Auteur.  Il  a  placé  dans  le  milieu  un  pied  d'estal,  sur  lequel  est  le 
Phénix,  renaissant  de  ses  cendres,  comme  un  symbole  commun  a 
la  Nature  et  a  l'Art,  puisque,  dans  la  nature, les  choses  se  renou- 
vellent par  génération,  comme  la  nécessité  fait  revivre  les  Arts 
lorsqu'ils  sont  déchus  de  leur  perfection.  A  droite  est  la  Nature 
sous  la  figure  d'une  belle  femme  caressant  un  enfant  qui  vient  se 
jeter  sur  elle:  elle  a  un  vautour  a  ses  pieds.  A  gauche,  un  homme 
de  bonne  mine,  axant  près  de  lui  plusieurs  sortes  d'inslrumcns. 
représente  l'Art  en  général,  et  est  accompagné  de  la  Peinture. 
levant  le  bras  pour  recevoir  une  palette  et  des  pinceaux  que  lui 
apporte  des  Cieux  un  petit  dénie.  A  l'aspect  de  ces  figures  et  de 
leurs  symboles,  s'il  faut  décider  de  leur  préférence,  à  qui  des  deux 
la  donnerons-nous?  On  peut  mettre  cette  question  au  rang  de 
celles  où  l'on  est  ingénieux  a  douter  de  la  vérité,  et  ou  l'on  croit 
avoir  raison,  quelque  parti  que  l'on  prenne. 

Par  jM.Magnière  le  père  [Laurent),  né  à  Paris,  reçu  Académicien 
le  26  mars  1667,  élu  Ajoint  Professeur  le  8  janvier  1684  et  Pro- 
fesseur le  29  avril  1690;  a  passéa  la  classe  des  Anciens  Professeurs 
le  21  décembre  1692;  mort  le  <<  février  1700,  âgé  de  .'!:  ans. 

1 2.  Tableau  Je  2  pieds  3  pouces  de  liant  sur  un  pied  10  pouces. — 
Apparition  de  Jésus-Christ  après  sa  Résurrection,  sur  le  bord  de 
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la  mer  Tibériade,  où  il  paroît  que  saint  Pierre,  après  la  pèche  mira- 
culeuse qu'il  venoit  de  faire,  ayant  été  averti,  par  le  Disciple  bien- 
aimè.que  celuypar  l'ordre  duquel  il  avoitjeté  le  filet  en  haute  mer 
étoit  le  Seigneur,  s'habilla  et,  arrivé  au  bord,  se  jeta  à  ses  pieds 
et  l'adora.  Là,  il  reçut  du  Sauveur  le  pouvoir  de  paître  ses  agneaux 
et  ses  brebis,  et  apprit  qu'il  finiroit  ses  jours  par  le  Martyre. 

Ouvrage  de  M.  Corneille  fils  aine  (Miche/),  ne  à  Paris,  reçu 
Académicien  le  [9  septembre  [663;  élu  Ajoint  Professeur  le 
27  octobre  1  ( < 7 . i :  Professeur  le  1"  juillet  1690, dont  il  fut  déchargé 
de  la  fonction  l'année  suivante,  pour  passer  dans  la  classe  des 
Anciens  Professeurs.  Mort  le  16  août  1708,  âgé  de  66  ans.  [Mort 
aux  Gobelins.] 

i3.  Tableau  de  quatre  pieds  sur  3.  —  Le  dedans  d'un  Palais  en 
perspective  ouvert  de  deux  grandes  arcades,  au  travers  desquelles 
on  voit  un  paysage. 

Par  M.  Meusnier (Philippe),  né  à  Paris,  Peintre  en  architecture: 
reçu  Académicien  le  3o  juillet  1700;  élu  Conseiller  le  5  septembre 
170.1.  [Mort  Trésorier  le  27  décembre  17.14,  âgé  de  près  de  79  ans.] 

14.  Tableau  de 4 pieds  ijisuri  \/i. —  Portrait,  plus  qu'à  demy- 
corps  et  historié,  de  M.  Des  Jardins,  l'un  des  quatre  Recteurs  de 
l'Académie,  ayant  la  main  gauche  appuyée  sur  la  tète  d'un  des 
Esclaves,  qui  sont  au  bas  du  Monument  qu'il  a  fait  à  la  Place  des 
Victoires,  et  qui  est  un  grouppe  de  bronze  d'un  seul  jet,  et  doré,  on 
la  Statue  du  Roy  en  pied,  de  [3  pieds  de  haut,  paroît  debout,  cou- 
ronné par  la  Victoire  et  foulant  aux  pieds  un  Cerbère. 

Par  M.  Rigault  (Hyacinthe),  né  à  Perpignan;  reçu  Académicien 
le  2  janvier  1700;  élu  Ajoint  Professeur  en  1702  et  Professeur  le 
27  septembre  1710.  |M<>rl  Chevalier  de  l'(  )rdre  de  St-Michel, ancien 
Directeur  et  Recteur,  le  29  décembre  174.1,  âgé  de  83  ans  5  mois. 
11  avoit  été  batisé  le  20 juillet  io5q  et  nommé Hyacinthe-François- 
Honorè-Mathias-Pierre  le  Martyr- André- Jean  Rigau.l 

Au  côté  gauche  de  l'enfoncement  dit  milieu  : 

i5.  Portrait  de  M.  Coypel,  Directeur  de  l'Académie,  peint  par 
luy-même,  dont  il  a  fait  présent  a  l'Académie. 
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.\  la  face  de  renfoncement  du  milieu  : 

ib.  Tableau  de  six  pieds  de  haut  sur  quatre  pieds  six  pouces.  — 
(  >n  voit  du  premier  coup  d'oeil  que  c'est  une  femme  sortant  du 
bain,  cl  on  la  reconnoit  pour  être  Suzanne  par  les  Jeux  Vieillards 
qui  l'observent  dans  un  état  où  elle  ne  devoit  paraître  que  seule, 
comme  elle  le  croyoit  être  en  effet.  Elle  est  sur  le  devant  du 
tableau,  et  les  Vieillards  dans  le  lointain;  parce  qu'ordinairement 
la  vue  des  Peintres,  dans  ces  sortes  d'ouvrages,  est  de  plaire  et 
d'avoir  plus  d'égard  a  l'effet  qu'un  tel  objet  peut  faire  aux  veux 
du  Spectateur,  qu'à  quelques  ménagements  que  la  qualité  de 
l'Histoire  semblerait  demander. 

Par  M.  San  i  ikki  (Jean-Baptiste),  ne  a  Magny,  reçu  Académicien 
le  h'!  octobre  1704.  [Mort  le  :i  novembre  1717.  âgé  de  '17  ans.] 


Au  côté  droit  de  l'enfoncement  du  milieu  : 

17.  Tableau  de  4  pieds  sur  3.  —  Portrait  en  pastel,  couvert 
d'une  glace,  de  M.  Girardon,  Recteur  et  Chancelier  de  l'Académie. 

Par  M.  Vivien  (Joseph),  ne  a  Lyon,  Peintre  en  portrait  de  pastel, 
pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
3o  juillet  1701  :  élu  Conseiller  le  28  septembre  170.1.  [Mort  a  Bonn 
le  5  décembre  17^1.  âgé  de  77  ans.] 

:.  Tableau  de  \  pieds  sur  3,  représentant  en  perspective  diffé- 
rents édifices  bâtis  en  mer  a  la  Vénitienne,  avec  quelques  figures 
qui  se  promènent  sur  les  bords. 

Par  M.  Boyer  (Michel),  né  a  Puv-en-Yelay.  Peintre  en  architec- 

.  reçu  Académicien  le  3o  avril  1701.  [Mort  Conseiller  le  i5jan- 
\  ier  1724,  à  56  ans  et  demi.] 

.  Tableau  de  \  pieds  sur  3  pieds  3  pouces.  —  Portrait  plus 
qu'a  demy-corps,  de  M.  Mignard,  Premier  Peintre  du  Roy,  Direc- 
teur et  chancelier  de  l'Académie. 

De  la  main  de  M.  Km,  mit.  et  dont  il  a  fait  présent  à  l'Académie. 


i)i<;  plintlrl  i:t  dk  sculpture. 


A  la  face  du  mur,  commun  avec  le  Salon  sur  le  plan  : 

20.  Figure  de  marbre,  de  ronde  busse,  de  deux  pieds  de  haut, 
qui  représente  Plutus,  Dieu  des  Richesses.  Les  anciens  Poètes  le 
feignoient  boiteux  en  venant,  et  avec  des  ailes  en  s'en  retournant, 
et  même  aveugle;  ils  avoient  leurs  raisons.  .Mais,  pour  n'en  point 
faire  icv  un  objet  désagréable,  on  s'est  contente  de  le  désigner  par 
une  corne  d'abondance,  d'où  sortent  des  espèces  de  monnaies  et 
de  joyaux. 

Par  M.  Flamen  fils  {Anselme),  né  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
2"  octobre  1708.  [Mort  le  9  juillet  17.10,  âgé  de  5i  ans.] 

21.  Figure  en  marbre,  de  ronde  bosse,  de  2  pieds  1/2  dehaut.  — 
Le  sujet  est  Polyphème,  fils  de  Neptune,  que  les  Poètes  ont  feint 
n'avoir  qu'un  œil,  placé  au  milieu  du  front.  Ses  occupations  rus- 
tiques et  violentes  ont  donné  occasion  d'en  faire  icy  un  homme 
robuste  et  infatigable.  Assis  sur  un  rocher.il  appuyé  sa  tête  et  une 
de  ses  jambes  sur  un  pin  recourbé:  sa  panetière  est  de  la  peau 
d'un  (  )urs,  dont  la  tête  est  aplatie  sur  le  roc,  et  il  tient  de  la  main 
droite  cette  espèce  de  blute  appelée  Syrinx.  Les  Ilots  de  la  mer, 
qui  battent  au  pied  du  rocher  où  ce  Cyclope  se  repose,  semblent 
réveiller  l'idée  de  ses  amours,  si  mal  reçus  de  la  Nymphe  Galatée. 

Par  .M.  Vaxcleve  (Corneille),  né  à  Paris;  reçu  Académicien  le 
26  avril  i68i  :  élu  Ajoint  Professeur  le  1"  décembre  1691  ;  Profes- 
seur le  2(1  septembre  1698;  Ajoint  Recteur  le  3  juillet  1706,  et 
Directeur  le  4  juillet  171  1.  |ll  est  mort  Chancelier.  Recteur  et 
ancien  Directeur,  le  .^1  décembre  17-12,  âgé  de  87  ans  6  mois.] 

22.  Groupe  en  bronze  d'un  pied  4  pouces  de  haut.  —  Il  représente 
le  plus  digne  objet  de  la  piété  des  Chrétiens  et  de  leur  méditation, 
la  Vierge  au  pied  de  la  Croix  d'où  l'on  a  descendu  le  Sauveur.  Il 
est  étendu  par  terre,  et  a  la  tête  appuyée  sur  les  genoux  de  cette 
dh  ine  Mère.  Dans  le  fort  de  la  douleur  que  lui  cause  un  tel  objet, 
un  Ange  la  soutient,  et  s'applique  a  luy  donner  les  secours  dont 
elle  pourroit  avoir  besoin.  Deux  autres  à  côté,  sous  la  figure  de 
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jeunes  Enfans,  y  paraissent  dans  une  affliction  extrême;  l'un  jette 
un  torrent  de  larmes,  et  l'autre  tient  une  couronne  d'épines. 

Par  M.  Ih  rtrel  (Simon),  né  a  Béthune,  reçu  en  l'Académie  le 
3i  mars  H :  élu  Ajoint  Professeur  le  3  juillet  170(1.  et  Professeur 

en  1707'.  [et  est  mort  à  Gennevilliers,  près  Paris,  le  1  1  mars  17:4, 
âgé  de  70  ans  :  mois]. 

23.  Figure  de  marbre,  de  ronde  hisse,  de  2  pieds  quatre  pouces 
Je  haut.  —  <  )n  y  voit  Hercule  monté  sur  un  bûcher  ardent,  pour 
se  délivrer  par  la  mort  des  cruelles  douleurs  qui  l'avoient  rendu 
furieux.  Portant  les  yeux  vers  le  ciel,  il  semble  s'adresser  à  Junon 
comme  a  la  première  cause  de  tous  ses  malheurs,  et  il  étend  le 
bras  pour  l'aire  effort  de  détacher  de  dessus  sa  peau  cette  chemise 
fatale,  instrument  des  vengeances  du  Centaure  Nesse. 

Par  M.  Coustou  le  jeune  (Guillaume),  né  à  Lyon,  reçu  en  l'Aca- 
démie le  :."  octobre  1704,  élu  Ajoint  Professeur  le  3  juillet  1706. 
Mi  »rt  recteur  et  ancien  directeur  le  22  février  1  746,  âgé  de  69  ans.] 

24.  Figure  de  marbre,  de  ronde  bosse,  de  deux  pieds  quatre 
pouces  de  haut.  —  ("est  Galatée,  amante  d'Acis,  mais  qui,  par 
cette  raison,  fut  la  cause  de  sa  mort:  parce  que  Polyphème  qui 
aimoit  éperdument  cette  Nymphe,  les  avant  trouvez  ensemble, 
forcené  de  jalousie,  lança  sur  eux  une  pierre  du  rocher,  qui 
assomma  le  jeune  Amant.  Le  symbole  que  l'on  met  icj  a  Galatée 
pour  la  reconnoitre  est  un  Dauphin,  parce  qu'étant  une  des 
Néréides  elle  faisoit  son  séjour  sur  les  bords  de  la  mer. 

Par  M.  le  Lorrain  (Robert),  ne  a  Paris,  reçu  en  l'Académie  le 
29  octobre  1701  :  élu  Ajoint  Professeur  le  27  septembre  1710.  [Mort 
Recteur  le  ["juin  17  p.  âgé  de  .".1  ans:] 


\  /.7  même  [ace  en  élévation  : 

25.  Tableau  de  six  pieds  de  haut  sur  5  de  large. —  Il  représente 
une  Sale,  on  est  placée,  sur  une  table  couverte  d'un  tapis  de  Perse, 
une  grande  cuvette  remplie  des  plus  belles  fleurs;  au  bas  sontdes 

1.  Les  mots  :  «  Professeur  en  17117  "  "nt  c'tc  rave  par  Reynez. 
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fruits  de  plusieurs  sortes,  et  des  armures.  Etl'on  a  fait  entrer  dans 
L'ordonnance  du  sujet  un  buste  feint  de  bronze  sur  un  scabellon, 
représentant  le  Portrait  du  Roy. 

Par  M.  Blain  de  Fontenay  {Jean-Baptiste),  Peintre  Fleuriste,  né 
a  Caen';  reçu  en  l'Académie  le  3o  août  [687;  élu  Conseiller  le 
7  mars  [699.  [Mort  le  \i  février  171 5,  âgé  de  61  ans.] 

26.  Tableau  de  six  pieds  de  long  sur  4.  —  .M.  Alexandre  s'étant 
présentée  l'Académie  au  commencement  de  l'année  1071»,  on  luv 
donna  à  traiter  un  sujet  qui  eut  rapport  à  la  Paix  de  Nimègue,  ce 
qu'il  lit,  sous  l'allégorie  des  bénignes  influences  que  le  Soleil  com- 
munique à  la  Terre.  Aussi  Apollon  y  paroît  tout  brillant  de  cette 
lumière  dont  il  est  le  père  et  qu'il  répand  sur  toutes  les  parties  du 
Tableau.  Et,  pour  en  rendre  la  cause  et  les  effets  sensibles,  le 
Peintre  a  feint  que  ce  Dieu  est  accompagné  de  Minerve,  et  s'appuye 
sur  une  Lyre,  pour  marquer  que  la  Sagesse  et  l'Harmonie  entrent 
dans  la  distribution  qu'il  en  l'ait.  Une  figure  de  femme  agréable, 
qui  tient  une  Corne  d'abondance,  est  là  comme  le  symbole  du  bien 
qui  revient  au  Monde  des  favorables  regards  du  Soleil.  L'Aurore 
la  reçoit  avec  joie  et  soumission,  et,  si  d'un  coté,  des  ligures  de 
femmes,  qui  représentent  les  Sciences,  les  v\rts  et  la  Politique, 
donnent  une  idée  des  avantages  que  nous  recevons  lors  que  les 
bienveillances  célestes  influent  sur  les  volontés  des  hommes, 
comme  sur  les  moissons;  d'autre  part,  on  y  voit  ensuite  les  causes 
des  maux  et  de  la  destruction  du  Genre  humain.  11  ne  sera  pas 
difficile  de  faire  de  tout  cecy  une  application  au  grand  Prince  qui 
a  le  Soleil  pour  devise. 

Par  M.  Ubelesqu  {Alexandre),  né  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
3i  janvier  1682  ;  élu  Ajoint  Professeur  et  Professeur  le  i3  août  io<»5. 
[Mort  le  :i  avril  171.M,  âgé  de  69  ans.] 

27.  Tableau  de  sepl  pieds  de  haut  sur  6  1/2. —  Portrait  de  .Mon- 
sieur Te  Brun,  Premier  Peintre  du  Roy,  Directeur,  Chancelier  et 
Recteur  de  l'Académie.  Il  est  représenté  grand  comme  nature,  assis 
dans  un  fauteuil,  et  peignant  sur  une  toile  le  sujet  allégorique  de 
la  conquête  de  la  Franche-Comté,  que  lit  le  Roy  en  personne  pen- 

1.  Dans  l'imprimé  :  «  A  Paris.  » 
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dant  l'hiver,  un  voit  devant  luy  sur  la  table  plusieurs  Estampes 
et  Desseins  de  ses  Ouvrages,  et  tout  le  champ  du  Tableau  disposé 
de  manière  a  faire  connoître  que  c'est  un  cabinet  destine  aux 
exercices  de  la  Peinture,  et  fourni  des  choses  nécessaires  a  cet  art. 

Par  M.  De  Largillière  (Nicolas),  ne  a  Paris:  reçu  Académicien 
mars  [686,  élu  Ajoint  Professeur  le  |  juillet  [699,  et  Profes- 
seur le  3o juin  1705.  [Sur  sa  demande,  déchargé  de  celle  fonction 
le  28  septembre  171.^:  Ajoint  Recteur  le  :  |  avril  1717:  mort 
Chancelier,  Recteur,  et  ancien  Directeur  le  20  mars  1746,  en  sa 

*  année,  étant  né  le  :  octobre  i656]. 

.  Tableau  de  5  pieds  1  :  de  large  sur  4  pieds  1  pouces  de  haut. — 

(  In  a  eu  dessein  dans  ce  Tableau  de  donner  une  idée  de  la  politesse 
que  les  Sciences  et  les  Arts  ne  manquent  pas  d'introduire  dans  les 
lieux  nu  ils  sont  cultivez  :  n'y  ayant  rien  en  effet  qui  soit  plus 
capable  d'émousser  la  rusticité  et  la  barbarie,  qui  régnent  toujours 
en  quelque  degréchez  les  Nations  qui  les  ont  négligez,  ou  qui  ne 
les  ont  jamais  connus,  ("est  le  sens  allégorique  de  la  formation 
de  l'homme  par  Prométhée,  que  l'on  donna  a  \\.  Silvestre  pour 
le  sujet  de  -on  Ouvrage  de  réception.  Prométhée  y  paroît  un  llam- 
beau  antique  a  la  main,  ardent  du  l'eu  qu'il  avoit  volé  au  char  du 
Soleil,  et  dont  il  est  prêt  d'animer  une  figure  humaine,  l'ouvrage 
de  ses  mains  qui  est  devant  luy.  mais  aidé  du  secours  de  Minerve, 
représentée  sur  une  nuée  et  vers  laquelle  il  tourne  les  yeux 
comme  pour  luy  demander  ses  avis.  Ce  qui  concourt  encore  aux 
vues  qu'a  eu  l'Auteur  de  l'aire  connaître  ce  que  l'homme  est  par 
nature  ou  par  Art,  est  l'opposition  de  l'élégance  de  celte  figure  a 
celle  d'un  lion  et  de  quelques  autres  animaux  qui  sont  sur  la  ter- 
rasse du  Tableau. 

Par  .M.  Silvestre  le  jeune  {Louis),  né  a  Paris:  reçu  en  l'Aca- 
démie le  24  mars  170J.  élu  Ajoint  Professeur  le  5  janvier  170). 
et  Professeur  le  3  juillet  [706.  [Élu  Directeur  le  29  juillet  1  75c:  ; 
mort  le  12  avril  1760,  à  84  ans  10  mois.] 

.  Tableau  de  :  pieds  1  2  de  large  sur  5.  —  Le  l'établissement 
de  la  Religion  Catholique  dans  Strasbourg.  Ce  sujet  est  éclairé 
d'une  lumière  qui  part  du  Ciel,  on  paroit  un  symbole  du  Saint- 
Esprit  pour  marquer  que  c'est  luy  qui  a  préside  a  celte  grande 
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action.  Au  côté  droit  du  Tableau  on  voit  la  principale  entrée  de  la 
Cathédrale  de  cette  Ville,  d'où  la  Vérité,  chassant  l'Hérésie  et  le 
Schisme,  semble  lever  les  obstacles  qui  auraient  pu  empêcher  le 
Roy  d'y  entrer.  Ce  Prince  y  conduit  la  Religion  par  la  main,  et, 
pour  faire  connoitre  les  motifs  qui  le  font  agir,  la  Poy  et  la  Cha- 
rité le  précèdent  et,  se  tournant  vers  lui,  l'invitent  à  l'accomplisse- 
ment d'un  dessein  qu'il  a  si  heureusement  projeté.  La  Renommée 
se  prépare  à  publier  ce  grand  événement,  auquel  les  grands 
avantages  remportés  par  le  Roy  sur  ses  Ennemis  ont  trop  de  part 
pour  n'y  être  par  exprimez  par  la  Victoire,  qui  luy  met  une  cou- 
ronne sur  la  tête.  Les  figures  de  cette  ordonnance  sont  caraetc- 
risées  par  des  Hiéroglyfes  si  connus  qu'il  aurait  été  inutile  d'en- 
trer dans  un  plus  grand  détail. 

Par  M.  Halle  (Claude),  de  Paris;  reçu  Académicien  le28 décem- 
bre [682;  élu  Ajoint  Professeur  le  26  septembre  i6o3  et  Profes- 
seur le  24  juillet  170:.  [Mort  Recteur  et  ancien  Directeur  le 
5  novembre  1 736,  à  près  de  85  ans.] 

3o.  Tableau  de  5  pieds  1/2  de  large  sur  5.  —  Lorsque  M.  Poer- 
son  se  présenta  à  l'Académie  pour  y  être  reçu,  on  y  projettoit  une 
union  de  cette  Compagnie  avec  celle  de  Saint-Luc  de  Rome,  et  l'on 
croyoit  si  bien  qu'elle  aurait  son  exécution,  que  l'on  avoit  dresse 
de  concert  des  articles  de  jonction,  que  le  Roy  autorisa  par 
Lettres-Patentes  du  mois  de  novembre  1070.  Il  luy  fut  donné  ce 
sujet  à  traiter.  Sous  la  figure  de  deux  belles  femmes  et  noble- 
ment vêtues,  ces  deux  Académies,  en  présence  d'Apollon  et  par 
ses  ordres,  semblent  se  jurer  une  alliance  perpétuelle,  en  se  prê- 
tant mutuellement  la  main  droite.  Et,  pour  désigner  les  Villes  où 
chacune  d'elles  est  établie,  le  Peintre  y  a  représenté,  a  droite  la 
Déesse  de  la  Seine,  et  à  gauche  le  Dieu  du  Tibre,  parce  que  les 
eaux  de  ces  deux  Pleuves  arrosent  Paris  et  Rome.  Il  a  l'ait  entrer 
dans  l'i économie  de  son  sujet  plusieurs  jeunes  Lnfans  aile/,  qui 
sont  les  Génies  des  Arts,  dont  quelques-uns  attachent  a  des  arbres 
des  écussons  des  Armes  des  Académies,  et  d'autres,  tenant  des 
palettes  et  des  pinceaux,  témoignent  leur  joye  de  cette  alliance  et 
des  avantages  qui  dévoient  en  revenir  aux  Arts  du  Dessein. 

Par  M.  Poerson  (Charles),  né  a  Paris;  reçu  Académicien  le 
.11  janvier  1682,  élu  Ajoint  Professeur  le  20  décembre  1687;  Pro- 
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fesseur  le  i3  août  n>'i5:  nommé  par  le  Roj  pour  être  Directeur  de 
l'Académie  Françoise  de  Rome  en  1704.  [Mort  à  Rome  le  2  sep- 
tembre 1  725,  a  73  ans.l 


\  côté  de  la  forte  : 

3i.   Bas-relief  de  marbre,  de  2 pieds  [pouces  en  quarrè.  —  La 

Peinture  et  la  Sculpture  y  sont  représentées  comme  deux  Sœurs 
qui  se  consultent  sur  l'employ  qui  leur  est  commun  de  faire  passer 
la  mémoire  du  Roy  a  la  Postérité.  Celle-cy,  assise  et  ayant  a  ses 
pieds  plusieurs  instrumens  qui  la  font  connoître,  montre  a  sa 
compagne  le  Portrait  du  Roy  où  elle  vient  de  travailler,  et  qu'elle 
est  même  prête  de  retoucher  sur  ses  avis,  ayant  pour  cela  la  pointe 
a  la  main.  La  Peinture,  qui  luy  dit  son  sentiment,  n'est  pas  moins 
reconnoissable  par  sa  palette  et  ses  pinceaux.  11  paroit  qu'elle  est 
occupée  de  son  côté  a  l'Histoire  de  ce  Prince,  par  la  toile  qui  est  a 
eotc  d'elle  sur  un  chevalet,  où  sont  déjà  ébauchées  Linéiques  mar- 
ques des  Victoires  de  ce  Prince.  Un  arc  de  triomphe  dans  le  fond 
concourt  au  même  dessein. 

l'ai'  .M.  Prou  {Jacques),  né  a  Paris;  reçu  Académicien  le 
27  juin  1682;  élu  Ajoint  Professeur  le  [3  août  1695  et  Professeur 
le  17  mars  170);  mort  le  6  mars  170(1.  âgé  de  5i  ans  [aux  Qobe- 
lins]. 

32.  Bas-relief  de  marbre,  de  même  grandeur.  —  Le  sujet  de  ce 

bas-relief  avoit  déjà  été  représenté  en  peinture  par  M.  Boulogne 
le  père;  une  femme  qui  donne  de  son  lait  a  son  père,  condamné  a 
mourir  de  faim  dans  une  prison,  pour  lui  prolonger  la  vie.  et  un 
petit  enfant  qui  témoigne  n'être  pas  content  du  vol  que  l'on  luy 
fait.  La  différence  de  traiter  le  même  sujet  marque  au  moins  la 
fécondité  des  Arts  du  Dessein. 

Par  .M.  Cornu  (fean),  né  a  Paris,  reçu  Académicien  le  5  juil- 
let [681,  élu  Ajoint  Professeur  le  1  |  juillet  170).  et  Professeur  le 
3odécembre  1706;  mort  a  Lisieux  le  :i  aoust  1710, âgé  deôoans. 

33.  Bas-relief  de  marbre,  de  2  pieds  7  pouces  de  hauteur,  sur  :  pieds 
3  pouces.  —  Pour  y  donner  une  idée  des  victoires  que  l'Eglise 
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Catholique  a  remportées  sur  l'Hérésie,  le  Sculpteur  y  a  représenté 
une  femme  majestueuse  qui  a  le  voile  levé  pour  se  faire  connoître 
à  tous.  Elle  tient  d'une  main  une  Croix,  le  grand  symbole  du 
Christianisme,  et  il  sort  de  l'autre  une  flâme  qui  désigne  la  Cha- 
rité dont  elle  est  animée.  A  son  coté  est  un  Ange  tenant  ouvert 
le  Livre  de  la  Vérité,  et  a  devant  elle,  comme  en  point  de  vue  sur 
une  espèce  d'Autel,  un  Ciboire  pour  représenter  le  Mystère  qui  est 
le  plus  attaqué  par  les  Hérétiques;  pendant  que  sous  le  pied  elle 
foule  une  figure  difforme  qui  a  toutes  les  marques  de  l'Hérésie  et 
du  Schisme. 

Par  M.  Hardy  (Pierre),  né  à  Nancy,  reçu  Académicien  le  20  de 
juin  1688.  [Mort  a  Versailles,  en  janvier  1737.] 


.1  la  face  du  mur.  commun  avec  la  troisième  salle  sur  le  plan  : 

34.  Buste  de  marbre  de  2  pieds  \\i  de  haut.  —  Il  représente  la 
Joye  sous  la  figure  d'une  jeune  femme,  et,  pour  exprimer  cette 
passion,  comme  dans  la  Sculpture  il  n'y  a  point  de  coloris,  l'Au- 
teur n'a  pu  avoir  recours  qu'à  la  conformation  des  parties  du 
visage.  A  la  vue  de  ce  Buste  on  s'apperçoit  aisément  que  la  joye 
en  est  effectivement  le  caractère;  mais  il  ne  sera  peut-être  pas 
inutile  de  faire  remarquer  sur  ce  Buste  que  ce  caractère  consiste 
a  avoir  un  front  serein  égal  de  tous  cotés  et  sans  aucuns  plis,  les 
sourcils  tranquilles  et  un  peu  élevez  dans  le  milieu,  les  yeux  médio- 
crement ouverts,  les  narines  dilatées,  et  les  coins  de  la  bouche 
un  peu  élevez.  La  tète  est  outre  cela  couronnée  de  branches 
de  lierre,  arbuste  consacré  à  Bacchus,   le   Dieu  de   la  Joye. 

Par  .M.  Tuby  {Jean-Baptiste),  Romain,  reçu  Académicien  le 
7  août  [663 ;  élu  Ajoint  Professeur  le  3  juillet  [676,  et  Professeur 
le  27  juillet  [680.  .Mort  le  9  aoust  1700,  à  70  ans,  aux  Gobelins; 
Ancien  Professeur. 

35.  Figure  de  ronde  bosse,  de  deux  pieds  <)  pouces  de  haut.  —  La 
description  que  nous  fait  Virgile  du  désespoir  de  Didon  au  départ 
imprévu  d'Énée,  est  trop  connue  pour  ne  pas  voir  que  c'est  le 
sujet  de  ce  morceau  de  Sculpture.  L'Auteur  représente  ici  cette 
Reine  montée  sur  le  bûcher,  les  yeux  élevez  vers  le  ciel,  et  se  per- 
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çant  d'un  poignard  au-dessous  de  la  poitrine.  Elle  fait  brûler  avec 
elle  les  présents  que  luy  avoit  fait  un  hôte,  qu'elle  ne  pouvoit  plus 
considérer  que  comme  un  perfide  et  un  ingrat. 

Par  M.  Cayoi  i  iugustin),  né  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
3i  décembre  171 1.  [Mort  Ajoint  Professeur  le  6  avril  172:,  a 
55  ans]. 

36.  Figure  couchée,  Je  marbre,  Je  nm Je  bosse,  Je  3  pieJs 
2  pouces  ./(■  long.  —  C'est  encore  un  de  ces  sujets  qui  ne  mettent 
point  le  spectateur  en  suspens.  A  la  figure  d'une  belle  femme, 
couchée  sur  un  lit.  dans  toutes  les  parties  du  visage  de  laquelle 
l'orgueil  semble  disputer  la  place  a  la  douleur,  et  se  faisant  piquer 
le  sein  d'une  vipère,  on  connoit  aisément  Cléopâtre,  Reine 
d'Egypte,  laquelle,  après  qu'Auguste  eut  défait  Marc-Antoine 
qui  l' avoit  épousée,  se  donna  ainsi  la  mort  pour  n'être  pas  exposée 
dans  Rome  au  triomphe  du  Vainqueur. 

Par  M.    Barrois  (François),  ne  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
3o  octobre  1700,  élu  Ajoint  Professeur  le  i\  juillet  170:.  et  Pro 
fesseur  le  3  juillet  1706.  [Mort  Ajoint  a  Recteur  le  io  octobre  17:0. 
âgé  de  70  ans  6  mois.] 

37.  Buste  Je  marbre,  de  Jeux  pieds  neuf  pouces  Je  haut,  qui  est 
le  portrait  de  M.  Le  Brun,  Premier  Peintre  du  Roy. 

Par  M.  Coyzevox  (Antoine),  né  a  Lyon,  reçu  Académicien  le 
11  avril  1070.  Il  l'ut  élu  le  même  jour  Ajoint  Professeur,  en  con 
sidération  du  dessein  qu'il  avoit  d'établir  dans  Lyon  une  École 
Académique  et  d'\  aller  l'aire  sa  demeure;  mais,  étant  resté  a 
P  .il  fut  élu  Professeur  le  :  janvier  [677;  Ajoint  Recteur  le 
■  ut  [690;  Recteur  le  3o  août  1694,  et  Directeur  le  z\  juil- 
let 170J.  dont  il  a  l'ait  la  fonction  pendant  trois  ans.  [Chancelier  le 
cembre  [716;  il   est  mort  le  10  octobre  17:0,  âgé  de  80  ans.] 

38.  Figure  couchée  Je  marbre.  Je  ronde  bosse.         Méléagre 

mourant  et  portant  la  main  sur  ses  entrailles,  déchirées  par  des 
douleurs  mortelles,  à  mesure  que  le  tison  fatal,  d'où  dépendoit  le 
cours  de  sa  vie.  se  consumoit.  Sa  mère  Althée  avoit  longtemps 
conservé  ce  tison:  mais  enfin  elle  le  jeta  au  feu  pour  vanger  la 
mort  de  ses  frère-,  que  Méléagre  avoit  tues,  pour  empêcher  qu'ils 
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n'i  liassent  à  Atalante  la  hure  du  sanglier  de  (  îalydi  m  qu'il  lui  avoit 
donnée,  et  que  celle  fille  avoit  méritée  pour  avoir  porte  le  pre- 
mier coup  a  ce  monstrueux  animal.  (  est  pour  cela  que  cette  lune 
est  auprès  du  mourant  comme  la  cause  de  tous  ses  malheurs. 

Par  M.  Charpentier  (René),  né  a  Cuillé  en  la  province  d'Anjou, 
reçu  en  l'Académie  le  27  mai  1713.  [Mort  le  11  mai  1723,  âgé  de 
(o  ans.] 

39.  Figure  de  marbre,  de  ronde  basse,  de  2  pieds  3  pouces  de 
/util.  —  Par  cette  ligure  d'un  homme  renversé,  la  tête  en  bas.  sur 
plusieurs  pièces  de  rochers  entasseez  les  unes  sur  les  autres,  les 
yeux  forcenéz  décolère  et  de  desespoir,  percé  d'un  èpieu,  dont 
une  partie  brisée  lui  est  restée  dans  le  corps,  et  menaçant,  ce 
semble  encore,  le  Ciel,  d'où  plusieurs  foudres  lancées  paraissent 
entre  les  rochers,  l'Auteur  nous  a  voulu  donner  une  idée  de  la 
punition  des  Géans,  que  la  Eable  dépeint  d'une  grandeur  énorme, 
et  si  orgueilleux  qu'ils  entreprirent  d'escalader  le  Ciel  pour  en 
détn  'lier  Jupiter. 

Par  .M.  Pi  Mont  (François),  né  à  Paris,  reçu  à  l'Académie  le 
24  septembre  1712.  [Élu  Ajoint  Professeur,  mort  a  l'isle-en- 
Flandres,  le  i5  décembre  1726,  âgé  de  38  ans.] 

40.  Buste  de  marbre,  de  2  pieds  1/2  déliant,  représentant  une 
belle  Femme  dans  un  état  de  douleur,  et  c'est  pour  cela  qu'il  est 
placé  en  opposition  a  celui  de  la  Joye.  Les  effets  de  cette  passion. 
que  l'on  appelle  aussi  Tristesse  quand  on  ne  la  considère  que  par 
l'apport  à  l'Ame  souffrante,  ne  pouvant  paraître  en  sculpture  que 
dans  les  traits  et  une  certaine  disposition  des  parties,  s'expriment 
par  un  nonchalant  panchement  de  tète,  qui  se  jette  un  peu  en 
arrière  pour  porter  vers  le  Ciel  des  yeux  assez,  ouverts,  et  dont  les 
sourcils  sont  élevez  dans  le  milieu.  Les  narines  sont  enflées  d'une 
humidité  qui  ne  s'écoule  pas  encore  par  les  larmes.  La  lèvre  infé- 
rieure recourbée  excède  en  saillie  la  supérieure,  qui  est  plus 
retirée  et  même  applatie,  les  autres  symptômes  de  cette  passion  se 
faisant  assez  remarquer  dans  le  Iront  et  dans  les  joues. 

Par  AL  De  Mars  y  le  jeune  (Daltazard),  né  à  Cambray,  reçu 
Académicien  le  :•>  février  1673,  et.  le  même  joui',  élu  Ajoint  Pro- 
fesseur, décède  le  20  mai  1O74,  âge  de  5 4  ans. 
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A  la  même  face  en  élévation  : 

41.  Tableau  de  6  pieds  sur  4  1  :.  —  Il  a  pour  sujet  les  avan- 
tages qui  reviennent  aux  Ails  parla  Paix,  a  l'occasion  de  celle  qui 
l'ut  conclue  a  Ryswick,  entre  la  France  et  les  Puissances  liguées, 
en  1697.  C'est  Apollon,  le  Dieu  des  Sciences  et  des  Arts,  qui  pré- 
sente cette  charmante  Déesse  a  l'Académie,  laquelle  paroît  SOUS  la 
figure  d'une  Femme  noblement  vêtue.  Elle  va  au-devant  pour  la 
recevoir  en  compagnie  de  la  Peinture  et  de  la  Sculpture,  caractéri- 
sées par  leurs  génies  et  les  attributs  qui  leur  sont  propres.  L'His 
toire  et  la  Poésie  sont  trop  liées  avec  cet  Art  pour  ne  pas  témoi- 
gner participer  à  la  mêmejoye;  aussi  semblent-elles  s'unir  dans 
les  mêmes  senlimens.  I.e  Temple  de  la  Paix  est  peint  dans  le 
lointain,  mais  sur  un  roc,  pour  marquer  les  difficulté/  qui  en  ren- 
dent l'accès  difficile.  (  >n  _\  voit  aussi  Minerve  chassant  l'Ignorance 
et  la  Discorde,  dont  le  règne  est  toujours  opposé  à  celuy  de  la 
Paix. 

Par  M.  Marot  (François),  né  a  Paris,  reçu  en  l'Académie  le 
:  |  mars  17"-.  élu  Ajoint  Professeur  le  3ojuin  171Ô.  [Mort  Profes- 
seur le  3  décembre  1711),  âgé  de  Si  ans  g  mois.] 

[2.  Tableau  de  six  piedsde  haut  sur  5. —  11  représente  un  Chas- 
seur se  reposant  dans  un  paysage,  ou  sur  la  terrasse  on  voit  bon 
nombre  de  pièces  de  gibier.  Il  s'appuye  sur  son  fusil,  et  est 
accompagné  de  plusieurs  chiens,  desquels  il  caresse  celu\  qui  est 
le  plus  près  de  lu\ .  (  )'est  le  portrait  de  l'Auteur. 

Par  M.  Desporti  -  (Alexandre-François),  Peintre  dans  le  talent 
des  animaux,  né  a  Champigneule,  près  Grand-Pré,  en  Champa- 
gne; reçu  Académicien  le  1"  août  [699;  élu  Conseiller  le  17  mars 
1704.  [Mort  le  :i  avril  17  p.  âgé  de  82  ans]. 

j...  Tableau  de  six  pieds  de  haut  sur  5  1  :.  -  M.  Bertin  _\  a 
représenté  un  des  faits  héroïques  d'Hercule,  qui  délivra  Prométhée 
du  .Mont  Caucase,  ou  Yulcain  l'avoit  attaché,  par  ordre  de  Jupiter, 
en  punition  d'avoir  volé  le  l'eu  du  Ciel  pour  animer  l'homme  qu'il 
avoit  l'orme  de  terre  et  d'eau.  Ce  Héros  J   est  peint  dans  |a  dispo- 
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sition  de  rompre  les  chaînes  qui  retardaient  sa  victoire,  après 
avoir  percé  d'une  flèche  et  renversé  mort  à  ses  pieds  l'Aigle  qui 
déchiroit  le  foye  de  ce  fameux  coupable,  lequel  paroit  encore  si 
agité  et  pénètre  des  douleurs  aiguës  Lie  son  supplice  qu'a  peine 
s'aperçoit-il  du  secours  inespéré  qu'il  reçoit  de  son  libérateur. 

M.  Bertin  (Nicolas),  ne  a  Paris,  a  été  reçu  Académicien  le 
26  avril  [703,  élu  Ajoint  Professeur  le  3o  juin  170.".  [Mort  Ajoint 
Recteur  le  1 1  avril  1739,  a  environ  70  ans.] 

44.  Tableau  de  5  pieds  sur  4  1/2. —  La  Révocation  de  l'Édit  de 
Nantes.  Pour  marquer  l'autorité  d'où  l'ordre  est  émané,  le  Roy  y 
est  sur  son  Thrône;  il  a  en  vue  l'exaltation  de  la  Foy  Catholique. 
qui  par  cette  raison  est  peinte  au  lieu  le  plus  élevé  du  Tableau,  sous 
la  figure  d'une  Femme  vénérable,  portant  en  main  et  comme  en 
triomphe  un  symbole  eucharistique.  A  droite  du  Roy  est  la  Reli- 
gion et  la  Charité,  qui  en  est  l'âme,  comme  ayant  été  les  conseil- 
lères dans  cette  action  d'où  dépendoit  la  paix  de  l'Église;  et  a 
gauche  la  Justice,  parce  que  c'est  elle  qui  en  a  déterminé  l'exécu- 
tion. La  Vérité  y  paroit  vis-à-vis  le  Roy  comme  son  objet  prin- 
cipal; elle  tient  d'une  main  un  Soleil,  et  de  l'autre  le  Livre  des 
Saintes  Écritures,  source  des  véritéz  Catholiques,  et  est  placée  sur 
un  nuage  obscur,  sous  lequel  on  voit  un  groupe  de  la  Fraude,  de 
l'Hypocrisie  et  de  l'Hérésie,  montées  sur  le  dos  de  la  Rébellion; 
et  ce  groupe,  avec  les  Livres  Hérétiques,  d'où  sortent  les  Erreurs 
sous  la  forme  de  serpens,  est  précipité  dans  un  goufre  de  feu. 

Par  .M.  Vernansal  (Guy-Louis),  né  à  Fontainebleau,  reçu 
Académicien  le  27  septembre  [687,  élu  Ajoint  Professeur  le 
[3  août  1695,  et  Professeur  le  14  juillet  1704.  [Mort  Ancien  Profes- 
seur le  <)  avril  1  7 ci< >.  âgé  de  83  ans.] 

45.  Tableau  Je  5  pieds  1/2  sur  412.  —  Abigaïl  y  est  repré- 
sentée venant  offrir  a  David  des  vivres  qui  luy  avoient  été  refuse/ 
par  Nabal,  son  mary.  Le  lieu  où  l'action  s'est  passée  a  donne 
occasion  au  Peintre  de  rendre  son  sujet  agréable,  non  seulement 
par  les  figures  de  Femmes,  suivantes  d' Abigaïl.  qu'il  avoit  à  y  faire 
entrer,  mais  encore  par  la  beauté  du  paysage,  la  variété  de  ses 
sites  et  la  diversité  des  dons  offerts.  Si  Abigaïl  v  est  peinte  avec 
des  charmes  et  dans  une  posture  humiliée  qui  mérite  de  trouver 
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grâce  devant  David,  d'autre  part  ce  Prince  n'y  paroît  pas  moins 
bien  dans  la  disposition  de  changer  son  indignation  en  des  senti- 
mens  de  paix  et  d'estime  pour  cette  Femme  incomparable,  qui  se 
terminent  a  la  prendre  pour  épouse  après  la  mort  de  son  indigne 
mary,  qui  ne  survécut  que  peu  de  jours. 

Par  M.  Liciierie  (Louis),  né  à  Dreux1,  en  Normandie,  reçu 
Académicien  le  18  mais  1070.  élu  Ajoint  Professeur  le  29  novem- 
bre  1681,  mort  le  3  décembre  1687,  [âgé  de  45  ans). 

!''.  Tableau  Je  cinq  pieds  3  pouces  Je  /nul  sur  \  pieds  3  pouces. 
—  II  représente  le--  amours  de  Mars  et  Je  Rhéa.  L'Auteur  a  feint 
que  ce  Dieu  la  trouva  endormie  sur  le  bord  du  Tibre;  il  y  paroiten 
etl'et  conduit  parun  petit  Amour,  qui,  pour  l'enflammer  a  la  vue 
des  beautés  de  celte  Vestale,  levé  un  bout  du  vêtement  qui  lui  COU- 
vroit  le  sein.  Leurs  embrassemens,  d'où  Rémus  et  Romulus  ont 
tiré  leur  origine,  lurent  également  funestes  à  cette  mère,  puisqu'il 
luy  en  coûta  d'être  enterrée  toute  vive,  et  a  Amulius,  qui  avoit 
exerce  cette  cruauté  sur  sa  nièce  pour  s'assurer  la  couronne  du 
Pays  Latin,  que  ces  deux  jumeaux,  devenus  grands,  luy  ôtèrent 
avec  la  \  ie. 

Par  M.  Colombel  (Nicolas),  né  à  [Sotteville,  près]  Rouen,  reçu 
Académicien  le  <<  marsi694,  élu  Ajoint  Professeur  le  27  août  1701 
et  Professeur  le  3o  juin  1705.  [Morl  le  27  mai  1717.  âgéde  71  ans.] 


Dans  le  passage,  qui  va  Je  celle  seconde  salle  J  la  troisième, 

Ilyacinq  grandes  Estampes  en  bordures,  gravées  par  .M.  Girard 
Ai  dran,  Graveur,  d'après  les  ouvrages  de  .M.  le  Brun  :  savoir,  a 
droite  la  Défaite  de  Porus,  la  Famille  de  Darius,  [gravée  par  Ede- 
linck],  et  le  Triomphe  d'Alexandre:  et  a  gauche,  la  Bataille  d'Ar- 
belle  et  le  Triomphe  de  Constantin.  [De  Lion.  Il  avoit  été  reçu  en 
mars  [674.  Mort  Conseiller  le  25  juillet  [7o3à6i  ans.] 

Les  Estampes  dont  M.  Le  Brun  a  fait  présent  a  la  Compagnie 
étant  très  connues,  on  n'en  fera  point  la  description,  n •  ■  n  plu-  que 
de  celles  qui  sont  placées  en  quelques  autres  endroits. 

1.  Dan:-  l'imprimé  1    l  Houd  in-  ». 
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A  la  face  où  sont  les  croisées  sur  le  plan  : 

47.  Figure  moulée  sur  le  marbre  antique,  représentant  un  Cen- 
taure, qui  porte  en  croupe  un  petit  Amour. 
L'original  est  à  Rome  a  la  Vigne  Bourguèse. 

I-.  Figure  de  3  pieds  \  2  de  haut,  moulée  sur  F  antique.  —  (  "est 
la  Déesse  ('ères. 

49.  Croupe  de  deux  figures,  maniées  sur  l'antique,  représentant 
un  combat  de  deux  Lutteurs  corps  à  corps. 

L'original,  qui  étoit  autrefois  à  Kome.au  Palais  de  Médicis, 
est  présentement  à  Florence  dans  la  Gallerie  du  Grand-Duc. 
M.  Magnier  en  a  fait  une  copie  en  marbre,  qui  est  placée  dans  les 
Jardins  de  Marly. 

50.  lieux  figures,  de  deux  pieds  de  haut,  chacune  représentant  la 
Vierge  et  saint  Jean,  qui  sont  les  modèles  de  deux  figures  grandes 
comme  nature,  posées  aux  cotés  du  Crucifix  de  l'Église  de  Sain t- 
Nicolas-du-Chardonnet. 

Ces  deux  figures  ont  été  faites  en  bois  par  M.  Poultier  {Jean), 
né  à  Abbeville,  reçu  Académicien  le  24  mars  [684.  [Mort  le 
19  octobre  1719,  âgé  de  66  ans  5  mois.] 

5i.  Figure  de  marbre,  de  ronde  busse,  de  2  pieds  1/2  de  haut.  — 
Elle  représente  une  Bacchante,  non  de  ces  effrénées,  possédées 
du  Démon  Acrate,  dont  l'Antiquité  nous  fait  des  portraits  si  licen- 
tieux.  Celle-ci  est  une  jeune  fille  toute  en  joye,  qui  danse  avec 
beaucoup  de  grâce,  jouant  du  tambour  de  basque. 

Par  M.  Massou  fils  (Benoit),  de  Paris,  reçu  Académicien  le 
2."  novembre  1707.  |Mort  Professeur  le  19  octobre  1720.  a  56  ans 
8  mois.] 

52.  Groupe  en  lerrecuite,  dedeux  figures  chacune  dans  la  propor- 
tion de  3  pieds de  haut .  —  Comme  il  arrive  souvent  pour  ces  sortes 
d'ouvrages  de  ne  faire  choix  d'un  sujet  qu'autant  qu'il  peut  servir 
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a  faire  vali  iir  le  savoir  du  Sculpteur  et  lesa\  antages  de  l'Art,  celui-cy 
est  de  cette  nature  par  le  caractère  des  figures  qui  le  composent. 
<  est  Hercule  qui  se  charge  déporter  le  Ciel,  et  qui  décharge 
Atlas  de  ce  fardeau.  Pour  donner  une  idée  de  celte  pensée,  l'on  y 
voit  celuy-cy  assis  sur  le  bas  du  roc,  et  en  repos,  pendant  que  l'autre 
semble  s'élever  au  sommet  pour  remplir  la  fonction  que  faisoit  ce 
Ri  \  de  la  Mauritanie. 

Par  .M.  Angi  ièri  i  Michel),  de  la  ville  d'Eu,  reçu  Académicien  le 
I  février  [668  et,  le  même  jour,  élu  Ajoint  Professeur.  Par  distinc- 
tion il  fut  aussi  élu  Ajoint  Recteur  le  7  octobre  [669,  et  Recteur  en 
juin  [617  ;  mort  le  11  juillet  1686,  âgé  de  7 1  ans. 


En  élévation,  aux  Jeux  pilastres  cuire  les  croisées  : 

53.  Deux  bustes  de  marbre,  sur  des  consoles,  qui  sont  les  por- 
traits de  M.  Le  Tellier  et  de  M.  Boucherat,  tous  deux  successive- 
ment Chanceliers  de  France. 

54.  Médaille  de  marbre,  ovale,  de  2  pieds  4  pouces  sur  :  pieds.  — 
On  a  déjà  parle  de  plusieurs  sujets  qui  paroitroient  être  les  mêmes 
dans  la  description,  quoyque  variés  dans  la  manière  de  les  traiter  en 
Peinture  et  en  Sculpture.  Celui-ci  en  est  un.  le  dessein  de  l'auteur 
étant  d'y  faire  connoître,  comme  on  a  déjà  vu  en  quelques  autres, 
que  la  Vertu  ou  l'amour  des  Beaux-Arts  ne  manquent  point  de  se 
manifester  dans  un  temps  favorable  et  sous  les  auspices  d'un 
Prince  qui  a  soin  de  le--  protéger.  Icydonc  celle  Vertu,  ayantpour 
symbole  Lin  Soleil  sur  la  poitrine,  est  découverte  par  le  Temps. 
levant  un  rideau,  auprès  de  laquelle  un  jeune  Génie  paroit  avoir 
en  dépôt  tous  le-  instrumens  des  Beaux-Arts;  et  néanmoins 
l'ordonnance  de  ces  sujets  en  est  si  différente,  dans  le  goût  et  la 
disposition,  qu'en  les  voyant  ensemble  on  ne  laisseroit  pas  de 
trouver  en  chacun  les  grâces  de  la  Nouveauté. 

Par  M.  Ili  n   oi  [L<  uis)  de   Paris,  reçu    Académicien  le    2      1 
tembre  166  .  rm  >rt  ]       1  se]  tembre  il    9,   tg<   de  5o  ans. 
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Au  jour  de  la  première  croisée  après  le  salon  : 

l  in  voitun  grand  Dessein  de  52 pieds  de  long,  qui  se  développe 
sur  des  rouleaux,  pour  pouvoir  être  vu  successivement  d'un  bout 
à  l'autre.  Il  représente  la  Colonne  de  marbre  qui  a  été  érigée  à 
Constantinople  à  l'honneur  du  grand  Théodose.  Ce  Dessein  est  de 
la  main  de  Gentil  Bellin,  qui  le  lit  d'après  la  Colonne  même,  lors- 
qu'il fut  envoyé  dans  cette  superbe  Ville  par  la  Sérénissime  Répu- 
blique de  Venise,  Mahomet  second  ayant  demandé  de  lui  taire 
venir  le  Peintre,  dent  le  Baile  luy  avait  fait  voir  plusieurs  ouvrages. 

Ce  Dessein  est  un  présent  qu'un  Bourgeois  de  Paris,  nommé 
M.  Accard, amateur  des  Peaux-Arts. a  l'ait  a  la  Compagnie  par  son 
testament,  dont  M.  Doucher,  Docteur  de  Sorbonne,  étoit  Exécu- 
teur. Feu  M.  Paillet,  un  des  Recteurs  de  la  Compagnie,  en  a  fait 
une  copie  plus  petite,  et  réduite  à  32  pieds,  qui  a  été  gravée  par 
M.  Valet  fils  (Jérôme),  Graveur,  né  à  Paris,  pour  ouvrage  sur 
lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  20  août  1  70:. 

A  un  Jes  cotes  Je  l'embrasure  Je  Li  même  croisée  : 
Cinq  Estampes  sous  des  verres,  avec  leurs  bordures,  qui  sont  : 

1.  Le  portrait  de  M.  Le  Brun,  Premier  Peintre  du  Roy. 
Gravé  par  M.  Edelinch  {Gérard),  Graveur,  né   à   Anvers,  reçu 

Académicien  le  6  mars  1677  et,  le  même  jour,  élu  Conseiller.  Il 
devoit  l'aire  pour  ouvrage  de  réception  ce  Portrait,  qu'il  apporta  à 
l'Académie,  avec  cent  cinquante  autres  épreuves,  le  5  mars  [684  : 
mort  le  2  avril  1707,  à  66  ans,  [aux  Gobelins]. 

La  planche  de  cuivre  gravée  de  ce  portrait  étant  tombée  entre 
les  mains  de  M.  Drevet  (Pierre),  graveur,  né  à  Lyon,  reçu  Acadé- 
micien le  27  août  1707,  la  Compagnie  se  contenta  de  cette  planche, 
dont  il  lui  lit  présent  pour  partie  de  son  ouvrage  de  réception.  |ll 
a  gravé  depuis  pour  l'Académie  le  portrait  de  .M.  Je  (  'otte  d'après 
l'original  de  .M.  Rigaud.  Mort  le  g  août  [v38,  à  7?  ans.] 

2.  Portrait  de  M.  Mignard,  Premier  Peintre  du  Rov. 
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Gravé  parM.  Vermeulen,  d'après  l'original  duraême  M.  Mignard, 
le  [uel  en  a  fait  présent  à  l'Académie. 

3.  Portrait  de  M.  de  Charmois,  Directeur  de  l'Académie.  [Mort 
au  Mans  le  28  novembre  [66i,à  56  ans.] 

Gravé  parM.  Simoneau  le  jeune  (Louis),  ne  a  Orléans,  reçu  Aca- 
démicien le  29  mav  17c»'.  [Mort  le  16  janvier  17:7.  âgé  de  67  ans 
ii  mois.] 

4.  Périrait  de  M.  Coypel,  ancien  Directeur  de  l'Académie. 
Gravé  par  .M.  Audran  (Jean),  Graveur,  né  à  Lyon,  pour  partie 

de  l'ouvrage,  sur  lequel  il  a  été  reçu  académicien  le  3o  juin  [708. 

5.  Portrait  de  .M.  de  Li  Fosse,  ancien  directeur  de  l'Académie. 
Gravé  par   M.   du  Change    (Gaspard),    graveur,    né  a   Paris, 

p. air  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
3  juillet  1707.  [Mort  le  6  janvier  1757.  âgé  de  94  ans  et  environ 
9  mois.] 

h.vis  les  embrasures,  cl  sur  les  miels  Je  la  croisée  du  milieu  : 

Les  deux  Portraits  en  Estampe  de  Monseigneur  l'Électeur  de 
Bavière,  et  de  .Monseigneur  l'Électeur  de  Cologne,  en  bordures 
sous  des  verres. 

Le  premier  gravé  par  M.  Vermei  1  en,  d'après  l'original  en  pastel 
de  .M.  Vivien,  l'un  des  six  Conseillers  de  l'Académie,  lequel  en  a 
l'ail  présent  avec  cent  autres  épreuves. 

Le  second,  gravé  par  .M.  Audran  l'aine.  Académicien,  d'après 
l'original,  aussi  en  pastel,  du  même  .M.   Vivien. 

(  elu\  c\ .  aœ  impagné  de  cent  autres  épreuves,  est  un  présent  de 
Son  Altesse  Électorale  de  Cologne,  qu'elle  a  lait  a  la  Compagnie, 
avec  les  plus  obligeantes  marques  d'estime  et  de  considération. 

D'un  CÔlé  : 

Quatre  autres  Portraits  en  Estampes,  en  bordure,  s<>us  des 
verres  : 


l'I.   IX. 
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i.  De  M.  Brisacier,  gravé  d'après  l'original  de  M.  Mignara 
(Nicolas),  un  des  Recteurs  de  l'Académie,  parM.  Masson  (Antoine), 
Graveur,  né  à  Louri  près  Orléans,  qui  fut  reçu  Académicien  le 
:5  février  [679;  mort  le  3o  mai  1700,  âgé  de  '14  ans. 

2.  De  M.  Colbert,  Protecteur  de  l'Académie.  Gravé  d'après 
l'original  de  M.  Le  Fèvre,  Professeur,  par  M.  Audran  l'aîné 
(Benoît),  né  à  Lyon,  ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien 
le  27  juillet  170Q.  [Mort  Conseiller,  a  Louzoir,  prés  Montargis',  le 
2  octobre  1721,  à  5g  ans.] 

3.  De  M.   Mansard,  Protecteur  de  l'Académie,  gravé  d'après 
l'original,    de    M.  De    Troy,  ancien    Directeur,  par  M.  Simon)  \i 
l'aîné  (Louis),  né  a  Orléans,  reçu   Académicien  le  28  juin  17m. 
[Mort  le  22  mars  1 7 2 ' î ,  âgé  de  Mo  ans.] 

4.  De  .M.  de  Cotte,  Vice-Protecteur.  Gravé  d'après  l'original  de 
.M.  Tortebat,  Académicien,  par  M.  Trouvain.  aussi  Académicien. 


D'autre  côté  : 
Sept  autres  Portraits  gravez,  en  bordure,  sous  des  verres  : 

1.  Portrait  de  M.  Desjardins,  un  des  quatre  Recteurs  de  l'Aca- 
démie, gravé  d'après  l'original  de  M.  Rigault,  Professeur;  par 
.M.  Edelixch,  Graveur,  l'un  des  six  Conseillers. 

2.  Portrait  de  M.  Champagne  l'oncle,  l'un  des  quatre  Recteurs. 
Gravé  d'après  l'original  de  luy,  par  le  même  M.  Edelinch. 

3.  Portrait  de  M.  Jouvenet,  ancien  Directeur:  gravé  d'après 
l'original  de  luy,  par  M.  Trouvain  (Antoine),  Graveur,  né  a  Mont- 
didier,  pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académi- 
cien le  3o  juillet  1707.  [Mort  le  18  mars  1708,  âgé  de  52  ans.] 

1.  Ouzouer-des-Champs  iLoiret,  arr.  de  Montargis,  canton  de  Lorris). 
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j.  Portrait  de  M.  Coyzevox,  ancien  Directeur,  d'après  l'original 
de  M.  Rigaud. 

Par  M.  Am>k\n  le  jeune  (Jean), né  a  Lyon,  peur  partie  de 
l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  3o  juin  [708. 
[Mort  le  17  juin  [-56,  âgé  de  8oans  :  mois,  aux  Gobelins.] 

5.  Portrait  de  M.  Girardon,  Chancelier  de  l'Académie,  gravé 
d'après  l'original  de  M.  Rigaud. 

l'ai- M.  Duchange  (Gaspard),  Graveur,  né  a  Paris,  pour  partie 

de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  3o  juillet  1  707. 

(i.  Portrait  de  M.  Houasse,  ancien  Recteur,  gravé  d'après  l'ori- 
ginal de  M.  Tortebat. 
l'ai'  M.  Troi  \  \i\.  Graveur,  pour  autre  partie  de  l'ouvrage  de  sa 

réception. 

-.  portrait  de  M.  Pérault,  Contrôleur  des  Bâtimens,  Conseiller 

honoraire  Amateur  de  l'Académie,  en  estampe  gravée.   [Mort  le 
16  mai  i-o3,  âgé  de  78  ans.] 

Par  M.  Bai  dei  (Estienné),  Graveur,  ne  a  Blois,  reçu  Académicien 
le  21,  octobre  [675  ;  élu  Conseiller  le  27  juillet  1686;  mortle8juil- 

et  1  7  1  1  '.  âgé  de  73  ans. 


Dans  l'embrasure  Je  la  troisième  croisée;  d'un  cote  : 

Tableau  de  Mignature,  représentant  Jésus-Christ  qui  se  pré- 
sente a  saint  Paul,  dans  le  voyage  qu'il  faisoit  a  Damas. 

l'ai-  Mlle  Stresor,  a  laquelle  l'Académie  a  accordé  des  Lettres 
d'Académicienne  le  dernier  juillet  1677.  [Morte  Religieuse  à  Chaillot 
le  6  décembre  1710.  âgée  de  64  ans.] 

Neuf  Estampes  en  bordures,  gravées,  savoir  : 

1.  /..7  Naissance  de  la  Vierge;  d'après  le  Guide,  par  M.  Picard 
(Estienné),  Graveur.  |\'é  a  Paris.  Mort  a  Amsterdam,  le  12  no- 
vembre [691,  âgé  de  90  an-  22  jours.] 

1.  1  orrection  de  Reynez  ;  dans  l'imprimé  1671. 
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2.  La  Nativité  de  Jésus-Christ,  d' après  le  Poussin;  par  le  même 
M.  Picard. 

3.  La  Sposalitte,  ou  Fiançaille  de  sainte  Catherine,  d'après  le 
Corrège;  par  le  même  M.  Picard. 

4.  La  représentation  du  Catafalque  que  l'Académie  lit  élever 
dans  l'Église  des  R.  P.  de  l'Oratoire  de  la  rue  Saint-Honoré,  le 
5  mai  [672,  pour  honorer  la  mémoire  de  M.  le  Chancelier  Séguier. 

Gravé  par  M.  Le  Clerc  (Sebastien),  père,  graveur  et  dessina- 
teur, [né  a  Metz],  reçu  Académicien  en  considération  de  cet  ouvrage, 
dont  il  a  donné  la  planche  à  l'Académie  le  6  août  1672,  choisi  pour 
Professeur  en  Géométrie  et  Perspective  |le  2?  novembre  [679  et 
exerça  en  janvier],  dontil  a  fait  la  fonction  pendant  10  ans.  [Mort 
le  25  octobre  1714.  âgé  de  77  ans,  aux  Gobelins.] 

5.  Jésus-Christ  conversant  avec  la  femme  Samaritaine,  d'après 
VAlbane;  par  M.  Baudet,  Graveur. 

0.  Le  Martyre  Je  saint  Estienne,  d'après  M.  Le  Brun,  par 
M.  Girard  Audran,  Graveur. 

7.  Moïse  enfant  trouvé  sur  les  eaux  par  la  fille  de  Pharaon. 
Estampe  gravée  [d'après  le  Poussin.] 

Par. M.  Loyr  (Alexis),  Graveur,  né  à  Paris  :  ouvrage  qu'il  fit 
voira  la  Compagnie,  et  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
o  mars  [678;  élu  Conseiller  le  27  juillet  1686;  mortle  [5  avril  1 7 1 3, 
âgé  de  7.3  ans. 

8.  La  Manne  tombant  sur  le  camp  des  Israélites:  gravé  d'après 
M.  Poussin,  par  .M.  Chasteau.  [Guillaume  Chasteau,  d'Orléans, 
mort  le  i5  septembre  i683,  âgé  de  40  ans.] 

9.  Élévation  de  Jésus-Christ  en  Croix;  gravé  d'après  .M.  Le 
Brun,  par  M.  Benoit  Audran,  Graveur,  Académicien. 
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De  l'autre  côté  de  Li  même  embrasure  : 

Petit  Tableau  en  Mignature  représentant  un  pot  de  Heurs,  sur 
une  glace. 

Par  Mlle  Catherine  Perrot,  épouse  de  M.  Horry,  Notaire  Apos- 
tolique, sur  lequel  ouvrage  lui  a  été  donnée  lettre  d'Académicienne 
le  3 1  janvier  1682. 

Estampe  en  bordure  représentant  l'Apothéose  de  Henry  IV.  de 
glorieuse  menu  lire,  et  la  Régence  de  la  Reine;  gravée  par 
M.  Ihi  hange,  Graveur,  Académicien,  d'après  un  des  tableaux  que 
Rubens  a  peints  dans  la  Gallerie  de  Luxembourg. 

Autre  estampe  en  bordure, représentant  allégoriquement  la  con- 
quête de  la  Franche-Comté,  gravée  par  M.  Simoneau  l'aine,  gra- 
veur, Académicien,  d'après  un  des  tableaux  de  la  grande  Gallerie 
de  Versailles,  peint  par  M.  Le  Brun. 


TROISIEME   SALE 


.\  la  face  où  sont  les  croisées  sur  le  plan  : 

1.  Buste  du  Portrait  du  Roy,  moulé  sur  l'original  de  marbre, 
fait  par  le  cavalier  Bernin,  lorsqu'il  vint  en  France  en  [665. 

2.  Deux  grands  vases  moulé/,  sur  les  marbres  originaux  anti- 
ques, qui  sont  au  Palais  de  Médicis,  en  Italie. 
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/:'//  élévation,  au  milieu  des  croisées  : 

3.  Tableau  de  10 pieds  de  haut.  —  Il  représente  le  portrait  du 
Roy,  à  l'âge  de  12  ans,  sur  un  thrôneet  revêtu  d'un  manteau  Royal, 
fait  pour  être  mis  dans  la  Salle  des  Assemblées  de  l'Académie. 

Par  M.  Testelin  le  jeune  (Henry),  né  à  Paris,  reçu  Académicien 
dans  la  première  des  Assemblées  que  lit  l'Académie  sous  l'au- 
torité du  Roy  le  Ier  février  1648;  choisi  pour  Secrétaire  le 
2  juillet  [65o  et  élu  Professeur  le  7  octobre  [656;  mort  à  la  Haye 
le  17  avril  [695  âgé  de  80  ans. 

4.  Tableau  de  3  pieds  de  haut  sur  2  1/2.  —  Portrait,  à  demy- 
corps,  de  Monseigneur  le  Duc  d'Orléans  Gaston,  Frère  du  Roy 
Louis  XIII,  de  glorieuse  mémoire. 

Présent  de  M.  d'EGMONT,  un  des  douze  Anciens  qui  ont  com- 
mencé l'établissement  de  l'Académie. 

5.  Tableau  de  2  pieds  1/2  dehaut  sur  2  pieds.  —  Portrait  de  M.  le 
Cardinal  Mazarin,  premier  Protecteur  de  l'Académie.  [Mort  le 
9  mars  [661,  âgé  de  5ç  ans.]  On  a  déjà  dit  que  ce  fut  M.  le  Chan- 
celier Séguier  qui  conseilla  à  l'Académie  de  déférer  cette  qualité 
à  Son  Eminence,  qui  l'agréa,  comme  il  paroît  par  les  Lettres- 
Patentes  du  mois  de  janvier  [655,  et  que  cette  démarche  concilia 
à  la  Compagnie  toute  la  faveur  et  les  bonnes  grâces  du  premier 
Ministre. 

Ce  tableau  est  de  la  main  d'un  des  Messieurs  Le  Nain  [de  Laonl 
frères,  qui  se  proposoient  d'être  du  nombre  de  ceux  qui  dévoient 
commencer  l'établissement  de  l'Académie,  s'ils  n'avoient  été  sur- 
pris par  la  mort  au  commencement  de  l'année  1648.  [Morts  en 
même  mois  et  année.  Louis  le  23  mai,  âgé  de  55  ans,  et  Antoine 
le  25,  âgé  de  60  ans.| 


Au-dessus  de  la  corniche  et  des  croisées  : 

6.    Tableau  de  3  pieds  sur  2  1/2.  —  Portrait  de  M.  Regnauldin, 
Ajoint  Recteur. 
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Par  M.  Ferdinand  fils  I  Louis-Elie),  de  Paris.  Peintre  en  Pi  irtraits, 
pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Vcadémicien  le 
3o  mars  1686.  [Mortà  Rennes  le  5  septembre  1717, âgé  de  ôçans.] 

7.  Tableau  de  même  grandeur . —  Portrait  de  M.  Buiret  [sculp- 
teur], ancien  Professeur. 

Par  M.  Benoisi  (Antoine),  né  a  [Joigny  en  Bourgogne],  Peintre 
de  Portraits,  pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu 
Académicien  le  29  novembre  1686.  [Mort  le  8  avril  1717.  âgé  de 
86  ans  et  6  mois.] 

8.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  Leremberg, 
professeur. 

Par  M.  Belle  (Nicolas),  né  a  Paris,  Peintre  en  Portraits,  pour 
partie  de  l'ouvrage   sur   lequel    il    a  été    reçu   Académicien    le 

4  août  [7o3.  [Mort  le  21   novembre  1734  a  60  ans.] 

9.  Tableau  de  5 pieds  1/2  de  haut  sur  \  pieds  1/2,  représentant 
un  Christ  en  Croix,  la  Vierge  étant  au  pied,  et  quelques  autres 
figures. 

Par  M.  Gervaise  (Jacques),  né  à  Orléans,  reçu  Académicien  le 

5  mars  [667  :  mort  le  3  octobre  1670,  âgé  de  5o  ans. 

10.  Tableau  de  3  pieds  sur  2  1/2. —  Portrait  de  M.  Bernard, 
ancien  professeur. 

Par  M.  Ferdinand  lils.  pour  autre  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel 
il  a  ele  reçu  Académicien  le  3o  mars  [686. 

1 1.  Tableau  de  3  pieds  1  2  Je  liant  sur  3  pieds.  —  Portrait  de 
M.  (Philippe  de]  Buister,  d'Anvers,  Sculpteur,  ancien  Professeur. 
.Mort  le  l5  mars  H »'!■"..  a  93  ans. 

Par  M.  Vignon  lils  le  jeune  {Philippe),  né  a  Paris,  Peintre  de 
Portraits,  pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Acadé- 
micien le  3o  mars  1687. Mort  le  <>  septembre  1701  l,àgè  de  67  ans. 

1.  Correction  de  Reynez;  dans  l'imprime  17m. 
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12.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  Mauperché, 
un  des  dix  Académiciens  qui  ont  commencé  rétablissement  de 
l'Académie,  et  Ancien  Professeur. 

Par  le  même  M.  Vignon  fils,  le  jeune,  pour  autre  partie  Je  son 
ouvrage  de  réception. 


Dans   les  Jeux   cale:.  Je  l  embrasure  Je  la   croisée,  à  droite  Jit 

Portrait  du  Ray  : 

i3.  Tableau  Je  4  pieds  sur  3.  —  Portrait  de  .M.  Herbier  du 
Metz  (Gédéon),  Président  en  la  Chambre  des  Comptes,  l'un  des 
Conseillers  honoraires  Amateurs  de  l'Académie,  mort  le  10  sep- 
tembre 1709,  à  I  !3  ans. 

Par  M.  Lalle.mand  (Philippe),  né  a  Reims',  peintre  de  portraits, 
pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
11  juin  1672.  [.Mort  le::  mai  1  710  à  ."r  ans.] 

14.  Tableau  Je  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  Pérault 
(Charles),  ancien  Contrôleur  général  des  Bâtimens,  l'un  des 
Conseillers  honoraires  Amateurs  de  l'Académie,  mort  le  lômai  1  7o3, 
âgé  de  78  ans. 

Par  le  même  M.  Lallemant,  pour  l'autre  partie  de  son  ouvrage 
de  réception. 


1?.  Tableau  Je  3  pieds  1/:  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Mazeline, 
ancien  Professeur. 

Par  .M.  Belle,  pour  autre  partie  de  l'ouvrage,  sur  lequel  il  a  été 
reçu  Académicien  le  4  août  170.1. 

16.  Peux  Jes  quatre  Estampes  Je  l'Histoire  Je  Vénus,  d'après 
Albane. 

'.  iravé  par  .M.  Baudet,  et  dont  il  a  fait  présent  à  l'Académie. 

i.  Correction  de  Reynez;  il  \  a  dans  l'imprimé  :  «  ne  a  Paris  ». 


DESCRIPTION    DE    L'ACADExMIE   ROYALE 


l>ans  les  deux  côtés  de  l'embrasure  de  la  croisée, 
à  gauche  du  Portrait  du  Roy  : 

17.  Tableau  de  3  pieds  1  2  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Verdier, 
ancien  Professeur. 

Par  M.  Ranc  [Jean),  né  a  Montpellier,  Peintre  de  Portraits,  pour 
partie  de  l'ouvrage,  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  28  juil- 
let 1710.  [Mort  à  .Madrid,  le  17  juillet  1735,  âgé  de....] 

i8.    Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  Monsieur  aïe 
Platte-montagne  fils,  Professeur. 
Par  le  même  M.   Ranc,  pour  autre  partie  de  son  ouvrage  de 

réception. 

ig.  'Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  Monter, 
Professeur. 

Par  M.  Tournière  {Robert),  né  a  Caen,  Peintre  de  Portraits, 
pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
:.|  mars  170:.  [Conseiller,  Ajoint  Professeur,  ancien  Professeur 
en  1737.] 

20.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait   de  M.  Corneille 
aîné,  ancien  Professeur. 

Par  le  même  M.  Toi  rnière,  pour  autre  partie  de  son  ouvrage 
de  réception.  [Mort  à  Caen  le  i8mai  1752, âgé  de  82  ans  11  mois.] 

21.  Deux  des  quatre  Estampes  de  l' Histoire  de  Vénus,  d'après 
Albane,  gravées  par  M.  Bacdet,  dont  il  a  fait  présent  a  l'Aca- 
démie. 

22.  Grande  Estampe  en  bordure,  qui  a  servi  en  Thèse,  repré- 
sentant le  Roy  a  cheval,  gravée,  d'après  le  dessin  de  M.  Le  Brun, 
par  M.  Edeunck. 
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A  la  face  du  mur  commun  avec  la  deuxième  salle, 
sur  la  corniche  : 

23.  Tableau  de  3  pieds  1/2  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Le  Hongre, 
Se,  Ajoint  Recteur. 

Par  M.  Bons  {André),  né  en  Provence,  Peintre  de  Portraits, 
pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
27  novembre  1687;  élu  Conseiller  le  2  juillet  1707.  [Mort  le  18  may 
1740,  à  84  ans.] 

24.  Tableau  de  même  grandeur. —  Portrait  de  M.  Loyr,  peintre. 
Ajoint  Recteur. 

Par  M.  Tiger  (Jean),  ne  a  Falaise,  Peintre  de  Portraits,  pour 

partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  5  oc- 
tobre H > 7 5  :  mort  a  Troyes  le  3o  décembre  1698,  âgé  de  75  ans. 

25.  Tableau  Je  o  pieds  Je  haut  sur  4  1/2.  —  Portrait  de 
M.  Nocret  le  père,  Peintre.  Ajoint  à  Recteur. 

Par  M.  Nocret,  son  fils,  de  Paris,  Peintre  de  Portraits,  reçu 
Académicien  le  3i  mars  1674.  [.Mort  Conseiller  et  Trésorier  le 
8  décembre  171g.  âgé  de  72  ans.] 

26.  Tableau  Je  4  pieds  sur  3.  —  Portrait  de  Al.  Anguière,  Se. 
un  des  quatre  Recteurs  de  l'Académie. 

Par  .M.  Revel  {Gabriel),  né  à  Château-Thiéry,  Peintre  de  Por- 
traits, pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien 
le  27  février  i683;  mort  a  Dijon  le  8  juillet  1712.  âgé  de  70  ans. 

27.  Tableau  Je  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  I louasse. 
ancien  Recteur  de  l'Académie. 

Par  M.  Tortebaï  fils  (Jean),  né  a  Paris,  Peintre  de  Portraits, 
pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
3  octobre  1699.  [.Mort  le  10  novembre  1718,  a  00  ans.] 

2."..    Tableau  Je  même  grandeur.  —  Portrait  de  .M.  de  Cham- 
pagne,  l'oncle,    Recteur;   copie    d'après   l'original    de   luy,   dont 
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M.  Rousselct,  Graveur,  a  fait  présent  a  la  Compagnie  le  27  juin 
1682. 

29.  Tableau  de  menu-  grandeur.  --  Portrait  de  Coypel  le  (ils, 
Ajoint  à  Recteur. 

Par  M.  Alloi  (Gilles),  ne  à  Paris.  Peintre  en  Portraits,  pour 
partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  27  juin 
171 1. 

.in.  Tableau  de  5  pieds  sur  4.  —  Il  représente  le  Centaure  Nesse, 
puni  par  Hercule  de  la  violence  qu'il  avait  voulu  faire  à  Déjanire, 
sa  femme,  après  l'avoir  passée  le  fleuve  Evène'.  Pour  donner  plus 
de  clarté  a  l'idée  de  son  sujet,  le  Peintre  a  joint  par  licence  des 
circonstances  qui  ètoient  séparées  de  temps,  puisqu'il  a  feint  que 
c'étoit  en  traversant  le  fleuve,  et  ayant  Déjanire  en  croupe,  que 
ee  Centaure  fut  percé  d'une  flèche  que  lui  lira  Hercule  du  bord  ou 
il  étoit  encore:  au  lieu  qu'alors  ils  étoient  tous  trois  à  l'autre  bord. 
11  a  fait  entrer  dans  la  composition  de  son  sujet  une  Victoire  qui 
couronne  ce  Héros,  et  deux  autres  figures,  qui  sont  celles  du  Dieu 
du  Fleuve  et  sa  Nayade,  comme  témoins  de  la  vangeance  que  tira 
Hercule  de  cette  perfidie. 

Par  M.  Tavernier  (François),  né  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
5  avril  170).  et  Secrétaire  de  l'Académie  en  1714. [Mort  Professeur 
le  10  septembre  1  7 j: 5 .  a  66  ans.] 

3i.  Tableau  de  Irais  pieds  sur  cinq. —  11  représente  un  grand 
lieu,  orné  en  plusieurs  endroits  de  lestons,  de  fleurs,  et  où  le 
principal  objet  est  un  panier  aussi  plein  de  fleurs  de  toutes  sortes. 
(  )n  voit  auprès  un  scabellon  portant  un  vase  antique. 

Par  M.  Monnoyer  le  fils  (Antoine),  de  Paris,  Peintre  Fleuriste, 
reçu  Académicien  le  2  5  octobre  170).  [Mort  a  Rome  fort  âgé.] 

32.   Tableau  Je  r  pieds  1/2  de  large  sur  6.  —  11  a  pour  sujet  la 

gloire  que  remporta  Hercule  sur  Achéloùs,  dont  Déjanire  devoit 

être  le  prix,  .'Pnee.  son  père.  Roy  de  Calydon,  l'ayant  promise  a 

1  des  deux  qui  seroit  le  victorieux.  La  Famille  Royale  y  est 

!  ;  m.     l'Étolie  dont  la  source  est  au  mont  Œta. 
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placée  sur  une  espèce  de  thrône,  pour  être  spectatrice  du  combat, 
dont  le  Peintre,  qui  n'a  qu'un  instant  a  traiter,  n'a  représenté  que 
la  lin.  Acheloûs,  instruit  par  Thétis  sa  mère,  après  s'être  méta- 
morphosé en  serpent  et  de  serpent  en  taureau,  \  panai  sous 
cette  dernière  forme  terrassé  sous  le  Vainqueur.  Il  ne  Iuy  en  coûta 
qu'une  corne,  que  les  Nayades  ramassèrent  et  emplirent  de  rieurs 
et  de  fruits;  c'est  celle  que  porte  la  Déesse  de  l'Abondance. 

Par  \1.  Cazes  {Jacques),  né  à  Paris,  a  été  reçu  en  l'Académie  le 
28  juillet  1703.  [Mort  Chancelier,  ancien  Directeur,  Recteur,  le 
26  juin  1764,  âgé  d'environ  79  ans.] 

33.  Tableau  de  5  pieds  sur  6.  —  Il  représente  le  désastre  que 
Niobé  attira  sur  sa  famille,  pour  avoir  interrompu  le  sacrifice  que 
les  Dames  de  Thèbes  oifroient  a  Latone.  Le  récit  que  l'ail  (  (vide 
de  la  vangeance  que  tirèrent  Apollon  et  Diane  de  l'offense  l'aile  a 
leur  .Mère,  est  la  plus  pathétique  description  que  l'on  puisse  faire 
de  ce  Tableau,  où  le  Peintre,  pour  rassembler  sous  un  coup  d'ceil 
l'idée  de  tant  de  malheurs,  a  pris  le  temps  que  Niobé  vint  dans  la 
plaine,  déjà  couverte  des  corps  de  ses  sept  fils,  pour  y  pleurer 
leur  mort,  et  où  elle  éprouva,  pour  surcroît  à  sa  désolation,  d'y 
voir  ses  sept  filles  enveloppées  dans  le  même  sort  que  leurs  frères. 
Le  maryde  cette  mère,  aussi  infortunée  qu'elle  avoit  été  arrogante, 
n'avoit  pu  survivre  a  un  si  cruel  accident  et  s'étoit  donne  la  mort. 
Pour  elle,  privée  de  tout  ce  qui  avoit  été  la  cause  de  son  orgueil, 
et  rien  ne  pouvant  la  consoler  de  tant  de  perles,  la  rigueur  de  son 
mal  la  transforma  en  rocher.  11  n'y  avoit  en  effet  d'autre  remède 
à  y  opposer  que  l'insensibilité. 

Par  M.  de  Troy  lils  (Jean),  ne  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
28  juillet  1  70,",.  [Nommé  Directeur  pour  Rome  en  [738.  Mort  ancien 
Directeur  a  Rome,  le  26  janvier  i;5_\  a  74  ans.  Il  étoit  Chevalier 
de  l't  Irdre  de  Saint-Michel,  Conseiller  Secrétaire  du  Roi  et  ancien 
Directeur.] 

.14.  Estampe  en  bordure,  représentant  le  passade  du  Granique, 
gravée  d'après  M.  Le  Brun,  par  M.  Girard  Audran;  présent  de 
.M.  Le  Uni  11. 


:'.:  DESCR1PTK  IN    DE    L'ACADEiMIE    R<  ^  Al. 


Au-dessous  Je  Ij  ù>rnichc  : 

35.  Tableau  de  5  /v'e./x  i  2  \//r  [  1/2.  —  La  Paix  d'Aix  la  l  ha 
pelle  axant  été  donnée  à  M.  Friquet  Je  Vaurose  pour  sujet  du 
Tableau  qui  devoit  servir  a  sa  réception,  une  des  circonstances, 
qui  lui  parut  des  plus  essentielles,  fut  que  cette  Paix  avoit  été 
conclue  a  la  lin  d'une  Campagne  toute  héroïque,  que  le  R03  avoit 
faite  en  personne,  pendant  un  hyver  très  rigoureux,  et  ainsi  il  a 
représente  ce  grand  Prince  descendu  du  Char  qui  lui  avoit  servi  a 
sa  conquête,  comme  pour  s'aller  reposer  de  ses  travaux.  La  Va- 
leur et  la  Victoire,  figurées  par  un  jeune  Hercule  et  une  jeune 
Femme,  couronnée  de  feuilles  d'olivier,  sont  encore  dans  le  Char, 
attelé  de  quatre  chevaux  pour  marquer  et  la  célérité  de  l'expédi 
tion,  et  le  temps  de  la  vigoureuse  jeunesse  du  Héros.  Il  tient  la 
Paix  par  la  main  et  la  présente  a  l'Europe  sous  la  figure  d'une 
jeune  personne  qui  s'appuye  sur  deux  cornes  d'abonda  nce.el  aux 
pieds  de  laquelle  sont  peints  les  Fleuves  des  Etats  de  cette  partie 
du  .Monde,  qui  ont  eu  part  a  cette  Paix,  outre  plusieurs  autres 
symboles  qui  servent  tous  a  relever  la  gloire  du  Prince  victorieux, 
et  sa  fidélité  a  tenir  la  parole  qu'il  avoit  donnée  a  ses  Ennemis 
axant  que  de  commencer  la  (  ampagne. 

Par  \1.  Friquei  de  Vaurose,  de  Paris,  reçu  Académicien  le 
20  juillet  1670;  agréé  pour  faire  la  fonction  de  Professeur  en 
Anatomie  le  5  novembre  107:.  et  élu  Ajoint  a  Professeur  le 
_  1  juillet  1 71  '-•  [Mort  le  20  juin  1716,  âgé  de  78  ans  six  mois.] 

36.  Tableau  Je  5  pieds  sur  \.  —  L'intention  du  Peintre  a  ete 
d'\  insinuer  que  l'infraction  du  droit  des  gens  attire  ordinaire- 
ment sur  ceux  qui  en  sont  coupables  les  plus  grands  malheur  . 
par  l'intérêt  qu'a  tout  le  Genre  humain  d'en  tirer  vangeance. 
Busirisen  fournit  ici  un  exemple.!  e  Ro)  d'Egypte, violant  l'ho  1  1 
talite.  sacrilioit  les  étrangers  à  Jupiter,  d'autres  disent  a  Neptune 
dont  il  étoit  lils:  l'Auteur,  en  droit  de  choisir  entre  ces  deux  sen- 
timents, s'est  rangé  du  premier.  Il  a  place  Jupiter  dans  le  Péristyle 
d'un  Tel  ii|  le.  sur  nu  Autel,  à  Côté  duquel  on  en  voit  un  au  Ire  on  le 
feu  est  allume  pour  brûler  les  victimes.  Hercule,  toujours  offensé 
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des  crimes  publics,  et  venu  en  Egypte  pour  punir  celuy-cy,  traine 
à  cet  Autel  Busiris  déjà  assommé  d'un  coup  de  massue;  son  fils 
Amphidamas,  et  le  Héraut'  Chalbès  ont  aussi  subi  le  même  sort, 
et,  ci  mime  complices  du  même  crime,  sont  étendus  par  terre,  des- 
tinez a  être  consumez  par  le  même  sacrifice.  Le  fond  du  Tableau 
est  <>rne  de  plusieurs  Édifices  a  l'antique,  parmi  lesquels  le  Peintre 
n'a  pas  oublié  d'y  faire  paroitre  une  Pyramide  pour  désigner  le 
pays  où  l'action  s'est  passée. 

Par  M.  Corneille  fils  puisné  (Jean-Baptiste),  de  Paris,  reçu  Aca- 
démicien le  5  janvier  1675;  élu  Ajoint  a  Professeur  le  27  juillet 
i685  et  Professeur  le  26  janvier  [692;  mort  le  12  avril  1695,  âgé 
de  49  ans. 

37.  Petit  tableau  ovale  de  2  pieds  1/2.  —  Portrait  de  .Mademoi- 
selle Chérom  (Èlisabeth-[Sophie\) ,  épouse  de  .M.  le  llav.  [Née  à 
Paris  le  3o  octobre  [6  |."'.| 

Il  est  peint  de  sa  main:  elle  le  présenta  a  l'Académie.  lorsqu'Elle 
l'a  reçue  en  qualité  d'Académicienne  [en  1072,1e  11  juin],  en  con- 
sidération du  talent  qu'elle  avoit  pour  la  peinture,  et  qu'elle  a 
cultivé  avec  succès.  Elle  est  morte  le  .>  septembre  1711,  âgée  de 
63  ans. 

38.  Estampe  en  bordure,  représentant  le  baptême  de  Jesus- 
Christ  par  saint  Jean:  gravée  par  Al.  Girard  Audran,  d'après  le 
Poussin,  et  dont  il  a  fait  présent  a  l'Académie. 

39.  Autre  Estampe  en  bordure,  représentant  l'enlèvement  du 
petit  Pyrrhus;  gravée  par  le  même. 


Face  du  mur,  vis-à-vis  les  croisées  sur  te  plan  : 

40.  Figure  grande  comme  nature,  moulée  sur  le  marbre  anti- 
que, représentant  un  Panne,  qui  semble  jeter  de  dépit  sa  flûte 
champêtre. 

1.  Dans  l'imprime  «  Héros  ». 
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p.  Figure  grande  comme  nature,  moulée  sur  le  marbre 
antique,  représentant  Vénus,  nommée  la  Pudique. 

[2.  Deux  figures,  debout  et  en  groupe,  moulées  sur  le  marbre 
antique,  représentant  Castor  et  Pollux,  auprès  desquels  est  un 
petit  Autel. 

M.  Coyzevox  en  a  fait  une  copie  en  marbre,  placée  dans  le  Parc 
de  Versailles. 

En  élévation,  sur  la  corniche  : 

[3.  Tableau  de  \  pieds  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Van  Clève, 
Ajoint  à  Recteur  et  ancien  Directeur  de  l'Académie. 

Par  M.  Gobert  (Pierre),  né  a  Fontainebleau,  Peintre  de  Por- 
traits, pour  l'aire  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Aca- 
démicien le  3i  décembre  1701.  [Mort  Conseiller  le  i3  février  1744, 
a  8]  ans.| 

1 1.  Tableau  de  4  pieds  sur  3.  --  Portrait  de  .M.  Jouvenet,  l'un 
des  quatre  Recteurs,  et  ancien  Directeur  de  l'Académie. 

l'ai'  M.  Tortebat  le  fils,  pour  la  seconde  partie  de  l'ouvrage  sur 
lequel  il  a  ete  reçu  Académicien  le  7  octobre  [699. 

p.  Tableau  Je  \  pieds  sur  3.  —  Portrait  de  M.  de  I.j  Fosse, 
l'un  des  quatre  Recteurs,  et  ancien  Directeur  de  l'Académie. 

l'ai'  M.  B01  is,  pour  la  seconde  partie  de  si  in  ouvrage  de  récep- 
tion. 

pi.  Tableau  de  même  grandeur.  -  l 'mirait  de  M.  (  oypel  le 
père,  l'un  des  quatre  Recteurs,  et  ancien  Directeur  de  l'Académie. 

l'ai'  M  m.  La  Mare  (Florent-Richard),  Peintre  en  Portraits, 
pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le 
3o janvier  i<>;  7. 

17.  Tableau  .le  même  grandeur.  Portrait  de  M.  Girardon, 
un  des  quatre  Recteurs,  et  Chancelier  de  l'Académie. 

Par  M.  Revel,  pour  la  seconde  partie  de  si  m  ouvrage  de 
réception. 
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\''>.   Tableau  de  même  grandeur.  -  -  Portrait  de  M.  Coyzevox, 

un  des  quatre  Recteurs,  et  ancien  Directeur  de  l'Académie. 

Par  M.  Alloi  (Gilles),  né  a  Paris,  Peintre  de  Portraits,  pour 
partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  27  juin 
1  7  ii . 

in.    Tableau  de  même  grandeur.  -     Portrait  de   M.  de  Troy, 

Ancien  Professeur  et  Ancien  Directeur  de  l'Académie. 

Par  M.  Belle,  pour  autre  partie  de  m  m  ouvrage  de  réception. 


Sous  Ij  corniche  : 

5o.  Tableau  de  0  pieds  sur  5.  -  Laomédon  y  est  représenté 
puni  par  Apollon  et  par  Neptune,  pour  manquer  a  leur  payer  ie 
prix  dont  il  étoit  convenu  avec  eux.  sans  les  connoître,  pour  la 
construction  des  murs  de  Troie,  ("est  .Neptune  qui.  en  présence 
d'Apollon,  se  charge  de  l'exécution  de  cette  vangeance,  en  pous- 
sant ses  eaux  vers  le  rivage  de  cette  ville,  dont  toutes  les  plaines 
d'alentour  furent  couvertes.  Le  Palais  du  Roi  ne  fut  pas  exempt 
de  cette  inondation  :  les  eaux  de  la  mer  y  entrent  avec  abondance, 
ce  qu'il  voit  avec  étonnement,  accompagné  de  toute  sa  Cour,  et 
même  de  sa  fille  Hésionne,  qui  fut  depuis  une  seconde  occasion  a 
-on  père  de  manquer  de  parole  a  Hercule,  en  lui  refusant  les  che- 
vaux dont  il  étoit  convenu  pour  la  délivrer  de  la  fureur  du  monstre 
marin  auquel  elle  fut  exposée.  Ce  tableau  donne  une  triste  idée 
du  déluge  qui  désola  alors  tout  le  terrain  de  Troie. 

Par  M.  d'Ulin  (Pierre),  ne  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
3o  avril  1707.  [Mort  Ancien  Professeur  le  28  janvier  174'"'.  âgé  de 
78  ans  4  mois.] 

5  i .  Tableau  Je  7  pieds  Je  long  sur  5.  —  La  chasse  de  Méléagre. 
Le  Peintre  a  choisi  le  moment  où  le  monstrueux  Sanglier  de  la  fo- 
rêt de  (ah  don.  après  avoir  tué  ou  renversé  une  partie  des  jeunes 
seigneurs  assemblés  pour  cette  expédition,  se  présente  devant  ce 
Prince,  déjà  blessé  vers  l'oreille  par  Atalante.  (  elle  jeune  Nymphe 
avoit  été  la  première  entre  tant  de  chasseurs  qui  lui  eût  porté  un 
coup.  Elle  paroit  suivre  de  près  l'animal,  vengeur  de  l'offense  laite 
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a  Diane,  et  elle  a  le  plaisir  de  le  voir  mettre  a  mort  par  Mèléagre, 
qui.  après  lui  avoir  fait  une  large  playe  a  la  cuisse  avec  un  dard, 
luy  enfonce  son  épieu  dans  la  hanche.  Le  paysage,  avec  les  chiens  de 
plusieurs  espèces,  et  tout  l'attirail  d'une  grande  chasse,  uni  donné 
a  l'Auteur  un  vaste  champ  pour  varier  les  agréments  de  son  sujet. 
Par  M.  Van-S<  uppen,  ne  a  Paris,  reçu  Académicien  le  :<>  juil- 
let 170). 

52.  Tableau  ./<■  cinq  pieds  Je  haut  sur  6.        lue  Femme  qui  a 

donne  sa  vie  pour  sauver  celle  de  son  Mary,  est  une  action  m 
héroïque,  et  l'on  peut  ajouter  en  même  temps  si  rare,  qu'il  ne  faut 
pas  S'étonner  que  l'Antiquité  l'ait  préconisée  et  ne  l'ait  pas  laissée 
>ans  recompense.  Alceste,  qui  est  cette  Femme  incomparable,  lut 
tirée  du  sein  de  la  mort  par  Alcide  on  Hercule,  aussi  ardent  zéla 
leur  des  vertus  héroïques  que  vangeur  implacable  des  crimes.  (  >n 
voit  ici  qu'il  la  ramené  vêtue  de  manière  a  faire  juger  qu'elle  vient 
de  sortir  du  tombeau,  et  qu'il  la  présente  a  Admette,  son  heureux 
Époux,  lequel  vient  la  recevoir  au-devant  de  son  Palais  avec  de 
grands  transports  de  tendresse  et  de  reconnoissance.  Toute  sa 
Cour  prend  d'autant  plus  de  part  a  la  joie  que  ce  retour  désirable 
étoit  inespéré. 

Par  M.  Galloche  (Louis),  né  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
3i  janvier  1 7 1 1 . 

53.  Deux  tableaux  Je  \  pieds  sur  3  chacun.  --  L'un  représente 
la  fuite  de  la  sainte  Famille  en  Egypte,  et  l'autre  la  vocation  des 
Ap  'très  par  Jésus-Christ.  Ces  sujets  souvent  traitez  en  Peinture 
sont  ceux  qui  obligent  les  Auteurs  a  de  plus  grandes  précautions. 
pour  ne  point  tomber  dans  la  répétition  de  la  même  ordonnance 
ou  des  attitudes,  et  ne  point  passe!-  pour  plagiaire.  Il  ne  faut  pas 
moins  de  fécondité  pour  en  varier  les  caractères,  comme  ceux  de 
l'humilité  et  de  l'obéissance  de  la  Vierge  et  de  saint  Joseph,  dans 
une  circonstance  ou  les  voies  de  Dieu  sembloient  si  peu  propor- 
tionnées à  sa  puissance  infinie,  et  de  l'efficacité  de  la  parole  de 

-Christ  dans  la  vocatii  <n  de  douze  pauvres  pécheurs  qui  quit- 
tent tout,  en  quittant  leurs  pères  et  leurs  filets',  pour  le  suivre. 

1.  Ne  faudrait-il  pas  lire  :  ■  leurs  pêches  et  leurs  filets  •? 
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Par  M.  Matthieu  le  fils  (Pierre),  né  a  Dijon,  reçu  Académicien 
le  3o  juin  1708.  [Mort  le  [8  septembre  1719,  à  62  ans.  aux  Gobe- 
lins.] 

54.  Tableau  de  5  pieds  de  haut  sur  <>.  —  Combat  d'Hercule  con- 
tre  Antée,  Géant  de  Lybie.  Celui-ci  étoit  d'autant  plus  difficile  a 
vaincre  qu'étant  fils  de  la  Terre,  elle  luv  fournissoit  de  nouvelles 
forées.  Hercule  s'étant  aperçu  que,  l'ayant  terrasse  déjà  trois  luis, 
il  se  relevoit  plus  vigoureux,  paroît  dans  ce  tableau  luy  faire  perdre 
terre,  et  l'étouffer  en  le  serrant  entre  ses  bras.  Sa  mère,  alors 
désolée,  lève  les  mains  vers  les  combattans,  marquant  par  cette 
expression  son  inquiétude,  et  l'impuissance  où  Hercule  la  mettoit 
de  pouvoir  secourir  ce  cher  fils,  ("est  elle  qui  est  représentée  par 
une  Femme  couronnée  de  tours,  et  qui  a  prés  d'elle  un  Lion,  le 
Roy  des  animaux,  et  plusieurs  sortes  de  fruits. 

Par  M.  Verdot  (Claude),  né  a  Paris,  reçu  Académicien  le  2g jan- 
vier 17117.  [Mort  Professeur  le  m  décembre  1753.  à  67  ans]. 

55.  Tableau  de  5  pieds  \  1  sur  4  1/2.  -  -  Persee  coupant  la  tête 
de  Méduse,  ("est  Minerve  qui  l'avoit  chargé  de  la  vangeance 
qu'elle  vouloit  tirer  de  la  profanation  de  son  Temple:  aussi  ne 
manqua-t-elle  pas  d'assister  ee  Héros  dans  une  occasion  si  péril- 
leuse. Le  Peintre  a  choisi  le  moment  que  le  fils  de  Jupiter  est  prêt 
de  couper  la  tête  de  ce  monstre,  dont  la  Terre  même  demandoit 
depuis  longtemps  d'être  délivrée.  Il  surprend  cette  aînée  des  Gor- 
gones endormie,  aussi  bien  que  les  serpents  qui  la  rendoient 
horrible,  et.  afin  de  ne  point  éprouver  la  déplorable  métamorphose 
de  tous  ceux  qui  la  voyoient,  pour  conduire  sa  main,  il  se  sert 
adroitement,  comme  d'un  miroir,  du  bouclier  que  la  Déesse 
offensée  lui  présente. 

Par  M.  Christophe  (Joseph),  ne  a  Verdun,  reçu  Académicien  le 
24  mars  170::  élu  Ajoint  a  Professeur  le  24  novembre  170;;. 
[Mort  Recteur  le  21 1  mai  1740.  âgé  de  .".5  ans  5  mois.] 

56.  Tableau  de  3  pieds  de  haut  sur  2.  —  11  représente,  dans  une 
figure  plus  qu'à  demy-corps,  l'Apôtre  Saint  Pierre,  où  le  Peintre, 
en  faisant  choix  d'un  naturel  convenable  à  la  condition  de  ceux 
que  Jésus-Christ  appela  pour  le  suivre,  n'a  pas  laissé  de  donner 
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un  air  de  spiritualité  et  d'élévation  digne  de  l'Apostolat  et  du  Chef 
de  l'Eglise.  Et,  pour  le  désigner  en  particulier,  l'Auteur  l'a  fait 
pleurant,  et  dans  l'amertume  de  la  pénitence  qu'il  lit  après  sa 
chute.  Ce  qui  est  encore  exprimé  par  le  pressement  des  mains  de 
I  Vpôtre,  dont  les  doigts  sont  étroitement  entrelassez.  Dans  ces 
sujets  ce  n'est  que  dans  ces  sortes  de  caractères  que  peut  paroître 
l'intention  de  l'artiste. 

Par  M.  Nocret  le  père  {Jean),  ne  à  Nancy,reçu  Académicien  le 
23  mars  i663;  prit  le  même  jour  séance  au  rang  des  Conseillers; 
depuis  élu  Ajoint  a  Recteur  le  3  septembre  [667;  mort  le  m  no- 
vembre 1672,  à  55  ans. 

57.  Tableau  de  1  pieds  1/2  sur  2  pieds.  -  II  représente  une  tête, 
dans  la  manière  de  Rimbrant,  où  l'Auteur  n'a  eu  d'autre  intention 
que  de  l'aire  voir  où  peut  aller  l'imitation  des  manières  de  peindre 
que  chaque  Maître  s'est  faite  en  particulier. 

Par  M.  Serre  {Michel),  né  à  Tarragone  en  Catalogne,  pour 
partie  de  l'ouvrage,  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  6  dé- 
cembre 1704. 


,\  la  face  du  mur  commun  arec  la  quatrième  salle, 
où  sont  les  ouvrages  des  Prix. 

Sur  la  corniche  : 

58.    Tableau  de    \  pieds  de  haut  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Bou 
logne  l'ainé.  Ancien  Professeur. 

Par  M.  Au. m    pour  autre  partie  de  son  ouvrage  de  réception. 
[Mort  le  :  février  1  — ,~  1 .  âgé  de  8i  ans  8  mois  quelques  jours, 

5ç.   Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  Boulogne  le 

jeune. 
Par  M.  Gobert,  pour  autre  partie  de  son  ouvrage  de  réception. 


(y  1.    /  ible  m  de  même  grandeur.  —  Portrait  île  M.  S  irasin,  l'un 
des  quatre  Recteurs  de  l'Académie. 

Par  M.  1.1.  Maire  {François)  [de  Maison  Rouge,  près  Fontaine- 
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bleau],  Peintre  de  Portraits,  reçu  Académicien  le  5  août  i657;mort 
le  [6  février  1688,  âgé  de  67  ans. 

61.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  de  Sève  (Gil- 
bert) L'aîné,  ancien  Recteur  de  l'Académie.  [Mort  le  ;  avril  1698,  a 
83  ans.] 

Par  .M.  X  vrni:u.  pour  autre  partie  de  son  ouvrage  de  réception. 

62.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  .M.  Paillet,  l'un 

des  quatre  Recteurs  de  l'Académie. 

Par  M.  la  Maki;,  pour  autre  partie  de  son  ouvrage  de  réception. 
[Mort  a  Versailles,  le  2:  septembre  171::.  âgé  de  88  ans  2  mois.] 

63.  Tableau  de  même  grandeur.  --  Portrait  de  .M.  Mignard 
(Nicolas),  l'un  des  quatre  Recteurs  de  l'Académie.  [Mort  le 
20  mars  1668,  à 63  ans;  il  étoit  aîné  de  Pierre  Mignard.] 

Par  Al.  Mignard,  son  lils  (Paul),  né  à  Avignon,  reçu  Académi- 
cien, le  11  juin  1672;  mort  à  Lyon  le  i5  octobre  [691,  âgé  de 
52  ans. 

64.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  de  Marsy 
l'aîné  (Gaspard),  Ajoint  a  Recteur. 

Par  .M.  Carré  (Jacques),  ne  a  Paris.  Peintre  de  Portraits,  reçu 
Académicien  le  27  juin  [682;  mort  le  2.^  octobre  1694,  âgé  de 
\-"<  ans. 

Sniis  la  corniche  : 

65.  Tableau  de  2  pieds  de  haut  sur  1  pied  g  pouces.  —  Portrait 
de  M.  Vouet,  peintre,  dont  la  réputation  est  connue;  mort  depuis' 
l'établissement  de  l'Académie  en  i<>-|<).  le  3o  juin. 

Par  .M.  Tortebat  le  père  (François),  [son  Gendre],  né  a  Paris. 
Peintre  de  Portraits,  reçu  Académicien  le  dernier  mars  i663,et  élu 
Conseillerpeu  de  temps  après:  mort  le  4  juin  [690,  âgé  de  74  ans. 

66.  Tableau  de  2  pieds  de  haut,  représentant  un  Cerf  couru  par 
des  chiens. 

1.  L'imprimé  dit  à  tort  «  avant  ». 


00 
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Par  M.  Bernaeri  i  Vit  isius),  né  à  envers,  Peintre  d'animaux, 
pour  partie  de  l'ouvrage,  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien,  le 
1 7  octobre  [663;  mort  le  i6  septembre  1678,  âgé  de  711  ans. 

ir.  Tableau  de  5  />/<?<is  si//"  6.  Tout  ce  que  font  les  Héros  ne 
tend  pas  toujours  a  l'héroïsme;  cependant  il  est  difficile  que,  dans 
leurs  actions,  lors  même  qu'ils  agissent  par  des  mouvements  pure- 
ment humains,  l'on  n'\  apperçi  àve quelque  chose  lu  >rs  du  commun. 

Celle  d'Hercule,  devenu  furieux  pour  avoir  endossé  la  chemise  du 
Centaure  Nesse,  et  jetant  Lichas,  qui  la  lu\  avoit  apportée,  dans  la 
mer.  est  de  ce  dernier  genre.  Elle  n'est  pas.  à  la  vérité,  de  celles 
qui  ont  acquis  au  nom  seul  de  ce  Héros  d'être  le  symbole  de  la 
Valeur;  mais  au  moins  d<  nne-t-elle occasion  de  faire  remarquer  en 
lui  une  force  extraordinaire:  car  Ovide,  qui  raconte  le  fait,  pré- 
tend qu'il  prit  ce  Valet  par  le  bras,  et  qu'il  lui  lit  faire  en  l'air  deux 
ou  trois  tours  pour  le  lancer  dans  la  mer  comme  une  fronde  fait 
une  pierre.  Ic\  le  Peintre,  par  licence,  et  sans  doute  pour  former 
un  plus  beau  groupe  de  ces  deux  figures,  a  feint  qu'Hercule, 
pour  exécuter  son  dessein,  prend  l.ichas  par  le  milieu  du  corps. 

Par  M.  H01  \ssi.  (ils  1  Michel-  \nge),  né  a  Paris,  reçu  Académicien 
le  :|  septembre  1701.  [Conseiller  le...,  mort  a  Châtres  le  3o  sep- 
tembre 1 73o,  âgé  de  5o  ans.] 


6  I.  Tableau  Je  7  pieds  Je  haut  sur  6  1/2.  —  Portrait  de  M.  \li- 
gnard  (Pierre),  né  a  Troyesen  Champagne, grand  comme  nature. 
assis  et  dessinant  sur  un  portefeuille  appuyé  sur  le  genou,  et  qu'il 
tient  de  la  main  gauche.  Il  a  devant  lui  sur  sa  table  quelques 
petites  figures  antiques  et  des  desseins,  et  à  terre  un  Buste  de 
marbre,  et  quelques  instruments  propres  a  la  Peinture. 

Apres  le  décès  de  M.  Le  Hruu.  le  Rû)  ayant  donne  a  M.  l/j- 
gliard  la  qualité  de  son  Premier  Peintre,  il  vint  a  l'Académie  le 
-  man  M et.  suivant  l'ordre  de  Sa  Majesté,  il  fut  reçu  Acadé- 
micien, cl  en  même  temps  élu  Recteur,  Chancelier  et  Directeur,qui 
étoient  toutes  les  charges  que  M.  /.<■  Brun  y  exerçoit.  |ll  est  mort 
le  3(  1  mai  1  6ç5,  âgé  de  .'!."  ans.] 

Ce  tableau  esl  un  présent  que  Mme  la  Comtesse  de  Peuquières, 
sa  fille,  a  fait  a  l'Académie  le     8    e]  lembre  1696. 
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69.  Tableau  de  6  pieds  sur  5.  -  La  Déification  d'Énée.  Être 
noyé  dans  les  eaux  de  Numiée1  auroitété  un  genre  de  morl  trop  peu 
digne  du  premier  roi  des  Latins;  Vénus,  sa  mère,  lui  préparait  un 
plus  glorieux  sort.  Il  ne  tomba  dans  le  Fleuve  que  peur  \  être  lavé 
des  souillures  de  la  nature  humaine,  et.  après  ee  premier  pas  vers 
la  Divinité,  le  Peintre  nous  représente  le  lils  d'Anchise  tire  des 
eaux  par  une  \a\  ade,  couchée  sur  le  bord  du  Flem  e;  et  le  I  )ieu  qui 
y  préside  le  présentant,  dans  l'état  de  foiblesse  ou  il  paroit  être 
encore,  à  Vénus,  sa  mère,  qui  descend  exprès  du  ('ici  sur  une 
nuée,  pour  donnera  ce  cher  lils  une  nouvelle  nature.  Pour  cela 
elle  tient  en  main  un  vase  ou  sont  le  Nectar  et  l'Ambroisie,  qui 
dévoient  le  rendre  semblable  aux  Dieux. 

Par  M.  11  Cleri  lils  {Sébastien),  ne  a  Paris  [aux  Gobelins], 
reçu  Académicien  le  23  août  1704. 

70.  Tableau  de  5  pieds  sur  6.  Pour  donner  une  idée  de  la 
prière  que  Vénus  lit  a  Vulcain  de  forger  des  armes  pour  Enée, 
ces  deux  Divinités  sont  ic\  représentées  assises  et  en  conversation, 
où  l'on  voit  ce  que  peut  une  femme,  par  ses  manières  engageantes, 
sur  l'esprit  de  son  époux,  et  jusqu'où  va  la  tendresse  d'une  mère 
pour  un  lils  bien-aimé;  car  c'est  pour  donner  comme  des  signes 
sensibles  des  grâces  et  des  charme  naturels  à  celte  Déesse,  et 
qu'elle  employa  pour  obtenir  l'effet  d'une  demande  si  délicate,  que 
le  Peintre  a  feint  plusieurs  petits  Amours,  qui  se  jouent  et  folâtrent 
devant  eux.  et  dont  il  a  enrichi  l'ordonnance  de  son  Tableau. 

Par  M.  M  \ssr  (Samuel),  né  a  Tours,  reçu  Académicien  le 
:i>  septembre  1  "o5. 

71.  Tableau  de  5  pieds  >'•  pouces  sur  5  1:2.  —  Il  représente 
Philippe  de  France,  Duc  d'Anjou,  [né  le  m  décembre  [683], 
reconnu  Roy  des  Espagnes  [en  novembre  1700],  par  droit  de 
succession  et  par  le  testament  de  Charles  II.  mort  sans  enfants. 
[Mort  a  Madrid,  le  <)  juillet  1746.]  L'heureux  Génie  de  ces 
Royaumes,  sous  la  figure  d'un  jeune  homme,  axant  une  flamme  de 
feu  sur  la  tète  et  élevée  sur  une  nuée,  préside  à  cette  importante 

[.  Le  fleuve  Numicius,  petite  rivière  du  Latium,  sur  les  bords  de  laquelle 

el.nl  le  tombeau  d'Énée. 
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action,  pour  marquer  la  sagesse  avec  laquelle  les  Espagnols  se 
sont  conduits  dans  une  conjoncture  si  délicate.  Le  jeune  Prince 
paroit  présenté  par  la  France,  et  reçu  par  l'Espagne  à  genoux 
avec  autant  de  respect  que  de  reconnoissance;  ce  qui  se  passe  en 
présence  du  Cardinal  Porto-Carrero,  archevêque  de  Tolède,  parce 
qu'il  est  un  des  Grands  d'Espagne  qui  a  eu  plus  de  part  au  ména- 
gement de  cette  grande  affaire.  Et,  pour  faire  connoitre  toutes 
les  difficultèz  qu'il  a  fallu  surmonter  pour  la  mettre  a  fin,  le 
Peintre,  dans  le  lointain  du  Tableau,  a  feint  que  toutes  les  pas- 
sions des  hommes  qui  pourraient  s'}  opposer  sont  mises  en  fuite 
par  Hercule.  Le  fleuve,  qui  est  peint  au  bas  du  Tableau,  est 
Bidassoa,  qui  fait  la  séparation  des  deux  Royaumes  de  France 
et  d'Espagne. 

Par  M.  m  Fa\  vnnes  (Henri),  né  a  Londres,  reçu  académicien  le 
23  août  i  "o  |.  [Mort  recteur,  le  j  7  a\  ri  1  ["52,  âgé  d'environ  83  ans.] 

72.  Tableau  de  6  pieds  sur  \  \  2.  —  Son  sujet  est  le  sacrifice  de 
la  fille  de  Jephtè.  11  ne  s'agit  plus  de  raisonner  sur  le  fait:  le 
Peintre  change  icy  toute  incertitude  en  vérité.  La  Victime  est  au 
pied  de  l'Autel  où  elle  doit  être  immolée,  et  l'assurance  et  la  sou- 
mission avec  laquelle  elle  s'y  présente,  accompagnée  des  jeunes 
filles  qui  avoient  pleuré  avec  elle  sur  les  montagnes,  semblent 
avoir  ébranle  la  fermeté  du  Grand-Prêtre,  accoutumé  a  l'effusion  du 
saiiLr.  Il  craint  la  fonction  de  son  ministère,  et.  le  couteau  a  la 
main,  se  tourne  vers  le  Sanctuaire,  comme  pour  en  attendre 
l'ordre  de  la  consommation  du  sacrifice.  D'un  coté  le  Père,  à  la 
tête  des  principaux  Officiers  de  son  armée  victorieuse  et  dans  la 
plus  cruelle  épreuve  où  puisse  être  mise  sa  tendresse  par  une  fille 
unique  chèrement  aimée,  arrache  à  la  Nature  ce  qu'il  croyoit 
devoir  a  sa  Religion,  pendant  que  d'autre  part  le  Peuple,  présent 
a  une  action  si  peu  conforme  a  ses  coutumes,  en  attend  la  lin  avec 
frayeur. 

Par  M.  m:  Saisi  Yves  (Pierre),  né  a  Rocroy,  reçu  Académicien 
le  28  janvier  170,",.  [Mort  le  10  mars  1716,  âgé  de  5o  ans.] 

7.1.  Estampe  eu  bordure,  représentant  la  bataille  de  Constantin 
contre  Maxence  sur  le  pont  Mole;  gravée,  d'après  le  dessein  de 
M.  Le  Brun,  par  M.  Girard  Ai  dran. 
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DESCRIPTION 


DE    LA    SALLE    SEPAREE    DES    AUTRES 


A  la  face  du  mur  à  droite  en  entrant,  au-dessus 
de  la  corniche  : 

i .  Tableau  de  3  pieds  de  haut  sur  \.  —  Il  représente  un  trophée 
ou  amas  de  plusieurs  armes  et  armures  polies  et  dorées. 

Par  M.  le  Moyne  le  perc  (Jean),  né  a  Paris,  Peintre  d'orne- 
mens,  reçu  Académicien  le  2:  mars  [681;  mort  le  7  avril  171.1. 
âgé  de  75  ans. 

2.  Tableau  de  5  pieds  sur  \.  —  (  In  y  voit  la  Sculpture,  la  masse 
et  la  pointe  en  main,  travaillant  au  Portrait  du  Roy.  Le  Peintre  a 
voulu  l'aire  connoitre,  dans  ce  sujet,  que  d'éterniser  la  mémoire 
des  Héros  est  la  principale  occupation  des  Arts  du  dessein,  surtout 
de  ceux  qui.  comme  la  Sculpture,  employent  des  matières  qui  ne 
dépérissent  point  par  le  temps,  n'y  ayant  en  effet  qu'elle  seule  qui 
ait  eu  l'avantage  de  l'aire  passer  jusqu'à  nous  des  Portraits  et 
plusieurs  autres  vestiges  de  l'Antiquité,  qui  sans  elle  auroient  été 
ensevelis  dans  l'oubli.  Plusieurs  de  ces  morceaux  antiques  sont  la 
aux  pieds  de  la  Sculpture,  comme  si  elle  avoit  dessein  de  rassem- 
bler ce  qu'ils  ont  de  plus  excellent  dans  celui  auquel  elle  travaille. 

Par  .M.  Y\ art  (Baudouin),  ne  a  Boulogne-sur-mer,  reçu  Acadé- 
micien le  11  avril  [663;  mort  le  12  décembre  1690,  âgé  de  Mo  ans, 
(aux  Gobelins], 
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3.  Tableau  de  :  pieds  12  de  haut  sur  3  1  j.  —  Il  représente  un 
amas  de  plusieurs  desseins  de  ligures  faits  d'après  le  Modèle,  et 
quelques-uns  d'Architecture. 

Par  Mesdemoiselles  Geneviève  et  Madeleine  de  Boulogne, 
rs,  qui  se  sont  exercées  à  la  Peinture  avec  tant  d'application 
que  l'Académie,  après  avoir  vu  de  leurs  Ouvrages,  leur  lit 
expédier  des  Lettres  d'Académiciennes  le  7  décembre  1669.  La 
première,  épouse  de  M.  Clarion,  est  morte  a  Ai\  en  Provence, 
le  5  août  1708,  a  63  ans.  et  la  seconde  a  Paris,  le  3  janvier  1  ~  1  <  » . 
a  i)  |  ans. 

Au-dessous  Je  Li  corniche  : 

4.  Tableau  Je  5  pieds  sur  4.  —  L'Architecture,  les  ornements  et 
le  paysage  sont  plus  du  talent  de  celui  qui  l'a  lait  que  l'Histoire. 

Aussi  le  principal  objet  de  ce  tableau  est-il  un  Salon  de  goûl 
antique,  où  il  s'est  étudie  a  observer  toute  l'exactitude  de  la  per- 
spective. Apollon  v  paroit  sur  un  thrône  au  milieu  des  Muses,  qui 
reçoit  la  Peinture  dans  cette  sçavante  Compagnie,  d'où  Hercule 
bannit  les  Vices  les  plus  opposé/,  aux  Beaux-Arts.  Les  ouvertures 
des  arcades  laissent  apercevoir  dans  le  lointain  un  paysage  varié 
de  maisons  rustiques,  de  ruisseaux,  de  plaines  et  de  collines. 

Par  M.  Charmeton  (George),  né  à  Lyon,  Peintre  en  Architecture, 
reçu  Académicien  le  2  mai  i663;  mort  le  18  septembre  [674,  âgé 
de  55  ans. 

5.  Tableau  Je  5  pieds  sur  4.  —  Il  représente  une  veue  de  mer.  sur 
laquelle  sont  plusieurs  vaisseaux  a  Ilot;  celuy  qui  avance  sur  le 
devant  plus  que  les  autres  est  le  Grand  Louis,  dont  le  Peintre  a 
imité  dans  la  dernière  précision  la  construction,  les  ornements  et 
tous  les  agrès. 

Par  M.  Van  Bei  k,  né  en  Hollande.  Peintre  de  sujets  maritimes 
reçu  Académicien  le  10  avril  [681.  [Mort  le  19  avril  i;-"1-.  âgé  de 
83  ans  6  mois  et  9  jours.] 

6.  Tableau  de  5  pieds  sur  4,  représentant  plusieurs  pièces  de 
gibier  mort,  gardé  et  défendu  par  des  chiens. 

Par    \1.   Bernaeri  I  Vicasius),  ne  a  Anvers.  Peintre  d'animaux. 
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reçu  Académicien  le  17  octobre  [663;  mort  le  [6  septembre  1678, 
âgé  de  70  ans. 

7.  Tableau  de  <>  pieds  sur  5.  —  Le  chaste  Joseph,  (ils  de  Jacob, 
fuyant  les  sollicitations  de  la  femme  de  Putiphar,  Eunuque  de 
Pharaon  et  Général  de  ses  Troupes.  L'ordonnance  n'est  que  de 
deux  figures;  aussi  est-il  sans  doute  qu'une  telle  scène  ne  s'étoit 
passée  qu'en  secret.  11  est  plus  de  la  bienséance  de  faire  ici  atten- 
tion a  la  retenue  du  jeune  Esclave  qu'à  la  dissolution  de  sa  .Mai- 
tresse.  Ce  que  l'on  peut  dire  de  mieux  sur  ce  sujet,  est  que  le 
peintre  paroit  avoir  eu  intention  d'opposer  toute  l'impudence  d'une 
femme  a  une  modestie  héroïque. 

Par  M.  Nattier  fils  (Jean-Baptiste),  ne  à  Paris,  reçu  Académi- 
cien le  20  octobre  1712.  [Xattier  fils  aine,  exclus,  et  mort  en  17:0 
dans  la  Pastille.  (  e  tableau  a  été  donné  a  son  frère.] 

8.  Tableau  de  5  pieds  sur  4.  —  11  a  pour  sujet  Daphné,  qui, 
après  avoir  fui  longtemps  devant  Apollon  qui  la  poursuivoit,  par- 
venue enfin  aux  bords  du  fleuve  Pénée,  son  père,  fut  par  luy 
changée  en  Laurier,  dans  le  moment  qu'elle  ne  pouvoit  plus  éviter 
de  tomber  entre  ses  mains.  Le  Peintre  n'a  représenté  la  métamor- 
phose qui  se  faisoit  en  elle  que  dans  les  extrémités  des  pieds  et 
des  mains,  pour  luy  conserver  ses  grâces  et  sa  beauté,  et  a  enrichi 
son  ordonnance  de  la  figure  du  père  de  la  Nymphe,  et  de  celles  des 
Nayades  des  eaux  du  Tytaresius,  du  lac  de  Nezon,  et  de  la  fon- 
taine de  Bœbeis,  qui,  tombant  dans  le  fleuve  Pénée,  arrosent  la 
vallée  du  Tempe,  où  croissoit  une  foret  de  lauriers,  ce  qui  sans 
doute  a  donné  lieu  a  cette  fiction. 

Par  M.  Bonnemer  (François),  né  a  Falaise,  reçu  Académicien  le 
5  janvier  107s;  mort  [aux  Gobelins]  le  20  juin  1689,  âgé  de  02  ans. 

i).  Tableau  de  r>  pieds  sur  4  1/2.  —  Paysage  diversifié  par  des 
collines  et  des  rochers,  d'où  sort  une  chute  d'eau  qui  en  arrose  le 
vallon. 

Par  .M.  Silvestre  fils  aine  (Louis),  né  à  Paris.  Peintre  de 
Paysage,  reçu  Académicien  le  3o  octobre  170(1.  [.Mort  le  [8  avril 
1740,  à  7.1  ans.] 
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io.  Tableau  de  6  pieds  sur  5.  -  Sisara,  Général  de  l'Armée  de 
Jabin,  Ri  y  des  (  Ihananéens,  après  sa  défaite  par  Barac,  ci  inducteur 
de  l'Armée  d'Israël,  entra  dans  la  tente  de  Jahel,  femme  d'Haber, 
qu'il  croyoit  être  de  son  parti,  pour  s'j  reposer.  Après  avoir 
ètanché  sa  soif  excessive  d'un  peu  de  lait,  il  s'y  endormit  Je  lassi- 
tude: eette  femme,  quoyque  Cinéenne,  le  voyant  en  cet  état,  prit 
un  clou  Je  sa  tente,  et  avec  un  marteau  luv  en  perça  les  tempes, 
("est  ee  point  d'Histoire  qui  fut  de  mue  a  traiter  a  M.  Regnault 
pour  son  ouvrage  Je  réception.  On  y  voit  le  corps  mort  de  ce 
Général  étendu  par  terre,  dans  la  tente  Je  la  Cinéenne.  laquelle. 
accompagnée  d'une  servante,  le  montre  a  Barac  et  a  plusieurs 
soldats  Je  son  Armée  qui  alloient  a  la  poursuite  des  fuyards. 

Par  M.  Ui.'.vuu  {Etienne),  né  a  Paris,  reçu  Académicien  le 
i"  septembre  1710.  [Mort  le  3i  mars  17:1».  âgé  de  71  ans.] 

1  1.  Tableau  de  5  pieds  sur  \  1  2.  —  Par  l'entreprise  des  Géants 
qui  entassèrent  montagnes  sur  montagnes  pour  escalader  le  Ciel 
et  en  détrôner  les  Dieux,  on  a  voulu  marquer  le  comble  Je  l'or- 
gueil et  Je  la  témérité.  Le  Peintre,  ayant  peut-être  en  vue  quelque 
application  a  en  l'aire,  en  représente  ici  la  punition,  suivant  l'opi- 
nion d'Apollodore,  qui  a  prétendu  que.  pour  se  défaire  Je  ces 
mutins.  Minerve  avoit  conseillé  a  Jupiter  Je  se  servir  Jes  bras 
J'I  lercule.  Ainsi,  quoyqu'on  voye  au  plus  haut  du  Tableau  le. Maître 
Jes  Dieux  le  foudre  en  main,  ayant  Minerve  a  sa  droite  avec  sa 
lance  et  son  segide,  Hercule,  qui  est  a  gauche,  est  celuy  qui  est 
chargé  Je  l'expédition.  11  a  le  genou  sur  un  Jes  Géans,  déjà 
monte  a  la  moyenne  région  Je  l'air,  et  est  en  disposition  Je  l'as- 
sommer Je  sa  massue.  Quelques-uns  Je  ces  audacieux  sont  ren- 
versez morts  sur  la  poussière,  et  d'autres  font  encore  leurs  efforts 
Je  monter  sur  Jes  rochers,  pour  faire  connoitre  que.  même  dans 
I  état  Je  foiblesse,  l'opiniâtreté  succède  souvent  a  la  témérité. 

Par  M.  le  Blond  {Jean),  [né  a  Paris],  reçu  Académicien  le 
1"  août  1681;  mort  le  1 3  août  1 709,  âgé  de  74  ans. 

12.  Tableau  de  5  pieds  sur  \  1/2.  —  Paysage  où  l'on  voit  un 
bouquet  d'arbres  sur  un  tertre  de  moyenne  hauteur,  et  une  chute 
d'eau  près  d'un  Château  champêtre. 
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Par  M.  Focus  (George),  né  à  Châteaudun1,  Peintre  Paysagiste, 
reçu  Académicien  le  28 juin  i6"5.  [Mort  le  26  février  ru.'!,  âgé  de 
67  ans.] 

i3.  Estampe  en  bordure  —  Portrait  de  M.  Philippe  de  France, 
Frère  unique  du  Roy;  il  est  à  cheval  et  armé.  Gravé  d'après  le 
Dessein  de  M.  Coypel  le  père,  ancien  Directeur  de  l'Académie,  par 
M.  Château. 

14.  Autre  estampe  en  bordure,  représentant  le  Palais  du  Soleil, 
où  les  quatre  Saisons  de  l'année,  les  Jours  et  les  Heures  sont 
représentés  dans  cette  succession  perpétuelle  qui  t'ait  le  cours  du 
Temps;  gravée  par  .1/.  Gérard  àudran,  d'après  un  ouvrage  de 
.M.  Le  Brun,  qui  avoit  été  l'ait  pour  Vaux-le-Vicomte. 


A  la  face  opposée  à  l'entrée  et  à  la  croisée,  sur  la  corniche  : 

i5.  Portrait  de  .M.  Philippe  de  France,  Frère  unique  du  Rov, 
né  le  21  septembre  1640,  mort  le  9  juin  1701],  peint  sur  un  bou- 
clier que  tient  .Madame  son  épouse  Henriette-Anne  Stuart  [née  le 
16  juin  1644,  morte  le  00  juin  [670],  tille  de  Charles  I",  Roy  d'An- 
gleterre [décapité  le  3o  janvier  1649,  vieux  style,  ou  9  de  février], 
sous  la  figure  de  .Minerve. 

Par  .M.  Matthieu  père  (Antoine),  né  à  Londres,  reçu  Académi- 
cien le  5  octobre  1664;  mort  à  Londres  le  16  juillet  1673,  âgé  de 
42  ans. 

16.  Tableau  de  5  pieds  sur  4.  —  L'alliance  de  Monseigneur 
Louis,  Dauphin  de  France,  avec  .Marie-Anne  Victoire,  Princesse 
de  Bavière,  faite  en  1680,  y  est  représentée  par  les  deux  figures 
de  la  France  et  de  la  Bavière  richement  vêtues,  lesquelles,  accom- 
pagnées de  la  Gloire,  de  la  Noblesse,  de  l'Abondance  et  de  la 
Libéralité,  se  donnent  la  main  en  signe  d'union,  et  en  présence 
d'autres  figures  que  l'on  reconnoît  à  leurs  caractères  être  les 
Nations  que  la  Paix  de  Nimègue  venoit  de  réconcilier.  Par  un 

1.  Correction  de  Reynez  ;  le  texte  imprimé  porte  «  Paris  ». 
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petit  Amour,  place  entre  les  deux  figures  du  groupe  principal,  et 
un  Hymen  qui  voltige  au-dessus,  le  Peintre  a  voulu  marquer  le 
motif  de  celte  alliance,  de  même  qu'il  a  désigné  quelle  en  étoit  la 
lin  pai"  un  autre  Génie,  qui  montre  a  la  Bavière  le  Thrône  de  France 
que  les  fruits  de  cette  union  dévoient  remplir;  et  enfin,  par  le 
Soleil,  sur  un  char  au  milieu  des  airs,  qui  de  ses  rayons  éclaire 
tout  le  sujet,  le  Prince  qui  en  étoit  tout  le  principe  et  le  moteur. 
Par  M.  Duez  (Arnoud),  né  à  Saint-Omer,  reçu  Académicien  le 

21  décembre  i68i.  [Mort  à  L'Isle  en  Flandre,  le  [8juin  1720, âgé 
de  68  ans]. 

Sous  l.i  corniche  J.vis  un  enfoncement  : 

i-.  Tableau  Je  5  pieds  sur  4.  où  Palla^  sur  une  nuée  se  pré- 
sente a  Cadmus,  et  luv  ordonne  de  semer  les  dents  du  Dragon 
qu'il  avoit  mis  a  mort,  d'où  lui  dévoient  naître  de  nouveaux  com- 
pagnons qui  l'aideroient  a  bâtir  la  Ville  de  Thèbes.  Le  Dragon  y 
paroit  renversé  aux  pieds  du  Héros.  11  est  percé  d'un  javelot,  et 
dardant,  ce  semble  encore,  les  trois  langues  de  feu  qui  le  ren- 
daient formidable.  Le  carnage,  qui  se  montre  avoir  été  fait  des 
premiers  compagnons  de  Cadmus,  est  représenté  par  l'un  d'eux 
étendu  par  terre. 

Par  M.  Blanchet(7,Aowo5),  né  à  Paris'.  11  fut  reçu  Académicien. 
quoique  absent,  le  3o  may  [676,  et  en  même  temps  élu  Professeur, 
sur  ce  qu'il  avoit  fait  connaître  que  dans  peu  il  établiront  dans 
Lyon  une  Ecole  Académique.  Le  sujet  de  son  ouvrage  de  réception 
lui  avant  été  remis  a  son  choix,  il  envoya  ce  Tableau  le  27  dé- 
cembre [681,  et,  étant  venu  a  Paris  en  [682,  il  prit  séance  en 
l'Académie   comme   Professeur   le    27    février;    mort  à    Lyon   le 

22  juin  [689,  âgé  de  72  ans. 

1.",.  Tableau  de  5  pieds  1/2  sur  4.  —  Apollon  y  fait  écorcher  vif 
devant  luj  Marsyas,  qui  l'avoit  ose  défiera  jouer  de  la  flûte.  Si 
l'inflexibilité  du  Dieu  offensé  y  paroit  d'un  cote  par  la  tranquillité 
avec  laquelle  il  donne  ses  ordres,  le  tourment  du  Satyre  téméraire 
ne  s'y  rend  pas  moins  bien  sensible  par  les  signes  douloureux  qui 

1.  Correction  de  Reynez.  Il  y  a,  dans  le  le\te  imprimé.  «  Lyon  ». 
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paroissent  sur  son  visage.  Plusieurs  autres  Satyres,  humilies  et 
pleurant  amèrement  le  sort  de  leur  cher  Confrère,  et  quelques 
Nymphes  saisies  de  crainte,  sont  présents  à  ce  hideux  spectacle.  Le 
Peintre  avant  voulu  en  eela  entrer  dans  la  fiction  du  Poète,  qui 
de  leurs  larmes  assemblées  a  fait  la  source  du  Fleuve  Marsyas  en 
Phrygie. 

Par  M.  de  Nameur  (Louis),  né  à  Paris,  reçu  Académicien  le 
26  may  [663;  élu  Ajoint  Professeur  le  20  décembre  1681,  et  Pro- 
fesseur le  11  décembre  [691,  dont  il  demanda  d'être  déchargé 
en  1693,  à  cause  de  son  infirmité.  .Mort  peu  de  temps  après,  le 
4  octobre  de  la  même  année,  âgé  de  64  ans. 

19.  Tableau  de  4  pieds  sur  3.  —  Il  représente  des  fleurs  et  des 
fruits. 

Par  M.  or  Pris  (Pierre),  né  à  Montfort-1'Amaury,  Peintre  Fleu- 
riste, reçu  Académicien  le  3o  juin  [663;  mort  le  1 8  février  1682, 
âgé  de  74  ans. 

20.  Tableau  de  4 pieds  de  haut  sur  3  1/2.  —  Portrait  de  M.  Vi- 
gnon  le  père,  ancien  Professeur,  donné  à  l'Académie  par  M.  Vi- 
gnon,  son  fils,  le  25  juin  1667. 

[Claude  Vignon,  de  Tours,   Peintre,   mort  le  10  may  [670,  à 

77  ans-l 

21.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Portrait  de  M.  de  Sève  le 
puisné,  ancien  Professeur. 

Par  M.  Cascard  (Henry),  né  à  Paris,  Peintre  en  Portraits  pour 
partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  20  oc- 
tobre [680;  mort  a  Rome  le  18  janvier  1701,  âgé  de  66  ans. 

22.  Tableau  de  même  grandeur.  — Portrait  de  .M.  Teslelin  l'ainé, 
Professeur. 

Par  M.  Hallier  (Nicolas),  né  à  Paris,  Peintre  de  Portraits,  reçu 
Académicien  le  00  juin  i663;  mort  le  2S  mars  1686,  âgé  de  5i  ans. 

23.  Tableau  de  4  pieds  sur  3.  —  L'Apotre  saint  Paul  y  est 
représenté  ayant  les  yeux  élevés  vers  le  Ciel,  comme  pour  en 
recevoir  les  lumières  et  la  science  toute  divine  qui  paroissent  dans 
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ses  Èpitres,  dont  il  a  entre  les  mains  un  cayer.  Dans  les  traits 
et  la  couleur  de  son  visage  sont  peintes  les  fatigues  de  ses  travaux 
apostoliques,  et  cette  sollicitude  pastorale  dont  il  étoit  consumé 
pour  toutes  les  Églises.  On  voit  auprès  de  luy  l'épée  que  l'on  luy 
donne  pour  symbole,  ou  parce  que  c'est  l'instrument  de  son 
Martyre,  ou  pour  marquer  la  persécution  qu'il  avoit  faite  aux 
fidèles  avant  sa  conversion. 

Par  M.  Quillerier  (Noël),  né  à  Orléans,  Peintre  en  Portraits, 
reçu  Académicien  le  dernier  mars  [663.  et  depuis  élu  Conseiller; 
mort  le  3  avril  [669,  âgé  de  ~5  ans. 

24.   Tableau  de  4  pieds  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Ferdinand  le 

père.  Ancien  Professeur. 

Par  M.  Casi  vrd,  pour  autre  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a 
été  reçu  Académicien  le  26  octobre  1680. 

:.".  Tableau  Je  même  grandeur.  — ■  Portrait  de  M.  Testelin,  le 
puisné.  Professeur  et  Secrétaire  de  l'Académie. 

Par  M.  Tiger  {Jean),  ne  a   Falaise,  Peintre  de  Portraits,  pour 

pailie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu   Académicien  le  5  oc- 
tobre  1  ( > 7 5 :  mort  le  3o  décembre  1698,  âgé  de  ;5  ans. 

26.  Tableau  Je  six  pieds  sur  cinq.  —  Loth,  dans  un  lieu  désert 
après  la  sortie  de  Sodome,  et  enivre  par  ses  deux  filles.  C'est  icy  un 
de  ces  sujets  souvent  répétés,  et  par  conséquent  fort  connus,  dont 
on  ne  choisit  les  circonstances  a  représenter  que  par  ce  qui  en 
peut  revenir  d'agréable  aux  sens.  L'opposition  entre  les  différents 
caractères  d'un  Vieillard  et  ceux  de  deux  jeunes  filles,  tous  trois 
échauffés  par  une  boisson  qui  dilate  le  cœur  et  imprime  la  joye,  l'ait 
une  espèce  de  contraste  qui  plaît  immanquablement  au  Spectateur, 
principalement  lorsque  l'art  du  Peintre  en  sçait  faire  valoir  toute 
la  force. 

Par  M.  <'"i  rtin  (Jacques),  né  a  Sens  en  Bourgogne,  reçu  aca- 
démicien le  zi  lévrier  1710.  [jMort  le  26  août  i~?2,  à  environ 
79  ans.] 

27.  Tableau  Je  \  pieds  sur  3  1/2.  — On  y  voit  Ariadne  dans 
l'isle  de  Naxos,  ou  Thésée  l'avoit  abandonnée  en  retournant  de 
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Crète  à  Athènes  et,  heureusement  pour  elle,  dans  le  temps  que 
Bacchusy  passa.  Elle  semble  faire  à  ce  Dieu  le  récit  de  si  in  avanture, 
et,  en  luy  montrant  la  mer  encore  sillonnante  de  la  route  des  Vais- 
seaux de  Thésée,  luy  apprendre  que  la  cause  de  son  infortune  est 
d'avoir  par  ses  avis  sauvé  cet  infidèle  du  Labyrinthe  où  il devoit 
périr  avec  toute  la  jeunesse  Athénienne.  Bacchus,  de  son  côté, 
paroit  aussi  joyeux  que  surpris  de  cette  rencontre.  On  apperçoit 
dans  le  lointain  une  troupe  de  Faunes  et  de  Bacchantes,  des 
thyrses  en  main,  et  couronnez  de  lierres,  dont  ce  Dieu  étoit  tou- 
jours accompagné. 

Par  M.  Serre  (Michel),  né  à  Tarragone  en  Catalogne,  pour 
partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  6  dé- 
cembre 1704.  [.Mort  a  .Marseille  le  io  octobre  1733,  âgé  de  80  ans.] 

28.  Tableau  de  4  pieds  sur  3,  représentant  un  panier  plein  de 
fleurs  posé  sur  un  pied  d'estal. 

Par  .Mlle  Catherine  Duchemin,  épouse  de  .M.  Girardon,  Recteur 
et  Chancelier  de  l'Académie.  Elle  est  la  première  a  qui  l'Académie, 
après  avoir  vu  de  ses  ouvrages,  a  accordé  des  Lettres  d'Académi- 
cienne le  14  avril  i663;  morte  le  22  septembre  1698,  âg'ée  de 
68  ans. 

:<).  Tableau  Je  4  pieds  sur  3  1/2.  —  Paysage  où  des  pastres 
gardent  un  troupeau  de  bœufs. 

Par  .M.  du  Dois'  (Benoît),  né  a  Dijon,  Peintre  Paysagiste,  reçu 
Académicien  le  22  avril  iOG.v,  mort  à  Dijon  le  9  juin  1680,  a 
61   ans. 

3o.  Deux  squelètes  humains  entiers  servant  aux  leçons  du 
Professeur  en  Anatomie. 

1.  Il  y  a  des  exemplaires  avec  l>u  Puis  dans  le  texte  et  en  manchette  dans 
la  marge:  dans  d'autres  Duduis  dans  le  texte  et  Dubuis  dans  la  manchette. 
La  correction  définitive  est  celle  de  l'exemplaire  de  Revue?.  11  faut  partout 
Dubois. 
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A  la  face  du  mur  à  gauche  en  entrant,  sur  la  corniche  : 

3i.   Tableau  de  6  pieds  de  long  sur   \.  -  -  Le  Portrait  du  Roy 

dans  un  ovale,  place  sur  plusieurs  instruments  de  musique. 
Par  M.  Garnier  {Jean),  né  à  Meaux,  Peintre  de  Portraits  et 

d'ornements,  reçu  Académicien  le  3o  janvier   1072;  mort  le  23  oc- 
tobre 1705,  âgé  de  73  ans. 

32  Tableau  de  6  pieds  1  :  sur  5.  —  Il  représente,  sous  l'em- 
blème de  la  Paix  et  de  la  Concorde,  les  Portraits  des  deux  der- 
nières Reines.  Anne,  [morte  au  Louvre  le  20  janvier  1666,  âgée  de 
64  ans  4  mois  moins  2  jours],  et  Marie-Thérèse  d'Autriche,  [née  à 
Madrid  le  20  septembre  [638,  morte  à  Versailles  le  3o  juillet  [683], 
d'heureuse  mémoire. 

Par  M.  Renard  de  Saint-André  (Simon),  né  à  Paris,  Peintre 
de  Portraits,  reçu  Académicien  le  26  mai  [663;  mort  le  1 3  sep- 
tembre 1677,  a  63  ans. 

33.  Tableau  de  5  pieds  sur  \.  —  Le  Peintre  y  a  représenté  les 
fruits  de  la  Paix  des  Pyrénées,  laite  en  [65g.  Le  Roy,  qui,  par  si  m 
mariage  avec  l'Infante  d'Espagne,  terminoit  une  guerre  de  vingt- 
cinq  années,  y  paroif  sous  la  figure  d'Apollon  tenant  sa  Lyre,  et 
rayonnant  d'une  lumière  qui  sert,  dans  le  sujet,  a  la  distribution 
des  jours  et  des  ombres.  M  a  la  Paix  auprès  de  luy,  dont  le  sym- 
bole est  une  colombe  portant  un  rameau  d'olive,  présage  que  le 
Ciel,  réconcilié  avec  la  Terre,  y  va  faire  cesser  le  déluge  des 
maux  qui  l'affligeoient  depuis  si  longtemps.  Les  fruits  qui  en 
dévoient  revenir  à  la  France  sont  l'Abondance  et  la  culture  des 
Arts.  La  première  est  figurée  par  une  femme  appuyée  sur  la 
D  esse  de  la  Terre,  et  tenant  la  corne  d'Amalthée  renversée,  d'où 
Sortent  des  Heurs,  des  épies  et  toutes  sortes  de  fruits;  et  l'autre 
par  la  figure  du  Temps,  qui,  levant  un  rideau,  découvre  a  la  IVm 
ture  et  a  la  Sculpture  cette  nouvelle  clarté  qui  leur  promet  des 
jours  plus  heureux,  et  leur  montre  le  Roj  comme  le  plus  digne 
objet  d'occuper  leurs  talents. 

Par  M.  de  Sève  le  puisné  (Pierre),  né  a  Moulins.  reçuAcadé- 
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micien  le  14  avril  [663;  élu  Ajoint  Professeur  le  4  juillet  [665  et 
Professeur  le  3  décembre  1672,  dont  il  fut  déchargé  défaire  lafonc- 
tion,  à  cause  de  ses  intimidez,  le  [6  décembre  [690;  mort  [aux 
Incurables]  le  20  novembre  1695,  âgé  de  72  ans. 

3  |.  Tableau  de  5  pieds  sur  4.  —  Le  Peintre,  ayant  eu  dessein 
d'y  représenter  des  soins  et  la  vigilance  d'un  Prince  obligé  de 
défendre  son  État  contre  plusieurs  Ennemis  très  puissants,  l'a  fait 
sous  la  figure  d'Hercule,  se  préparant  à  garantir  Thébes,  sa  Ville 
natale,  des  insultes  dont  les  Minyens  la  menaçoient.  Ce  Héros 
paroit  icy  assis,  comme  songeant  aux  moyens  qui  lui  seroient  les 
plus  utiles  dans  ce  pressant  besoin,  et.  pour  faire  connoître  que  ce 
qu'il  préméditoit  luy  étoit  suggéré  par  la  Justice  et  la  Sagesse, 
plusieurs  Divinitéz  viennent  luy  offrir  leurs  secours.  Apollon  luy 
présente  des  flèches;  .Mercure,  une  épée;  Vulcain,  une  cuirasse;  et 
Minerve,  pour  le  faire  souvenir  qu'il  a  besoin  de  l'assistance  des 
Dieux,  luy  apporte  un  Péplum,  espèce  de  manteau  dont,  pendant 
les  calamitéz  publiques,  on  couvrait  dans  les  Temples  les  figures 
que  l'on  y  adoroit.  (  )n  voit  aussi,  dans  le  lointain,  les  Habitants  de 
Thébes  qui  vont  à  un  Temple  pour  se  rendre  le  Ciel  favorable. 
L'Auteur  a  fait  entrer  dans  son  sujet  Hercule,  qui,  la  massue  en 
main,  confine  l'Ignorance  et  l'Envie  dans  une  honteuse  obscurité. 

Par  M.  de  Platte-Montagne  [Nicolas),  né  à  Paris,  reçu  Acadé- 
micien le  21  avril  [663;  élu  Ajoint  Professeur  le  i'r  juillet  1(170,  et 
Professeur  le  21  décembre  1OM1  ;  mort  le  2?  décembre  1700,  en  sa 
"5e  année. 

35.  Tableau  de  ?  pieds  sur  4.  —  Quoyque  le  mémorable  événe- 
ment qui  fait  le  sujet  de  ce  Tableau  soit  arrivé  près  de  dix  ans 
avant  l'établissement  de  l'Académie,  le  souvenir  lui  en  est  si  pré- 
cieux que,  pour  se  le  rendre  continuellement  présent,  elle  donna 
a  M.  Blanchard  de  le  traiter  dans  son  ouvrage  de  réception,  ("est 
la  naissance  du  Roy,  que  la  France  a  regardé,  après  vingt-deux 
ans  de  désirs,  comme  un  présent  du  Ciel.  Pour  exprimer  cette 
idée,  le  Peintre  a  feint  les  Cieux  ouverts,  où  paroissent  plusieurs 
divinitéz  attentives  aux  vieux  des  François,  et  d'où  l'on  voit 
décendre  sur  un  nuage  d'azur  un  Génie,  portant  entre  ses  bras 
un  jeune  Enfant  qu'il  présente  à  la  France.  Elle  est  placée  sur  le 
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devant  du  Tableau,  ayant  une  couronne  fermée  sur  la  tête  et 
vêtue  d'un  manteau,  semé  de  Heurs  de  lys  et  doublé  d'hermine, 
lequel  couvre  une  partie  des  trophées  sur  quoy  elle  est  assise, 
accompagnée  de  la  Justice,  de  l'Abondance  et  de  la  Sagesse.  Les 
mains  et  les  yeux  élevez  vers  ce  don  inestimable,  elle  est.  ce 
semble,  animée  de  cette  joye  que  les  Peuples  témoignèrent  univer- 
sellement en  cette  rencontre.  Et,  pour  marquer  le  lieu  de  cette 
heureuse  naissance,  on  voit,  sur  la  seconde  ligne  du  Tableau,  les 
deux  Divinités  de  la  Seine  et  de  la  Marne,  qui  jointes  ensemble 
baignent  le  pied  du  .Mont  de  Saint-Germain  en  Lave. 

Par  M.  Blani  hard  le  neveu  [Gabriel),  né  à  Paris,  reçu  Acadé- 
micien le  o  may  i663;  du  Ajoint  Professeur  le  35  octobre  [670; 
professeur  le  3  décembre  r6"2,  et  Trésorier  le  7  avril  [699;  mort 
le  29  février  170).  âgé  de  7  |  ans. 

36.  Tableau  de  5  pieds  sur  4.  —  A  l'occasion  des  Statuts  et 
Lettres-patentes  du  mois  de  décembre  i663,qui  confirmoient  l'éta- 
blissement de  l'Académie. on  a  voulu  exprimer  dans  ce  Tableau  l'in- 
tention que  le  Roy  a  toujours  eue  de  donner  aux  Arts  de  Peinture 
et  de  Sculpture  le  rang  qu'ilsdoivent  avoir entreles  Arts  libéraux. 
On  feint  que  la  scène  se  passe  sur  le  Parnasse,  d'où  l'on  voit 
couler  la  fameuse  lointaine  Castalie,  et  où  Apollon,  sur  une  nuée, 
paroit  prêt  a  descendre  au  milieu  des  Muses,  assemblées  et  ran- 
gées a  l'ombre  des  arbres  plantez  dans  cette  agréable  solitude. 
Minerve  vient  pour  l'y  accompagner,  parce  qu'elle  a  toujours  eu 
beaucoup  de  part  aux  nobles  exercices  de  l'esprit  et  de  la  main. 

La  Peinture  et  la  Sculpture,  s'embrassant  comme  deux  Sieurs 
étroitement  unies,  semblent  s'avancer  pour  le  recevoir,  et  en  même 
temps  pour  prendre  place  sur  le  Mont  Sacré  avec  les  autres 
Muses.  Au  bas  du  Tableau,  de  jeunes  Génies  s'exercent  dans 
toutes  les  paiiies  des  Ails  du  Dessein,  et,  pour  marquer  que  la 
grâce  que  le  Roy  faisoit  a  la  Compagnie,  en  luy  accordant  ces 
Lettres,  terminoit des contestatii  ms  qui  duroient  depuis  quinze  ans. 

Pai"  M.  Monier  (Pierre),  né  a  Blois,  reçu  Académicien  le  o  oc- 
tobre 1674;  élu  Ajoint  Professeur  le  3  juillet  1676,  et  Professeur 
le  :~  juillet  1686;  mort  le  19  décembre  170.1,  âgé  de  64  ans. 

07.    Tableau  de  :  pieds  sur  4. — ■  M.  Parrosel  s'est  proposé  d'y 
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représenter  le  Siège  de  Mastreik,  l'ait  en  1674.  La  Ville  est  dans  le 
lointain;  il  n'en  paroit  que  les  fortifications  et  les  édifices  les  plus 
élevez.  Devant  la  Place,  le  terrain  est  tout  occupé  des  troupes  des 
assiégeants,  qui  soutiennent  une  vigoureuse  sortie  des  assiégez, 
et  qui  en  sont  venus  aux  mains,  ce  qui  donne  occasion  au  Peintre 
d'entrer  dans  un  détail  très  vif  et  1res  expressif  de  toutes  les  cir- 
constances d'un  combat  opiniâtre.  Le  feu  de  l'Artillerie  perce  à 
peine  l'épaisseur  d'une  nuée  de  fumée  et  de  poussière  qui  obscurcit 
l'air.  La  terre  est  jonchée  de  morts  et  de  mourants,  et,  comme  le 
Roy  se  trouva  en  personne  à  ce  Siège,  il  est  peint  sur  la  première 
ligne  du  Tableau  avec  la  fermeté  d'un  Héros  animant  et  donnant 
le  mouvement  à  tout  par  sa  présence.  Ses  principaux  (  Hïiciers  sont 
près  de  luy,  quelques-uns  attentifs  pour  recevoir  ses  ordres,  et 
d'autres  partant  pour  les  faire  exécuter.  Ce  sujet  est  traité  sans 
allégorie,  l'Auteur  ne  s'étant  attaché  que  d'y  donner  au  naturel  la 
sanglante  image  d'une  action  de  main. 

Par  M.  Parrosel  {Joseph),  né  à  Brignole  en  Provence,  reçu 
Académicien  le  14  novembre  1676;  [élu  Conseiller  le  28 septembre 
i7o3]  ;  mort  le  1"  mars  1704,  en  sa  57''  année. 

38.  Tableau  de  5  pieds  sur  4.  —  A  l'occasion  du  Carrousel  qui 
se  lit,  en  1662,  devant  le  Pavillon  des  Tuileries,  et  des  exercices 
militaires  que  le  Roi  faisoit  faire  à  sa  Noblesse  et  à  ses  Troupes, 
pendant  la  tranquillité  dont  jouissoit  la  France  après  la  Paix  des 
Pyrennées,  on  donna  à  M.  Stella,  pour  sujet  de  son  tableau,  à 
représenter  les  Jeux  Pythiens  qui  se  célébroient  à  Delphes  en 
l'honneur  d'Apollon.  Comme  l'antiquité  a  feint  que  les  Dieux 
mêmes  et  les  Héros  les  plus  renommez  de  ce  temps-là  furent  les 
athlètes  de  la  première  solennité  qui  s'en  fit.  et  qu'Apollon  y  pré- 
sida pour  donner  les  prix  aux  Vainqueurs,  le  Peintre  a  représenté 
ce  Dieu  sur  une  nuée,  accompagné  de  la  Victoire  et  appuyé 
sur  le  trépied  des  Oracles,  d'où  sortent  des  palmes  et  des  cou- 
ronnes. Sur  l'arène,  Jupiter  inconnu  commence  à  entrer  en  con- 
currence de  la  lutte  avec  Hercule.  Le  jeune  Pelée,  depuis  père 
d'Achille,  le  palet  sous  le  bras,  regarde  tranquillement  le  combat, 
et  semble  attendre  qu'un  concurrent  se  présente.  A  coté  de  luy. 
Mars  et  .Mercure,  l'un  quittant  sa  chaussure,  et  l'autre  armant  sa 
main  d'un  ceste,  se  préparent  à  l'escrime  des  coups  de  poing.   Et 
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Castor  et  Pollux,  sur  la  seconde  ligne  du  Tableau,  montent  sur 
leurs  Chars  pour  la  dispute  de  la  course,  excités  par  Zethès  et 
Calais,  fils  de  Boréas,  qui  de  leur  part  se  disposent  à  se  mettre 
bientôt  en  lice  pour  celle  du  saut.  La  comparaison  de  ces  anciens 
exercices  a  ceux  de  ces  derniers  temps  paroïtra  peut-être  un  peu 
éloignée;  car,  quoy  qu'on  dise  de  la  politesse  des  Crées,  le  rôle 
qu'ils  font  l'aire  à  leurs  Héros  est  bien  différent  de  la  noble  et 
pompeuse  délicatesse  de  la  politesse  Françoise.  Cependant  il  faut 
convenir  qu'entre  les  mains  des  Poêles  et  des  Peintres,  ce  que 
l'on  pourroit  regarder  comme  rusticité  comparé  à  nos  manières, 
leur  fournit  tout  un  autre  art  de  les  mettre  en  œuvre,  la  libellé 
de  pouvoir  montrer  la  nature  a  nud  leur  donnant  un  grand 
avantage. 

l'ai-  M.  Bousonnet,  dit  Stella  (Antoine),  reçu  Académicien  le 
27  mars  1666,  et  depuis  élu  Ajoint  Professeur;  mortlegmai  1682, 
âgé  de   \'<  ans. 

39.  Tableau  Je  4  pieds  sur  3.  —  Portrait  de  M.  Corneille  le 
père,  un  des  quatre  Recteurs  de  l'Académie. 

Par  .M.  Van-Loo  (Jacob),  Peintre  en  Portraits,  ne  a  l'Écluse  en 
Flandre,  reçu  Académicien  le  6  janvier  [663;  mort  le  :<>  novembre 
[670,  âgé  de  56  ans. 

p.  Tableau  Je  même  grandeur.  —  Portrait  de  M. .///  Guernier, 
Professeur;  copie  d'après  M.  Bourdon. 

Par  M.  Barthélémy  (Antoine),  Peintre  de  Portraits,  né  à  Fon- 
tainebleau, pour  partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Acadé- 
micien le  26  mai  [663;  mort  le  1 1  juin  i<>'»).  âgé  de 36  ans. 

41.  Tableau  Je  \  pieJs  sur  3.  —  Portrait  de  M.  de  Champagne 
le  neveu.  Professeur. 

Par  M.  Carré  (Jacques),  né  a  Paris,  Peintre  de  Portraits,  pour 
partie  de  l'ouvrage  sur  lequel  il  a  été  reçu  Académicien  le  27  juin 
[682;  mort  le  23  octobre  [694,  âgé  de  p  ans. 

(:.  Estampe  en  bordure  qui  a  servi  en  Thèse,  représentant  le 
Roy  qui  donne  la  Paix  a  l'Europe;  gravée  d'après  le  dessein  de 
M.  Le  Brun,  Premier  Peintre  du  Roi,  par  M.  Edelin<  k. 
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40.  Autre  grande  estampe  en  bordure,  où  est  le  Portrait  du  Roi 
achevai  sous  le  manteau  de  la  Providence;  aussi  gravée  d'après 
le  dessein  de  M.  Le  Brun,  par  M.  Edelinck. 


Au-dessus  de  la  parle  S  entrée  et  de  la  croisée  sur  la  corniche  : 

44.  Tableau  de  5  pieds  1/2  sur  4.  —  Le  Triomphe  de  l'Eglise 
catholique.  On  a  déjà  décrit  quelques  ouvrages  qui  ont  rapport  au 
même  sujet:  mais  ils  ne  laissent  pas  d'être  très  différends  dans  la 
manière  de  les  traiter.  Icy  l'Église  est  pompeusement  montée  sur 
un  char;  elle  a  les  yeux  attachez  avec  respect  sur  un  symbole  de 
l'Eucharistie  qu'elle  tient  à  la  main  ;  et,  derrière  elle,  un  petit  Génie 
porte  une  Tiare  pour  désigner  l'union  de  cette  Mère  des  Fidèles 
dans  la  subordination  de  sa  Hiérarchie  à  un  Chef  visible.  La  Vérité 
et  la  Paix  conduisent  chacune  un  des  chevaux  attelés  au  char, 
lequel  passe  sur  le  ventre  de  l'Hérésie  et  de  la  Rébellion,  et  paroit 
s'avancer  vers  un  arc  triomphal  pour  arriver  à  un  temple  magni- 
fique qui  est  plus  loin.  S.  .Michel,  élevé  en  l'air,  tenant  un  glaive 
flamboyant  d'une  main  et  de  l'autre  un  écu  où  est  peinte  la  devise 
du  Roy,  semble  ordonner  cette  marche  et  y  présider,  et  par  là  le 
Peintre  a  voulu  marquer  l'assistance  continuelle  de  Dieu  sur  son 
Eglise,  et  la  protection  qu'Elle  a  reçue  du  Prince  temporel  Très 
Chrétien.  On  voit,  dans  les  autres  parties  du  Tableau,  des  circon- 
stances qui  ne  contribuent  pas  peu  à  la  majesté  du  triomphe. 

Par  M.  Guilebault  {Simon),  ne  a  la  ville  du  .Mans,  reçu  Acadé- 
micien le  21)  novembre  1687;  mort  à  Notre-Dame-des-Champs,  près 
le  Mans,  le  1 1  septembre  1708,  âgé  de  65  ans. 

q5.  Tableau  Je  5  pieds  sur  4.  —  Portrait  de  Mlle  de  Montpensier 
[née  le  20  mai  1627  et  décédée  le  5  avril  1693]  sous  la  ligure  de 
Minerve,  tenant  un  ovale  où  est  peint  le  portrait  de  M.  Gaston 
de  France,  duc  d'Orléans,  son  père.  [Né  le  25  avril  1608,  mort  à 
Blois  le  2  février  [660.  Il  étoit  le  3e  lils  de  Henri  IV. | 

Par  M.  Bourguignon  {Pierre),  né  à  Namur,  Peintre  de  Portraits, 
reçu  Académicien  le  5  mars  1672;  mort  à  Londres  le  26  mars  [698, 
âgé  de  68  ans. 
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DESCRIPTION    DES   TABLEAUX 

DU    VESTIBULE    PAR   01     ON    ENTRE    DANS    LE    SaLON 


i  .  Tableau  de  6 pieds  sur  4  1/2.  —  Paysage  où,  dans  une  agréable 
solitude  Apollon  s'entretient  avec  la  Déesse  Pomone. 

Par  M.  Armand  {Charles),  ne  a  Paris,  Peintre  Paysagiste,  reçu 
Académicien  le  3  juin  1673.  [Mort  le  18  lévrier  17211.  à  7?  ans.] 

2.  Tableau  de  même  grandeur.  —  A  demy-portée  de  la  vue  on 
voit,  dans  le  Paysage  que  ce  Tableau  représente,  un  lac  et,  sur  le 
devant,  deux  jeunes  garçons  qui  jouent,  et  une  jeune  fille  auprès 
qui  pan  ut  attentive  à  leur  jeu. 

Par  M.  Genoels  [Abraham).  Peintre  Paysagiste,  reçu  acadé- 
micien le  4  janvier  i665.  [Mort  a  Anvers  le  10  may  1723,  âgé  de 
83  ans.] 

3.  Tableau  de  6  pieds  sur  5.  —  Paysage.  <  >n  y  voit  un  Lac  dans 
le  valon  de  plusieurs  collines,  sur  le  bord  duquel  se  reposent  des 
bœufs  gardés  par  déjeunes  filles. 

Par  M.  [Domanchin]  de  Chavannes  (Pierre),  né  à  Paris,  Peintre 
Paysagiste,  reçu  Académicien  le  23  août  1709.  [Mort  le  23  décembre 
[744,  âgé  de  7"  ans.  aux  Gobelins.] 

|.  Tableau  de  6 pieds  sur  4  1/2.  -  Paysage,  sur  le  devant  duquel 
le  Dieu  Pan  poursuit  la  Nymphe  Syrinx,  qui,  pour  éviter  qu'elle  ne 
tombe  entre  ses  bras,  est  convertie  en  roseaux  par  les  Nayades, 
ses  sœurs.  Le  fond  est  varié  de  plusieurs  bâtiments  a  la  Romaine. 

Par  M.  .Mii.i.i.i  dit  Francisque  {François),  ne,  à  Paris,  Peintre 
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Paysagiste,  reçu  Académicien  le  22  juin  1  70c).  [Mort  le  1 7  avril  1723, 
âgé  de  57  ans  et  près  de  4  mois.] 

5  et  6.  Deux  Tableaux,  déforme  uvale,  d'un  pied  huit  pouces  de 
haut,  où  sont  peints,  dans  l'un  le  Portrait  de  M.  Coyzevox,  Recteur 
et  ancien  Directeur  de  l'Académie,  et  dans  l'autre  celuy  de 
M.  Houasse,  ancien  Recteur. 

Par  M.  Jouvenet  le  jeune  (François),  né  à  Rouen,  Peintre  en 
Portraits,  reçu  Académicien  le  25  juin  1701.  [Mort  le  M  avril  174c», 
à  84  ans.] 

7.  Tableau  de  5  pieds  1/2  sur  4  1/2.  —  Paysage  où  paroît  une 
Tour  bâtie  sur  une  butte,  au  bas  de  laquelle  coule  l'eau  d'une  Fon- 
taine dans  un  canal  de  pierre,  où  plusieurs  femmes  sont  occupées 
a  laver  leur  linge. 

Par  M.  Féret  (Jean-Baptiste),  né  a  Évreux,  Peintre  de  Paysages, 
reçu  Académicien  le  26  octobre  1709.  [Mort  le  1"  lévrier  17.17,  âgé 
de  73  ans.j 

8.  Tableau  de  t> pieds  sur  4  1/2,  représentant  les  deux  Portraits 
ensemble  de  .Messieurs  de  Beaubrun,  cousins,  pour  marquer 
l'union  très  intime  qui  a  toujours  été  entre  eux.  jusqu'à  faire  leurs 
Tableaux  en  commun.  Ils  ont  été  l'un  et  l'autre  anciens  Profes- 
seurs et  Trésoriers  de  l'Académie.  [Charles  Beaubrun  est  mort 
le  16  janvier  1602.  âgé  de  <"»".  ans.] 

Par  .M.  Lambert  [Martin),  [né  à  Paris],  Peintre  de  Portraits, 
reçu  Académicien  le  3ojuin  i663;  mort  le  27  février  \(><)<).  îvj;c  de 
69  ans. 

9.  Tableau  de  même  grandeur.  —  Paysage,  sur  le  devant  duquel 
paît  un  troupeau  de  moutons  gardé  par  trois  bergers  Pasteurs, 
qui  paraissent  converser  ensemble. 

Par  .M.  Froidemontagne  (Guillaume),  né  à  Paris,  Peintre  Paysa- 
giste, reçu  Académicien  le  1"  février  [676;  mort  le  12  novembre 
[685,  âgé  de  38  ans. 
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SALE 

QUI    EST    LA    QUATRIÈME    DANS    l' ENFILADE    DE    L' APPARTEMENT 

El   Qui  A  r\r:  issu:  dans  i.a  Corn  du   Louvre 


Cette  Sale  est  destinée  pour  mettre  les  Tableaux  et  Las-reliefs, 
sur  lesquels  les  Etudians  ont  remporté  les  quatre  Prix  Royaux,  qui 
se  délivrent  tous  les  ans  a  la  Fête  S.  Louis,  étant  obligez  de  les 
laisser  a  l'Académie.  Les  sujets  qui  y  sont  traitez  sont  pris  de 
l'Ancien  Testament,  à  commencer  depuis  la  création  du  .Monde,  et 
en  continuant  de  suite  par  les  faits  les  plus  mémorables.  On  n'en 
fera  point  icj  une  plus  ample  description. 

Ces  Prix  sont  quatre  Médailles  d'or  de  l'Histoire  du  Roy.  deux 
pour  la  Peinture  et  deux  pour  la  Sculpture,  dont  le  fond  est  compris 
dans  l'état  de  la  Pension  que  le  Roy  accorde  a  l'Académie  pour  la 
dépense  de  ses  exercices. 

On  prend  plusieurs  mesures  pour  s'assurer  que  ces  Etudians 
ne  se  font  point  aider  dans  leurs  Ouvrages,  et  l'on  n'admet  pas 
indifféremment  a  y  concourir  tous  ceux  qui  se  présentent.  Il  faut 
qu'ils  fassent  connoître  qu'ils  ont  un  certain  degré  de  capacité  dans 
la  composition  d'une  ordonnance:  et  ainsi  l'on  ne  fait  choix  que  de 
ceux  qui  en  ont  donné  des  marques,  en  exécutant  sur-le-champ, 
et  en  présence  des  Officiers  en  exercice,  un  sujet  arbitraire,  après 
quo)  on  leur  donne  le  sujet  qu'ils  doivent  traiter  pour  concourir 
aux  Prix,  mais  en  entrant  chacun  dans  une  loge  pour  y  travailler 
sans  être  vus  de  personne  que  des  Officiers  qui  ont  l'œil  à  leur 
conduite. 

Les  ouvrages  étant  achevés,  tant  en  Peinture  qu'en  Sculpture, 
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ils  sont  exposez  au  public  le  jour  de  la  fête  de  S.  Louis;  et 
ensuite  le  jugement  s'en  fait  par  les  suffrages  de  tous  les  membres 

de  l'Académie,  qui  se  recueillent  dans  des  boêtes  destinées  à  cet 
usage. 

Pour  la  délivrance  des  Prix  a  ceux  qui  les  ont  méritez,  elle  est 
différée  jusqu'à  ce-que  M.  le  Protecteur  ait  la  commodité  de  venir 
dans  une  des  Assemblées  pour  les  leur  donner  de  sa  main.  Ce  n'est 
pas  le  seul  avantage  qui  leur  revient  de  leur  travail;  car  c'est 
d'entre  eux  que  l'on  choisit  les  plus  capables  pour  être  envoyés  à 
l'Académie  de  Rome,  ou  ils  sont  conduits  et  entretenus  pendant 
deux  et  trois  ans  à  la  pension  du  Roy.  La  libéralité  que  Sa  Majesté 
leur  fait  avoir  pour  dessiner  d'après  les  plus  excellens  ouvrages 
de  cette  Ville  si  célèbre,  et  même  de  les  copier,  est  le  plus  grand 
de  tous  les  avantages  pour  se  perfectionner  dans  la  pratique. 

Outre  les  Prix  dont  on  vient  de  parler,  et  qui  ne  sont  que  pour 
les  plus  avancez  des  Etudians,  tous  les  trois  mois  il  y  en  a  trois 
autres  de  médailles  d'argent,  aussi  de  l'Histoire  du  Roy,  et  de  valeur 
inégale,  auxquels  tous  les  Ecoliers  en  général,  tant  Peintres  que 
Sculpteurs,  peuvent  prétendre  sur  leurs  morceaux  d'étude  d'après 
le  .Modèle;  parce  qu'on  les  divise  en  trois  Classes,  selon  qu'ils  sont 
plus  ou  moins  forts,  et  qu'il  y  a  un  de  ces  Prix  destiné  a  chacune 
d'elles.  Ce  sont  le  Directeur,  les  quatre  Recteurs,  les  A  joints 
Recteurs  et  les  Professeurs  de  mois  qui  en  font  le  jugement  a  la 
lin  du  Quartier,  pour  en  faire  la  distribution  dans  l'Assemblée  sui- 
vante. 

Tous  ces  Prix  ne  sont  pas  cependant  à  quoy  se  termine  la  libé- 
ralité du  Roy  pour  l'avancement  de  ceux  qui  se  donnent  aux  Arts 
du  Dessein  :  car,  si  l'on  apperçoit  que  quelques-uns  de  ces  Ecoliers 
ayent  du  talent,  mais  qu'ils  manquent  de  commoditéz  pour 
soutenir  leurs  études,  en  le  faisant  connoitre  a  Monseigneur  le 
Protecteur,  il  leur  est  très  souvent  accordé  une  pension  de  deux 
pistoles  par  mois  sur  le  fond  des  Bâtimens. 


ii2         DESCRIPTION   DE   L'ACADEMIE   ROYALE 


LA    CINQUIÈME   SALE 

DE    LA    MÊME    ENFILADE    DE    L*  APPARTEMENT    EST    L'ECOLE  DU    MODÈLE 


Dans  l'endroit  de  cette  Sale  le  mieux  exposé  a  la  lumière  du 
jour  est  plaeee  une  espèce  de  table  élevée  de  deux  pieds,  sur 
laquelle  se  met  le  Modèle,  qui  est  un  homme  nud,  auquel  celuy 
qui  le  pose  fait  prendre,  selon  son  idée,  une  certaine  situation, 
que  l'on  appelle  communément  Attitude.  Aux  environs  sont  plu- 
sieurs bancs  par  degréz  d'élévation,  où  se  rangent  les  Ktudians 
pi  iur  y  dessiner  à  la  lumière  du  jour  pendant  les  six  mois  de  l'année 
où  les  jours  sont  les  plus  longs,  et  dans  les  autres  a  la  lumière 
d'une  lampe  a  plusieurs  lamperons,  pendue  de  manière  à  pouvoir 
éclairer  avantageusement  le  .Modèle,  et  en  même  temps  tous  ceux 
qui  dessinent  d'après,  chacun  dans  son  aspect.  I.a  table  étant 
mobile  sur  un  pivot,  on  a  la  liberté  de  la  tourner  de  tous  côtéz, 
pour  faire  choix  du  plus  bel  aspect  du  .Modèle,  ou  pour  le  mettre 
en  joui'. 

A  toutes  les  laces  des  murs  de  celte  Sale  sont  exposez  plusieurs 
Desseins  au  crayon,  et  quelques  Bas-reliefs  de  cire  et  de  terre  cuite, 
faisant  partie  de  ceux  que  les  Professeurs,  chacun  dans  son  mois 
d'exercice,  sont  obligez  de  donner  a  l'Académie  pour  servir  aux 
jeunes  Ktudians  d'exemples  a  imiter. 

11  v  a  deux  .Modèles  entretenus  a  gages  pour  cette  Ecole.  Ils 
servent  alternativement  l'un  a  l'Académie,  et  l'autre  aux  Gobelins, 
excepté  une  des  semaines  de  chaque  mois,  pendant  laquelle  ils  sont 
posez  tous  les  deux  en  groupe  dans  l'Ecole  de  l'Académie. 

Cette  Ecole  du  Modèle  est  ouverte  tous  les  jours  de  la  semaine, 
à  l'exception  de-  Dimanches  et  des   Fêtes,   sur  les  trois  à  quatre 
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heures  après  midy,  et  tient  deux  heures  entières.  Il  n'y  a  point  de 
\aeances  comme  dans  les  autres  exercices  publics.  Ce  sont  le 
Recteur  en  Quartier  et  le  Professeur  de  mois  qui  posent  le 
Modèle,  et  ils  le  revêtent  quelquefois  de  draperies  pour  former 
les  Ecoliers  a  cette  sorte  d'étude. 

Les  Etudians  n'entrent  point  pour  prendre  place  que  le  (  îoncierge 
ne  les  ait  appeliez  par  leurs  noms;  premièrement,  ceux  que  les 
(  (fficiers  en  exercice  ont  jugé  avoir  mérité  de  choisir  les  premières 
places  sur  l'examen  de  leurs  desseins:  les  enfans  des  Officiers, 
ceux  qui  ont  remporté  des  Prix,  et  les  autres  ensuite. 

Ce  qui  reste  de  l'Appartement  est  le  logement  du  Concierge,  et 
des  Loges  laites  exprès  pour  enfermer  les  Etudians  en  particulier, 
lorsqu'ils  travaillent  pour  concourir  aux  Grands  Prix. 


l'I.  XI. 
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PIERRE     MIGN'ARD 


DESCRIPTION    SOMMAIRE 

DES  OUVRAGES  DE   PEINTURE,  SCULPTURE 
ET  GRAVURE 

EXPOSÉS     DANS     LES    SALLES     DE     L'ACADÉMIE    ROYALE 

PAR  M.   I)"- 


Prix  :  24  sols.—  A  Paris,  chez  De  Bure,  le  père,  Quai  des  Augustins,  prés  la  Rue  Pavée. 
M.DCC.LXXXI.  —  Avec  Approbation  cl  Permission  du  Roi. 
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.1  Messieurs  de  l'Académie  Royale    le  Peinture  et  de  Sculpture 

Messieurs.  —  L'amour  des  Arts,  dans  le  sein  desquels  j'ai  été  élevé,  m'a 
fait  entreprendre  cet  ouvrage.  Le  dédier  à  l'Académie,  c'est  m'acquitter  envers 
elle  d'un  hommage  légitime.  Les  Salles,  qui  renferment  ses  chefs-d'œuvre, 
sont  autant  d'Archives  du  Goût;  ma  Description,  destinée  a  les  faire  particu- 
lièrement connoître,  prouvera,  mieux  qu'un  pompeux  éloge,  qu'un  peut  tout 
attendre  d'une  Compagnie  qui  a  son  Prince  pour  Protecteur  et  qui  est  sous  la 
direction  d'un  Ministre  i.M.  d'Angivilliers),dont  les  démarches  sont  dictées  par 
un  goût  sûr  et  éclaire.  Je  ne  puis  trop  me  féliciter.  Messieurs,  d'avoir  cette 
occasion  de  vous  témoigner  mon  estime  sincère  pour  vos  talens  et  de  vous 
assurer  du  respect  avec  lequel  je  mus.  Messieurs,  votre  très  humble  et  très 
obéissant  serviteur.  Desallier  d'Argenvii  i  e 


PREFACE 

Il  y  a  bien  des  années  que  j'ai  commence  cette  Description  de  l'Académie 
Royale  de  Peinture  et  de  Sculpture  pour  l'insérer  dans  mon  Voyage  pitto- 
resque de  Paris.  Elle  aurait  vu  le  jour  des  lors  .-ans  des  circonstances  et  des 
affaires  imprévues.  Je  viens  enfin  de  reprendre  mon  travail,  et  je  l'ai  mis  dans 
l'état  où  il  est  actuellement. 

On  sait  que  tous  les  Artistes  qu'adopte  l'Académie  sont  obligés  de  lui 
donner  ou  ouvrage  suivant  le  genre  et  le  talent  qu'ils  professent1,  ("est  un 
monument  de  leur  mérite  et  de  leur  capacité,  dépose  dans  le  Sanctuaire  des 
Arts.  En  le  décrivant,  je  me  suis  propose  de  reveiller  la  curiosité  des  Ama- 
teurs et  de  les  inviter  à  juger  par  eux-mêmes  des  progrès  que  les  Arts  font  en 
France.  Ils  n'hésitent  point  à  convenir  que  le  bon  goût  qui  s'est  étendu  jusque 
sur  les  Arts  inférieurs  ne  doive  être  attribué  à  une  Compagnie  occupée  de  sa 
perfection. 

Je  vais  commencer  par  mettre  sous  les  yeux  du  lecteur  les  époques  les  plus 


i.  Il  n'y  a  que  ceux  qui  ont  commence  l'établissement  de  ce  Corps,  au 
nombre  de  vingt-deux,  et  1res  peu  d'autres,  qui  ayent  été  exempts  de  cette  loi. 
(D'Argenville.) 
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mémorables  de  l'Académie  et  lui  donner  une  idée  des  Charges  exercées    ;  u 
Membres. 

Cette  Compagnie,  établie  en  1648  sous  le  règne  d'un  des  plus  grands  Monar- 
ques que  la  France  ait  eus.  doit  ses  progrès  à  celui  de  ses  Ministres1  qui  a  le 
plus  favorisé  les  Arts  et  les  Sciences.  Avant  elle,  les  premiers  étoienl  exercés 
par  des  Peintres  el  d  -  Sculpteurs,  auxquels  le  Roi  ou  la  Reine  accordoient 
.ils  Le  1  hancelier  Séguier  et  Charles  Le  Brun  eurent  la  principale 
part  a  s«ui  établissement  Le  Cardinal  Vlazarin  en  fut  le  premier  Protecteur,  et 
le  Chancelier  Séguier  Vice  Protecteur. 

Après  avoir  tenu  ses  séances  en  divers  endroits,  l'Académie  obtint  à\\  Roi 
un  logement  aux  Galeries  <\n  Louvre,  où  elle  s'installa  le  premier  juillet  1660. 
L'année  suivante,  la  Compagnie  fui  transférée  dans  la  galerie  du  Palais  Brion, 
qui  faisoit  partie  du  Palais-Royal  ;  ses  assemblées  y  furent  tenues  trente  et  un 
ans.  Elle  n'en  sortit  que  le  :  fi  vriet  1692,  peur  occuper,  au  vieux  Louvre,  une 
partie  du  pavillon  qui  renferme  les  Archives  du  Conseil.  Depuis  elle  a  quitté 
le  Heu  de  son  École  et.  par  le  don  de  plusieurs  pièces,  elle  s'est  agrandie  et 
arrangée  dans  l'état  actuel. 

L  Va  demie,  premièrement  installée  dans  la  galerie  du  Palais  Brion,  s'occupa 
a  retondre  ses  anciens  Statuts  ci  a  en  rédiger  de  nouveaux,  que  le  Roi  autorisa 
par  des  Lettres-patentes  en  [663.  Sa  Majesté  lui  lit  don  de  4010  livres  par 
chacun  an.  somme  qui.  dans  la  suite,  a  reçu'divers  accroissements  et  .1  été 
portée,  en  177  '.  a  celle  de   10000  livres. 

L'établissement  d'une  Académie  à  Rome  devoit  mettre  le  comble  à  tant  de 
bienfaits.  Colbert,  persuadé  que  le  voyage  d'Italie  ètoit  essentiel  à  l'éducation 
des  jeunes  Artistes,  l'obtint  du  Roi  en  101, 5.  (in  sait  que  l'objet  de  cet  établis- 
sèment  est  de  perfectionner  les  Élèves  de  l'Académie  de  Paris  qui  ont  mérite, 
par  les  Prix  décernés  â  leurs  talents,  d'être  envoyés  à  Rome,  et  d'y  être  pen- 
sionnes de  Sa  Majesté  durant  quatre  ans.  Un  Membre  de  l'Académie  en  est 
toujours  Directeur.  Errard  eut  l'honneur  de  posséder  cette  Place,  que  .M.  Vien 
occupe  aujourd'hui. 

L'Académie  ne  l'ut  pas  toujours  florissante  ;  elle  eut  des  moments  de  langueur 
et  d'inaction  si  funestes  aux  Arts.  Il  falloit,  pour  les  ranimer,  former  des  Ama- 
révi  Hier  I  émulation  et  l'entretenir.  Les  Expositions  de  tableaux  au  Salon 
du  Louvre  opérèrent  cette  heureuse  révolution  Ce  fut  en  17.17.  sous  la  Direc- 
tion de  M.  Orry,  Ci  mtr  'leur  général  des  Finances  et  Protecteur  de  l'Académie, 
que  fut  ouvert  le  premier  Salon  de  concours  de  toute  la  Compagnie*.  L'Exposi 
lion  commença  par  être  annuelle:  dans  la  suite,  pout  la  rendre  plus  riche,  on 
en  fixa  l'époque  a  deux  années.  us;1m0  qUj  s'observe  depuis  1748. 

1.  Colbert. 

2.  Il  \  avoit  déjà  eu  deuj  Expositions  à  des  époques  fi  .ri  eh  Menées  l'une  de 
l'autre,  la  première  dans  une  di  <  ours  du  Palais  Royal  en  1673,  la  seconde 
dans  la  grande  Galerie  du  Louvre  en  1704.  Je  1      lonm  rai  point  le  nom  d'Ex 

ti  .11  a  celle  ..u  Le  !/(./»>■  ci    le  Troy  furent  couronnés.  Elle  n'avoil  point 
été  générale. 
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Vers  la  fin  de  1747  M.  Orry  meurt.  L'Académie  n'hésita  point  à  décerner  a 
M.  de  Tournehem,  Directeur  des  l'.àtiniens.  un  titre  qui  lui  est  légitimement  du. 
celui  de  son  Protecteur.  Il  saisii  cette  occasion  d'assurer  à  la  Compagnie  les 
effets  de  sa  plus  puissante  protection.  Sa  générosité  le  conduit  au  pied  du 
Trône  :  «  Sire.  »  dit-il  au  Roi,  «  je  supplie  Votre  Majesté  de  vouloir  bien 
agréer  que  désormais  Elle  soit  elle-même  la  Protectrice  immédiate  de  son  Aca- 
démie de  Peinture  et  de  Sculpture  et  qu'Elle  lui  fasse  passer  ses  ordres  par  le 
Directeur  général  de  ses  Bâtimens.  »  Le  Roi  accorda  sa  demande  avec  bonté, 
et  c'est  de  ce  moment  qu'on  peut  dire  quelle  a  une  illustration  dont  elle  n'avoit 
pas  ji  m i  jusqu'ali  1rs. 

L'année  suivante  (1748),  fut  établie  l'École  des  Élèves  protégés  par  le  Roi. 
Ceux  qui  avoient  gagné  le  Grand  Prix  en  Peinture  et  en  Sculpture  y  ètoient 
logés  et  défrayés  de  tout,  durant  trois  ans.  afin  de  le-  détourner,  en  attendant 
leur  départ  pour  l'Italie,  de  travaux  capable-  de  ralentir  leur  progrès.  Cette 
École,  après  s'être  soutenue  pendant  plus  de  vingt  ans.  a  été  supprimée 
en  1770  '. 

L'événement  le  plus  intéressant  de  1702  est  la  concession  de  la  Galerie 
d'Apollon,  sous  la  Direction  de  M.  le  .Marquis  de  Marigny.  L'Académie,  qui 
n'avait  eu, jusqu'alors,  qu'un  petit  escalier  fait  en  vis  et  un  corridor  fort  obscur 
par  le  grand  escalier,  en  jouit  actuellement  d'un,  également  digne  de  la  beauté 
du  lieu  et  des  objets  qu'il  renferme. 

La  mort  de  Rene-Michel  Slodlz.  Dessinateur  de  la  Chambre  et  des  Menus 
Plaisirs  du  Roi,  donna  lieu,  en  1704.  à  une  demande  faite  a  la  1  Compagnie,  dont 
on  ne  connaissoit  point  encore  d'exemple.  MM.  les  Premiers  Gentilshommes 
de  la  Chambre  s'adressèrent  au  Directeur  général  des  Bâtimens  et  le  prièrent 
d'engager  l'Académie  à  leur  indiquer  ceux  de  -es  Membre-  qu'elle  jugeroit  les 
plus  capables  de  remplir  la  place  de  ce  fameux  Artiste.  L'Académie  désigna 
MM.  Boucher,  Pierre,  Cochin,  1  halles  et  De  Machy;  MM.  les  Gentilshommes 
se  décidèrent  pour  Challes,  les  deux  premiers  ayant  remercie. 

1  est  encore  à  cette  année  qu'il  faut  rapporter  les  deux  événements  suivants. 
Le  premier  est  l'ouverture  de  la  correspondance  avec  l'Académie  impériale  de 
Pétersbourg,  nouvellement  créée.  Elle  la  pria  de  nommer  un  de  ses  Membres  a 
une  place  d'Associé  libre  dans  son  Corps  afin  d'entretenir  une  union  amicale 
entre  les  deux  Compagnies.  Le  second  est  l'érection  d'un  monument  dans 
l'Académie,  relatif  à  l'époque  où  Louis  X\  avoit  bien  voulu  la  prendre  sous 
sa  l'n  itection  immédiate. 

Lu  troisième  événement  mémorable  est  celui  du  8  novembre  171.::.  Le  Roi 
de  Danemark  vint  visiter  l'Académie:  les  honneurs  lui  en  furent  faits  par  le 
Directeur  général  des  Bâtiments;  la  Compagnie  fut  convoquée,  on  \  posa  un 
groupe  de  deux  Modèles. 

L'Académie,  qui  ne  se  soutient  que  par  les  bienfaits  du  Roi,  fut  alors  obligée 
d'en  solliciter  de  nouveaux.  Sa  Majesté   lui  accorda  d'établir  a  son  profit  des 

1.  M.  Courajod  a  écrit  l'histoire  de  l'École  Royale  des  Élèves  protégés, 
Pari-.  Dumoulin.  1874,  in-8"  de  264  p 
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petites  boutiques  dans  les  demi-lunes  du  Pont-Neuf.  Cet  événement  appartient 
proprement  à  l'année  1774,  lorsque  M.  le  1  omte  d'Angiviller  nu  nommé  Direc 
leur  général  des  Bâtimens;  il  obtint  du  Roi  que  ces  boutiques  fussent 
construites  par  les  Bâtimens  île  Sa  Majesté. 

Ses  bienfaits  s'étendent  plus  loin;  il  annonce  à  la  Compagnie  que  le  Monar- 
ît  dans  l'intention  de  faireexécuter  chaque  année  quatre  ou  cinq  tableaux 
d'Histoire,  dont  quelques-uns  sont  consacrés  à  la  nôtre,  et  deux  statues  de 
marbre,  destinées  à  perpétuer  la  mémoire  des  hommes  illustres  de  la  France. 
Son  choix  s'arrête  en  même  temps  sur  celles  de  Sully,  du  Chancelier  de 
L'Hôpital,  de  Descartes  et  de  Fènelon. Qu'il  est  beau  de  rappeler  ainsi  les  Arts 
à  leur  véritable  destination  ' 

M.  d'Angivillier  n'avoit  plus  qu'une  chose  à  faire  pour  eux,  c'étoit  d'effacer 
entièrement  un  reste  d'esclavage,  triste  monument  de  la  barbarie  des  siècles 
qui  ont  vu  naître  les  Arts.  Jaloux  de  leur  procurer  la  liberté  et  le  repos  si 
-.ures  a  leur  existence,  il  a  obtenu  de  Sa  Majesté,  en  177''.  que  les 
ouvrages  de  Peinture  et  de  Sculpture  serment  désormais  insaisissables,  a 
l'exception  du  genre  de  peinture  en  impression  qu'on  estime  au  toise.  Tout  ce 
qui  est  véritablement  Art  s'exerce  actuellement  avec  une  entière  liberté.  Aussi 
m  due.  sans  tlatterie.  que  ce  Ministre  des  Arts  t'ait  revivre  les  beaux  jours 
du  Ministère  de  Colbert.  L'Académie  s'est  empressée  de  perpétuer  la  mémoire 
d'un  aussi  heureux  événement.  Le  nouveau  sceau  de  cette  Compagnie  est  un 
monument  de  son  éternelle  reconnoissance;  il  représente  Minerve:  le  revers 
porte  Liberlas  Artibus  restitula,  la  liberté  rendue  aux  Arts. 

Depuis  que  la  Communauté  des  Maîtres  a  fermi  son  1  cole  en  177''.  l'Acadé 
nue  a  deux  salles  d'étude  du  Modèle,  une  en  haut  et  l'autre  en  bas.  Dans  la 
partie  de  ces  salles  la  mieux  exposée  au  jour,  est  élevée  une  table  sur  laquelle 
se  met  le  Modèle;  c'est  un  homme  nu,  auquel  le  Professeur  fait  prendre  une 
attitude.  Autour  sont  des  bancs  par  degrés  d'élévation,  où  se  placent  les  Elèves 
pour  \  dessiner  ou  modeler,  à  la  lumière  du  jour  durant  les  six  mo 
l'année  où  les  jours  sont  les  plus  longs,  et,  dans  les  autres,  a  la  clarté  d'une 
lampe  a  plusieurs  lampions,  suspendue  de  manière  à  éclairer  avantageusement 
le  M  dèle  et  tous  ceux  qui  travaillent  d'après  lui. 

Les  faces  des  murs   de  ces   salles   offrent   les  tableaux  et    les  bas  reliefs  sur 
lesquels  les  Élèves    ont    remporté  les  quatre  Prix    royaux   qui  se  délivrent 
annuellement  à  la  fête  de  Saint  Louis  et  dont  les  sujets  sonl  ordinairement 
histoire  de    l'Ancien    Testament.    Les    Prix     consistent     en    quatre 
médailles   d'or  de  l'histoire  du  Roi,  deux   pour  la  Peinture  et  deux  pour  la 
Sculpture.  I       1  i  l'es  admis  à  la  compo  ition  dei   Prix  doivent  avoir  une  cer 
laine  capacité.  Ils  entrent  chacun  dans  une  loge,  où  ils  travaillent  sous  la  clef 
au  sujet  qui  leur  a  été  donne  a   traiter.  Lorsque  leurs  ouvrages   sont   ciel 
on  les  expose  en  public  dans  les  salles  de  l'Académie,  le  jour  de  la  Saint  1 ,1  iuis, 
et  le  jugement  s'en  fait  ensuite  par  les  suffrages  des  Académiciens,  donn 
scrutin.  Lt  I. levés  qui  ont  eu  les  deux  premiers  Prix  sont  conduits  à 

l'Académie  île  Rome  et  entretenus  ci  la  pension  du  Roi  pendant  quatre  ans. 

Outre  les    Prix  dont  je  viens  de   parler,  on   en  accorde,  tous  les  trois  mois. 
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trois  autres,  qui  sont  des  médailles  d'argent,  aussi  de  l'histoire  du  Roi,  et 
d'inégale  valeur.  Tous  les  Élèves  peinent  y  prétendre,  par  leurs  études  d'après 
le  Modèle.  L'avantage  réservé  a  ces  médailles  est  de  donner  aux  vainqueurs  le 
droit  de  choisir  leurs  places  à  l'École  avant  ceux  qui  ne  l'ont  point  été  et  que 
l'on  nomme  simplement  appelés.  Ces  listes  ne  choisissent  leur--  places  qu'à 
leur  rang,  c'est-à-dire  que  celui  qui  a  obtenu  une  première  médaille  a  le  pas 
sur  celui  qui  n'en  a  remporté  qu'une  seconde  :  ainsi  du  reste.  Ce  même  ordre 
s'observe  dans  la  classe  des  appelés. 

Pour  donner  une  idée  des  Charges  que  les  Académiciens  exercent,  je  dirai 
qu'il  v  a  un  Directeur,  qui  préside  aux  assemblées  et  veille  a  toutes  les  affaires 
de  la  Compagnie. 

L'n  Chancelier  pour  viser  et  sceller  du  sceau  de  l'Académie  les  expéditii  'lis  de 
Lettres  de  réception    et  autres  actes    qui  en   émanent:  il  exerce  cette  i  ! 
durant  sa  vie. 

Quatre  Recteurs,  qui  doivent  présider  par  quartier  aux  assemblées  en 
l'absence  du  Directeur,  se  trouver  à  l'Académie  pendant  les  trois  mois  de  leur 
exercice,  afin  de  veiller,  avec  le  Professeur  du  mois,  à  l'ordre  qui  s'observe 
dans  l'École  du  Modèle  et  corriger  les  ouvrages  des  jeunes  gens. 

Les  Recteurs  ont  deux  Adjoints  pour  suppléera  leur  absence. 

Douze  Professeurs,  qui  en  font  les  fonctions  chacun  durant  un  mois.  Cepen- 
dant, depuis  l'établissement  de  la  nouvelle  École,  chaque  Professeur  a  deux 
mois  d'exercice  mais  il  n'en  a  qu'un  en  titre,  pendant  lequel  il  siège  aux 
assemblées  à  la  gauche  du  Directeur.  Dans  l'autre,  que  l'on  nomme  de  supplé- 
ment,!] n'a  de  place  que  celle  qui  lui  est  donnée  par  son  ancienneté.  Le  Pro 
fesseur  de  mois  doit  se  trouver  tous  les  jours  à  l'Académie,  pour  tenir  les 
Élèves  en  règle  et  corriger  leurs  ouvrages. 

Six  Adjoints  aux  Professeurs,  qui  en  t'ont  les  fonctions  en  leur  absence. 

Deux  Professeurs,  l'un  d'Anatomie  et  l'autre  de  Perspective. 

Ln  Trésorier,  qui  l'ait  la  recette  des  revenus  de  l'Académie  et  a  la  garde  des 
ouvrages  de  Peinture,  de  Sculpture  et  des  meubles. 

Il  y  a  une  classe  d'Honoraires  Amateurs  et  une  d'Honoraires  Associés  libres; 
toutes  deux  composées  de  personnes  de  considération  admises  dans  la  Com- 
pagnie par  honneur,  comme  Connoisseurs  et  Amateurs  des  Arts  qui  dépendent 
du  Dessin  ;  les  premiers  seuls  ont  voix  délibérative  après  le--  Recteurs  et  leurs 
Adjoints. 

Huit  Académiciens  qui  ont  des  talents  particuliers  forment  une  Classe  de 
Conseillers. 

Le  Secrétaire  Historiographe  tient   les  registres  des  délibérations  et    des 
expéditions,  a  la  garde  des  titres  et   papiers,  fait  l'ouverture  des  affaires  dont 
on  doit  traiter  en  chaque   assemblée,  et  recueille  ce  qui  se  dit  dans  les  Confé- 
rences pour  les  mettre  au  net.  En  l'absence  du  Chancelier,  il  scelle  les  provi 
sioiis.  mais  en  présence  de  l'Académie.  Il  est  perpétuel. 

Pour  le  service,  la  Compagnie  a  deux  Huissiers:  le  premier  fait  la  fonction 
de  Concierge. 

Le  Roi  entretient  trois  ou  quatre  hommes  pour  servir  de  Modèles  dans  les 
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qui  sonl  ouvertes  tous  les  jours  l'après-midi  et  tiennent  deux    heures 
entières. 

L'appartement  qu'occupe  l'Académie  est  actuellement  composé  de  cinq 
.  sans  3  comprendre  les  deux  -ailes  de  Modèles  dont  j'ai  parle.  Il  est 
ouvert  tous  les  jours  aux  Amateurs. 

La  grand'salle  e>t  décorée  des  ouvrages  sur  lesquels  les  anciens  Académi- 
ciens ont  été  admis  dans  la  Compagnie,  et  des  portraits  de  Louis  XIV.  de 
Louis  XV,  îles  Directeurs  généraux  des  Bâtimens  et  des  Protecteurs  de 
l'Académie. 

An  bas  des  tableaux  sont  rangés  les  ouvrages  en  marbre  sur  lesquels  les 
Sculpteurs  ont  été  reçus. 

i  mi  yoit,  dan-  la  seconde  salle,  les  portraits  des  Académiciens,  et  les  mi  Miles 
faits  sur  les  plus  belles  antiques,  tant  d'Italie  que  de  Versailles. 

La  troisième,  qui  sert  de  salle  d'assemblée,  offre  des  sujets  d'histoire  peints 
par  les  Académiciens  modernes. 

La  Galerie  d'Apollon,  que  Sa  .Majesté  adonnée  à  l'Académie,  renferme  les 
ouvrages  de  ses  Membres,  dont  un  très  grand  nombre,  faute  de  place,  étoit 
dérobe  aux  veux  du  Public. 
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DESCRIPTION    SOMMAIRE 

DES  OUVRAGES   DE   PEINTURE,   SCULPTURE 

ET   GRAVURE 

EXPOSÉS    DANS    LES    SALLES    DE    L* ACADÉMIE    ROYALE 


ANTICHAMBRE 


\ 


Un  tableau  de  Heurs  et  de  fruits  par  (  'hardin. 

Dans  un  autre,  peint  par  Fontenay,  est  une  cuvette  remplie  de 
fleurs,  placée  sur  une  table  couverte  d'un  tapis  de  l'erse.  Le  buste 
de  Louis  XIV,  feint  de  bronze,  entre  dans  l'ordonnance  du  sujet. 

Un  paysage,  où  l'un  voit  un  lac  dans  le  vallon  de  plusieurs 
collines,  sur  le  bord  duquel  se  reposent  des  bœufs  gardés  par  de 
jeunes  tilles  :  il  est  de  <  'havannes. 

Un  portrait  de  Champagne,  fameux  Peintre. 

Un  paysage  d'Allegrain. 

Un  tableau  de  Lucas,  représentant  Acis  et  Galatée. 

Philippe  de  France,  Duc  d'Anjou,  reconnu  Uni  des  Espagnes 
par  dmit  de  succession  et  par  le  Testament  de  Charles  11.  mort 
sans  enfants.  Le  Génie  de  ces  Royaumes  préside  a  cet  événement. 
Le  jeune  Prince,  que  présente  la  France,  est  reçu  par  l'Espagne  à 
genoux,  en  présence  du  Cardinal  de  Porto-Carrero,  Archevêque  de 
Tolède,  qui  eut  le  plus  de  part  à  la  conclusion  de  cette  affaire. 
Pour  montrer  les  obstacles  qu'il  a  fallu  surmonter,  Favannes  a 
feint,  dans  le  lointain,  que   toutes  les    Passions  des  hommes  qui 
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pouvoienl  s')  opposer  sont  mises  en  fuite  par  Hercule.  Le  Fleuve 
de  Bidassoa,  placé  entre  la  France  et  l'Espagne,  est  peint  au  bas 
du  tableau. 

Un  ouvrage  de  Loyr,  représentant  les  progrès  que  les  Arts  qui 
dépendent  du  Dessin  ont  faits  en  France.  La  Peinture  et  la  Sculp- 
ture sont  découvertes  par  le  Temps.  Différents  dénies  désignent 
les  talents  des  Artistes.  Minerve,  portée  sur  son  char,  est  accom- 
pagnée de  la  Renommée,  qui  tient  le  Portrait  de  Louis  XIV  pour 
animer  les  \rN  par  sa  présence. 

La  vocation  des  Apôtres,  par  Mathieu  le  fils. 

Une  figure  colossale,  montée  sur  le  marbre  antique,  qui  est  à 
Rome  dans  le  Palais  Farnèse.  Elle  représente  Hercule,  se  reposant 
sur  sa  massue  et  tenant  dans  sa  main  gauche,  appuyée  sur  son 
côté,  les  pummes  d'or  cueillies  dans  le  Jardin  des  Hespérides. 
L'original  est  de  Glycon,  Sculpteur  Athénien. 

Cette  antichambre  communique,  a  droite  et  a  gauche,  aux  deux 
Ecoles  de  Dessin  dont  j'ai  parlé. 


GRAND'SALLE 

PEINTURE 

Première  face  i  droite  vis-à-vis  des  fenêtres' . 

/Ethra,  mère  de  Thésée,  le  conduit  au  lieu  où  son  père  avait 
caché  ses  souliers  et  son  épée.  Thésée  lève  la  pierre,  prend  l'épee 
et  se  dispose  à  aller  se  faire  reconn  itre  a  Athènes;  par  M.  Brenet. 

Alexandre  faisant  peindre  Campaspe,  sa  .Maîtresse,  par 
Vleughels. 

La  Charité  Romaine,  de  Pesne. 

Une  autre  Charité  Romaine,  demi-figure,  peinte  par  Boullongne 
le  père,  un  donne  ce  nom  au  sujet  qui  représente  une  jeune  femme 
qui  conserve  la  vie  à  son  père,  condamné  a  mourir  de  faim  en 
prison,  en  le  nourrissant  de  son  lait. 

i.  L'ordre  observé  Jaus  cette  indication  consiste  à  commencer  par  le  tableau 
d'en  bas,  continuer  jus  [u'à  la  corniche,  redescendre  ensuite  et  remonter  alter 
nativement  en  suivant  la  même  rani 


l'I.   XII 
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Loth,  dans  un  désert  après  sa  sortie  de  Sodome,  et  enivré  par 
ses  Jeux  filles.  De  (  "ourtin. 

Renaud  et  Armide.  De  Boucher. 
Un  combat  de  cavalerie,  par  M.  Casanova. 
Hercule  qui  tue  Cacus.  De  F.  Le  Moine. 

Le  portrait  d' 'André  Bouts,  peint  par  lui-même,  avec  sa  première 
Femme. 

Au-dessus  de  l'Alcôve,  on  voit  la  .Mort  de  Caton  d'Utique,  par 
Le  Brun.  M.  de  Lalive  de  July,  Introducteur  des  Ambassadeurs, 
a  l'ait  présent  de  ce  tableau  à  l'Académie. 

Le  portrait  de  Le  Brun,  grand  comme  nature,  dans  son  Cabi- 
net destiné  aux  exercices  de  la  Peinture.  Par  Largillière. 
Le  Sacrifice  de  la  Fille  de  Jephté.  Par  Saint-Yves. 
Hercule  et  Omphale,  de  Du  Mont  le  Romain.  <  )n  le  grave  actuel- 
lement. 

Une  bataille,  de  Parrocel  le  (ils. 

Apollon  qui  fait  écorcher  Marsyas.  Par  Carie  Vanloo.  Simon- 
Charles  Miger  l'a  gravé. 
Le  portrait  de  La  Fosse,  peint  par  Bouts,  son  élevé. 
L'enlèvement  d'Amymone  par  Neptune,  de  Noël-Nicolas  Coypel. 
Alphée  et  Aréthuse.  Par  Restant  le  père. 
La  Bataille  de  Trasimène.  Par  De  Dieu. 

Saint  Philippe, sous  la  figured'un  vieillard  qui  a  les  mains  éten- 
dues, les  bras  en  l'air  et  les  yeux  levés  vers  le  ciel.  Une  grande 
croix,  appuyée  sur  son  bras  et  sur  l'épaule  droite,  indique  l'instru- 
ment de  son  martyre.  Ce  tableau  est  de  (  'hampagne. 


Seconde  face  en  retour. 

Les  amours  de  Mars  avec  la  Vestale  Rhéa  Silvia.  Colombel  a 
feint  que  ce  Dieu  la  trouve  endormie  sur  le  bord  du  Tybre.  Il  y 
paroît  conduit  par  un  petit  Amour  qui,  pour  l'enflammer  à  la  vue 
des  beautés  de  la  Vestale,  lève  un  bout  du  vêtement  qui  lui  couvre 
le  sein. 

Suzanne  sortant  du  bain,  de  Santerre,  gravée  par  Chasteau  et 
par  Porporati.  Dans  le  lointain,  les  deux  vieillards  l'observent  en 
un  état  où  elle  eroyoit  être  seule. 
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Le  désastre  affreux  que  Niobé  attira  sur  sa  Famille  pour  avoir 
troublé  le  Sacrifice  que  les  Thébains  offroient  à  Latone.  Par  De 
Troy  le  fils. 

Le  Rétablissement  de  la  Religion  Catholique  dans  la  Ville  de 
Strasbourg.  Par  Halle  le  père.  Le  sujet  allégorique  est  éclaire  par 
une  lumière  qui  part  du  Ciel  et  où  parmi  le  symbole  du  Saint 
Esprit.  Au  côté  droit  du  tableau  on  voit  la  principale  entrée  de  la 
cathédrale  de  cette  Ville,  d'eu  la  Vérité,  chassant  l'Hérésie  et  le 
Schisme,  semble  lever  les  obstacles  qui  avoient  pu  empêcher 
Louis  XIV  d\  entur.  La  Victoire  le  couronne  et  la  Renommée 
publie  cet  événement. 

Esther  devant  Assuérus.  Par  Jouvenet. 

Une  Flore  d'Oudry. 

Le  Polirait  du  Marquis  de  Villacerf,  par  Mignard. 

Celui  de  Colbert,  par  Le  Fèvre. 

Le  Portrait  de  Philibert  <  >rry,  Contrôleur  général  des  Finances, 
peint  par  Rigaud. 

Celui  de  M.  le  .Marquis  de  Menars.  par  Toque. 

Louis  XV  dans  sa  jeunesse, copié  par  Stièmart  d'après  Rigaud. 

Le  Cardinal  de  Fleury,  par  Rigaud. 

Jules  Hardouin-Mansart,  par  De  Troy  le  père. 

Le  Marquis  de  Louvois,  par  Hérault  d'apvèsFerdinandl&  Flamant. 

Le  Duc  d'Antin,  Pair  de  France,  Directeur  général  des  Bâtimens, 
par  Rigaud. 

Jean-François-Paul  Le  Norman t  de  Tournehem,  par  Toqué. 

Louis  XIV,  après  la  Paix  de  Nimègue,  se  repose  dans  le  sein  de 
la  (  il'  tire.  Elle  pan  lit  s<  ius  la  figure  d'une  femme  majestueuse,  ayant 
sur  la  tête  une  c<  iun  mue  d'i  ir  et,  a  la  main,  une  a  mn  mne  de  laurier 
qu'elle  met  sur  la  tête  du  Monarque.  L'Europe  contemple  avec 
plaisir  un  objet  qui  lui  promet  un  repos  si  désiré  et.  pour  en 
marquer  la  durée,  elle  est  accompagnée  de  la  Tranquillité,  appuyée 
sur  un<j  colonne,  et  de  la  Paix,  qui  brûle  les  instruments  de  la 
re.  Le  lieu  ou  se  repose  le  lv>i  est  un  rocher  escarpé,  au  haut 
duquel  s'élève  une  Pyramide  entourée  de  palmes  et  de  lauriers. 
La  Victoire  et  la  Valeur  tranquilles  donnent  lieu  aux  Génies  des 
Arts  et  des  Sciences  d'en  témoigner  leur  joie,  tandis  que  l'Envie 
se  cache  dans  un  antre  au  pied  de  la  montagne.  Ce  tableau  allé 
gorique  est  dWnloine  Coypel. 
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Auguste  faitfermer  le  Temple  de. I  anus  après  la  bataille  d'Actium, 
par  Louis  de  Boullongne.  Sous  le  portique  de  ce  Temple,  on  aper- 
çoit la  figure  de  Janus,  et,  devant  lui,  un  autel,  où  l'on  conduit  un 
taureau  et  un  bélier  pour  être  immolés  par  le  Prince  des  Prêtres, 
qu'un  vêtement  blanc  distingue.  A  gauche  est  Auguste,  ordonnant 
de  fermer  les  portes.  Plusieurs  Seigneurs  l'accompagnent,  parmi 
lesquelson  remarque  Mécène,  àqui  seul  l'Empereur  semble  adresser 
la  parole. 

I  lereule.  furieux  d'avi  lir  endi  >sse  la  chemise  du  (  'entaure  Xessus. 
prend  parle  milieu  du  corps  Lichas,  qui  la  lui  avoit  apportée,  pour 
le  jeter  dans  la  mer.  Ce  tableau  est  de  Houasse  le  fils. 

I lereule  entre  le  Vice  et  la  Vertu,  par  Delobel. 

Le  Portrait  de  Desportes,  peint  par  lui-même,  en  Chasseur  qui 
se  repose,  dans  un  paysage.  On  voit,  sur  la  terrasse,  beaucoup 
de  pièces  de  gibier.  Le  Peintre  s'appuie  sur  son  fusil  et  est  accom- 
pagné de  plusieurs  chiens,  dont  il  caresse  l'un.  Joullain  l'a  gravé. 


Dans  V  embrasure  de  la  première  fenêtre . 

Une  Muse,  en  pastel,  par  Rosa  Alba. 

Le  Portrait  de  Bourdon,  peint  par  lui-même. 

Celui  de  Philippe  Caffieri,  mort  en  1716,  peint  par  Van  Haflen 
et  donne  a  l'Académie  par  son  petit-fils  en  1777. 

Adam  et  Eve,  en  miniature,  deux  petits  tableaux  ovales,  de 
Vénevault. 

Sur  le  trumeau. 


Un  homme,  plus  qu'a  demi-corps,  dont  le  Peintre  est  inconnu. 

Le  Portrait  de  Ratabon,  Surintendant  des  Bâtimens  du  Roi, 
par  Rabon. 

Celui  du  Premier  Président  de  Lamoignon,  par  Ph.dc  Cham- 
pagne. 

Le  Président  Dumetz,  Conseiller  honoraire  amateur  de  l'Aca- 
démie, par  Lallemant. 

Un  tableau,  dans  lequel  M.  Jeaurat  de  Bertry  a  peint  des  fruits 
et  des  légumes. 
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Le  portrail  de  Nocret  (père),  peint  par  son  fils. 

Celui  du  Chancelier  Séguier,  par  Testelin  le  jeune. 

Charles  Perrault,  Premier  Architecte  du  Roi,  par  Lallemant. 

l'n  pi  'lirait  d'homme  inconnu. 


D  ms  la  seconde  embrasure. 

L'Invention  delà  Peinture,  désignée  par  une  jeune  fille  qui  trace 
sur  une  muraille,  a  l'aide  d'une  lumière,  le  portrait  de  son  Amant, 
par  Tournières. 

I  m  Sujet  galant  de  Lancret. 

Sun  pendant,  que  Le  Bas  a  gravé,  est  du  même  auteur. 

Un  vase  rempli  de  fleurs,  peintes  en  miniature  par  Bailly. 

La  troisième  embrasure  renferme  deux  tableaux  de  chasse  de 
Van  Falens,  gravés  par  Moyreau. 


Sur  la  quatrième  face  de  la  Grande  Salle 
sont  rangés  les  tableaux  suivants  : 

Le  meurtre  d'Abel  par  Caïn.  Noël  <  'oypela  représenté  les  cruels 
remords  qui  dévorent  ce  frère  homicide,  par  les  mouvements  de 
crainte  et  d'inquiétude  qui  l'agitent,  dans  l'attente  de  la  malédiction 
que  va  prononcer  contre  lui  le  Père  éternel  présent  à  ses  yeux.  <  !e 
tableau  est  de  forme  ronde. 

Achille  instruit  dans  la  musique  par  le  Centaure  Chiron.  Il  est 
de  M.  Lèpiciè. 

Brutus  Lucretius,  père  de  Lucrèce,  et  Collatinus,  son  mari, 
jurent  sur  le  poignard  dont  elle  s'est  tuée,  de  venger  sa  mort  et 
chasser  les  Tarquins  de  Rome.  Par  M.  Beaufort. 

La  Déification  d'Énée,  par  Le  Clerc.  Le  fils  d'Anchise,  tombé 
dans  la  rivière  Numique1,  en  est  retiré  par  une  Nayade.  Le  Dieu 
du  Fleuve  le  présente  à  Vénus,  sa  mère,  qui  descend  du  Ciel. 
tenant  dans  ses  mains  un  vase  où  sont  le  nectar  et  l'ambroisie. 

Hercule  qui  délivre  Prométhée  du  Mont  Caucase  où  Jupiter 

i  Le  Numico,  petite  rivière  de  l'ancien  Latium,  prés  d  ^rdée,  et  sur  les 
bords  Je-  laquelle  était  le  tombeau  d'Enée. 
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I'avoit  fait  attacher  par  Vulcain.  Le  Héros  est  dans  la  disposition 
de  rompre  les  chaînes  du  coupable,  après  avoir  percé  d'une  flèche 
le  vautour  qui  lui  déchiroit  le  foie.  Ce  tableau  est  de  Bertin. 

Alceste,  tirée  du  sein  de  la  mort  par  Hercule  et  présentée  par  lui 
a  Ad  nié  te.  son  Epoux,  qui  vient  la  recevoir  au-devant  de  son  Palais. 
Par  Galloche. 

Un  tableau  d'architecture,  de  Meusnier. 

Le  Portrait  de  Girardon,  Sculpteur,  peint  en  pastel  par  Vivien. 

Le  combat  inopiné  d'Hercule  contre  les  Centaures,  par  />'<<// 
Doullongne.  La  Nuée,  qui  fut  substituée  a  [xion  à  biplace  de 
Junon  et  d'où  naquirent  ces  Centaures,  vient  au  secours  d'Hercule 
sous  la  figure  d'une  jeune  femme,  qui  emploie,  pour  faire  cesser 
le  combat,  la  pluie,  le  vent  et  la  foudre. 

L'Enlèvement  de  Proserpine  par  Pluton.  La  Déesse,  effrayée, 
l'ail  d'inutiles  efforts  pour  se  débarrasser  des  mains  de  son  ravis- 
seur. L'impuissance  ou  sont  les  N}  m  plies  de  la  secourir  est  indiquée 
par  l'action  de  l'une  d'elles,  qui  porte  la  main  sur  une  des  roues 
de  son  char  pour  ['arrêter.  Ce  tableau  de  La  Fosse  est  gravé  par 
Louis-Simon  I. empereur. 

Le  portrait  de  Pierre  Mignard,  Premier  Peintre  du  Roi,  par 
Rigaud. 

Celui  de  Des  Jardins,  laineux  Sculpteur,  par  le  même.  Il  a  la 
main  gauche  appuyée  sur  un  des  Esclaves  enchaînés  au  monument 
qu'il  a  l'ait  élever  dans  la  Place  des  Victoires. 

Louis  XIV,  revêtu  de  ses  habits  royaux  et  séant  en  son  Lit  de 
justice,  par  Testelin  le  jeune.  Le  Peintre  a  placé  sur  les  degrés  du 
troue  un  globe  céleste,  un  buste  de  sculpture,  et  autres  symboles 
des  Arts  et  des  Sciences,  pour  marquer  qu'ils  ne  sont  pas  indignes 
des  regards  du  Prince,  même  au  milieu  des  occupations  les  plus 
sérieuses.  Ce  tableau  a  pour  fond  un  riche  morceau  d'architecture, 
qui  laisse  apercevoir  par  ses  arcades  un  monument  destiné  à  être 
place  dans  la  Cour  du  Louvre  et  que  Poilly  a  gravé  d'après  le 
dessin  de  Le  Brun. 

Un  tableau  de  Cazes,  représentant  la  victoire  que  remporta 
Hercule  sur  Achéloùs,  dont  Déjanire  devoit  être  le  prix:  Œnée, 
son  père.  Roi  de  Calydonie,  I'avoit  promise  a  celui  des  deux  qui 
seroit  victorieux.  La  Famille  royale 3  est  placée  sur  une  espèce  de 
trône  pour  être   spectatrice  du    combat.  Achéloùs,  instruit   par 


I  Ol  ' 
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Thétis,  sa  mère,  après  s'être  métamorphosé  en  serpent  et  de  ser- 
pent en  taureau,  j  paroit,  sous  cette  dernière  Forme,  terrassé  sous 
son  vainqueur. 

La  Formation  de  l'Homme  par  Prométhée,  de  Silveslre;  allé- 
gorie a  la  Politesse  que  lesArts  et  les  Sciences  introduisent  dans 
les  lieux  où  i  1>  sont  cultivés.  Prométhée  tient  un  Flambeau,  dont 
il  est  près  d'animer  une  Figure  humaine,  ouvrage  de  ses  mains. 
avec  le  secours  de  Minerve  qu'il  regarde,  comme  pour  lui 
demander  ses  conseils.  L'opposition  de  l'élégance  de  cette  Figure 
avec  celle  du  lion  et  des  autres  animaux  placés  sur  la  terrasse  du 
tableau,  est  une  image  de  ce  qu'est  l'Homme  par  nature  ou  par  art. 

Le  Portrait  en  pastel  de  Robert  de  Coite,  Premier  Architecte  du 
Roi  et  Vice-Protecteur  de  l'Académie,  par  Vivien. 

Un  tableau  offrant  en  perspective  divers  bâtiments  a  la  Véni- 
tienne sur  les  bords  de  la  mer.  avec  des  figures  qui  se  promènent, 
par  Boyer. 

La  Révocation  de  l'Edit  de  Nantes,  par  Vernaiisal.  Louis  \IV 
assi-.  sur  son  trône,  a  en  vue  l'exaltation  Je  la  Foi  Catholique, 
peinte  au  lieu  le  plus  élevé  du  tableau  ^<>us  la  figure  d'une  femme 
tenant  le  symbole  eucharistique.  A  droite  du  Roi  sont  la  Religion 
et  la  Charité,  et  a  gauche  la  Justice.  La  Vérité,  en  l'ace,  est  placée 
sur  un  nuage  obscur, sous  lequel  on  voit  un  grouppe  de  la  Fraude, 
Je  l'Hypocrisie  et  Je  l'Hérésie,  montées  sur  le  dos  Je  la  Rébel- 
lion. Le  grouppe,  avec  les  livres  hérétiques  d'où  sortent  les  Erreurs, 
sous  la  forme  Je  serpents,  est  précipite  dans  un  gouffre  Je  l'eu. 

Le  Siège  Je  Mastrick  en  1674,  par  Parrocel  le  père.  La  Ville 
est  dans  le  lointain:  devant  la  Place,  le  lerrein  est  occupé  par  les 
troupes  des  assiégeans,  qui  soutiennent  une  vigoureuse  sortie  des 
assiégés.  Le  l'eu  Je  l'artillerie  perce  a  peine  l'épaisseur  d'une  nuée 
Je  Fumée  et  Je  poussière  qui  obscurcit  l'air.  Comme  le  Roi  se 
trouve  en  personne  a  ce  Siège,  il  est  peint  mit  la  première  ligne 
du  tableau. 

Mercure,  qui  apporte  aux  Nymphes  Bacchus  pour  le  nourrir,  par 
(  olin  de  \ 'ermonl. 

Le  Samaritain,  par  M.  Jollain. 

Lu  tableau  de  Vfarot,  représentant  les  avantages  que  la  Paix 
procure  aux  Arts,  à  l'occasion  Je  celle  qui  fut  conclue,  en  1679,  a 
Ryswick,  entre  la  France  et  les  Puissances  liguées.   Apollon,  le 
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Dieu  des  Sciences,  présente  a  l'Académie  la  Paix,  sous  la  figure 
dune  femme  noblement  vêtue.  L'Histoire  et  la  Poésie  s'unissent 
dans  les  mêmes  sentiments.  On  aperçoit  le  Temple  de  la  Paix 
élevé  sur  un  roc,  pour  marquer  que  l'accès  en  est  difficile.  Minerve 

pari  ni  aussi,  chassant  l'Ignorance  et  la  Discorde. 


SCULPTl  RE 

I  ji  commençant  a  droite  en  entrant,  on  \<>it  une  Bacchante,  par 
Masson'  le  fils,  désignée  par  une  jeune  fille  qui  danse  avec  beau- 
coup de  grâce  et  joue  du  tambour  de  basque. 

Hercule  et  l'Amour,  de  Vinache. 

Le  buste  de  Le  Brun,  Premier  Peintre  du  Roi,  par  Coyzevox. 

Au  dessus  deValcôve,  un  Christ,  plus  grand  que  nature,  attache 
a  la  croix,  sculpté  par  Sarrazin. 

Le  buste  de  Mignard,  Premier  Peintre  du  Roi,  par  Des  Jardins. 

Pluton  qui  enchaîne  Cerbère,  par  M.  Pajou. 

Le  Quos  ego,  ou  Neptune  qui  calme  une  violente  tempête  excitée 
par  Éole,  d'Adam  l'aine. 

Un  Christ  appuyé  sur  l'arbre  de  la  croix,  par  Douchardon. 

Seconde  face.  Vulcain  qui  forge  les  armes  d'Achille,  par  <  'ouslou 
le  lils. 

Polyphême,  assis  sur  un  rocher  et  tenant,  dans  sa  main  droite, 
cette  espèce  de  flûte  appelée  syrinx.  Les  Ilots  de  la  mer  qui  bat- 
tent le  pied  du  rocher  semblent  réveiller  l'idée  de  ses  amours  si 
mal  reçus  de  la  Nymphe  Galathée.  Par  Vanclève. 

Le  buste  du  Chancelier  Séguier,  par  Hàrard. 

<  elui  du  Premier  Président  de  Lamoignon,  par  Girardon. 

Le  buste  d'Edouard  Colbert,  Marquis  de  Villacerf,  Surinten 
dant  des  Bâtimens,  par  Girardon. 

Louis  XIV  en  buste,  par  Granier. 

La  Valeur  qui  met  une  couronne  de  chêne  sur  la  tête  d'Hercule  : 
bas-relief  de  Des  Jardins. 

Son  pendant  représente  l'Union  qu'ont  entre  elles  la  Peinture 
et  la  Sculpture,  désignées  par  deux  jeunes  femmes  qui  s'appuient 
l'une  sur  l'autre:  par  Buiret. 

i .  Lisez  :  Massou. 
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Lebustedu  Duc  d'Antin,  par  Coyzevox. 

Celui  de  Jean-Baptiste  Colbert,  Surintendant  des  Bâtimens, 
par  le  même. 

Le  buste  du  Cardinal  Mazarin,  premier  Protecteur  de  l'Acadé- 
mie, par  Leranbert. 

Celui  de  .1.  II.  Mansard,  Surintendant  des  Bâtimens,  par 
Lemoyne  père. 

Hercule,  monté  sur  un  bûcher  pour  se  délivrer  des  douleurs 
qui  l'avoient  rendu  furieux.  Il  s'efforce  d'ôter  cette  chemise,  fatal 
instrument  des  vengeances  du  Centaure  Nessus.  Par  Couslou  le 
jeune. 

Première  embrasure.  Un  bas-relief,  allégorique  au  rétablisse- 
ment de  la  saute  de  Louis  XIV  après  une  dangereuse  maladie  en 
1687,  par  Coustou  lame.  A  côté  du  buste  du  Uni.  placé  sur  un 
piédestal,  paroit  Apollon,  le  Dieu  de  la  Médecine,  qui  a  pied  sur 
un  dragon  et  qui  couvre  le  buste  de  son  manteau  pour  le  défendre 
de  la  malignité  de  plusieurs  Spectres,  qui  paroissentdans  une  nuée 
obscure  et  qui  désignent  les  causes  des  maladies.  La  France,  tran- 
quille près  de  la  figure  du  Prince,  en  témoigne  sa  joie  et  semble 
rendre  des  actions  de  grâces  a  celui  qui  le  lui  a  conservé. 

La  Vierge  âgée,  dans  un  état  de  soumission  aux  souffrances 
que  Siméon  lui  avoit  prédites1.  Médaillon  sculpté  par  Giranion. 

U 'n  bas-relief  qui  représente  le  Temps  Taisant  connoitre  la 
Vérité,  par  Frèmin. 

Le  médaillon  de  saint  Jacques  le  Mineur.  Près  de  lui  est  une 
espèce  de  massue,  qui  désigne  le  levier  avec  lequel  il  futassommé. 
Il  est  de  <  'lèrion. 

Saint  Thomas,  sculpté  par  Viguier.  Il  tient  une  hache  avec 
laquelle  il  lut  martyrisé. 

Le  médaillon  de  saint  Jacques  le  Majeur,  par  Hèrard.  Il  a  les 
yeux  baissés  vers  la  terre  et  tient  un  bourdon,  symbole  des  voyages 
de  dévotion  qui  se  font  a  Compostelle  en  Calice,  où  sont  ses 
reliques. 

Saint  Jérôme,  affaibli  parles  travaux  de  la  pénitence,  médaillon 

1.  «  l.t  benedicit   illis  Simcon  ci  dixit  ad  Mariam,   matrem  cjus  :  «  Ecce 
1  hic  in  ruinam  et  in  resurrcctii  mem  multorum  m  Israël...  cl  luam  ani- 
inam  pertransibil  prladius  ut  revelentur  ex  multis  cordibus  agitationcs.  »  Lucse 
Il     »4-5. 


DE   PEINTURE    ET    DE   SCULPTURE.  [33 

sculpté  par  Flamen  le  père.  Ce  saint,  nu  de  la  ceinture  en  haut, 
frappe  sa  poitrine  d'un  caillou,  de  la  même  main  dont  le  bras  plié 
embrasse  le  Crucifix,  qu'il  renarde  attentivement. 

Un  autre,  représentant  saint  Barthélémy.  Près  de  lui  on  voit  un 
couteau  qui  fut  l'instrument  de  son  martyre.  Par  Le  Comte. 

Le  médaillon  de  saint  Mathias,  par  Yiguier.  <  >n  voit  a  sa  main 
la  lance  dont  il  fut  percé. 

Un  jeune  Bacchus,  moulé  sur  l'antique. 


Seconde  embrasure. 


Le  médaillon  de  saint  Jean  l'Évangéliste,  par  Mazeline.  11  écrit 
Sun  Évangile,  et  l'Aigle,  qui  regarde  fixement  le  soleil,  indique 
que  ce  saint,  dans  ses  écrits,  s'est  élevé  jusqu'au  sein  même  de  la 
Divinité. 

Saint  .Mathieu  écrivant  son  Évangile, par  Bourderelle.  Il  semble 
prendre  conseil  d'un  jeune  homme,  qui  est  l'attribut  qu'on  lui 
donne  parce  qu'il  s'est  attaché  a  décrire  la  naissance  temporelle 
de  NTotre-Seigneur. 

Un  combat  de  deux  lutteurs  corps  a  corps,  moulé  sur  l'antique 
qui  est  a  Florence  dans  le  Palais  du  Grand-Duc. 

Saint  Luc,  a  mi-corps,  par  Raon.  L'opinion  où  l'on  est  que  ce 
Saint  étoit  Peintre,  a  donne  lieu  au  sculpteur  de  lui  faire  tenir  un 
dessin  de  l'image  de  la  Vierge,  copiée  d'après  celle  qu'on  lui 
attribue. 

Saint  Marc,  écrivant  son  Évangile  sur  des  tablettes  a  la  manière 
des  Anciens.  Lue  lete  de  lion  lui  sert  de  pupitre:  c'est  le  symbole 
qui  le  distingue  des  autres  Evangélistcs.  Ce  médaillon  a  été  fait 
par  Arcis. 

La  N'en  us  de  Médicis,  moulée  sur  le  marbre  antique. 

Un  grouppe  de  bronze,  de  trois  figures,  représentant  l'Enlève- 
ment d'Hélène  par  Paris.  Un  marinier,  dans  son  vaisseau,  s'ef- 
force de  démarrer  du  port  ou  il  les  attendoit.  par  Bertrand. 
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Troisième  embrasure. 

Saint  Jean  Baptiste,  appuyé  contre  un  rocher,  tient  d'une  main 
une  croix  faite  de  roseau  et  met  l'autre  sur  un  agneau,  ce 
qui  explique  les  trois  principales  circonstances  de  sa  vie,  par 
Regnaudin. 

In  médaillon  sculpté  par  Hutinot.  Il  représente  la  Vertu,  ou 
l'Amour  des  Beaux-Arts,  tenant  un  soleil.  Elle  est  découverte  par 

le  Temps,  qui  tire  un  rideau.  Prés  d'elle,  un  Génie  paroit  avoir  en 
dépôt  les  instruments  des  Beaux-Arts. 

Un  médaillon  de  saint  Paul,  par  rMassou  le  père.  Il  a  une  main 
levée  vers  le  ciel,  et  il  appuie  son  bras  droit  sur  le  livre  de  ses 
Epitres.  Près  de  son  épaule  on  voit  l'épée,  qui  lui  l'instrument  de 
si  m  martyre. 

Les  victoires  que  l'Église  Catholique  a  remportée  sur  l'Hérésie. 
Hardy  les  a  représentées  par  une  femme  majestueuse,  qui  a  le 
voile  levé  pour  se  faire  connoître  a  tout  le  monde.  Elle  a.  dans  une 
main,  une  en  >ix  et.  dans  l'autre,  une  flamme,  s)  mb<  >le  de  la  charité 
dont  elle  est  animée.  A  son  cote,  un  Ange  lient  ouvert  le  livre  de 
la  vérité,  et,  dernière  elle,  sur  un  autel  est  un  ciboire.  Elle  fouie 
aux  pieds  une  figure  difforme,  emblème  de  l'Hérésie  et  du 
Schisme. 

La  femme  pécheresse  qui  va  trouver  Notre-Seigneurchez  Simon 
le  Pharisien,  par  Le  Hongre. 

Lu  bas-relief,  dans  lequel  Magnier  le  père  a  voulu  mettre  en 
question  lequel  des  deux,  de  la  Nature  ou  de  l'Art,  doit  avoir  la 
préférence.  Il  a  place  au  milieu  un  piédestal  sur  lequel  est  le 
Phénix  renaissant  de  ses  cendres  comme  un  symbole  commun  à 
la  Nature  et  a  l'Ail.  A  sa  droite,  la  Nature,  désignée  par  une  belle 
femme,  caresse  un  enfant  qui  vient  se  jeter  a  elle:  a  ses  pieds  est 
un  vautour.  A  gauche,  un  homme  de  bonne  mine,  avant  pies  de 
lui  plusieurs  sortes  d'instrumeiis.  représente  l'Art  en  général, 
el  est  accompagné  de  la  Peinture,  qui  levé  les  bras  pour  recevoir 
une  palette  et  des  pinceaux  qu'un  Génie  lui  apporte  des  d'eux. 

Saint  Pierre  en  médaillon,  par  Le  Crus.  Il  tient  d'une  main  un 
livre. comme  dépositaire  de  la  foi  de  l'Eglise,  et  de  l'autre  les  clefs. 
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qui  furent  la  récompense  de  la  confession  qu'il  lit  de  la  divinité 
de  Jésus-Christ  et  la  marque  de  son  autorité. 


/  '//  retour. 

L'Alliance  de  la  France  avec  la  Savoie  parle  mariage  du  Due 
de  Bourgogne  en  [698.  Poiriers  représenté  l'union  de  la  Paix  et 

de  l'I  l\ menée  sous  les  ligures  d'une  jeune  Déesse  et  d'un  jeune 
Héros.  Lllvménée  tient  d'une  main  un  flambeau  et  donne  l'autre 
à  la  Paix,  désignée  par  un  rameau  d'olivier. 

lTn  Eccehomo,  bas-relief  de  Marsy  l'aîné. 

La  Charité  Romaine,  par  Cornu. 

Le  médaillon  de  saint  Judde,  par  Magnier  le  fils.  Cet  Apôtre 
tient  une  équerre  que  lui  donne  la  tradition,  sans  qu'on  en  sache 
la  raison. 

Une  Nayade  de  ('halle 

llérodiade,  tenant  la  tête  de  saint  Jean-Baptiste,  par  M.  Ladalic. 

Uritès,  l'un  des  Géants  qui  entreprirent  d'escalader  le  ciel,  par 
Dumont.  Il  est  renversé,  la  télé  en  bas.  sur  des  rochers  entassés 
les  uns  sur  les  autres,  et  percé  d'un  épieu  dont  une  partie  lui  est 
restée  dans  le  corps. 

Saint  Sébastien,  par  Coudray. 

Cléopâtre,  Reine  d'Egypte.  Par  Barrois. 

Galatée,  amante  d'Acis.  Par  Le  Lorrain.  Son  symbole  est  un 
Dauphin,  parce  qu'étant  une  des  Néréides  elle  faisoit  son  séjour 
sur  les  bords  de  la  mer. 

La  Peinture  et  la  Sculpture  qui  se  consultent  sur  la  manière 
dont  elles  doivent  transmettre  à  la  Postérité  la  mémoire  de 
Louis  XIV.  Celle-ci  montre  à  sa  compagne  le  portrait  du  Roi.  où 
elle  vient  de  travailler  et  qu'elle  est  prête  de  retoucher  sur  ses 
avis.  Celle-là  est  occupée  de  l'histoire  du  Prince,  ce  qui  est  indi- 
qué par  une  toile  placée  sur  un  chevalet,  où  sont  ébauchés  quel- 
ques traits  de  son  Histoire.  Ce  bas-relief  est  fait  par  Prou. 

Son  pendant,  l'ait  par  Rousselet,  représente  la  .Musique  qui  se 
tourne  vers  Apollon,  pour  qu'il  l'inspire  dans  la  composition  des 
Airs  qu'elle  médite  a  la  gloire  de  Louis  \1Y.  dont  le  portrait  est 
devant  elle. 
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Le  o;r<  >upe  de  Lai  »c<  m  >n.  nu  mlé  surl'antique.  (  'e  Prêtre  d'Api  illon 
et  ses  deux  fils  sont  dévorés  par  des  serpents,  sortis  de  la  mer,  en 
punition  d'avoir  dissuadé  lesTroyens  de  recevoir  dans  leurs  murs 
le  Cheval  de  bois  que  les  Grecs  feignoient  d'avoirdédié  a  Minerve. 
L'original,  fait  d'un  seul  bloc  de  marbre,  est  l'ouvrage  de  trois 
Sculpteurs  Rhodiens,  Agesander,  Polidor  et  Athénodor1. 

Une  l.eda.  Par  Thierry. 

Méléagre  mourant  et  perlant  sa  main  sur  --es  entrailles,  déchirées 
par  des  douleurs  mortelles  à  mesure  que  le  tison  fatal,  d'un  dépéri 
doit  le  cours  de  sa  vie,  se  consumoit.  Par  Charpentier. 

Ulysse  qui  tend  son  arc,  de  Bousseau. 

La  Mort  d'Hippolyte.  Par  Lernoyne  l'oncle. 

Le  Désespoir  de  Didon,  au  moment  du  départ  imprévu  d'Énée. 
Par  (  'ayol. 

<,K  \\  IRE 

.\  droite  en  entrant. 

Lycurgue  blesse  dans  une  sédition,  gravé  par  Demarteau,  dans 
la  manière  du  crayon,  d'après  le  dessin  de  AI.  Cochin. 

Apollon  et  Marsyas,  d'après  Carie  Vanloo,  gravé  par  Miger. 

Diane   et   Endymion,    par  Jean-Charles  Le    Vassenr,  d'après 
./.-/;.  Vanloo. 

Le  Portrait  de  Jean  Restout,  Professeur  de  l'Académie,  par 
/'.-/■;.  Moitié,  d'après  M.  de  la  Tour. 

(  clui  de  Bouchardon,  sculpteur,  gravé  par  Beauvarlet,  d'après 
Drouais. 

Le  Triomphe  d'Apollon  et  de  la  Vertu  invincible,  gravé  par 
s.  //.  Thomassin,  d'après  le  grouppe  l'ait  par  Jean  Thierry,  dans 
les  Jardins  de  Saint  [ldephonse,  en  Espagne. 

Son  pendant,  le  Triomphe  d'Amphitrite,  des  mêmes  Sculpteur 
et  Graveur. 

Le  portrait  de  Toqué,  Peintre,  par  Calhelin  d'après  Nattier. 

Celui  de  Puget,  célèbre  Sculpteur,  par  Jcjiir.il. 

harles  prenant  soin  des  pestiférés,  gravé  par  M.  Woreau, 
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d'aprcs  le  bas-relief  de  marbre  que  Puget  a  fait  a  la  Consigne  de 
Marseille. 

Le  Portrait  de  Leranbert,  Sculpteur,  gravé  par  Moitte  d'après 
Belle. 

Celui  de  Louis  Galloche,  Peintre,  par  le  même  d'après  Toque. 

Le  Duc  d'Antin,  gravé  par  N.  Tardieu  d  âpre-  Rigaud. 

Le  Portrait  de  Bourdon.  Peintre,  gravé  par  Charles-Nicolas 
(  i  >c h  in. 

Une  Conversation  galante,  d'après  Lancret  par  Le  Bas. 


Première  embrasure. 

Le  Portrait  de  Girardon,  Sculpteur,  par  lui  Change  d'après 
Rigaud. 

Celui  de  Coyzevox,  Sculpteur,  d'après  le  même  Peintre  par  Jean 
Audran. 

Le  Portrait  de  Jean  Thierry,  Sculpteur,  gravé  par  Thomassin 
d'après  Largillière. 

Celui  de  Nicolas  Coustou,  d'après  Le  Crus,  gravé  par  Charles 
1ht  puis. 

Celui  de  .M.  Jeaurat,  Peintre,  d'après  .M.  Roslin,  gravé  par  Lern- 
pereur. 

Api  'lion,  qui  coun  m  ne  le  Génie  des  Arts,  par  Al.  Guay,  (  Iravcur 
du  Roi  en  pierres. 

Le  Sceau  de  l'Académie,  par  M.  I)u  Vivier,  Graveur  des  Médailles 
du  Roi  et  général  des  Monnaies  de  France.  11  a  représenté  d'un 
côté  le  Roi.  et  de  l'autre  Minerve,  avec  cette  légende  :  Libertas 
Artibus  restituta  :  la  Liberté  rendue  aux  Arts. 

Des  soufres  de  pierres  et  cachets  antiques,  reunis  dans  un  même 
tableau. 

Le  portrait  de  Louis-Michel  Vanloo  et  celui  de  J.-B.  Vanloo, 
son  père,  gravés  par  Simon-Charles  Miger. 

La  Résurrection  du  fils  de  la  veuve  de  Naïm,  que  Jouvenet  a 
peinte  aux  Récollets  de  Versailles,  gravée  par  G.  du  Change. 

Le  Mariage  de  la  Sainte  Vierge,  gravé  par  Dupuis  d'après 
<  'arle  Vanloo. 
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Seconde  embrasure. 

Le  portrait  de  Colin  de  Vermont,  Peintre,  gravé  par  Salvador 
<  h  mona  d  api  è:    \1.  Roslin. 

i  -  lui  de  Boucher,  Peintre,  parles  mêmes. 

Le  pi  irtrait  de  Jean  Françi  >îs  Paul  Le  Normand  de  Tournehem, 
gravé  par  Dupuis  d'après  Toqué. 

Celui  de  Mignard,  Peintre,  d'après  Rigaud  par  Schmidl. 


Troisième  embrasure. 

Les  Pèlerins  d'Emmaùs,  d'après  le  tableau  de  Paul  Véronèse, 
qui  est  dans  les  Appartements  du  K» >i  à  Versailles,  gravé  par 
Thomassin. 

En  retour. 

La  Vie  humaine,  ou  l'Homme  condamné  au  travail,  gravé  par 
S.  Thomassin  d'après  le  Feti. 

La  Susanne  de  Sanière,  par  Porporati. 

Tobie  qui  ensevelit  les  morts,  gravé  par  Cars  d'après  Dandré- 
Bardon. 

Un  sujet  allégorique  a  la  gloire  de  Louis  XIV,  d'après  Louis 
de  Boullongne,  gravé  par  Thomassin. 

Lu  Christ  au  tombeau,  gravé  par  Du  Change,  d'après  Paul 
Véronèse. 

Alcôve. 

Une  copie  en  grisaille  du  Plafond  du  Val-de-Grâce,  peint  par 
Mignard.  Ce  Peintre  la  lit  l'aire  par  Michel  <  'orneille  pour  la  donner 
a  l'Académie,  l  'est  un  tableau  rond,  de  la  même  forme  que  l'ori- 
ginal, et  qui  tourne  sur  un  pivot  afin  de  montrer  la  composition 
dans  tous  les  sens. 

l 'n  portrait  d'h< mime. 
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Celui  de  Mlle  (henni,  peint  de  sa  main. 

Une  Vue  de  nier,  sur  laquelle  sont  plusieurs  vaisseaux  a  flot, 
parmi  lesquels  on  distingue  le  Grand-Louis.  Par  Van  Beck. 

Le  Portrait  de  Rigaud,  peint  par  lui-même. 

Un  saint  André,  demi-figure,  du  même  Peintre. 

La  .Mère  de  cet  Artiste,  peinte  par  son  (ils. 

Le  Chasse  de  Méléagre,  par  Van  Schuppen. 

Un  tableau  d'animaux  et  Je  fruits,  par  Oitdry\c  lils. 

Le  buste  d'une  belle  femme  dans  un  étal  de  douleur,  par  Marsy 
le  jeune. 

La  Sainte  Vierge  au  pied  de  la  croix,  dont  on  a  descendu  le 
Sauveur;  groupe  en  bronze,  fait  par  Hurtrelle. 

La  Juie.  sous  la  figure  d'une  femme  couronnée  de  branches  de 
lierre,  arbuste  consacre  a  Bacchus.  Tuby  a  sculpté  ce  buste. 

Minerve,  prolectrice  des  Sciences  et  des  Arts,  par  Verbreck. 

Rigaud  et  sa  Femme,  par  Jean  Daullè,  Graveur. 

André  Boi'iis  avec  sa  Femme,  gravé  en  manière  noire  par  ce 
Peintre. 

SALLE   DES  PORTRAITS 

PEINTURE 

Au-dessus  de  Li  parle  d'entrée,  on  a  placé  :  L'n  tableau,  peint 
par  Servandoni,  ou  sont  représentées  des  ruines  d'architecture. 

Henriette-Anne  Stuart,  fille  de  Charles  Ier,  Roi  d'Angleterre, 
tenant  le  portrait,  peint  sur  un  bouclier,  de  .Monsieur,  Philippe 
de  France,  son  mari,  frère  unique  de  Louis  XIV;  par  Antoine 
Matthieu  le  père. 

Hercule,  qui  peint  le  portrait  du  Grand  Condé  sur  une  peau  de 
lion,  par  Heude. 

A  droite. 

Le  portrait  de  Bon  Boullongne,  peintre,  par  Allou. 
Celui  de  Lcranberl,  Sculpteur,  par  Belle. 

.M.  Allegrain,  Sculpteur  et  Professeur  de  l'Académie,  par 
.M.  Duplessis. 
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Coustou  le  jeune,  Sculpteur,  par  de  Lyen. 

Halle  le  père,  Peintre,  par  Le  drus. 

Lemoyne  le  père,  Sculpteur,  par  Toqué. 

Galloche,  I Vautre,  par  le  même. 

Coustou  lame.  Sculpteur,  par  Le  Gros. 

Oudry,  Peintre,  par  M.  Perroneau. 

D'Ulin,  Peintre,  par  M.  Nonotte. 

Adam  l'aine.  Sculpteur,  par  le  même. 

Largillière,  Peintre,  par  Gueslain. 

i  orneille  l'aîné,  Peintre,  par  Tournières. 

Le  Portrait  de  Cars,  laineux  Graveur,  peint  au  pastel  par 
M.  Perroneau. 

Le  portrait  de  Louis-Michel  Vanloo  et  celui  de  Jean-Baptiste 
Vanloo,  son  père,  peints  dans  le  même  tableau.  Présent  fait  a 
l'Académie  par  Louis-Michel  Vanloo. 

l.e  (1ère,  peintre,  par  M.   Yonotte. 

Le  Lorrain,  Sculpteur,  par  Drouais. 

Guillain,  Sculpteur,  par  Noël-Nicolas  Coypel. 


.\u  dessus  Je  la  porte  Je  l.i  Galerie  d'Apollon. 

La  Présentation  de  Notre-Seigneur  au  Temple.  Grand  tableau 
de  Vouët,  donné  à  l'Académie,  en  1764,  par  M.  de  Julienne. 
Le  portrait  de  Nattier.  Peintre,  par  M.   Voiriot. 
Celui  de  M.  Pierre.  Premier  Peintre  du  Roi,  parle  même. 
Christophe,  Peintre,  par  Drouais. 
Favannes,  Peintre,  peint  par  lui  même. 
M.  Dandré  Pardon,  par  M.  Roslin. 
Le  portrait  de  Chardin,  Peintre,  par  Tiger. 
Bouchardon,  Sculpteur,  par  Drouais  le  fil-. 
Tournières,  Peintre,  par  M.  Le  Sueur. 
Le  portrait  de  François  de  Troy  le  père,  par  Belle. 
P\  i-ame  et  Thisbé,  par  M.  Jeaurat. 
De  Troy.  le  fils,  Peintre,  peint  par  M.  Aved. 
1    'lin  de  Vermont,  Peintre,  par  M.  Roslin. 
Vassé,  Sculpteur,  par  Aubry. 
M.  I  [allé,  Peintre,  par  le  même. 
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M.  Jeaurat,  Peintre,  par  M.  Roslin. 

Cazès,  Peintre,  par  Aved. 

Barrois,  Sculpteur,  par  Gueslain. 

Carie  Vanloo,  Premier  Peintre  du  Roi,  par  M.  Le  Sueur. 

Coustou  le  fils,  Sculpteur,  par  Drouais  le  fils. 

La  Cérémonie  d'un  Baptême  Russe,  par  M.  Le  Prince. 

Des  dames  Maltoises  se  faisant  visite,  par  M.  le  Chevalier 
Favray. 

Le  portrait  de  Boucher,  Premier  Peintre  du  Roi,  au  pastel,  par 
M.  Lundberg. 

Celui  de  Rigaud,  peint  par  lui-même. 


Au-dessus  de  la  finie  de  la  salle  d'assemblée. 

Une  Descente  de  croix,  peinte  par  Jouvenet ;  grand  tableau,  qui 
a  ete  longtemps  au  maitre-autel  des  Capucines  et  que  Sa  Majesté 
a  donné  à  l'Académie  pour  veiller  à  sa  conservation. 

Le  portrait  de  Largillière,  peint  par  lui-même. 

Natoire,  Peintre,  peint  au  pastel  par  M.  Lundberg. 

Le  Chevalier  Vleughels,  Peintre,  par  M.  l'esue. 

Silvestre,  Peintre,  par  M.  Valade. 

Le  portrait  de  Vernansal,  Peintre,  par  Le  Houleux. 

Frémin,  Sculpteur,  par  Aulreau. 

Le  portrait  de  Coyzevox,  Sculpteur,  par  Halle. 

Mercure  qui  coupe  la  tête  d'Argus,  par  de  Troy  le  père. 

Le  portrait  de  Jouvenet,  Peintre,  par  Tortebat. 

Celui  de  Douasse.  Peintre,  par  le  même. 

Deux  Marines,  dont  l'auteur  n'est  pas  connu. 

Un  portrait  inconnu  d'un  Peintre. 

(  chu  de  (  liarles  Coypel,  Premier  Peintre  du  Roi.  peint  par  lui- 
même. 

Lemoyne  fils.  Sculpteur,  par  M.  Valide. 

Bernard,  Peintre,  pur  Ferdinand  le  fils. 
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Près  de  la  croisée. 

Le  portrait  de  Testelin,  Peintre,  par  Le  Brun. 
Celui  de  Vouët,  Peintre,  par  Toriebal. 

Le  cardinal  Mazarin,  Premier  Protecteur  de  l'Académie,  par  l.i 
Vain. 
Le  portrait  de  Mauperché,  Peintre,  par  Vignon. 
Buirette,  Sculpteur,  par  Benoit. 
Lo\  r,  Peintre,  par  Tiger. 
Antoine  Coypel,  premier  Peintre  du  Roi.  peint  par  lui  même. 


Au-Jessus  Je  />7  croisée. 

I.e  portrait  de  Mignani,  donné  a  l'Académie  par  la  comtesse 

de  l'cuquicres.  sa  fille.  Il  est  grand  comme  nature,  assis  et  dessi- 
nant sur  un  porte-feuille,  qu'il  lient  Je  la  main  gauche.  Sur  la 
table  sont  des  figures  antiques  et  des  dessins.  On  voit  a  terre  un 
buste  de  marbre  et  des  instruments  propres  a  la  peinture. 

(  elui  de  Martin  Je  <  îharmois,  Sieur  Je  Lauré,  (  lonsciller  d'Etat, 
Directeur  de  l'Académie,  dont  il  ;>.  été  en  quelque  sorte  le  père.  Il 
est  peint  par  Bourdon. 

Paillet,  Peintre,  par  De  /..?  Mare. 

Vcrdier,  Peintre,  par  Ranc. 

L'esquisse  du  tableau  que  Michel  Corneille  a  peint  a  Notre- 
Dame.  11  a  pour  sujet  l'Apparition  Je  Notre-Seigneur  à  ses 
Apôtres  sur  le  bord  du  lac  de  Tibériade. 

Les  portraits  île  Houasse,  Peintre,  et  Je  Coyzevox,  Sculpteur, 
tmis  Jeux  Je  forme  ovale,  peints  par  Jouvenet  le  jeune. 


l'.n  retour. 


Le  portrait  Je  Rigaud,  Peintre,  par  Le Bouteux, 
Mars} .  Sculpteur,  par  (  'arré. 
Blanchard,  Peintre,  par  Benoit. 
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Le  portrait  d'un  Sculpteur. 

Celui  de  Noël  Coypel,  Peintre,  par  De  Lamare. 

Le  portrait  de  Le  Hongre,  Sculpteur,  peint  par  Bouts. 

Regnaudin,  Sculpteur,  par  Ferdinand  le  fils. 

Nicolas  de  Platte-Montagne,  Peintre,  par  Ranc. 


Si  i  l  l  '  i  i  1 1 1 

Le  groupe  de  Castor  et  Pollux,  moulé  sur  le  marbre  antique. 
Prés  d'eux  est  un  petit  autel;  on  y  aperçoit  aussi  leur  mère. 

lue  jeune  Vestale,  moulée  sur  l'antique. 

Un  l'aune,  qui  semble,  de  dépit,  jeter  sa  flûte  champêtre;  moulé 
sur  le  marbre  antique. 

Hercule  Commode,  sous  la  ligure  d'Hercule  qui  tient  un  enfant. 
moulé  sur  le  marbre  antique  placé  au  Belvédère. 

Une  tête  de  Femme,  moulée  sur  l'antique. 

Milon  Crotoniate,  qui  essaye  ses  forces  en  ouvrant  un  tronc 
d'arbre  que  des  bûcherons  avoient  entamé  avec  un  coin.  Par 
Dumont  le  fils. 

Prométhée  attache  sur  le  Mont  Caucase;  un  aigle  lui  dévore  le 
l'oie.  Par  Dumont  le  cadet. 

Jupiter  prêt  a  lancer  la  foudre,  par  AI.  i  'lodion  Michel. 

Le  buste  de  J.-B.  .Mace.  Peintre  en  miniature,  par  J.-D.  I.c- 
moyne. 

Le  Martyre  de  saint  Barthélemi,  par  M.  Bridait. 

Quintus  Cincinnatus,  moulé  sur  l'antique. 

Le  buste  de  Carie  Vanloo,  Peintre,  par  M.  Loir. 

Une  tête  de  Femme,  moulée  sur  l'antique. 

Le  Rémouleur;  moule  sur  le  marbre  antique  conserve  dans  la 
Galerie  du  Grand-Duc  à  Florence. 

Un  Centaure,  qui  poite  en  croupe  un  petit  Amour.  L'original 
est  à  Rome,  dans  la  Vigne  Borghèse. 

Le  Gladiateur,  en  attitude  de  combattre.  .Moule  sur  le  marbre 
antique  qui  est  à  la  Vigne  Borghèse. 

La  Vénus  accroupie;  moulée  sur  le  marbre  antique  qu'on  voit 
a  Rouie  au  Palais  de  Médicis. 
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Le  Torse  d'une  Femme,  fameux  fragment  de  l'Antiquité,  moulé 
sur  l'original  qui  se  conserve  à  Rome. 
Atalante,  fille  de  Jasius,  K<>i  d'Arcadie,  moulée  sur  le  marbre 

antique. 

Un  buste  d'Homme. 

(  îermanicus,  moulé  sur  le  marbre  antique  qui  est  dans  la  (  îalerie 
de  Versailles. 

Un  buste  d'1  lomme. 

Vénus  aux  belles  fesses,  moulée  sur  l'antique. 

Le  buste  de  la  Mère  de  Rigaud. 

Un  buste  d'Homme,  moulé  sur  l'antique. 


GRA\  I  Kl. 

Sur  la  poiic  d'entrée. 

L'estampe  de  la  Thèse  allégorique  de  l'Abbé  de  Ventadour, 
peinte  en  grisaille  par  Le  Moine  et  gravée  par  Cars.  On  \  voit 
Louis  XV  arrêtant  d'une  main  la  Victoire,  et,  de  l'autre,  offrant 
a  l'Europe  une  branche  d'olivier.  La  France  repose  a  ses  pieds  et 
commande  a  Bellone  de  cesser  ses  fureurs.  Sur  la  droite  du  Roi, 
la  Paix  l'ait  valoir  à  l'Europe  la  modération  de  ce  Prince.  Plus 
haut,  la  Religion,  la  Justice  et  la  Prudence  applaudissent  a  ce 
noble  dessein,  et  le  Temps  s'empresse  de  faire  connoitre  a  l'Uni- 
vers un  événement  si  glorieux. 

Le  portrait  du  père  de  M.  Bardon,  gravé  par  Thomassin  d'après 
J.-B.  Vanloo. 

<  i  lui  de  M.  1  >andré-Bardon,  gra\  é  par  Moitié  d'après  M.  Roslin. 


Près  .1c  /.7  fenêtre. 


L'estampe  du  Plafond  que  /.<■  Brun  a  peint  dans  la  Chapelle  du 

Séminaire  de  Sainl-Sulpice.  gravée  par  Simomieati. 
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SALLE  D'ASSEMBLEE 

PEINTURE 

Au-dessus  de  la  porte. 

Vénus  qui  vient  demander  à  Vulcain  des  armes  pour  Enée,  par 
Natoire. 

Sur  la  cheminée. 

Un  Sujet  allégorique,  peint  par  Sebastien  Ricci  en  l'honneur 
de  la  France. 

Le  Portrait  du  Pape  Benoit  XIV,  donné  à  l'Académie  par 
M.  Cochin.  Il  a  été  peint  par  Subleyras,  Artiste  François  célèbre 
à  Rome,  qui  n'étoit  point  de  l'Académie,  quoique  bien  digned'en 
être. 

Celui  de  Du  Fresnoy,  Peintre  et  auteur  d'un  poème  latin  sur  la 
Peinture.  Par  Le  Brun. 

Pu  tableau  de  M.  I telle,  représentant  Ulysse  de  retour  a 
Ithaque,  et  reconnu  par  sa  Nourrice  a  une  marque  qu'il  a  a  la 
jambe. 

Le  Sacrifice  d'Abraham,  par  Charles  Coypel. 

Hercule  qui  assomme  les  chevaux  de  Diomède,  par  M.  Pierre, 
Premier  Peintre  du  Roi. 


/•.'/;  face  des  croisées. 


Pu  tableau  de  Heurs,  par  M.  Bellengé. 

Pu  autre  de  rieurs,  par  Ladey. 

Le  Naufrage  d'Ulysse  dans  l'Ile  de  Calypso,  par  Trèmollièn 
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Pygmalion  amoureux  de  son  Modèle,  par  Raoux. 

Un  Pèlerinage  à  Cythère,  par  Watteau. 

La  Foire  de  Bezon,  par  Debar. 

Un  tableau  de  Xattier,  représentant  Persée  qui  pétrifie  Phinée, 
en  lui  montrant  la  tête  de  Méduse. 

Le  Martyre  de  saint  Sébastien,  par  M.  Amèdèe  Vanloo, 

L'Enlèvement  de  Dèjanire  par  le  Centaure  Nessus,  de  M.  De  La- 
urence l'aine. 

La  Dispute  de  Pallas  et  de  Neptune  pour  savoir  qui  des  deux 
donnerait  le  nom  a  la  ville  d'Athènes,  par  M.  /Lille  le  fils. 

I  ii  tableau  de  Chardin,  où  l'on  voit  une  raie,  un  chat  et  des 
ustensiles  de  cuisine  artistement  groupés. 

Une  Halle  d'armée,  de  Pater. 

L'Ambition  de  Tullie,  par  M.  Dandré-Bardon.  Cette  Princesse, 
tille  Je  Servius  Tullius,  Roi  des  Romains,  mariée  a  Tarquin  le 
Superbe,  consentit  a  l'assassinat  Je  son  père  pour  faire  jouir  son 
mari  du  royaume.  Elle  se  hâte  d'aller  saluer  Tarquin  en  qualité  de 
Roi,  et  fait  passer  si  >n  char  sur  le  ci  >rps  sanglant  Je  s<  >n  père,  qui  >i 
que  se--  chevaux,  épouvantés  de  ce  spectacle,  en  eussent  horreui  . 

Une  Charité  Romaine,  de  M.  Daldrighi. 

Apollon  et  Leucothoé,  Je  M.  Boizot. 

Une  Charité  Romaine,  Je  M.  Bachelier. 

I  u  Port  Je  mer.  par  M.  Yernet. 

Un  tableau  ou  M.  Roland  Je  I.j  Parle  a  réuni  un  vase  Je  poi 
celaine,  une  musette,  un  globe  et  un  livre  Je  musique. 

Le  Corps  mort  d'Hector  préservé  Je  la  corruption  par  Vénus, 
ouvrage  Je  Deshayes. 

Un  tableau  Je  Frontier,  dont  le  sujet  est  Jupiter  qui  com- 
mande a  Vulcain  d'attacher  Prométhée  sur  le  Mont  Caucase. 

Diane  et  Endymion,  de  Jean-Bap liste  Vanloo. 

Apollon  et  Daphné,  de  Louis-Michel  \'.inln<>. 

Dédale,  qui  attache  Je--  ailes  a   son   tils  Icare,   par   M.    I  i 
Directeur  Je  l'Académie  a  Rome. 

I  u  tableau  Je  Pellegrini,  représentant  la  Modestie  qui  offre 
l'ouvrage  de  ce  Peintre  a  l'Académie  s'>u^  la  figure  Je  la  Peinture, 
avec  le  Génie  Je  la  France  qui  écrit  le  jugement  qu'il  en  porte. 

Un  tableau  où  M.  Desporles  le  fils  a  peint  du  gibier  et  du 
fruit. 
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Première  embrasure. 

I  n  dessin,  à  la  sanguine,  de  M.Cochin,  représentant  Lycurguc 
blessé  dans  une  sédition.  (  )n  en  a  vu  l'estampe,  gravée  en  manière 
de  crayon. 

Un  cadre  qui  renferme  six  médaillons,  dont  trois  en  argent  : 
le  Portrait  du  Duc  d'Orléans,  Régent,  par  Boit;  celui  de 
M.  de  Ménars,  peint  par  Rouquet;  Piètre  de  Cortone,  par  F.  Fla- 
mand; une  .Mère  de  famille  au  milieu  de  ses  enfants,  par  Boit. 

\  n  paysage,  orné  de  figures,  par  Silvestre  fils  aine. 

Un  tableau  a  gauche,  représentant  des  ruines  d'architecture, 
par  M.  '  'lérisseau. 

Seconde  embrasure. 

Le   portrait,  jusqu'à  la  ceinture,  de  M.  le  Comte  d'Angiviller, 

peint  en  émail  par  M.   XVeyler. 

Un  Tableau  a  gouache  de  Baudoin. 

Une  Mère  dans  sa  cuisine,  avec  deux  de  ses  enfants,  par  AL  Des- 
camps. 

Deux  Pigeons  huppés  qui  se  becquètent, peints  en  miniature  par 
Mme  Vien. 

Troisième  embrasure. 

Un  Marchand  d'orviétan,  par  Guérin. 

Les  Portraits  de  Louis  XV  et  du  Roi  de  Danemark,  dans  un 
même  cadre,  peints  en  email  par  M.  Pasquier. 

Une  esquisse  en  grisaille,  de  Louis  de  Boullongne, représentant 
.Mercure  qui  tient  le  portrait  du  Duc  d'Orléans,  Régent,  protec- 
teur de  la  Peinture  et  de  la  Sculpture. 

Des  Ruines  d'architecture,  de  M.  Clérisseau. 


Au-dessus  de  la  pendule. 
Une  Perspective,  de  Le  Maire. 
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I).tii.s  les  trumeaux. 

Le  Portrait  de  Hurtrelle,  Sculpteur,  par  Halle  le  père. 

Un  Tambour,  par  M.  Jeaurat  de  Bertry. 

l'n  Paysage,  qu'éclaire  un  soleil  couchant,  Je  Chastelain. 

Le  Portrait  de  Monier,  Peintre,  par  Toumières. 

l'n  Tableau  d'animaux.  Je  fleurs  et  Je  fruits,  par  Huilliot. 

l'n  Pavsasre,  de  Chastelain. 


s<  l  LPT1  RE 

Aux  cotés  Je  la  cheminée  sont  placés  les  Bustes  Ju  Cavalier 
Bernin  et  de  Carie  Maratte.  Ces  Bustes, ainsi  que  les  quatre  autres 
qui  sdit  dans  cette  Salle,  ont  été  nu  ailés  a  Rome  par  M.  Caflieri 
sur  ceux  qui  décorent  leurs  tombeaux;  il  les  a  donnés  a  l'Aca- 
démie. 

La  Chute  d'Icare,  par  l'aul  Slodtz. 

(  aron,  par  I lutin. 

Mercure,  par  Pigalle. 

Le  Buste  Je  Raphaël. 

Celui  Je  Louis  XV  par  M.  Gois.  l'n  bas-relief,  sculpte  sous  la 
hase  Ju  piédestal,  l'ait  voir  ce  Prince,  qui  prend  l'Académie  sur  sa 
protection  immédiate. 

I.e  Buste  de  Michel-Ange. 

l'n  jeune  l'aune  tenant  un  chevreau,  par  Saly. 

I.e  Buste  Je  Piètre  Je  Cortone. 

.Mil. > n  Crutoniate,  dévoré  par  un  lion.  De  M.  Falconet. 

Hercule,  qui  se  charge  Je  porter  le  Ciel  et  délivre  Allas  de  ce 
fardeau.  Pour  donner  une  idée  Je  celte  pensée.  Anguier  a  repré 
sente,  dans  ce  groupe  en  terre  cuite.  Allas  assis  sur  un  roc,  tandis 
qu'Hercule  semble  s'élever  au  sommet  pour  remplir  la  fonction  Je 
ce  R«  'i  Je  Mauritanie. 

Plulus,  Dieu  Je-  richesses,  par  Flamen  le  (ils,  qui  s'est  contenté 
Je  le  désigner  par  une  corne  d'abondance,  d'où  sortent  des 
espèces  Je  monnoics  et  de  joyaux. 
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Un  Satyre,  portant  un  chevreau  sur  ses  épaules.  Moulé  sur 
l'antique. 

GRAVURE 

En  commençant  par  la  cheminée. 

On  voit  Diogène  tenant  le  portrait  du  Cardinal  de  Fleury,  et 
ayant  une  lanterne  a  la  main.  Au  bas  est  cette  épigraphe  :  Homi- 
/7c/;;  quœro;  je  cherche  un  homme.  Cette  estampe  est  gravée  par 
Thomassin  d'après  Autreau. 

Le  Portrait  du  Grand  Colbert,  d'après  Le  Fèvre,  par  Benoît 
Audran. 

Première  embrasure  du  fond. 

L'estampe  qu'a  gravée  Dorigny  de  la  Descente  de  croix  par 
Daniel  de  Volterre. 

L'Élévation  de  Notre-Seigneur  en  croix,  d'après  Le  Brun, 
gravée  par  II.  Audran. 

La  Transfiguration  de  Notre-Seigneur,  gravée  par  Dorigny 
d'après  le  fameux  tableau  de  Raphaël. 


Seconde  embrasure. 

La  Figure  équestre  de  Frédéric  V,  Roi  de  Danemark,  exécutée 
en  1768  par  Saly,  et  gravée  par  Preisler. 

Le  Portrait  de  l'Abbé  Terray,  gravé  par  Calhelin  d'après 
M.  Roslin. 

Troisième  embrasure. 

Une  estampe  gravée  par  A'.  Dupuis,  du  Monument  que  les  États 
de  Bretagne  uni  élevé,  dans  la  Ville  de  Rennes,  a  la  gloire  de 
Louis  XV,  d'après  l'ouvrage  de  ./.-/;.  Lemoyne. 

Le  Monument  que  la  Ville  de  Reims  a  l'ait  ériger,  en  1765,  par 
M.  Pigalle,  gravé  par  Moitié  d'après  le  dessin  de  M.  Cochin. 

Le  Portrait  de  M.  le  .Marquis  de  Ménars,  gravé  par  J.-G.  Wille 
d'après  le  tableau  de  Toqué. 
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GALERIE    D'API  >LL<  >N 
pein  nui: 

Cette  galerie  a  été  magnifiquement  décorée  sur  les  dessins  de 
Le  Brun,  qui  a  peint  deux  tableaux  au  plafond,  savoir  : 

La  Nuit,  qui  succède  au  Soleil  et  qu'éclaire  la  Lune,  sous  la 
ligure  de  Diane. 

Le  Sommeil  paroit  dans  le  second. 

Les  cinq  autres  morceaux,  dus  a  des  Peintres  modernes,  repré- 
sentent : 

Le  Réveil,  par  M.  Renou'. 

Le  Printemps,  par  M.  Callet  :  Zéphire  et  Flore  accourent  pour 
couronner  la  Terre  et  les  Fleurs;  les  Vents  doux,  les  Amours,  les 
jeux,  les  danses,  tous  les  plaisirs  semblent  renaître. 

L'Hiver  :  Eole  déchaîne  les  Vents,  qui  couvrent  les  montagnes 
de  neige;  les  eaux  des  fleuves  glacées  et  l'inaction  du  Temps 
indiquent  que.  dans  l'hiver,  la  végétation  semble  arrêtée.  Le 
tableau  est  M.  de  Lagrcnèc  le  jeune. 

L'Été  :  (ères  et  ses  compagnes  implorent  le  Soleil  et  attendent. 
p> mi"  moissonner,  qu'il  ait  atteint  le  Signe  de  la  Vierge.  La  Cani- 
cule vomit  des  flammes  el  des  vapeurs  pestilentielles;  des  Zéphirs, 
parleur  souffle,  diminuent  son  ardeur  et  purifient  l'air.  M.  l>u 
Rameau  a  peint  ce  tableau. 

Le  Triomphe  île  Bacchus,  qui  désigne  l'Automne;  par  M.  Ta- 
raval. 

Les  cadres  de  ces  tableaux  sont  soutenus  par  des  Cariatides  en 
-tue.  et.  sur  la  corniche,  se  voient  des  Enfants  et  des  Figures 
symboliques.  Ces  riches  ouvrages  de  sculpture  furent  distribués 
aux  deux  Marsy,  a  Regnauldin  et  a  Girardon. 

\  l'extrémité  du  Plafond,  du  côté  de  la  Rivière,  est  représenté 

i.  i      i         ni  et  le  suivant  ne  son!  l' i    encore  plao 
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le  Triomphe  de  Neptune  et  de  Thctis.sur  leur  char,  traîné  par  des 
chevaux  marins:  quantité  de  Tritons  et  de  Néréides  forment  leur 
Cour.  Ce  chef-d'œuvre  de  Le  Brun  est  entouré  d'un  grand  rideau 
qui  semble  n'avoir  été  levé  que  pi  air  le  découvrir  aux  yeux.  Sur  le 
devant  de  la  corniche  paroît  une  Figure  de  Fleuve,  appuyé  sur 
son  urne. 


Près  de  la  grand porte,  en  commençant  à  droite. 

Est  un  Tableau  de  M.  Robert,  représentant  le  Port  de  Rome, 
orné  de  différents  monuments  d'architecture  antique  et  moderne. 

Un  Dessin,  a  l'encre  de  la  Chine,  d'un  Escalier  pour  la  nouvelle 
Salle  de  la  Comédie-Française,  par  M.  de  Wailly. 

Magon,  après  la  bataille  de  Cannes,  demande  de  nouveaux 
secours  au  Sénat  de  Carthage,  par  Arnaud. 

Le  Centaure  NessuS  puni  par  Hercule  de  la  violence  qu'il  avoit 
voulu  l'aire  a  Déjanire,  sa  Femme.  Le  Peintre  a  feint  qu'en  traver- 
sant le  fleuve  Evène,  et  ayant  Déjanire  en  croupe,  ce  Centaure  fut 
perce  d'une  flèche  que  lui  tira  Hercule.  La  Victoire  couronne  ce 
Héros;  il  a,  pour  témoins  de  sa  vengeance,  le  Dieu  du  fleuve  et 
sa  Nayade.  Par  M.  Tavernier,  Secrétaire  de  l'Académie  en  1714. 

Une  Perspective,  de  .M.  de  Machy. 

Une  Bataille,  de  M.  Loutherbourg. 

Deux  Tableaux,  peints  a  gouache,  par  M.  Pérignon. 

Jupiter  chez  Philémon  et  Baucis,  par  .M.  Restout  le  fils. 

Un  Tableau  du  Valentin,  représentant  la  .Mort  de  la  Vierge'. 

Une  Descente  de  croix,  de  Le  Brun,  gravée  par  /;.  Audran. 

Les  quatre  fameuses  Batailles,  du  même  Peintre,  savoir  :  le 
Passage  du  Granique,  la  Bataille  d'Arbelles,  la  Défaite  de  Porus, 
ou  plutôt  l'instant  ou  ce  Roi  des  Indes  obtient  de  son  vainqueur 
la  vie  et  la  couronne.  Le  quatrième  tableau  est  l'Entrée  triomphante 
dans  Babylone.  Ces  Batailles  ont  été  savamment  gravées  par 
Gérard  Audran. 

Un    voit,    sur  un   chevalet,    la  décoration  du   Sacre  du   Roi  a 

1.  Ce  tableau,  et  quelques  autres,  dont  je  n'ai  point  parlé,  quoiqu'ils  soient 
places  dans  cette  Galerie,  appartiennent  au  Roi. 
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Reims,  le  i  i  juin  1 775.  dessinée  d'après  nature  et  gravée  par  Jean 
Moreau  le  jeune.  Dessinateur  et  Graveur  du  Cabinet  du  Roi. 


Sept  tableaux,  fuses  sur  des  chevalets,  savoir  : 

Le  portrait  de  Jules  Hardouin-Mansart,  par  Rigaud. 

Celui  du  Chevalier  Matthias  Preti,  dit  le  Calabrais,  peint  par 
lui-même  à  Malte  pi  iurle(  '<  immandeur  Bardi  m,  oncle  de  M.  Dandré- 
Bardon,  qui  l'a  donné  a  l'Académie  en  177.". 

Le  Portrait  de  Corneille  le  père.  Peintre,  par  I..-M.  Vanloo. 

Celui  de  M.  Belle,  Peintre,  Professeur  de  l'Académie,  peint  en 
pastel  sur  euh  iv  par  M.  Loir. 

M.  Pigalle,  Sculpteur,  en  habit  de  Chevalier  de  ['<  >rdre  de  Saint- 
Michel,  par  Mme  Roslin. 

Adam  le  jeune,  Sculpteur,  par  M.  Aubry. 

Le  Portrait  de  l'Abbé  Terray,  par  M.  Roslin. 

L'Étude  qui  arrête  le  Temps,  par  M.  Mènageot. 

Lue  Allégorie  qu'a  peinte  M.  Suvée  sur  la  liberté  rendue  aux 
Ails  par  l'Édit  du  mois  de  mars  1777.  L'Étude,  délivrée  des 
entraves  dont  elle  étoit  accablée,  espère  de  plus  grands  succès, 
l.a  Peinture  lui  montre  le  Monument  qui  constate  cette  heureuse 
révolution,  que  la  Renommée  publie  dans  les  airs.  La  Sculpture 
presse  contre  son  sein  le  buste  du  Monarque  bienfaisant.  L'Archi- 
tecture indique  a  une  foule  de  jeunes  yens  la  route  du  Temple  de 
Mémoire.  L'Amour  des  Arts  jonche  de  fleurs  le  chemin  qui  con- 
duit a  l'immortalité:  l'encens  fume  sur  l'autel  de  la  Liberté  et 
s'élève  au  ciel  avec  les  vœux  des  Français. 


Sur  l.i  finie  de  l.i  Galerie, 
vis-à-vis  des  fenêtres. 

Le  Portrait  de  Louis  XIV.  en  pied  et  en  habits  royaux,  par 
Rigaud. 

Un  grand  tableau  de  l'Annonciation,  par  le  Tintoret. 

Un  tableau  de  Mlle  Yallayer,  représentant  les  attributs  de  la 
Peinture.  île  la  Sculpture  et  de  l'Architecture. 
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L'Adoration  des  Bergers,  par  Le  Brun. 

Les  Marchands  chasses  du  Temple. 

Notre-Seigneur  chez  Simon  le  Pharisien. 

Les  Bains  de  Diane. 

Un  Tableau,  dans  lequel  Mlle  Vallayer  a  rassemblé  divers 
instrumens  de  musique. 

La  Poésie,  l'Astronomie,  l'Histoire  et  la  Musique;  quatre 
tableaux  peints  par  Mignard. 

Deux  Tableaux  de  Vouët  :  Vénus  et  l'Amour;  N'émis  essayant 
une  flèche,  que  son  Fils  lui  présente. 

L'Empereur  Sévère  reprochant  à  Caracalla,  son  fils,  d'avoir 
voulu  l'assassiner  dans  les  défilés  d'Ecosse,  en  lui  disant  :  «  Si  tu 
veux  ma  mort,  ordonne  à  Papinien  de  me  la  donner  avec  cette 
épée  ».  Par  M.  Greitze. 

La  Sculpture  travaillant  au  portrait  de  Louis  XIV,  par  Vvart. 

Deux  .Marines,  peintes  par  Manglard. 

Deux  Tableaux  d' Antoine  Lebel,  dont  une  Vue  de  mer. 

Un  Saint  Jean,  d'après  Raphaël. 

Deux  Paysages,  ornés  de  figures,  par  Poitreau. 

Un  Homme  qui  tient  un  verre  devin  et  est  éclairé  par  une  bougie, 
de  .Mme  Terbouche. 

Des  Fleurs,  par  Baptiste. 

Adam  et  Eve,  par  Dumons. 

Des  Chiens  de  chasse,  par  Desportes  le  neveu. 

(  lorinde.  par  Briard. 

Vue  Foire,  de  M.  Lenfant. 

Un  Paysage,  de  M.  Juliart. 

Un  Dogue  se  jetant  sur  des  oies,  par  .M.  llucl. 

Le  Buste  de  Louis  XV  dans  un  ovale  placé  sur  plusieurs  instru- 
ments de  musique,  par  Garnier. 


Au-dessus  de  la  porte. 

Louis  XIV  à  cheval  et  couronné  par  la  Victoire,  grand  tableau 
de  Misnard. 
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SCULPTURE 

Aux  côtés  de  la  porte  sont  places  les  Bustes  d'André  de! 
et  de  Salvator  Rosa,   fameux  Peintres  Italiens.  M.  Caffieri  le 

moulés  à  Rome  et  en  a  fait  présent  à  l'Académie. 

Silène,  qui  tient  Bacchus  enfant  dans  ses  bras. 

Le  Sanglier  d'après  l'antique. 

Une  Figure  de  femme  couchée  sur  un  matelas,  appelée  l'Ik 
maphrodite. 

Ces  trois  morceaux  sont  moulés  sur  l'antique. 

Le  Buste  de  Louis  XIV,  moulé  sur  l'original  de  marbre  l'ait  p; 
/(■  Bemin  a  Versailles. 

Le  Cheval  écorché. 

Une  autre  Hermaphrodite. 

Le  grand  Faune  tenant  un  enfant. 

Ces  trois  morceaux  sont  moulés  sur  l'antique. 

Othryadès,  Lacédémonien,  resté  seul  sur  le  champ  de  bataill 
et  bks>é  mortellement,  dresse  a  Jupiter  un  trophée,  sur  lequel 
écrit  avec  son  sang.  Par  M.  Sergell. 

Un  petit  Bacchus  avec  une  panthère  qui  mange  des  raisins, 
M.  Tassard. 

Un  Berger,  par  .M.  Fouçoux. 

Méléagre,  de  M.  Boizot  le  lils. 

Morphée,  par  M.  Houdon. 

Saint  Sébastien,  de  .M.  de  .1  aux. 

Antinous,  moulé  sur  l'antique. 

I.e  Génie  du  Printemps  ornant  de  fleurs  le  Signe  du  Zodiaque 
par  M.  Monot. 

Bacchus,  moulé  sur  l'antique. 

Le  Gladiateur  mourant,  de  M.  Julien. 

Le  Torse,  moule  sur  l'antique. 


C  \U\LT   DES  ESTAMPES 

(  )n   \  voit  un  grand  tableau  de  Licherie,  représentant  Abigaïl 
qui  vient  offrir  a  David  des  vivres,  que  Nabab,  son  mari,  lui  avoil 
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refusés.  Les  femmes,  Suivantes  d'Abigaïl,  la  diversité  de  ses  dons, 
la  beauté  du  paysage,  la  \  ariété  des  sites  rendent  ce  sujet  agréable. 


L'Académie,  contente  du  dépôt  précieux  que  forment  dans  -es 
-ailes  les  ouvrages  de  réception  de  ses  Membres  et  leurs  Portraits, 
avoit  toujours  négligé  de  les  confier  au  burin.  Ce  ne  fut  qu'en  1762 
qu'elle  arrêta  de  les  l'aire  traduire  et  multiplier  par  la  gravure, 
ouvrage  qui,  avec  le  temps,  formera  une  suite  d'estampes  très 
intéressante. 


TABLE    DES    GRAVURES 


I.        GRAVURES    HORS   TEXTE 

Planches  : 

I    -    Charles  Le  Brun En  regard  de  la  page        i 

II.        Sebastien  Bourdon 14 

III.        Louis  de  Boulongrie,  le  père 17 

[Y.  -  Jules  Hardouin-Mansart 20 

Y.    -    Nicolas  1  oustou 42 

VI.  -    Guillaume  Coustou 56 

VII.  -    Robert  Le  Lorrain 56 

VIII.  Robert  de  Cotte % 

IX.  --  Jean  Jouvenet 71 

X.  —  Antoine  Coyzevox 7: 

XI.  -    Pierre  Mignard n5 

XII.        M.  Je  Marigny,  marquis  de  Ménars 120 

XIII.  François  Desportes 1:7 

XIV.  —  François  Girardon 1.17 

XV.        François  Boucher i38 

XVI.        Hyacinthe  Rigaud t3y 

XVII.        Hyacinthe  Rigaud  et  sa  femme i3g 

XVIII.        Nicolas  de  Largillière  .    .    .   • [40 

XIX.        Louis-Michel  et  Jean-Baptiste  Vanloo 14" 

XX.        Carie  Van  Loo 141 


TABLE   DES  GRAVURES. 


II.         GRAVURES    DANS    LE    TEXTE 

Les  armes  de  France \u  litre,  p.  n5  et 

Les  armes  du  duc  d'Antin 3 

La  peinture    tenant  le   périrait   de    Louis  XIV,  gr.  par   Benoît  Audran 

d'après    \nt.  (  oypel gai     117 

Fleuron  :  livre  ouvert,  casque,  épée  et  caducée n3,  122  et     1 


TABLE 


DES  NOMS  DE   PERSONNES,    DES  NOMS  DE   LIEUX 


ET  DES  MATIERES 


A 


'Abbeville  (J.  Poultier.  se.  né  à),  67. 

Abel  (le  Meurtre  d'),  par  N.  Coypel  le 
père,  34-5,  128. 

Abigaïl,  fille  de  David,  lui  apportant 
les  vivres  refuses  par  Nabal  son 
mari,  par  Louis  Licherie,  65,    104-5. 

Abondance  (la  Déesse  de  1'),  81, 97. 104. 

Abraham  (le  Sacrifice  d"),  par  Ch.  Coy- 
pel,  i45. 

Académiciennes  :  Mlle  Chéron;  Cath. 
Duchemin  :  Mlle  Perrot;  Mlle  Strésor. 

Académiciens  (les  Dix  premiers).  [6-17. 

-  Je  talents  particuliers,  19. 

-  (Portraits  des),   1 22. 

Académie  de  Peinture  et  de  Sculpture. 
Logée  d'abord  aux  Galeries  du  Lou- 
vre, 1 18.  Ensuite  au  Palais  Brion, 
dans  le  Palais-Royal,  21,  118.  Puis 
au  Louvre,  dans  le  Pavillon  des 
Archives  du  Conseil,  11':. 
■  Lettres  de  Louis  XI \'  pour  sa 
jonction  avec  celle  de  Saint- Lue 
a  Rome,  5g. 

-  personnifiée,  64. 

—  (Apollon    présentant    la  Paix  à    l'i. 

i3<  1  i3i. 
Académie   de    France    a    Ruine:   voy. 

'Rome. 


académie    Française   (Premiers   loge- 
ments de  I)  :  22. 
Académie   île   Saint-Pétersbourg-,   119, 
Accard  (M.)  lègue  à  l'Ac.  le  dessin  de 

la  (  'ôlonne  de  Thci  idose,   69. 
Achélotis  (le  Fleuve),   fils  de  Téthys. 
i3o. 

-  (Combat  d'1  lercule  et  d'),  129. 

-  (Victoire    d'Hercule    sur),    par  I  1 
Tavernier,  80  81 . 

Achille,  fils  de  Pelée.    io5. 
—  Instruit    par    le     Centaure    Chiron, 
1  2!!. 

-  (Vulcain  forgeant  les  armes  d'),  st. 
de  Coustou  le  fils,   t3i. 

Aeis.  amant  de  Galatée,  56,  1 35. 

-  et  <  ialatée,  par  Lucas,    12.1. 
Acrate  (le  Démon),  67. 

Aetiuni  (Auguste  fermant  le  Temple  de 

Janus  après  la  bataille  d"),  par  L.  de 

Boullongne,    «  1-1,1 27. 
Adam  et  Eve,  par  Vénevault,   127. 

par  Dumons,   [53. 
Adam    l'aine   (Lambert-Sigïsbert).   se.: 

le  Quos  ego  de  Neptune,   t3i. 
Si  mi  portrait,  par  Nonotle,    1  j'  1. 
Adam    (Nie. -Sebastien!     le  jeune,  se.. 

Sun  portrait,  par  Aubn  .  [52. 


i6o 


TABL 


DES  V  >MS  DE   PERSONNES, 


Adjoint  à  Recteur  (la  *  harge  d').  19, 

m,  121. 
Admète,  mari  d'Alceste,    129. 

Hercule    ramenant    des    Enfers 
ste  à  son  mari),  86. 
Adrien   l'Empereur),  33. 
/Enée,  roi  de  Calydon,  129.      Père  de 

Déjanirc,  8o-i . 
."Et  lira,  mère  de  Thés<  e,   1  ■  1 

ander,  se.  Rhodien,  5o,  i36. 
Agneau,  attribut  de  St  Jean  Baptiste, 

1 33. 
Aigle   P)  de  Pn  iméthée,  1  1 
-  attribut   de  Si  Jean    PÉvangéliste. 
>;■■  i33. 
•  \i\  en  Provence  (Artistes  nésà);voy. 
Clérion  (Jacques);  —  Geneviève  de 
Boullongne,  sa  femme,  \  meurt  en 
[71 18,  '14. 
*Aix-la-(  hapelle;  voj .  Paix. 
Albane  (L:  .  p.;  ses  quatre  tableaux  de 
l'histoire  de  Vénus    an  Louvre),  gr. 
par  Et.  Baudet  :  77.  78. 
Alceste    Hercule  ramenant  îles  Enfers 
à  Sun  mari  Admète.  par  le  p.  Louis 
(  ialloche,  86. 
-  délivrée  par  Hercule,  129. 
Alcide  :  voy.  Hercule. 
Alcôve  de  la  Grand  Salle,   125. 
Alexandre  (les  Batailles  et  le  Triomphe 
d'),  gr.  par  Gérard  Audran  d'après 
Le  Brun.  66,  loi.  Chalcographie  du  | 
Louvre. 

Son  Entrée  dans  Babylone,  gr.  par 

Gér.  Audran,  d'après  Le  Brun.   i5i. 

—  faisant  peindre  sa  maîtresse  Cam- 

paspe,  par  Nie.  Vleughels,  124. 
Alexandre,  p.:  voy.  Ubelesqui  (Alex.) 
Allegrain  (Etienne  .  p.;  paysage,  123. 
Allegrain  (Jean-Bapt.),sc,  Son  portrait 

par  Duplessis, 
\l!  _i  1    \nt.i.  p.;  voy.  <  orrège. 
Allou    1  tilles  .  p.,  Portrait  du  P.  Bou- 
|i  igné  l'aîné, 

du  P.  Bi  m  Boullongne,  139. 
l'Anl    Co  pel  le  lils.  80. 
—      du  se.  <  !oyzevox, 
Alphéc  et    Arèthuse,   par   Restout    le 

père. 


VIthée,  mère  de  Mèléagre,  62-3. 

xmalthée   la  (  Urne  d'),  102. 

Amand  (Jacq .-François);  Magondeman 
dant  des  secours  au  Sénat  de  Car 
thage,  i5i. 

Amateurs  Honoraires),  121. 

"Amboise  (Artistes  nés  à);  voy.  Beau- 
brun  1 1  lenri  de  . 

xmbroisie  1  .  128;  rend  semblable  aux 
dieux,  mi  . 

Amour  (P)  et  Vénus;  Vénus  essayant 
nue  des  flèches  de  l'Amour.   [53. 

Centaure  portant    en    croupe    un 
petit),  moulage  de  l'antique.  '17.  143. 
(Hercule  et  P),  groupe  de  Vinache, 
i3i. 
des  \ris  I'  .  [.y>. 

Amours  (Renaissance  des),  i5o. 

Amphidamas,  lils  de  Busiris,  tué  avec 
lui  par  Hercule,  tableau  de  J.-B.<  Cor- 
neille, lils  puîné,  82-3. 

\mphitrite  (Triomphe  d'),  groupe  île 
J.  Thierry, gr.  par  S.  II.  Thomassin, 
[36. 

'Amsterdam  (Et.  Pieard,  gr.,  meurt  à). 

Amulius,  oncle  de  Rhéa,  66. 
\niyniuiie  da  Naïade  de  la   fontaine), 
26. 
Neptune  enlevant),  par  Noël  Nie. 

<   1  <\  pel.   125. 

Anatomie  (Professeur  d'),  5,  1:1 . 

Squelettes  pi  iur  les  leçons  d!  .  i"i . 
Anchise,  père  d'Enée,  91,  128. 
Anciens  (les  Douze),  i3-6. 
André  del  Sarte  (Buste  du  p.'.   1.S4. 
Angivillier  (M.  le  comte  d'  .  119,  120; 
1  portrait  en  email  par  Weyler, 
147  (au  Louvre). 
Vnguier  (Michel),  se.,  son  portrait  par 
1  rabriel  Revel,  79. 

Hercule  portant  le  ciel,  a  la  place 
d'Atlas,  groupe  en  terre  cuite,  148. 
Animaux  (Peintres  dans  le  talent  des), 
voy.  Bernaert  (Nicasius),  Desportes 
1  Alexandre,  François),  (  >udrj . 
.  Heurs  et  fruits.  parHuilliot,  1  \H 
par  <  )udr\  le  lils.  139. 
\njou  (Duc  d'  :  voy.  Philippe  V. 
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Anne  d'Autriche  (la  Reine),  sous  la  figure  1 
de  la  Paix,  toi. 

Annonciation  (1'),  par  leTintoret,  i52. 

Antée,  fils  de  la  Terre,  vaincu  par  Her- 
cule, par  le  p.  Claude  Verdot,  87. 

Antin  iL.  Ant.  de  Pardaillan  de  Gon- 
drin.  duc  du  son  portrait,  121. 

par  Rigaud,  21,  126. 
gr.  par  N.  Tardieu 
d'après  Rigaud,  1.17. 

—  Buste  par  Coyzevox,  28,  t32. 

—  (Dédicace  au  duc  d"),  3-4. 
Antinous,  st.,  33-4. 

—  Moulage  de  l'antique,  1.S4. 
Antique  (Figures  moulées  sur  1'),  20. 

32-4- 

Antiques  (Moulages  d'),  d'Italie  et  de 

Versailles,  122. 
Antonia,  nièce  d'Auguste,  33. 
Antonin  1  Buste  d'),  jeune,  32. 
Anvers  (Artistes  nés  à)';  voy.  les  p. 

Bernaert  (Nicasius),  Egmont  (Juste 

d'i:    les    se.  Ph.    de    Buyster,   Yar 

ObstaP.  le  gr.  Ldelinck. 

—  de  P.  Abraham  Genoels,  mort  a  , 
to8. 

Apelle.  p.,  g,  10. 

Apollodore  (Opinions  d')   sur   l'entre- 
prise des  Géants  contre  les  Dieux,  96. 
Apollon  et  .Minerve,  157, 

—  et  Daphné.  par  L.  M.  Vanloo,  14''. 

—  et  Leucothoé.  par  Boizot,  146. 

—  et  Pomone,  parCh.  Armand,  108. 

—  et  Marsyas.  gr.  de  Miger  d'après 
Carie  Vanloo.  i36. 

—  faisant  ècorcher  le  Satyre  Marsyas. 
par  L.  de  Nameur,  98-9;  par  Carie 
Vanloo,  1 2.S. 

—  présentant  des  flèches  à  Hercule. 
io3. 

—  fils  de  Latone;  meurtre  des  enfants 
de  Niobé,  81,  126. 

—  et  les  murs  de  Troie,  8.5. 

-  et  les  Muses  sur  le  Parnasse,  par 
P.  Monier,i04. 

—  au  milieu  des  Muses,  recevant  la 
Peinture,  par  G.  Charmeton,  04. 

-  présidant  aux  Jeux  Pythiens,  to5. 

-  Dieu  de  la  Médecine,  4.3,  i32. 


Apollon,  Dieu  des  Sciences,  i3o-i. 

-  (!')  du  Belvéder,  copie  par  Mazeline, 

•M- 

(Consécration  par  Auguste  d'un 
temple  à).  27. 

-  (Triomphe  d')  et  de  la  Vertu  invin- 
cible, gr.  par  S.  II.  Thomassin, 
d'après  un  groupe  .de  J.  Thierry. 
[36. 

-  couronnant  le  Génie  des  Arts,  pierre 
gravée  de  Guay.  137. 

-  tenant  sa  lyre.  mi. 

-  unissant  l'Ac".  de  Paris  et  celle  de 
St-Luc  à  Rome.  5. 1. 

-  présentant  la  Paix  à  l'Académie  de 
peinture,  04. 

et  la  Musique,  se  préparant  à  chan- 
ter la  gloire  du  Roi,  bas-relief  par 
J.  Rousselet.  fils,  40-1,  [35. 

—  (Galerie  d');  voy.  'Paris.  Louvre. 

Apôtres  (Douze  pécheurs  devenant  les 
douze),  86. 

-  (Vocation  des),  par  J.-C.  par  le 
p.  Pierre  Matthieu.  86-7,  124. 

-  (Apparition  de  N.-S.  aux),  par  Mi- 
chel Corneille.  142. 

-  (Médaillons  ovales  des  douze)  main- 
tenant à  Versailles  dans  l'église  Saint- 
Louis;  voy.  Arcisi  Marc),  tëourderelle. 
Clérion,  Le  Gros,  Le  Comte,  Ma- 
gnier  fils.  Massou,  Gaspard  de 
Marsy,  Mazeline  (P.).  Raon.  Th.  Re- 
gnauldin,  Vighier  (Philibert). 

Appelés  (Rang  des  Élèves)  pour  les 
places  a  l'Ecole,  1:1 . 

Arbelle  1  Bataille  d'i.  gr.  par  G.  Audran, 
d'après  Le  Brun,  00.  i5i.  Chalcogra- 
phie du  Louvre. 

Arbres  (Bouquet  d')  près  d'une  chute 
d'eau,  par  G.  Foeus.  96-7. 

Arc  de  triom  plie  à  la  gli  lire  de  Louis  XI V, 

Où. 

*  \rc  1  lie;  voy.  Jasius. 
Architecture  (Attributs  de  1'),  1.S2. 

-  (Peintres  en);  voy.  Nie.  Boyer, 
Viviani  Codazzo,  Ph.  Meynier. 

-  (Dessins  d'),  g3. 

-  (Ruines  d').  par  Clérisseau,  147;  par 
Servandoni,  i36. 

11 
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\ivis  (Marc  .  se,  Médaillon  ovale  de 
Si  Luc  1"É\  de  St- 

Marc,  très. 

*Ardée,  ville  du  Latium,  i 

Aréthusc  (Alphée  et),  par  Restout  le 

.    125. 

Argus  tue  par  Mercure, 3i. 

Mercure  coupant   la    tête  d'),    pai 
De  Troy  le  père,  141. 
Ariane  dans  l'île  de  \  1  Vlich. 

Armand  -    p.;     Poraone    et 

*Arm 

Armes  (Tropli  d'armures,  par 

J.  Le  Moync  le  père.  o3. 
Armide  :  voy.  Renaud. 
Armaies  dans  un  tableau  de  Blain  de 

Art    ['),  184;        pei 

(Image  de  l'homme  par  Nature  ou 
.  i3o. 
'Artois  int-Omer. 

Arts  (Symbok 

rsonnihes, 
(Génies  des)  et  des  sciences,  36. 

[21. 

1 
Vstroi  n  .rA.  [53. 

étalante  coura  l'antique, 

5i,  144. 
—  et   le  1    ilydon,  8.î 

Athènes,  101-24. 

Dispute  de  Pallas  et  de  Ne; 
ir  le  nom  à  donner  à  .  par  I  [allé  le 

lils. 

Ailicn  1  .  Rhodien, 

.  Roi  de  Mauritanie,  soulagi 

Hercule  du  s  iin  de  porter  le  Ciel 

groupe  par  Michel  Anguier, 
Aubry  (Etienne),    p..   Portrait   du  p. 

Malle.  [40:        du  s 

du  se.  Adam  le  jeu 
Audran  (Benoit  .  gr.,  Élévation  de  J.  C. 

en  1 

au  Louvre  1.  73,  1 


Vudran     (Benoît),    gr.,    Descente  de 
croix,  d'après  Le  Brun,  i5i. 
Portrait  de  Colbert,  d'après  <  l.  Le 
1    vre,   71.    140.    Chalcographie  du 
1  \  re . 
Audran  (Claude),  P.,  la  ('eue.  institu- 
tion de  l'Eucharistie,  45-6. 
Audran    (Gérard),  gr.,  Gravure  de   la 
coupole  du  Palais  du  Soleil  peint  par 
Le  Brun  à  Vaux,  07. 
1     ■    batailles  d'Alexandre,  d'après 
Le  Brun,  66,  i5i.  Chalcographie  du 
I  1  uvre . 

Le  passage  du  Granique,  d'après  Le 
Brun,  81.  Chalcographie  du  Louvre. 
L'enlèvement    du    jeune    Pyrrhus, 
d'après    Poussin     au    Louvre'.    83. 
•  halo  igraphie  du  Louvre. 
La   bataille   de   Constantin  contre 
Maxence,  d'après  Le  Brun,  92. 
St  J    in  Ba  tiste  baptisant  le  peuple 
dans  le  Jourdain,  d'après  Poussin  (au 
Lou  Chalcogi  iphie  du  Lou- 

\  re. 

Martyre  de  St  Etienne,  d'après  Le 
Brun,  73.  Chalcographie  du  Louvre: 
voy.  Le  Brun. 

(  irave  la  coupole  duVal  de-Grâce,  32. 

an  (Jean,   le    jeune1.  Portrait  de 

Noël  1  03  pel,  70.  (  halcographie  du 

Louvre;  voy.  Coypel  (Noël). 

Portrait  de   Co  . .  d'après  Ri- 

i.  7;.  [37. 

ereui       .02. 
consacrant    à   Rome    un    temple   à 
Apollon.  27. 

fermant  le  Temple  de  Janus  après 
I  1  bataille  d'Actium,  3o-i,  126. 
■  57. 
Automne   1     Triomphe  de  Bacchus,  ou 
l'i.  peint,  de   I  '         ulede 

la  Galerie  d'A|  1  5o. 

\utreau  (Jacques  .  P.,  Diogène  portant 

le  polirait  du  card.de  I  leury,  1  [g. 
Autreau  (Lou     .  P.,  Port,  du  se.  Fré- 
min,  141. 

|  ndré-Jû  eph),  P.,  Por 

trait  du  P.  Cazes,  141. 
•Avignon  (Paul  Mignard,  p.,  né  eu 
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*  Babéis  (Nayades  de  la  Fontaine  de),  95. 

'Babylone,  29. 

Bacchantes,  suivantes  de  Bacchus,  ioi. 

-  dansant,  par  Benoît  Massou  le  fils, 
se.  '17. 

Bacchus  (Mercure  apportant  aux  Nym- 
phes) pour  le  m  nirrir,  1 3i  1. 

-  (Faune  tenant  le  jeune),  st.,  32. 

-  enfant  (Silène  tenant),  moulage  de 
l'antique.  [04. 

—  jeune,  st.  antique.   [33. 

—  Dieu  de  la  Joie,  61. 

—  st..  04. 

avec  une   panthère,  groupe   par  lè- 
se. Tassard,  [04. 

—  montrant  des  raisins  a  un  tigre,  st.. 
33. 

-  et  Ariane,  par  Mie.  Serre,  toi. 

-  (le  Triomphe  de),  ou  l'Automne, 
peint  par  Taraval  pour  la  Galerie 
d'Apollon,  i5o. 

Bachelier  (Jean-Jacques);  Charité  ro- 
maine. 146. 

Baile  (Le)  de  Venise  et  Gentil  Bellin, 
69. 

Bailly  (Jacques),  p.  en  min.,  Vase 
rempli  de  fleurs,  1 2.".. 

Baldrighi  (Giuseppe),  p.:  Charité  ro- 
maine. 140. 

Baptême  russe,  par  J.-B.  Le  Prince, 
141. 

Baptiste;  v< >v.  M< mm iyer. 

Barae.  général  de  l'armée  d'Israël, 
(Juges,  IV  et  V),96. 

Bardon,  Commandeur  de  .Malle,  oncle 
du  p.  Dandré-Bardon,  152. 

Bardon;  voy.  Dandré-Bardon. 

Barrois(Françi  iis),sc.,Cléopâtre,  Reine 
d'Egypte,  [35. 

-  Son  portrait  parGueslain,  141. 

Barthélemj  (Ant.),  p..  Copie  du  por- 
trait de  Françi  >is  du  (  iuernier  d'après 
Séb.  Bourdon,  106. 

Bas-reliefs  des  Prix.  110. 
Bataille,  par  Parrocel  le  lils.  1 2.5. 


Bataille  (Une),  par  Loutherbourg,  r5i. 
Bâtiments  (Direction  des),  21. 

-  (Surintendance  et  Direction  des): 
voy.Antin  d'),Colbert,  De  Cotte  (R.), 
Louvois,  Mansart  (Jules  Hardouin-), 
Mazarin,  Ratabon,  Villacerf. 

-  (Fonds  desi  payent  les  prix  des 
dessins  d'après  le  Modèle,  24,  —  et 
les  pensions  d'Elèves,  1 1  r . 

Baucis  (Jupiter  chez  Philémon  et),  par 

Restout  le  liis.  i5i. 
Baudesson  (Nie.    le  père,  p.;  Panier  de 

Heurs.  41 1. 
Baudesson  (François)  le  lils,  p.;  Panier 

de  fleurs,  4;. 
Baudet  (Et.),  gr.  Les  quatre  tableaux 

de  l'histoire  de  Vénus  par  l'Albane 

(au  Louvre).  77.  7.':. 

-  J.-C.  et  la  Samaritaine,  d'après  l'Al- 
bane. 73. 

-  Portrait  de  Perrault.  72. 
'I'.a\  ière  liai,  117-.".. 

—  (Tableau  allégorique  i\u  mariage  de 
la  princesse  de)  avec  le  Dauphin,  par 
Arnould  de  Vuez,  97-98. 

Beaubrun  i<  'harles),  p..  109. 

-  (Henri  de),  p..  l5. 

-  (Portraits  de  MM.  de)  cousins,  p., 
par  Martin  Lambert,  r  1  1. 

Beaudouin  (Pierre-Ant.),  p.:  tableau  à 
gouache  (Phryné  devant  l'Aéropage), 

m:- 

Beaufort  (Jacq.-Ant.ï,  p..  Serment  des 
parents  de  Lucrèce,  [28. 

Beauvarlet  (Jacq.-Firmin),  gr.,  Portrait 
de  Bouchardon,  d'après  Drouais,  [36. 

Beaux-Arts  (les);  voy.  Génies,  Pein- 
tures. Sculptures,  Temps. 

Belle  (Nie),  p..  Ulysse  reconnu  par  sa 
vieille  nourrice,  14S. 

-  Polirait  du  p.  François  Je  Troy  le 
père.  85  [40;  —  du  se.  Lerambert, 
70.  [39;  gr.  par  Moitte,  i>:  —  du 
se.  Pierre  Mazeline,  77. 

-  Son  portrait  au  pastel  sur  cuivre 
par  Loir.  [52. 

Bellangé   (Michel-Bruno),   p..    Fleurs, 

i45. 
Bellini  (Gentile)  dessine  à  Constantt- 
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noplu  la  colonne  de  Théodose,  69. 

(Le  dessin  donné  à  l'Académie  n'en 

était  qu'une  copie.) 
Bellone,  144. 
Benoît   XIV    (portrait  du   pape),   par 

Subleyras,  donné  à  l'Ac.  par  Cochin, 

140. 
Benoit  (Antoine),   p.   et   se.    en   cire, 

portrait  du   se.  Jacques  Buiret,  -•>. 

142. 
-  Portrait  du  p.  Blanchard,  14:. 
Herbier:  VO) .  du  Metz. 
1 '.créer,  st.  par  Foucou,  1.^4. 
Bergers  (Adoration  des),  par  Le  Brun. 

[53. 

—  (Paysage  avec)  et  moutons,  par 
Guil.  Froidemontagne,  109. 

Bernaert  (Nicasius),  p..  Cerf  couru  par 
des  chiens,  89  90. 

—  Pièces  de  gibier  mort  défendues  par 
des  chiens,  94-5. 

Bernard  (Samuel),  p.,  Son  portrait  par 

Ferdinand  le  fils,  7''.  141. 
Bernin  (le  Cavalier  ,  Buste  de  Louis  XIV 

t'ait  en  France  en  [665,  74.  154. 

—  (Buste  du  Cavalier),  148. 

Bertin  (Nie),  p.,  Prométhée  délivre 
par  Hercule.  64    ■'    o 

Bertrand  (Phil.),  se,  Hélène  enlevée  par 
Paris,  groupe  de  bronze.  Si,  [33. 

Bertrj  :  voj .  Jeaurat  de  Bertry. 

"Béthune  (Léon  llurtrel.se.  né  à),  56. 

•  !  la  Foire  de),  par  de  Bar,  140. 

*Bidassoa  (le  Fleuve  de  la),  92. 

Blain  de  Fontenaj  (J.  B.),  p.  fleuriste 
et  de  natures  mortes,  Grand  tableau. 
56  7.  123. 

Blanchard  (Gab.)  le  neveu,  p..  Allégo- 
rie sur  la  naissance  de  Louis  XIV, 
104. 

—  Son  portrait  par  Ant.  Benoit,  142. 
Blanchet  (Thomas),  p.;  Cadmus,  sur 

l'ordre  de  Minerve,  sème  les  dents 
du  Dragon  qu'il  avait  tue.  98. 
Blois  (le  P.  Pierre  Monier,  ne  ai.  104. 
-  (Graveurs  nés  à);  voy.  Et.  Baudet. 

—  (Château  di  G  ton  d'Orléans  y 
meurt,  107. 

Bœufs  (les)  de  (  iér\oll.  30. 


Bœufs  (Paysage  avec  troupeau  de),  par 

Benoit  Du  Lois.  ioi. 
Bois  .  Figures  en  de  J.  Poultier,  67. 
Boit  (Charles),  p.  en  émail;  Mère  de 

famille  avec  ses  enfants  (au  Louvre), 

'47- 
Portrait  du  duc  d'Orléans,  Régent, 

m:- 
l ii  1    il  1  Antoine),  p..  Apollon  et  Leu- 
cothoé,  [46. 

-  (Simon-Louis),  le  fils,  se,  Méléa- 

ere,  i54. 

'  Bonn  '  \  ivien,  mort  à).  26,  Sq. 

Bonnemer  (François),  p.  ;  la  Métamor- 
phose de  Daphné  en  laurier.  95. 

1  ii  ireas.  père  de  Zéthis  et  de  Calais,  106. 

Borghèse  (Vigne);  voy.  Rome. 

1  lusse  !  Abraham  1,  62. 

lioiichardi.n  iLdmei,  se.  le  Christ  ap- 
puyé sur  l'arbre  de  la  croix.  i3i. 

-  Son  portrait,  par  Drouais  le  lils. 
140:      gr.  par  Beauvarlet,  i.36. 

Boucher,  doct.  de  Sorbonne,  exécuteur 

testamentaire  de  M.  Accard.  69. 
Boucher  1  François),  p.,  1  ig. 

-  Renaud  et  Armide.  12.S. 

Son  portrait  par  Lundberg,  [41;  ■ 
gr.  par  Carmona  d'après  Roslin,  i38. 
Boucherat  (Louis),  chancelier  de  France 

en  [685.  Son  buste.  68. 
Bouclier  (le)  de   Minerve  confié  à  Per- 

sée,  .".7. 
Bougie  'Homme  éclaire  par  une),  tabl. 

de  Mme  Therbouche,  (53. 
Boullongne  le  p  re    L  iuis  de),  p.,  17. 

la  (  hante  romaine,  48,  124. 
Boullongne    (Bon)    l'aine,  p.,  Combat 
d'Hercule  et    des  Centaures.  36-37, 
[29. 
Si  m   portrait'  par  (  iilles  Alloil.   88, 

I.v,. 

Boullongne   (Louis  de)   le  jeune,  p., 

i    i 

Mercure  tenant  le  portrait  du  duc 
d'<  >rleans.  Régent,  esquisse  en  gri- 
saille. 147. 

Auguste  fermant  le  temple  de  Janus 
après  la  bataille  d'Actium,  3o-i, 
T27. 
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Boullongne  i  Louis  de),  le  jeune. 
Sujet  allégorique  à  la  gloire  de 
Louis  XIV.  gr.  par  Thomassin,  [38. 
'.<  halcographie.  Devait  être  le  titre 
Je  la  collection  des  planches  gravées 

et  par  l'Académie.) 
Son  portrait  par  Gobert,  88. 

Boullongne  'les  Sœurs  Geneviève  et 
Madeleine  de),  académiciennes  pein- 
tres, 04. 

*  Boulogne-sur-Mer  (le  P.  B.  Yvart  ne 

à),  93. 

'Boulogne  près  St-Cloud  (Artistes  nés 
à  :  vi  i\ .  Le  Comte  1  Louis),  se. 

Bourdon,  attribut  de  St  Jacques  le  Ma- 
jeur. 40.  l32. 

Bourdon  (Séb.),  p..  14:  —  polirait  de 
M.  de  Charmois,  141. 

—  Son  portrait  par  lui-même.  127. 

—  Copie  de  son  portrait  de  Duguer- 
nier,  106. 

—  Son  portrait  gr.  par  Ch.-Nic.  Co- 
chin.  137. 

*  Bourg*  igné  :  v<  iy.  'Sens. 
Bourgogne  (Mariage  du  duc  de),  [698, 

bas-relief  de  Poirier.  i35. 

Bousseau  (Jacques),  se.  Ulysse  ten- 
dant son  arc.  3a  1. 

Bourguignon  (Pierre),  p..  Portrait  de 
Mlle  de  Montpensier  tenant  le  por- 
trait de  son  père.  107. 

Boutiques  du  Pont-Neuf.  120. 

Bouys    (André),    p..    Portrait    du    p. 

Charles  de  la  Fosse,  84,  12.S. 
-  Portrait  du  se.  Le  Hongre.  70.  143. 

—  Son  portrait  par  lui-même  avec  sa 
première  femme.  120.  1.39. 

Bouzonnet-Stella  (Ant.),  p.:  les  Jeux 
Pythiens.  103-106. 

Boyer  (Michel),  p.:  Bâtiments  à  la  Vé- 
nitienne sur  le  bord  de  la  mer.  i3o. 

"Bréda.  ville  de  Hollande  1  Sculpteur  ne 
ai  :  voy.  Desjardins. 

Brenet  (Nie-Guy),  p..  Thésée  prenant 
l'épée  de  son  père.  1  24. 

"Bretagne:  voy.  États  de  Bretagne, 
Lemoyne  et  "Rennes. 

Brevets  royaux  pour  les  artistes  avant 
la  fondation  de  i'Ac,  1 18. 


Briard  (Gabriel),  p.:  Clorinde,  i53. 
Bridan  (Charles),   se.  Martyre  de  St 

Barthélémy,  141. 
Brignole  en    Provence  (Jos.  Parrosel, 

p..  né  à),  io5. 
Brisacier    (Guillaume    de)',    Secrétaire 

des  commandements  de  la  Reine),  5; 

—  Son  portrait  gr.  par  Ant.  Masson, 

d'après  Nie.  Mignard,  71. 
Bronze  (Groupe   de)    de  l'Enlèvement 

d'Hélène,  i33. 

-  (Groupe  de),  5i. 

-  Louis   XIV  couronné    par  la   Aie- 
toire;  voj .  l'es  Jardins. 

—  Voy.  Hurtrel  et  Piéta. 

Brutus  Lucretius,  père  de  Lucrèce. 
1:::. 

"  Bruxelles  1  artistes  nés  à)  :  Phil.et  J.-B. 
de  Champagne. 

Buiret  (Jacques),  se.  Union  de  la  Pein- 
ture et  de  la  Sculpture,  bas-relief, 
41.  i.3i. 

-  Son   portrait  par  Ant.   Benoît.   76, 

Busiris,  roi  d'Egypte,  lils  de  Neptune, 
tue  par  Hercule;  tableau  de  J.-B. 
i  •  irneille,  lils  puîné.  82-83. 

Buyster  (Phil.  de),  se.  Son  portrait  par 
Philippe  Vignon  le  lils.  70. 


c 


Cabinet  du  Roi  (Moreau  le  jeune.  Des- 
sin, et  Cir.  du).  132. 

Cabinet  des  Estampes  de  l'Ac,  154. 

Cadmus  semant  les  dents  du  Dragi  n 
qu'il  a  tué,  par  Th.  Blanchet,  98. 

Cacus  (Hercule  tuant  1.  parFr.  Le  Moine. 
12.S. 

(  'aducée  (Puissance  dm  de  Mercure,  3t . 

(  aen  1  Artistes  nés  à):  Blainde  Fontenay. 
-  1R1  ib.  Ti  minière,  p..  né  et  nu >rt à  1.78. 

Caffieri  Philippe,  son  portrait  par  Van 
Haflen,  127. 

1  alïicri  (J.-J.),  Moulages  des  bustes  de 
Raphaël,  de  Michel-Ange,  de  l'.ernin 
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et  de  Maratti,  donnés  par  lui  à  l'Ac, 

148. 

I    I    .  Bustes  donnés  par  lui 

à  l'Ac,  134. 

—  donne  le  portrait  Je  s.  m  grand  père, 
127. 

Cagliari  Paolo  ;voy.Veronese(Paolo). 
Caïn  (le  meurtre  d'Abel  par),  tableau 
de  N.  Coypel,  34-35,  128. 
mjuration  de  . 
Calabrais  (le  :  voir  Preti. 
Calais,  fils  de  1'.  iréas,  106. 
Callet(Ant.-François  ,p  .  lePrintemps, 

i"  la  galerie  d'Apollon,  i5o. 
Callip;         \  énus  .    moulage  de  l'an 
tique.  144. 

!  n  ';  de  .  80;  —  père  de 

Déjanire, 

—  île  Sanglier  de  .  '  ■.'■.  85. 

Calypso  (Naufrage  d'Ulysse  dans  l'il: 
de  .  par  Tremollières,  145. 

,    artistes  nés  à)  :  <  iaspard  et 
B  dthazar  de  Marsy. 

iaspe     Vlexandre  faisant   peindre 
;  par  \  leughels,  1  i  \. 

Canicule  (la)  vomissant  des  il  imi 

1 5<  ). 
m    âne;    Bataille  de),  i5i. 
ucines  :  voy.  Paris, 
icalla  au  lit  de  mort  Je  son  père 
l'Empereur  Sévère,  par  Greuze,  1 
Carey  (Jacques  .  p..  Portrait  du  p.  J.  B. 
1  bampagne  le  neveu.  106. 
Portrait  di  [arsy,  14:. 

du  se.  Gaspard  Je  Mar 
Carmona  (Salvador),  gr.,  Portrait   du 
p.  Il  lucher,  d'après  Roslin,  1  io. 

Portrait  du  p.  Colin  Je  Vermond. 
d'après  Roslin,  [38. 
ron.  .-t.  Je  1  lutin.  1  p. 
Carre  (Jacques  .  p.;  voy.  '  arey. 

i  i         ,Ti  ibie  ensevelissant 

lorl      d  après    Dandré-Bardi  n  . 

■    vie    l'A  Venl 

près  l'r.  Lemoine,  144. 
—  S'il  portrait  par  Perronneau,  140. 
Carthage    Magon   demandant  J 

i     :ii  Sénat  de),  par  Armand,  i5i. 


Casanova    (François),    p..  Combat  Je 

cavalerie,  ia5. 
Cascar  p.  ;  voy.  <  îascar  (Henri). 
(  lastalie  (la  Fontaine  .  104. 
Castor  et  Pollux  luttant  a  la  course  des 

chars,  106. 
Cast.u-  et  Pollux  (Groupe  antique  de), 

et  Je  leur  mère  I.eJa.  84,  1  | 
Catafalque  du  chancelier  Séguier,  gr. 

par  Séb.  Le  *  1ère,  ?3.  Calcographie 

du  Louvre. 
'Catalogne;  voy.  'Tarragone. 
i  athelin  (Louis-Jacques),  gr.,  Port.  Je 

l'abbé  Terray  J  api  -  Roslin,  140. 

-  Portrait  Je  Tocqué,  d'après  Nattier, 
[36. 

<  aton  JT tique  lia  .Mort  de),  par  l.e 
Brun,  [25. 

•(  aucase  le  Mont),  '14. 

1  ayot  Augustin),  se..  Dijon  sur  le  bû- 
cher, 61-62. 

-  le  Désespoir  Je  Dijon.  [36. 
Cazes  (Jacques),  p..  Victoire  d'Hercule 

sur  Acheloùs,  80-81,  1:0  [3o. 
S^  in  portrait  par  Aved,  141. 
Celle  lia:,  par  Claude  Aiulran.    \5  [6. 
Centaure  portant  en  croupe  un  Amour. 

moulage  Je  l'antique.  14 3. 
(  lentaures  nbal  d'Hercule  et  des). 

par  Bon-Boullongne  l'aîné, 36  37,  [29. 
1  lerbère  île  1  hien),  53. 

-  enchaîné  par  Pluton,  se.  Je  Pajou, 
i3i  . 

(  ères,  st.  ant..  07. 

-  implorant  le  Soleil  pour  mûrir  la 
moisson,  peint.  Je  Du  Rameau  pour 
la  (  îalerie  d'Apollon,  i5o. 

1  erf  couru  par  des  chiens,  parNicasius 
Bernai  n.  89 

Cesti    1  utte  au),  io5. 

'Chaillot  :  voy.  Paris. 

Chalbès  (le  Héraut),  tue  par  Hercule 
avec   Busiris,  tableau  Je  J.-B.  1  loi 
neille  le  lils  puîné,  8 

Chalcographie  du  Louvre;  cette  table, 
passim. 

1  halles  (Michel- Ange-Charles),  dessi- 
nateur des  Menus-Plaisirs,  1 10. 

(halles    Simon  .  se,  Une  Naïade.  [35. 
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'Champagne;  voy.   "Champigneulles, 

Troyes. 
Champagne (Phil.  de), l'oncle,  p.  :  Si  Phi 

lippe  Apôtre,  tf,  [2.5. 
Portrail  de  M.  de  Lam  >ignon,  26-7, 

127. 

—  Son  portrail  par  lui-même  fau  Lou 
vre)gr.  parEdelinck,  71, 123;  Robcrt- 
Dumesnil,  11°  164. 

((  opie  de  son  portrait  de)  par  lui- 
même,  di  >nnée  par  le  gr.  <  îilles  Ri  mis 
selet,  7'i  80. 
Champagne  (J.-B.),  le  neveu,  p.,  Hercule 
couronné  par  la  Vertu,  4.1-4. 

—  Son  portrait,  parjacq.  Carey,  106. 
'Champigneulle   prés    Grand-Pré,    en 

Champagne;  Ardennes,  surl'Agrion. 

—  (Fr.  l 'es  Portes,  né  à'.  64. 
Chananéens  (Jabin,  roi  clés1.  96. 
Chancelier  (la  Charge  de),  [8,  1:1. 

(le),  en  1714:  voy.  Voysin. 
Chardin  (J.-B.  Siméon),  p.,  Tableau  île 

nature  meule.  146    (son  morceau  de 

réception,  au  Louvre). 

—  Fleurs  et  fruits.  123. 

—  Son  portrait  par  Tiger,  140. 
Charité  ila  .  9,  65,  i3o. 

—  (Flamme,  symbole  de  la)  :  1  14. 
Charité  romaine  par  Bachelier,  [46,  par 

Baldrighi,  14''. 

—  par  Louis  Je  Boullongne  le  père. 
41),  60,  124;  --  par  Ant.  Pesne, 
1:4; 

—  bas-relief  par  Jean  Cornu,  60,   i35, 
Charles  I",  roi  d'Angleterre,  père  de 

.Madame,  belle-soeur  de  Louis  XIV, 
97,  i.V,. 

Charles  II  (Testament  de),  roi  d'Es- 
pagne, 91. 

Charmeton  (G.),  p.;  Salons  de  goùl 
antique  avec  perspective  de  pay- 
sages, 94. 

Charmois  (.Martin  de).  Sieur  de  Lauré, 
directeur  de  l'Ac,  7,  Son  portrait  par 
Séb.  Bourdon,  142. 

—  gravé  parL.  Simoneau,  69-70.  Chal- 
cographie du  Louvre. 

Charpentier  (Charles),  se.,  Mort  de 
Méléagre,  62-3,  1 3  >. 


Chasseur,    portrait    de    François  Des- 
portes,  04  iau  Louvre), 
h    iteau  (Guil.),  g.,  la  Manne  tombant 
sur  le  camp  des  Israélites,  d'après  le 
I  '1  iussin  (au  Louvre1.  73. 

-  grav.   de    la   Suzanne  de  Santerre, 
1 : 5 . 

Portrait  équestre  de  Philippe  de 
France,  frère  de  Louis  XIV,  d'après 
(  'oypel  le  père.  97. 

telain  (<  Taries  .  Paysage  au  soleil 

couchant,  14I!.—  Autre  paysage,  14.".. 

Château  champêtre  (Chute  d'eau  prés 

d'un).  96. 
*Châteaudun  (le  P.George  Focus,né  à). 

97- 
"Château-Thierry  de  P.  Gabriel  Revel, 

natif  de).  70. 
"Châtres,  près  Montlhéry  de  P.  Midi. 

Anee  Houasse  le  tîls  mort  à),  90. 
Chavannes  (Domanchin  de),  p..  Paysage 

avec  lac  et  troupeaux  de  bœufs,  to8, 

123. 

Chéron  (Elisabeth-Sophie),  p.,  épouse 
de  M.  Le  Hay.  Son  portrait  par  elle- 
même.  83,  1 3i  )■ 

Cheval  écorché,  1 54. 

-  de  Troie  île).  5o. 

1  biens  il  erf  couru  par  des),  par  Nica- 
sius  Bernaert,  89-91  '• 

-  (Pièces  de  gibier  mort  défendues 
par  des),  par  Nicasius  Bernaert,  04. 

-  dans  le  portrail  de  Fr.  Desportes, 
6  \  'au  Louvre). 

-  de  chasse,  par  Desportes  le  neveu, 
i53. 

Chiron  de  <  'entaure)  instruisant  Achille. 

128. 
Christ  (le)    en   croix,    parjacq.    Gei 

vaise.  70. 

-  st.,  par  J.  Sarrazin,  37-8,  i3i. 

—  au  tombeau,  gr.  par  Duchange, 
d'après  Paolo  Veronese,  [38. 

—  appuyé  sur  l'arbre  de  la  croix,  se. 
de  Bouchardon,  i3i. 

Christiern  VII,  roi  de  Danemark:  s:1 
visite  à  l'Ac..  110. 

-  Portrait  en  email  par  Pierre  Pas- 
quier,  147. 
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Christine,  Reine  de  Suède  ;  ses  collec- 
s  à  Rome,    i. 

Christophe  (Joseph),  p.,  Persée  coupant 
la  tête  de  Méduse, 
Son  pi  >rir;tit,  par  Drouais,  140. 

Chute   d'eau    (Bouquet   d'arbres  pris 
d'une  .  par  (  1.  Fi  icus,  96  7. 

ire,  symbole  de  l'Eucharistie,  6i. 

t_  ici     Hercule  portant    le)  à   la  place 
.1  Atlas,  14::. 

Cincinnatus  (Quintus),  moulage  de  l'an- 
tique. 143. 

*Cinè*e  la  .  région  juive  comprise  dans 
celle  des  Madianites,  96. 

Cire  (Sculpture en) ;  voy.  Benoît  (Ant.). 

Clefs  [Deux),  attribut  de  St  Pierre,  39, 
i34-5. 

'  Méopâtre,  Reine  d'Egypte,  27. 

-  da  Mort  de),  st.  par  François  Bar- 
rois,  <>:.  [35. 

Clérion    (Jean-Jacques),    se.,   mari   de 
Gene\  iève  de  B  mllongne,  9  \. 

-  Médaillon  de  St  Jacques  le  Mineur, 

132. 

<  li  1  li>  m.  se.  :  \  iy.  Michel. 
Clorinde,  par  Briard,  t53. 
1  1  ichin   1  h.  Nie),  gr.,  119. 

-  Lycurgue  blessé  dans  une  sédition, 
dessin.  147.  gr.  par  Demarteau,  [36. 

-  Portrait  du  p.  Sebastien  Bourdon, 

i37- 

Dessin  du  monument  de    Pigalle  à 
Reims,  gr.  par  Moitte,  140. 
donne  à  l'Ac.  le  portrait  du   Pape 
Benoît  XIV  par  Subleyras,  14.5. 
1  1   !  izzi  '    \  i\  1.1111  .  p..  Perspective   du 
dedans  d'un  bâtiment  peu  éclairé,  52. 
Colbert,  Buste  par  Coyzevi  x.  :•"..  i32. 
Surintendant  des  Bâtiments,  22. 
Ses  si  lins  pour  l'Ac,  2  \  5,  118,  120. 

lateur  de  l'Ac.  de  Rome,  1 18. 

S'  'M  portrait,  ;      1        le  Le  Fèvre, 

24-5,  126;  gravé  par  Benoît  Audran, 

71.  141,    1  graphie  du   Louvre. 

\  03 .  Seignelay,  Villao  1  f. 

1  olin  (Pierre),  Huissier  aux  Requêtes. 

6,7- 

iml  at     1  |acques  .    Imprimeur    de 
l'Ac.  7. 


1  nlmde  Vermont  (Hyacinthe);  Mercure 
apportant  aux  Nymphes  Bacchus 
pi  iur  le  m  uirrir.  [3o. 

-  Son  portrait  par  Roslin,  1411;  gr. 
par  Carnu  ma,  [38. 

Colombel  (Nie),  p.;  Amours  de  .Mars 

et  de  Rhéa  Silvia,  66,  1:0. 
Colonne    Trajane   (Bas-reliefs  de  la), 

34. 

-  de  Théodi  se,  69. 

Combat  de  cavalerie,  par  Casanova, 
12.5. 

Commode  (Hercule-),  tenant  un  enfant, 
moulage  antique.  32,  143. 

Communauté  des  Maîtres';  voy.  Maî- 
tres. 

'Compostelle  en  Galice,  pèlerinage  de 
Si  Jacques  le   Majeur.  4.,.  [32. 

Concierge  de  l'Académie,  20,  121. 

I  .monde da  Reine  Marie-Thérèse  sous 
la  figure  de  lai,  101. 

Concours  de  [737,  1  [8. 

1  tonde  île  l'rmce  de);  Hercule  peignant 
son  portrait,  tableau  de  lleude.  1.10. 

(  lonférences,  5.  24. 

Conseil  d'État  (Arrêt  du)  de  1714,  por- 
tant privilège  pour  l'Ac..  5-7. 

Conseiller  (la  Charge  de),  17.  19,  121. 

'Consigne  (la)  de  Marseille,  [36-7- 

Constantin  da  Bataille  de)  contre 
Maxence,  02. 

-  (Triomphe  de),  gr.  par  (1.  Audran. 
d'après  Le  Brun,  66.  Chalcographie 
du  Louvre. 

'1  '.1  mstantinople.  Colonnede  Théodose, 

1  onvi  1  tii  h  galante,  gr.  par  Le  Ras 
d'après  Lancret,  î.'c- 

Corne  d'abondance:  la  corne  brisée 
d'Acheloùs  sous  la  forme  d'un  tau- 
reau, dans  son  combat  avec  Hercule, 
80. 

Symbole  des  richesses,  43,  55,  57, 
[48. 

Corneille  (Michel),  le  père,  p.,  i5,  10. 
Esquisse  de  son  tableau  pi  air  Notre 
Dame  de  Paris,  142. 

-  Son  portrait  par  Jacob  Van  Loo, 
]     [06. 
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Corneille     1  Michel),     le     père,     par 

L.-.M.  Van  Loo,  102. 
Corneille  (Michel),  fils  aine.  p.  Copie 

réduite  en  grisaille  de  la  coupole  du 

Val-de-Grâce,  32,  i38. 
Son  portrait  par  Rob.    Tournière, 

?8,  140. 
Corneille  (J.-B.),  fils  puîné,  p.;  Busiris 

tué  par  Hercule,  82-3. 
(  ■  irnes  d' ibondance,  82,  102. 
Cornu    (Jean),  se.  Copie  de  l'Hercule 

Farnèse,  5o. 

—  Charité  Romaine,  i35. 

Corrège  (Ant.  Allegri,  dit  le),  Fian- 
çailles de  Ste  Catherine  de  Sienne 
(au  Louvre  .  gr.  par  Et.  Picard,  j\3. 

Coudray  1  François),  s.,   St  Sébastien, 

5i,  i35. 
Coups  de  poing:  (Lutte  à),  io5. 
Courajod  (Louis),  Ilist.   de  l'Éc.    des 

Élèves  protégés,  1 19. 
Couronne  (la)  d'épines.  48,  56. 
Course  de  chars,  106. 
Courtin  (Jacques),  p..  Lothet  ses  filles, 

[00,  i;5. 
Coustou  (Nie),  l'ai  né.  se.   Bas-relief  sur 

le    rétablissement    de    la    santé    de 

Louis  XIV.  1687,  42-3,  i32. 

-  Son  portrait,  par  Le  Gros.  140. 

—  Son  portrait,  gr.  par  Ch.  Dupuis, 
d'après  Le  Gros.  117. 

Coustou  iGuil.i  le  jeune,  se,  Hercule 
sur  le  bûcher.  56,  i32. 

-  Son  portrait  par  De  Lyen,  140. 
Coustou  (Guillaume^  le  fils,  sc.Yulcain 

forg-eant  les  armes  d'Achille,  i3i. 

-  Son  portrait,  par  Drouais  le  lils.  141. 
Couteau,  attributde  St  Barthélémy.  3  1, 

i33. 
Coypel  (Noël)  le  père.  P.,  39,  le  Meur- 
tre d'Abel,  34-5,  128. 

-  Portrait  équestre  de  Philippe  de 
France,  frère  de  Louis  XIV.  gr.  par 
Chasteau.  97. 

-  Son  portrait  par  FI.  Rich.  de  La 
Mare.  84,  140. 

Coypel  (Ant. t.  le  fils.  Allégorie  sur 
Louis  XIV  et  la  Paix  de  Nimèg-ue, 
35-6,  126. 


Coypel  [Ant.  .  le  lils.  Son  portrait  par 
Gilles  Allou,  80. 

Coypel  (Noël-Nic),  frère  de  Ant.  Coy- 
pel, Neptune  enlevant  Amymone,  125. 

—  Portrait  du  se.  Guillain,  140. 
Coypel    Ch.-Ant.),  premier  p.  du  Roi, 

Directeur  de  l'Académie,  le  Sacrifice 
d'Abraham,  14S. 

—  Son  portrait  par  lui-même.  53,  141  ; 
grave  par  Jean  Audran,  70.   Chalco- 
graphie du  Louvre. 
oysevox  1  Antoine  ,   s:..  Copie  de  la 
Vénus  accroupie.  33. 

—  Copie  du  groupe  ant.  de  Castor  et  de 
Pollux.  84.  • 

—  Copie  de  la  Nymphe  a  la  coquille.  32. 

—  Buste  du  duc  d'Antin,  28,  (32. 
_        _       j.-B.  Colbert,  28,  i3:. 
_        _       M.  Le  Brun,  62,  i3i. 

Son  portrait  par  Gilles  Allou,  85. 
—         par  Halle.  141. 

par  François  Jouvenet 
le  jeune.  109,  142. 

par  Rigaud,     gr.    par 
Jean  Audran  le  jeune,  7:,  137. 
'Crète  (l'Ile  de),  101. 
Croix  de  roseau,  attribut  de   St  Jean- 
Baptiste,  39,  104. 
Croix,    instrument    du  martyre  de  St 

Philippe,  47.  125. 
Crotone;  voy.  Milon. 
Crucifix  d'ivoire.  7. 

Cuisine  (Mère  dans  sa),  avec  deux  en- 
fants, par  Descamps.  .147. 
Cuivre  (Pastel  suri-,  voy.  Loir. 
Cythère  (Pèlerinage  a  .  par  Watteau, 
"140. 


D 


Damas  (Apparition  de  J.-C.  à  St  Paul 
sur  le  chemin  de),  par  Mlle  Strésor, 

—  2 

Dandre-Bardon   (François,   p.,    Tobie 
ensevelissant  les  morts,  gr.  par  Cars. 
[38. 
-  L'ambition  de  Tullie.  [46. 
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Dandré-Barbon      I  i  i  ortrait 

de  son  père,  gr.  par  Thomassin 
J.  B.  Vanloo,  1^4. 

—  Donne  à  I'Aj.  le  p.  rirait  de  son  oncle 

par  le  Chevalier  Preti,  [52. 
Son  portrait   par  Roslin,  [40;  gr. 

par  Moitte,  144. 
Danemark    (le    Roi  de);    voy.   Chris 

tient  YII  et  Frédéric  V. 
Daniel  de  Volterre,  Sa  descente  de  croix 

de  St-Louis  des  Français  à  Rome, 

gr.  par  Dorigny,  1 
Danses  1  Renaissance  des),  l5o. 
Danseuses  (les),   bas  relief  antique.  32. 
Daphné  (la  Métamorphose  de)  en  lau- 
rier, par  Fr.  Bi  innemer, 

Vpi  'Hun  et),  par  L.-M.Vanloi  1,  1  ^6. 
D'Argenville    (Desallier);  dédicai 

si  m  oua  rage  a  r  \c.  1 17. 
Darius  (la   Famille  de),  gr.  d'Edelinck 

d'après  Le  Brun,  66.  Chalcographie 

du  Louvre. 
Daulle  (Jean),  gr.,  Portrait  de  Rigaud 

et  de  sa  femme,  d'après  Rigaud,  139. 
Dauphin,  attribut  de  Galatée,  56,  i35. 
David  de  Roi),  père  d'Abigaïl;    voy. 

Abigaïl. 

-  r\bigaïl  offrant  des  vivres  à),  par 
Licherie,  65,  [54-5. 

De  Bar  (Bonaventure),  p..  la  Foire  de 

Bezons,  140. 
De  Cotte  Roberl  ,  Arch.,  Surintendant 

des    Bâtiments,    25:    son    portrait. 

par  Jos.  Vivien,  25,  1  »  1. 

gravé    par    Drevet, 

d'apn     Rigau  1,  69, 

d'après  Tortebat,  par 

Trouvain,  71 . 
1  1    :  tle  attachant  des   ailes  à  si  m  fils 

[cari  .  par  \  ien,  1  \6. 
h  janire,  fille  dTEnée,  Roi  de  Calydon, 

80-1    ; .  ■ .  '"  '. 

-  femme  d'Hercule.  1    1 

enlevée  par  le  Centaure  Nessus,  tab. 
de  1  .agrenèe  l'aîné.  1  \6. 
De  Joux   1  -   se,   Si  Sébastien, 

1    I 
De  Lobel    Nie.  .  p.,  Hercule  entre  le 
Vice  et  la  Vertu,  127. 


Delphe      le    Jeux  Pythiens  de),  par 
innet-Stella,  1-.  6. 

De  I  yen  Jacq. -François),  p..  Portrait 
du  se.  CoilStOU  le  jeune.  140. 

DeMachy  (P.  Ant.),  p..  Due  perspec- 
tive. i5i. 

De  Marsy  (Balth.  et  Gaspard),  se: 
voy.  Marsy. 

Demarteau  (Gilles),  gr.;  Lycurgue 
blessé  dans  une  sédition,  d'après 
1  1    hin,  [36,  147. 

I  lémosthène,  buste.  34. 

Dezallierd'Argenville,  Dédicace  de  son 
1  iu\  rage  a  r  \c.  1 17. 

Descamps  (Jean  Bapt.),  p..  Mère  dans 
sa  cuisine  avec  deux  enfants.  147. 

Descartes  (Statue  de),  120. 

De  Sève  (Gilbert  de),  l'aîné,  p..  Son 
portrait  par  Nattier  le  0  re,  89. 

De  Sève  (Pierre)  le  puisné,  p..  Tab. 
allégorique     sur     le     mariage    de 
Louis  XIV,  [01-2. 
Son  portrait  par  11.  (  lascar.  99. 

Deshayes  (J.-Bap.-Henri),  p..  Vénus 
préservant  de  la  corruption  le  corps 
d'Hector.  1  |6. 

1        irdins  (Martin  Van  den   Bogaert, 
se.  appelé  en  France),  Hercule  vain- 
queur du  dragon  du  Jardin  des  lles- 
pérides.  1  1    1  elief,  42. 
I  [ercule  ci  iun  mue  parla  Valeur,  i3i. 

-  Louis  XIV  couronné  parla  Victoire-, 
grand  groupe  en  bronze,  53;  voy. 
•  Paris,  Place  des  Victoires. 

-  Buste  de  1'.  Mignart,  i3i. 

-  Villacerf,    8-9. 

-  Son  portrail  par  Rigaud,  53,   120; 

pravé  par   Edelinck;  Robert-Du- 
mesnil,  VII,  n    t8  .  p.  240-  Chalco- 
graphie du  Li  >u\  re. 
Desportes      1  Alexandre  l 'rançoisi.     p.; 

m  portrait  en  chasseur,  par  lui 
même.  04.  127:  .m  Louvre;  gravé 
par  Joullain,  127.  1  halcographie  du 
1 ,1  iuvre. 
Desportes  ((  laude-François)  le  lils, 
'  1,   ter  el  nui!.  1  j6. 

(Nie),  le  neveu,  p.,  Chiens 
de  chasse,  1 53. 
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De  Troy  (François)  le  père,  Mercure 
coupant  la  tête  d'Argus,  3i,  141. 

—  Portrait  de  l'Arch.  J.  Hardouin- 
Mansart,  :5.  126;  gr.  par  L.  Simon- 
neau  l'aîné,  71.  Chalcographie  du 
Louvre. 

—  Son  portrait  par  Belle  le  père,  85, 
i5o. 

De  Troy  (Jean  François)  le  lils.  p.. 
couronne  au  concours  de  1 7.^7.  1  [8. 

-  la  Vengeance  d'Apollon  et  de  Diane. 
entants  de  Latone.  sur  la  famille  de 
Niobé,  .".1.  1:''. 

De  Vuez  (Arnôuld),  p..  Allégorie  sur 

le  mariage  du  Dauphin,  97-8. 
Diane.  85-6;  —  st..  3s. 

-  la  Lune  S"iis  la  figurede),  peint.de 
Le  Brun,  i5o. 

—  (les  Bains  de),  i53. 

fille  de  Latone;  meurtre  de  la  famille 
de  Ni..be.  81,  [26. 

-  et  Endymion,  par  J.-B.  Vanloo, 
[46;  gr.  parJ.-G.  Le  Vasseur,    (36. 

Didon.  reine  de  Cartilage,  sur  le  bûcher, 

par  Aug.  Cayot,  se.  01-:.  [36. 
Dieu  (Antoine),  p.,  la  Bataille  de  Tra- 

simène,  120. 
Dieux  desi  figurant  comme  athlètes  a  la 

première  solennité  des  Jeux  Pythiens, 

i5. 
*Dijon  de  P.  Gabriel  Revel.  de)  meurt 

à  Château-Thierry,  70. 

-  Le  1'.  Beiv  lit  Ju  Bois  né  et  mort 
à),  nu. 

Diocletien  (l'Empereur),  5i. 

Diogène  portant  le  portrait  du  card.  de 

Fleury,  par  Autreau,  140. 
Directeur  (la  Charge  de  1,   [8,  111.  121. 
Discorde  (la),  i3i. 

-  (la),  chassée  par  Minerve,  64. 
Dogue  se  jettant  sur  des  oies,  parHuet, 

1 53. 
Domanchin  :  voy.  Chavannes  (P.  de),  p. 
Dorigny  (Nicolas),  gr..  la  Descente  de 

croixd'après  Daniel  de  Volterre,  140. 

-  laTransfiguration,  d'après  Raphaël. 
149. 

Douleur  (Buste  de  la),  par  Marsy  le 
jeune,  139. 


Dragon  (le)  du  Jardin  des  Hespérides 
tué  par  Hercule,  bas-relief  de  Iles 
jardins.  42. 

—  (Cadmus  semant  les  dents  du)  qu'il 
a  tué,  par  Th.  Blanchet,  98. 

'Dresde  (Fr.  Coudray,  s:.,  mort  à),  5i. 

*  Dreux  enNormandie(L.  Licherie,néà), 
66. 

Brevet  (Pierre),  gr.,  donne  à  l'Ac.  la 
planche  d'Edelinck  du  portrait  de 
Le  Brun,  d'après  —  69.  Chalcogra- 
phie du  L  iu's  re. 

Drouais  (Hubert),  le  père,  p.,  Portrait 
du  P.  Christophe.  140. 

—  du  se.  Le  Lorrain,   140. 

Drouais  (Jacques-Germain)  le  fils,  Por- 
trait du  se.  Bouchardon,  140:  gr.  par 
Beauvarlet,  i36. 

—  du  se.  Coustou,  le  fils.  141. 
Drusus,  33. 

Du  Bois  (Benoit  .  p.,  Paysage  avec  un 
troupeau  de  bœufs,  toi. 

Du  Change  (Gaspard),  gr..  la  Résur- 
rection du  fils  de  la  veuve  de  Naim, 
d'après  Jouvenet,  1.^7. 

—  Christ  au  tombeau,  d'après  Paolo 
Veronese,  i38. 

—  Apothéose  de  Henri  IV  par  Rubens 
dans  la  Galerie  du  Palais  du  Luxem- 
bi iurg(au  L< mvre),  74. Chalci 'graphie 
du  Louvre. 

—  Portrait  du  se.  Girardon.  d'après 
Rigaud,  1.17. 

Duchemin  Cath.),  p.,  Académicienne, 
femme  de  Girardon;  Panier  de  (leurs, 

[01. 

arnôuld),  p.;  voy.  De  Vuez. 
Du  Fresnoy  (Charles),  auteur  du  poème 

latin  sur  la  Peinture  :  Si  in  pi  irtrait  par 

Le  Brun.  144  (au  Louvre). 
Du  Guernier  (Louis),  p.,  min.  t6;  Son 

portrait,  copié  d'après  Séb.  Bourdon, 

106. 
D'Ulin  (Pierre!,  p.,  Punition  de  Laomè- 

don,  85. 

—  Son  portrait  par  Nonotte,  140. 

Du  Metz  (Gédéon  Barbier),  Président 
des  comptes;  Son  portrait  par  Phil. 


Lallemand, 


127. 
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Dumons  (Jean  Jos.),  p..  Adam  el 

[53. 
Du  Mont  (Jacques)  le  Romain,  Hercule 

et  i  tmphale,  125  (au  musée  de  Tours), 
gravé  par  Miger.  (  halcographie 

du  Louvre. 
Du  Mont  (François),  se;  Un  des  géants 
i  Jupiter.  63. 
Défaite  du  |  [Ji        ,  1 35. 

Dumont    François),  le  cadet,  se.  Pro 

méthêe  sur  le  Mont  Caucase,  143. 
Dumont   Edme,  fils  de  François),  se, 

Mili  m  de  1  1 

Duplessis  (Jos.  Sifri  de  .    p..  Portrait 

du  se.  Allegrain, 

is    1  harles  .  gr.,  le  Mariage  de 

la  Vierge,  d'après  Carie  Vanloo,  i>. 
l 'i  irtrait  du  se.  Nie. <  1  aisti  iu,  d'après 

Le  Gros,  i.>. 
Dupuis   Nie. -Gabriel),  gr.,  Monument 

des  États  de  Bretagne  à  Louis  XV, 

d'après  J.  B.  Lemoync,  1  \g. 
Dupuis  (Nie.  Gabriel  .  gr  .  Portrait  de 

M.    Le    Normand    de    Tournehem, 
1       [uè,  t38. 
Du  Puis  1  ! 'i'  rre  ,  p..  Fleurs  et  fruits. 

99. 
Du  Rameau     Louis),   p..  l'Été,  pein- 
ture p  mr  la  Galerie  d'Apollon,  i5o. 
Du  Vivi  i    ii  re  suit  m  Benjamin), gr. 

en   uied..  Sceau   de  l'Académie  sous 

Li  mis  XVI,  i37. 


E 


l         homi  '.  Méd.  1 1\ .  a  mi-ci  irps,  par 

1  laspard    de    Marsy    l'aîné,     48  \g, 

i35. 
•  :     use  iI'î  eu  Flandres  de  p.  Jac.  Van 

Lo  i,  H'   .1     10 
École  des  Élèves  protégés,  119. 
Écoles  académiques:  voy.  \.\- 
Écritures  de  Livre  des  saintes 
Edelinck  la  Famille  de 

Dariu  .  d'après  le  Brun,  '>'».  Chalco 

graphie  du  Louvre. 


Edelinck  (Gérard),  gr.,  Louis  XIV  à 

cheval,  d'après  le  Brun,  107  (Robert- 

Dumesnil,  n"  258,  \  11.  292 

M1    e,  gravée  d'après  le  Brun,  106 

Ri  ibert  Dumesnil,  n°  259,  VII,  292- 

Portrait  de  Phil.  de  Champagne, 
d'après  lui-même,  71  (Robert-Du1 
mesnil,  n°  764,  VII,  239). 
-  Portrait  de  Desjardins,  d'après  Ri- 
gaud,  71  (Hubert  Dumesnil,  n"  [82, 
Vil. 
Portrait  de  Ch.  Lebrun,  d'après 
Largillière,  69  (Robert- Dumesnil, 
n  238,  Vil,  179),  Chalcographie  du 
1 ,1  <ii\  re. 

Louis  \1Y  achevai,  pourune Thèse, 
d'après   Ch.   le   Brun,   78    (Robert- 
Dumesnil,  n    :>>.  Vil,  42-3). 
Èdit  de  Nantes  (Révocation  de  L'),  par 

Guy  Louis  Vernansal,  65,  i3o. 
Église   catholique    (Triomphe  de   l'i. 
par  Simon  Guillebault,  107. 
(Victoire  de  l'i  sur  l'Hérésie,  134. 
Egmont  (Juste  d'),  p..  i5. 

Portrait  de  Gaston  d'Orléans  à  mi- 
corps,  ~r<- 

\     ,'pte,  temple  de  Jupiter;  voy.  Bu- 
siris. 
—  voy.  Clèopâtre. 

(Fuite   de   la   Sainte    Famille  en), 
par  le  p.  lierre  Matthieu,  86-87. 
Élévation  de  J.-C   en  croix;  voy.  le 

Brun. 
Élèves  de  l'Académie  (Pensions  aux), 
1  1,  24,  m. 
Trois  classes  d'),  111. 
Élève    i  rotégé    ■  I  cole  des  .  1 19. 
I  die  (Ferdinand),  p.;  voj .  Ferdinand. 
Émail   (Peintres  en);  voy.   Boit,  l'as- 

quier,  Rouquet,  Weyler. 
•  Emmails;  voy.  Pèlerins. 
Endymion  (Diane  et),  parJ.-B.  Vanloo, 
146;         gr.  de   J.-C.   le   Vasseur, 
d'après  J.-B.  \  anloo,  [36. 
Énée,  6i  62. 

Vulcain,  à  la  prière  de  Vénus,  fi  ir 
géant  des  armes  poui  son  fils),  tab. 
di   Sam.  .Masse,  91. 
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Enée  (Vénus  demandant  à  Vulcain  des 
armes  pour),  par  Natoire,  144. 

-  (le  Desespoir  de  Didon  au  départ 
d'),  i36. 

-  (la  Déification  d").  parle  p.  Séb.  le 
Clerc  le  tils.  91,  [28. 

-  (Tombeau  d'),  128. 
Envie  (1'),  36,  126. 

—  (Y)  chassée  par  Hercule.  to3. 

Éole  déchaînant  les  Vents,  par  Lattre- 
née  le  jeune,  pour  la  (  îalerie  d'Apol- 
lon, i5o. 

Épée,  attribut  de  St  Paul.  35,  too,  104. 

É pitre  catholique  de  St  Jude,  40. 

Èpitres  de  St  Paul.  [oq. 

Equerre.  attribut  de  St  Jude,  40.  i35. 

Errard  ((  I1.1,  p..  14.   i.ï.  35. 

-  Premier  Directeur  de  l'Ac.de  Rome. 
118. 

Erreurs  (les)  sous  la  forme  de  ser- 
pents, 65,  i3o. 

Érymanthe  (le  Sanglier  d'),  36. 

Escalier  de  l'Odeon,  par  de  Wailly. 
i5i. 

Escrime  des  coups  de  poing,  io5. 

Espagne  (Philippe  V  présenté  a  l')  pai 
la  France,  tabl.  de  Henri  de  Favannes, 
91-92,  123-124. 

"Espagne  ;  voyez  (  îéryi  m  et  Saint-Ilde- 
phonse. 

Esquisse  en  grisaille  par  L.  de  Boul- 
longne,  147. 

Estampes  exposées,  69-74,  81,  83. 

-  (Cabinet  des)  de  l'Ac,  134. 
Esther  et  Assuérus,  29,  40.  120. 
Etats     de     Bretagne  ;     .Monument    à 

Louis  XV,  gr.  par  N.  Dupuis,  d'après 

J.-B.  Lemoyne,  149. 
Eté  (1*),  peinture  de  Du  Rameau  pour 

la  Galerie  d'Apollon,  i5o. 
Étude  il')  arrêtant  le  Temps,  par  Mé- 
nagent. 1.S2. 
*Eu  (Se.  nés  à);  voy.  Anguier. 
Eucharistie    (Institution    de     1'),     par 

Claude  Audran,  45-46. 
Eucharistique    (le   Symbole),  65,    107. 

i3o. 
'Europe  (la  Paix   présentée  à   l'i   par 

Louis  XIV,  02,  120,  144. 


Eurystion  tué  par  Hercule.  3o. 
Evangélistes  1  les  Quatre)  ;  v<  iy.  St  Jean. 

St  Luc.  St  Marc.  St  Matthieu. 
Eve  (Adam  et),  par   Humons,  t.53;  — 

par  Vénevault,  127. 
Evène  (le  Dieu  du  fleuve),  80,  i.5i. 
*Évreux  (le  P.  J.-B.  Féret,  né  à),  109. 


'Falaise  (le  P.  J.  Tiger,  natif  de),  70. 

too;  --  Fr.  Bi  mnemer,  95. 
Falconet  (Etienne-Maurice),  se.  Milon 

de  Crotone  dévoré  par  un  lion,  1 4.'  '. . 

l'aune  tenant  le  jeune  Bacchus,  mou- 
lage de  l'antique.  32.  i5q. 

—  jetant  de  dépit  sa  tlùte  champêtre, 
moulage  de  l'antique.  83,  14.1. 

-  (Jeunei  tenant  un  chevreau,  par 
Soly,  14::. 

Faunes,  suivants  de  Bacchus,  101. 

Favannes  (Henri  de),  p..  Présentation 
par  la  France  de  Philippe  V  à  l'Es- 
pagne, 01  -02.  12.1-124. 

-  Son  portrait  par  lui-même,  140. 
Favray  (le  Chevalier),  Dames  Maltaises 

se  faisant  visite,  141  (au  Louvre). 
Femmes    Deux  Têtes  de),  moulage  de 

l'antique.  iq3. 
Fénelon  (Statue  de).  120. 
Ferdinand  (Louis-Élie),  p..  16. 

-  Son  portrait,  par  Henri  Gascar, 
ioo. 

Ferdinand  (Louis-Élie)  le  fils,  p.,  Por- 
trait du  p.  Samuel  Bernard,  70.  141. 

-  de  l.i  lUVOis,  24.  I  26. 

-  du  se.  Thomas  Regnauldin,  7.5-70. 
i43. 

Féret  (J.-B.),  p..  Paysage  avec  une 
tour,  une  fontaine  et  des  laveuses, 
[09. 

Feti  (Domenico),  p.,  la  Vie  humaine, 
gr.  par  S.  Thomassin,  [38. 

Feuquiéres  (la  Comtesse  de!,  fille  de 
Pierre  Mignard,  donne  à  l'Ac.  le  por- 
trait de  son  père,  90,  142. 
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Flamand  (Ferdinand  le),  p.;  voy.  Fer- 
dinand. 
Flamand     (François     Duquesnoy,  dit 

Fran         .1     tre  de  1  ortone,  147. 
Flambeau  (le)  de  la  Volupté,  4.V44. 
Flamen  (Ans.  ,  se,  '  opie  du   Satyre 

portant  un  chevreau,  5i-52. 
Si  Jèn  ime,  br  .  44. 
Flamen    Ans.   le  fils,  se.  Plutus,  Dieu 

des  richesses,  55,  [48. 
Flamme,  symbole  Je  la  Charité,  1.^4. 
Fleuristes   peintres  :   voy.   Baudesson 

père  et  fils,  Blain  de  I  1  1  ath. 

!  >u  :hemin,  C.  Du  l 'uis,  Lans  (Mi 

Monnoyei    .1-  B.  et  Ant.). 
Fleurs  îles  couronnées  parZéphyre  et 

Flore,  1 
—  par  Baptist 

-  (Panier  de),  par  N.  Baudesson  le 
père.  4"-.  par  F.  Baudesson  le  fils, 
43;  —  parCatherine  Duchemin,  101; 
—  par  Antoine  Monnoyer  le  fils,  80. 

-  (Pot  de),  par  Mlle  Catherine  Perrot, 

74- 
\  ar  Baill) .  128. 

et  fruits,  par  (  'hardin,  \i2. 

-  et  fruits,  pai  1  .Du  Puis.  9g. 

-  et  fruits,  par  J.-B.  Monnoyer  le 
père. 

(Grand  tableau  de)  et  de  fruits,  par 
:i  de  Fi  mtena} .  56-57- 
Vnimaux)  et    fruits,    par   Huilliot, 
148 

—  Voy.  Belleng      I 

Fleurj    (le  Cardinal  de),  par  Rigaud, 

—  (Diogène  portant  le  portrait  du  car- 
dinal de),  par  Autreau,  149. 

I  leuve   un  .  par  le  Brun,  i5i. 

—  de>.  I  lieu  .lu  Numic  >.   \i'-\. 

I  lore    da    Déesse  .   copie    par    I: 
.Si. 

—  par  (  >udry.  126. 

—  et  / 

Grand  Duc.  33, 
Rémouleur.  14.1. 

-  Palais  du  Grand-Duc;  —  le  Groupe 
des  lutteurs.  [33. 

Focu  p..    Paysage    avec 


bouquet     d'arbres    et    chute    d'eau. 
96-97. 
Foi  (la),  59. 

—  catholique  (lai.  65,  (3o. 
i    lire  (I  ne),  par  1. enfant.  [53. 
de  Bezons,  par  de  Bar,  14''. 
1  '01  laine  Castalie  (la),  104. 

1  i.  jel  de    pour  la  cour  du  Louvre, 
21. 

i    ntainebleau  (Artistes  nés  à)  ;  voy.  le 
Fèvre   <  laude). 
(Vernansal,  ni'  à  .  65. 
.1  '.  (  «obert,  né  à  .  84. 
1  \m.  Barthélémy,  ne  à),  106. 
1   bateau  de),  22,  24. 
Voy.  '  Maisi  m-Ri  mge. 
Fontenay;  voy.  Blain  de  Fontenay. 
Forest  (Jean),  p.,  Paj  âge  avec  trou- 
peau de  moutons, 
Fortune  (la),  27. 

Poucou  (Jean-Joseph),  se.  l'n  berger, 
i54. 

France  la  .  43,  07.  [32,  144. 
-  (le  Génie  de  la).  [41  . 

le  Jeune  Louis  XIV  présenté  à  la) 
par  un  Génie,  par  Gab.  Blanchard  le 
ne\  eu,  [1 13  104. 
Uliance    de   la)   et  de  la   Savoie. 
8,  bas-relief  de  Poirier.  [35. 
Ulégorie  en  l'honneur  de  la),  par 
Sebastiano  Ricci,  14.x 
(la)    présentant    Philippe   V  à    l'Es- 
pagne,  par  Henri  de  Favannes,  91-92. 
Franche-*  omté  (Allégorie  sur  la  cou 
quête  de".  57 

(Allégorie  à  la  conquête  de  la),  par 
le  Brun,  dans  la  voûte  de  la  Grande 
Galerie  de  Versailles,  gr.  par  Simo- 
neau  Paîm 
francisque,  p.  :  voy.  Millet, 
.'raude  (la),  65,  [3o. 
Frédéric  Y.  roi  de  Danemark  1174000  . 
Sa    -talue  équestre,  gr.  'l'apre-  Saly 
par  Preisler,  140. 

rémin  (René),  se:  le  Temps  faisant 
connaître  la   Vérité,   bas  relief.   42. 

[32. 

Son  portrait,  par  Autreau,  141. 
Friquet  de  Vaurose  'Jean  1  harles),  p.: 
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Tableau    allégorique    sur    la    paix 
d'Aix-la  Chapelle  (1668),  82. 

Froidemontagne  (Guill.),  p.,  Paysage 
avec  bergers  et  moutons,  109. 

Frontier  (Jean-Charles),  p.,  Jupiter 
commandant  à  Vulcain  d'attacher 
Prométhée  sur  le  mont  Caucase,  146. 

Fruits  (Gibier  et),    par  Desportes    le 
(ils,  14". 
(Animaux,  fleurs  et),  par  Huilliot, 

—  et  animaux,  par  Oudry  le  (ils.  189. 

-  et  Heurs,  par  J.-B.  Monnoyer  le 
père,  38. 

—  et  légumes,  par  Jeaurat  de  Bertry, 

[2_. 


G 


Galatée  (la  Nymphe),  55,  i3i. 

Néréide,  amante  d'Acis,  par  Robert 
Le  Lorrain,  56,  [35. 

—  (Acis  et),  par  Lucas,  12.1. 
'(ialice    (Pèlerinage   de    Compostelle 

en),  4';.  1.12. 
Galloche  (Louis),  p..  Hercule  ramenant 
des  Enfers  Alcesteà  son  mari  Admète, 
86,  129. 

—  Son  portrait  par  Tocqué,  140:  gr. 
par  Mi  litle,  (37- 

Garnier  (Jean),  p..  Buste  de  Louis  XIV 
encadre  d'instruments  de  musique, 
1.53. 

Gascar  (Henri),  p..  Portrait  du  p.  Lierre 
De  Sève  le  puisné,  •  19. 

—  Portrait  du  p.  Ferdinand  le  père,  100. 
(Liston,     duc     d'Orléans,     frère     de 

Louis  XIII,  son  portrait,  i5. 

—  Portraità  mi-corps,  par  Juste  d  i 
mont.  7.Ï. 

—  Sa  fille,  Mlle  de  Montpensier,  tenant 
son  portrait.  107. 

Géants  (Défaite  des.  4111  avaient  voulu 
détrôner  les  Dieux,  par  ].  Le  Blond. 
96. 

—  (l'n  des)  foudroyés,  st.  de  François 
Dumont,  63. 


Géants.  Voy.  Antée,  Urites. 

'(',èncs  (Viviani  Codazzo,  mort  à),  52. 

Génie  du  Printemps,  sc.de  Monot,  i5_|. 

—  des  richesses.  43. 

-  des  plaisirs.  4.1-4. 

—  de  l'Art,  134. 

-  des  Beaux-Arts,  68,  134. 

-  des  Arts  1  Apollon  couronnant  le), 
pierre  gravée  de  Guay,  137. 

—  de)  de  la  France,  140. 

-  de!  de  l'Espagne  présidant  à  la  pré- 
sentation de  Philippe  V  parla  France, 
tabl.  de  Henri  de  Favannes,  91-2. 

-  portant  la  Tiare  Papale,  107. 
Génies  des  Arts.  59. 

—  des  Arts  du  Dessin,  47,  104,  124, 
[26. 

'Gennevilliers,  près  Paris  (Simon  Ilur- 
trel,  mort  à),  56. 

Genoels  (Abraham),  p..  Paysage  avec 
lac.  10;;. 

Gentilshommes  de  la  Chambre  choisis- 
sant le  Dessinateur  des  Menus-Plai- 
sirs, 119. 

Géométrie  (Professeur  de),  5. 

Germanicus,  moulage  Je  l'antique,  33. 

•44- 
Gervaise   (Jacques),   p.,    le  Christ  en 

croix,  70. 
Géryon,    au    triple    corps,    tyran    des 

Espagnes,  tue  parHercule,  29-30,  40. 
(icuslain  (Charles-Et.),  p.,  Portrait  du 

se.  Barn  »is,  141 . 

—  Portrait  du  p.  Largillière,  140. 
Gibier  mort  (Pièces  de)  défendues  par 

des  chiens,  par  Nicasius  Bernaert, 

94- 

-  et  fruits,  par  Desportes  le  lils.  14(1. 

Girardon  (François),  se,  Vierge  à  mi- 
corps,  bas-relief,  35. 

-  La  Vierge  âgée,  médaillon,  [32. 

-  Figures  pour  la  voûte  de  la  Galerie 
d'Apollon.  i5o. 

-  Buste  d'Edouard  Colbert,  marquis 
de  Villacerf,  i3i. 

—      du  Président  de  Lamoignon, 
i3i. 

—  —      de  Loin,  lis,  28. 

Mari  de  Cath.  Duchemin,  101. 


l?6 
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Girardon  (Françoi  ,  Son  portrait,  par 
Revel,  84. 

—  gr.parGasp.  Duchange, 
d'ap.  Rigaud,  7:.  137. Chalcographie. 

—  en  pastel,   par  Vivien, 
54,  129. 

Gladiateur  combattant,  moulage  de 
l'antique.  143. 

—  mourant,  st.,  34. 

—  mourant,  st.  Je  Julien.  154. 
Gloii         ,36,  p,  97,  126. 

(Génie  Je  l'amour  Je  la), 

les  Saints  dans  le  sein  de  Dieu, 
sujet  Je  la  coupole  du  Val-de-Gràce, 

32. 

Glycon,  se.  athénien,  auteur  de  l'Her 

cule  Farnèse,  5o,  124. 
Gobert  (Pierre),  p.,  Portrait  du  p.  Bou- 

[1  igné  le  jeune,  88. 

—      du  se.  Van  (.'lève,  04. 
1  ■        E  Ime-Ét.-François),  le  père.  se. 

Vli  mumentà  Louis  XV  pour  l'Ac., 148. 
Gondrin  :  vi  iy.  Antin  iJ'). 
Gorgones    Médi     :,  1  ûnée  des),  87. 
(  îosuin  (Gérard),  p..  17. 
Gouache    Deux  Tableaux  à)  par  Péri- 

gn  >n.  [Si. 
Grand  Louis    le  Navire  le),  par  Van- 

Bi    k,  94  i3q. 
'1  ii  ind-Pré  en  Champagne;  voy.Cham- 

pigneulles. 
Granier  Pierre  .  se.  Copie  du  Bacchus 

avec  un  tigre,  33. 

—  Buste  Je  Louis  XIV,  28,  1 3 1 . 

(  iranique  (le  Passage  du  .  gr.  de  <  iérard 

Audran    d'après    Le   Brun,  81,  i5i. 

<  halcographie  du  Louvre. 
Graveurs  non  compris  dans  la  première 

Académie,  17. 
Gravures  exposées,  69  74,  8i-83. 
-  publiées  avec  l'approl  ition  lel'Aca 

demie,  5. 

—  (l'Ac.  ne  t'ait  faire  Je  qu'à  partir 
de  1702.  [55. 

Greuze  J.-B  .  p..  Caracalla  au  lit  de 
mort  de  son  père  l'Empereur  Sévère, 
i53. 

Grisaille  1  Es  |uisse  en),  par  L.  de  L  1 
logne,  147. 


Guay  (Jacques),  gr.  en  pierres  fines; 

Apollon  couronnant   le    Génie  des 

\ll-.  137. 
Guérin  (François),  p..    Un    marchand 

d'orviétan,  147. 
Guide  (le),  la  Naissance  de  la  Vierge, 

gr.  par  Et.  Picard,  7:. 
Guillain  (Simon),  se,  16. 
—  Son  portrait.  parNoël-Nic.  Coypel, 

140. 
Guillebault  (Simon),  p..  Triomphe  de 

l'Église  Catholique.  107. 


Haber,  mari  Je  Jahel.  96. 

Hache,  attribut  Je  St  Thomas,  [32. 

Halle  (Claude)  le  père,  Rétablissement 

Je  la  Religion   Catholique  à  Stras- 

bi  mrg,  58-9,  1 26. 
—  Portrait  Ju  se.  Coyzevox,  141. 
du  se.  Hurtrelle,  [48. 
Son  portrait,  par  Le  Gros,  140. 
Halle  (Noël),  le  fils,   p.;   Son  portrait 

par  Aubry,  140. 
Halte  d'armée,  par  Pater,  [46. 
Hans  (Louis  Van  der  Bruggen,  dit),  p., 

1 7. 
Hardouin  ;  voy.  Mansart. 
Hardy  (Jean),  se.  Victoire  de  l'Église 

Catholique  sur  l'Hérésie,  i3q. 
*Havre(Artistesnésau);voy.Rabon(p.). 
Hébreu  (Évangile de  St  Matthieu,  écrit 

en),  45. 
Hector    le  Corps  J'i  préserve   Je  la 

corruption  par  Vénus,  lab.  de  Des- 

hayes,  [46. 
Hélène  (l'Enlèvement  d'),  [33. 

ilevée  par  Paris,  groupe  de  bronze, 

par  Ph.  Bertrand,  5i. 
Henri  IV.  père  de  Gaston  d'Orléans, 

"  '. 
Henriette  d'Angleterre   tenant  le   pol- 
irait de  son  mari  Philippe  de  France, 
frère    de    Louis    XIV,    tableau    Je 
Matthieu  le  père,  1 
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Hérard  (Gérard-Léonard),    se.  Buste 
du  Chancelier  Séguier,  t3i. 

—  St  Jacques  le  Majeur, médaillon,  i32. 
Hérault  (Charles),  p.,  Paysages  avec 

chutes  d'eau,  38. 

—  Portrait  de  Louvois.  d'après  Ferdi- 
nand. 24.  126. 

Hercule   (Combat    d')   et  d'Achéloûs, 

12' 1-3'  1. 

—  (Victoire  d')  sur  Achéloûs,  par  Jac- 
ques Cazes,  80-1. 

—  ramenant  des  Enfers  Alcesteàson 
mari  Admète,  86,  1 29. 

—  et  l'Amour,  groupe  de  Vinache,  i3i. 

—  étouffant  Antée,  par  le  p.  Cl.  Ver- 
dot,  87. 

—  portant  le  Ciel  à  la  place  d'Atlas. 
groupe  par  .Michel  Anguier,  67-8. 

—  portant  le  Ciel  pour  soulager  Atlas. 
148. 

—  tuant  Cacus,  par  Fr.  Le  Moyne,  125. 

—  (Combat  d')  et  des  Centaures,  par 
Bon  Boullongne  laine.  36  7. 

—  assommant  les  chevaux  de  Dioméde, 
14.Î. 

—  Le  Dragon  du  Jardin  des  Hespé- 
rides,  bas-relief  de  Desjardins,  42. 

—  vainqueur  des   Géants,  par  J.    Le 
Blond,  96. 

—  Mort  de  Géryon  et  d'Eurystion,  29- 
3o,  49. 

—  sauve  Hésionne,  fille  de  Laomédon, 
85. 

—  L'Hydre  de  Lerne,  26. 

—  se  reposant  sur  le  corps  de  l'Hydre, 
par  Th.  Regnauldin,  5i. 

luttant  avec  Jupiter  aux   Jeux    l'y 
thiens,  io5. 

—  jetant  Lichas  à  la  mer,   par  le  p. 
Mich.-Ange  Douasse  le  lils,  90,  127. 

-  et  Omphale,  par  Du   .Mont  le  Ro- 
main. 12.S  (au  musée  de  Tours). 
--  délivrant  Promèthée,  par  Nie.  Ber- 
tin.  se.  04-5,  128-9. 

—  et  le  Centaure  Xessus.  par  François 
Tavernier,  81 1. 

—  punissant  Xessus,    par  Tavernier. 
1S1. 

—  protégeant  Thébes,  io3. 


Hercule  sur  le  bûcher,  par  Guill.  Cou 
ti  m  le  jeune.  56,  i32. 

—  jeune  image  de  la  Valeur,  82. 

—  il')  Farnèse,  de  Glycon,  5o,  124. 

-  Commode  tenant  un  enfant,  st..  32, 
i43. 

-  couronné  par  la  Valeur,  bas-relief 
par  Desjardins,  [3i. 

couronné  par  la  Vertu,  par  J.  B. 
Champagne,  43-4,  parFr.  Tavernier. 
.'  )<  1 . 

—  entre  le  Vice  et  la  Vertu,  par  Nie 
De  Lobel,  127. 

-  bannissant  les  Vices  opposés  aux 
Beaux-Arts,  par  G.  Charmeton,  04. 

-  couronné  par  la  Victoire,  1S1. 

-  confinant  l'Ignorance  et  PEnviedans 
l'obscurité,  io3. 

—  (Louis  XIV  sous  la  ligure  d'),  to3, 

-  peignant  le  portrait  de  ('onde,  par 
lleude.  i3(). 

—  mettant  en  fuite  les  passions  des 
hommes  opposées  à  Philippe  V,  92, 
12.1-4. 

Hérésie  il').  65,  107.  120.  [3o. 

—  (Victoire  de  l'Église  catholique  sur 
1'),  [34. 

Hermaphrodite  iT)  couche  sur  un  mate- 
las, moulage  de  l'antique.  40.  154  (le 
matelas  est  du  Bernin). 

Hérodiade  tenant  la  tête  de  St  Jean- 
Baptistè,  se.  de  Ladatte,  i35. 

Herrard  (Jean-Léonard),  se,  Méd.  de 
St  Jacques  le  Majeur.  49. 

—  Buste  du  chancelier  Séguier.  28. 
Hésionne,  fille  de  Laomédon,  85. 
Hespérides  (Pommes    d'or   du  Jardin 

des),  42.  5i  '.  124. 
Heude  (Noël),  p.,  Hercule  peignant  le 

portrait  de  Coude,  i3o. 
Heures  (les)   dans  la  peinture  de   Le 

Brun  à  Vaux,  07. 
Hippolyte  (la  Mort  d'),sc.  de  Lemoyne 

l'oncle.  [36. 
Histoire  d').  04.  i3l. 

-  (T),  par  P.  Mignard,  i53. 

-  1  Tableaux  d'),  commandes  par  le 
Roi,  120. 

!  Hiver  d'i.  par  La  Grenée  le  jeune,  pour 


-.: 
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1  i  voûte  de  la  Galerie  d'Apollon,  i5o. 
'  Hi  '11  tnde  le  P.  Van  Beck,  ne  cm.  1)4. 
Homère,  buste,  32. 

Homme  (Formation  de  P),  par  Promé 
thée,  tab.  de  Silvestre,  58,  i3o. 

P    condamné  au   travail,   tab.   du 
l'cti.  gr.  par  Thomassin,  i38. 

Jeune),  attribut    de   PËvangéliste 
m  Matthieu.  4S. 
-  tenant  un  verre   de  vin  et  éclairé 
d'une  bougie,  par  Mme  Therbouche, 
[53. 
Pi  'lirait  d'j  inconnu,  1:7.  1 28,  t38. 
-tes  d'),  moulages  de  Pan- 
tique,  144. 
II. mimes  illustres  de  la  France  (Statues 
d')  commandées  par  Louis  XVI,  120. 
Honoraires  Amateurs   et  Associés  li- 
bres, [21. 
I [1  irace  (le  Poète  .  |. 
Horry  (M.  .  Notaire  Apostolique,  mari 

Je  Mlle  Perrot,  74. 
lin  i»c   René',  p..  Hercule  et  l'Hydre 
de  Lerne, 
Son  portrait,  par  Fr.  Jouvenet  le 
jeune.  [09,  14:. 

Jean  Tortebat  le  Mis. 

7'i.  1  (i  :  gravé  par  Trouvain,  72. 

1 1.  iuasse  '  Michel  ^.ngi  1  le  Mis.  p.,  Her 

cule  jetant  Lychas  à  la  mer.  90,  [27. 

Houdon  (Jean-Antoine),  se..  Morphée, 

IÔ4- 
lluet    J.-Bapl    .    1   .    Dogue  se  jetanl 

sur  des  oies.   [53. 
Huilliot  (Pierre-Nicolas  .  p.,  Animaux. 

fleurs  et  fruits.  [48. 
Huissiers  de  l'Académie.  20,  1:1. 
Hurtrel  (Simon),  se.  Picta,  groupe  en 

bronze, 

rait,  par  I  [allé  le  père.  [48. 
I  lutin  (l 'harles-François),  se,   1  aron, 

1  l8. 
Hutin  .  le  Temps  décou 

1  ranl    la    Vertu    ou    l'Amour    des 

Beaux-Arts,  68,  nq. 
Hydre  (P)  de  Lerne,  26;  —  (Hercule  se 

reposant  sur  le  corps  de  P),  Si. 
Hymen  (P), 
llvmellee  (P),   [35. 


Hyménée  (Union  de  la  Paix  et  de  P), 
[696,  bas-rel.  paît  lande  Poirier,  41. 
lypi  icnsie  (P),  65,  i3o. 


Icare  1  Dédale  attachant  des  ailes  à  son 
fils),  [46. 

-  (la  Chute  d'),  sc.de  PaulSlodtz,  148. 
Ignorance  (P),  i3j  . 

(P),  chassée  par  .Minerve.  64. 
—  (P)  chassée  par  Hercule.  io3. 
'Indes   St  Thomas,  apôtre  des),  4.S. 
Instruments  de  musique.  38,  [01. 
lo  délivrée  par  Mercure,  3i. 
Msle  (P)  en  Flandre;  voy.  'Lille. 
'Italie  (Moulages d'antiques  d'),  122. 
'Ithaque:  voy.  Ulysse. 
Ivoire;  voy.  <  rucilix. 
[xion,  1:0. 

-  et  la  Nuée,  36. 


Jabin,  Roi  des  Chananéens,  96. 
Jahel,  femme  d'Haber,  meurtrière  de 

Sisara,  00. 
Jaillot  (Simon),  se..  7. 
Janus  (Auguste  fermant  le  Temple  de), 

3o-i,  1 27. 
Jasius,  roi  d'Arcadie,  père  d'Atalante, 

5i,  144. 
Jeaurat  (Etienne),  Pyrame  et  Thisbé. 

[40. 

portrait  de  Pierre  Puget,  [36. 
Son  portrait,  par  Rosi  1 11.  141 .  gr.  par 

Lempereur,  1.17. 
Jeaurat  de  Bertry  (Nie-Henri),  le  ne 

veu  :  Fruits  et  légumes,  127. 
—   Un  tambour.  14.".. 
Jephté  de  Sacrifice  de  la  fille  de),  par 

1'.  de  St  Yves,  02,   I2.S. 
'Jérusalem  iSt  Jacques  le  Mineur,  pre- 
mier évêque  de),  37. 
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Jésus-Christ,  Nativité,  gr.  d'Lt.  Picard 
d'après  le  Poussin,  7.1. 

—  Présentation  au  Temple,  35. 

—  Sa  présentation  au  Temple,  tab.  Je 
Simon  Vouet,  140. 

—  chez  Simon  le  Pharisien.  [53. 

—  et  la  femme  pécheresse  chez  Simon 
le  Pharisien,  [34. 

—  et  la  Samaritaine.  gT.  d'après  l'Al- 
bane,  par  Et.  Baudet.  73. 

—  (Élévation  de)  en  croix,  gr.  d'après 
Le  Brun  (au  Louvre),  par  Benoit 
Audran  en  [706,  73,  140. 

-  La  Descente  de  croix,  de  Daniel  de 
Volterre,  149. 

—  Descente  de  croix,  par  Le  Brun,  10) . 

—  Apparition  à  St  Pierre,  après  sa 
Résurrection,  par  M.  Corneille  l'aîné, 
52-3. 

-  Son  apparition  aux  Apôtres  sur  le 
bord  du  lac  de  Tibériade,  par  Michel 
Corneille,  142. 

—  La  Transfiguration,  gr.  par  Dorigny, 
d'après  Raphaël,  140. 

-  Apparition  à  St  Paul  sur  le  chemin 
de  Damas,  par  Mlle  Strésor,  7:. 

—  Voy.  Cène.  Ecce  hoino. 

Jeune  homme,  attribut  de  St  Mathieu. 

i33. 
Jeux   ilesi   Pythiens   de    Delphes,    par 

Bouzonnet-Stella,  ioS-6. 

—  (Renaissance  des),  i5o. 

Joie  (la),  buste  par  J.-B.  Tuby,  61,  tSç. 

'Joigny  en  Bourgogne  i.\nt. -Benoit, 
ai.  70. 

Jollois  (Nie. -René),  p.;  le  Samaritain, 
i3o. 

Joseph  fuyant  les  sollicitations  de  la 
femme  de  Putiphar,  par  J.-B.  Nattier 
l'aine,  o.5. 

Joullain  (François),  g.,  portrait  de  Des- 
portes en  chasseur  d'après  lui-même, 
127.  Chalcographie  du  Louvre. 

Jours  (les)  dans  les  peintures  de  Le 
Brun  à  Vaux.  97. 

Jouvenet  (Jean),  p  ,  F.sther  et  Assué- 
rus,  29,  49,  126. 

—  Sa  descente  de  croix  des  Capucines, 
donnée  à  l'Ac.  par   Louis  XIV,  141. 


Jouvenet  (Jean),  p  .  Son  tableau  des 
Recollets  de  Versailles,  gr.  par 
G.  Du  Change,  137. 
Son  portrait  par  lui-même  (Musée 
de  Rouen),  gr.  par  Ant.  Trouvain, 
71.  Chalcographie  du  Louvre. 

—  —      parTortebatlefils,  84,  141. 
Jouvenet  (François!,  le  jeune,  p..  Por- 
trait du  se.  Coysevox,  109,  142. 

—  Portrait  du  p.  Douasse.  109,  142. 
Judas  à  la  Cène.  40. 

Juliart  (Jacq.-Nic),  p.,  Paysage,  [53 
Musée  de  Tours). 

Julien  (Pierre),  se.  Gladiateur  mourant. 
1.S4. 

Julienne  (M.  de)  donne  à  l'Ac.  la  Pré- 
sentation de  N.-S.  au  Temple,  par 
Vouet,  140. 

Junon,  3i,  36,  129. 

Jupiter  prêt  à  lancer  la  foudre,  st.  de 
(  lodion  .Michel.  14.1. 

—  (Lutte  des  Géants  contre).  63. 

-  foudroyant  les  Géants,  par  J.   Le 
Blond,  96. 

-  et  la  nymphe  Io.  3i. 

-  commandant  à  Yuleain  d'attacher 
Prométhée  sur  le  mont  Caucase,  140. 

—  luttant  avec  Hercule  aux  Jeux  Py- 
thiens, io5. 

--  pire  de  Pence.  87. 

—  chez  Philémon  et  Baucis,  par  Res- 
t< iiit  le  (ils.  i5i. 

—  (Busiris  lui  offrant  des  victimes 
humaines),  tableau  de  J.-B.  Corneille 
le  iils  puîné,  82-3. 

Juste,  p.;  voir  Egmont. 
Justice  (la),  65,  104,  i3o,  144. 


L 


Labyrinthe  (le)  de  Crète.  101. 

Lacédémonien  (Mort  du)  Othryadès, 
par  Sergell,  1.Ï4. 

Ladatte  (François),  se.  Hérodiate  te- 
nant la  tète  de  St  Jean-Baptiste.  1 3.5. 

Ladey  (Jean-Marc),  p.,  Fleurs.  145. 
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i  i  FoLse  i  harles),  p.  Enlèvement  de 
Prost  pinc  par  Pluton,  48,  129  tau 
Musé    de  roui 

Son  portrait,  par  Bouys,  84,  125. 
gravé  d'après  son  portrait. 
par  Gasp.  Du  Change,  70.    Chalco- 
graphie du  Louvre. 

I  ■  e  1  ouis  Jean  François),  l'aine. 
I  iilévemenl  d  Dèj  nue  par  le  cen- 
taure Ne  5ii  .  146. 

iée(Jean  Jacques),  lejeune,  Èole 
déchaînant  les  \  ent  >;  pour  la  voûte 
de  la  Galerie  d'Apollon,  i5o. 

La  Hyre    Laurent  de),  p.  14. 

Lalive  de  Julb  M  lonne  un  tableau 
de  Le  Brun  à  l'Ac,  i:5. 

Lallemand  l'hil.'.  p..  Portrait  de  l  lé 
dèi  Mi  Du  Metz,  77.  127. 

deCharles  Perrault,  77.  1 

1  w  1.  I  l. .reut  Richard  de),  p..  Por- 
trait du  p.  Noël  Coypel  le  père.  84, 

'43. 

du  p.  Ant.  Paillet,  89,  14:. 

Lambert    1  Martin  ).    p.,    Portrait    de 

MM.  de  Beaubrun,  10  - 
Lamoignon    (Guillaume    de),   Premier 
•  lent.   16. 
Son  portrait  par  Pli.  de  Champagne, 

1:7. 
Premier  Président;  buste  parGirar- 
.  29,  i3i. 

1-F1  le   fils;  son 

plaidi  i\er  pour  Van  (  >bstal,  16. 
Lance,  attribut  de  St  Mathias,  [33;  de 

i  homas,  45. 
Lancrct  (Nie),  p.,  Sujets  galants,  1    ; 
Conversation   galante,  gr.   par  Le 
B       137. 
Lans  (Michel),  p.  de  11 

fils,  par 
Agésandre,  Polydoreet  Athénodore. 
se.  Rhodiens,  5o,  i 

h   (Punition  de),    par   le    p. 
Pierre  d  1 
I      1  (les  Frèn     LeN  tin,  m    à;,  75. 
Largillière    Nie.    de  .    p.,  Portrait  de 
.  12.Î. 
du    se.  Jean   Thierrj 
par  Thomassin,  137. 


Largillière    Nie.  de),  p.,  Son  portrait 
par  lui-même,  141 . 

par  (  iueslain.  140. 
I.atium  (le  Xumico.  rivière  du),  128. 
Latone  (la  Vengeance  d'Apollon  et  de 
Diane,  enfants  de)  sur  la  famille  de 
Niobé,  par  J.  de  Troy  le  fils, 81,  126. 
Latour   (Quentin   de),    Portrait  du  p. 
J.  Restout,  gr.  par  P.  E.  Moitte,  i36 
'  Lan re  ((  m  ne':  :  voy.  Charmois  (Martin 

de). 
Laurier  (la  Métamorphose  de  Daphné 

en),  par  Fr.  Bonnemer,  95. 
I.authier.  censeur  royal.  4. 
Le  Bas(Jacq.  l'hil. t.  gr.,  Conversation 
galante,  d'après  l.aneret.  1.17. 
Sujet  galant,  d'après  Lancret,  128. 
I.ebel  (Ant.),  p..  \  ne  de  mer.  [53. 
Le  Blond  (J.)  p..   Hercule   vainqueur 

des  Géants,  96. 
Le  Bouteux  (Pierre),  p..  Portrait  du  p. 
Rigaud,  1  (-■. 

du  p.  Vernansal,  141 . 
Le  Brun  (Charles),  p.,  1.V4.  i5  6, 23,  1  [8. 
Son  plafond  du   Palais  du  Soleil  au 
château   de    Vaux,  gr.    par  Gérard 
Audran,  07. 

-  Ses  peintures  à  la  voûte  de  la  Gale- 
rie d'Apollon  du  Louvre,  i5o. 
Triomphe  de  Neptune  et  de  Thétis, 
peint,  pour  la  Galerie  d'Apollon,  i5i. 
Passage    du    Granique,    gr.    par 
G.    Audran.  d'après    Le   Brun,  81. 
(  halcographie  au  Louvre. 
Les     Batailles    d'Alexandre    et    le 
Triomphe    de    Constantin,   gr.    par 
(  i.  Audran  et  Edelinck.  66. 
Bataille  de  Constantin  contre   Ma 
xciice.  grav.  de  Gèr.  Audran.  92. 
La  Mort  de  Caton  d'Utique,  [25. 

iration  des  bergers,  (53. 
Descente  de  croix.  t5l. 
Plafond  de  la  chapelle  du  séminaire 
St-Sulpice,  gr.  par  Simonneau,  144. 
Martyre  de  St  Etienne,  Mai  de  la 
mfrérie  des  Orfèvres  en  i65i,  à 
N.-D.  de   l'an    (au   Louvn  .  gravé 
par  G.  Audran.  73.  Chalcographie  du 
Li  aivre. 


DES  NOMS  DE   LIEUX 


DES  MATIERES. 
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Le  Brun  (Charles),  Louis  XIV  à  che- 
val, thèse;  gravée  par  Edelinck,  78 
1  Robert-Dumesnil,  11"  25g  ;  VII,  2<  12-0 1 . 

—  Allégorie  à  la  conquête  de  la  Fran- 
che-Comte, dans  la  voûte  de  lagrande 
Galerie  de  Versailles,  S7-8,  gr.  par 
Simonneau  l'aine.  74. 
l'oiirait  du  p.  Charles  Dufresnoy, 
145  (au  Louvre). 

-  Portrait  du  p.  Henri  Testelin,  142. 

-  Projet    de    fontaine    monumentale, 
pour  la  cour  du  Louvre,  21,  129. 

-  Son  portrait  par  Nie.  de  Largillière, 
57-8. 

-  Buste,  par  Coyzevox,  62,  i3i. 

Le  Clerc  (Séb.)  le  père,  gr.,  Catafalque 
du  chancelier  Séguier,  73.  Chalco- 
graphie du  Louvre. 

Le  Clerc  (Séb.)  le  fils,  p..  Déification 
d'Énée,  91,  1 28. 

-  Son  portrait  par  Nonotte,  140. 
'L'Écluse  en  Flandres  (le  p.Jacq.  Van 

Loo.  né  à),  io6. 
Le  Comte  (Louis),  se.   Méd.  ovale  de 

St  Barthélémy,  39,  (33;  voy.  Apôtres. 
Léda,  st.  de  Jean  Thierry,  [36. 

—  Voy.  (  lastor  et  Pollux. 
Le  Fèvre  (Claudel,  p.,  Portrait  de  Col 

bert,  24-5. 
Le  Gros  (P.),  se.  Copie  de  l'Antinous. 

.50-4. 

-  Méd.  ovalede  St  Pierre.  39, 40,  i;4: 
voy.  Apôtres. 

Le  Gros  (Jean),  le  fils,  p.:  Portrait  du 
se.  Nie.  Coustou,  140,  gr.  par 
Ch.  Dupuis,  1.17. 

-  Portrait  du  p.  Halle  le  père,  1.39. 
Légumes  et  fruits,  par  Jeaurat  de  lier- 

try.  127. 

Le  Hay  (Mme),  p.;  voy.  Chèron  (Eli- 
sabeth-Sophie). 

Le  Hongre  (Etienne),  se.  la  Femme 
pécheresse  chez  Simon  le  Pharisien. 
i34. 

-  La  .Madeleine,  b.-r.  à  mi-corps,  \t. 

-  Son  portrait  par  André  Bouys,  79. 
143. 

Le  Lorrain  (Robert),  se.  Galatée,  56, 
i35. 


Le  Lorrain  (Robert),  se.  Son  portrait 

par  Drouais,  14'  1. 
Le  Maire  (François),  p.,  Portrait   du 

se  Sarrazin,  88  '  1. 
Lemaire   (Jean),   p.,  Une  perspective, 

[47- 

Le  Moyne  (François),  p..  couronné  au 
conci  mis  de  1737,  1 18. 
I  [ercule  tuant  Cacus,  120. 

-  Thèse  de  l'abbé  de  Ventadour,  gr. 
par  Laurent  <  ai  s.  144. 

Le  Moyne  (J.),  le  père,  se,  Trophée 

d'armes  et  d'armures.  93. 
—  Buste  de  Jules  Hardouin-Mansart, 

[32. 

-  Son  portrait  par  Tocqué,  i.3q. 
Lemoyne  (J.-B.),  le  fils,  se.  Buste  du 

p.  en  miniature  J.-B.  Masse.  141. 

-  Son  polirait  par  Valade,  141. 
Lemoyne  (Jean-Louis),  fils,  se.  Buste 

dejules  Hardouin-Mansart,  28. 
Lemoyne   (Jean-Baptiste)    l'oncle,  se. 

la  Mort  d'Hippolyte,  i36. 
Lempereur  1  L.-Simon),p.,  l'Enlèvement 

de  Proserpine  d'après  La  Fosse,  129. 

-  Portrait  du  p.  Roslin,  d'après  Jeau- 
rat, 137. 

Le  Nain  1  Vntoine),  p..  17.x 
Le  Nain  1  L  mis  .  p..  70. 

-  Portrait  du  caïd.  Ma/arin.  142. 
Lenfant  (Pierre),  p..  Une  foire.  (53. 
Le  Normand  de  Tournehem  (J.-F.-P.), 

Son  portrait  par  Tocqué,  126,  gr  par 
Dupuis  d'après  T  icqué,  [38. 
Lépicié,  le  Centaure  instruisant  Achil- 
le. 128. 
Le  Prince  1  J.- P.. >.  p..  Baptême  russe.  1 41 
Lerambert  (Louis),  se.  Buste  du  car- 
dinal Mazarin,  28,  i32. 

-  Son  portrait  par  Nie  Belle,  76,  [3ç, 
gr.  par  Moitié.  1.17. 

"Lcrne  (le  Dieu  de),  26. 

-  d'Hydre  de),  26. 

Le  Sueur  1  Lust.  1,  p.,  10. 
Le    Sueur    (Pierre),    p..    Portrait    du 
p.  Tournières,  140. 

du  p.  Carie  Vanloo,  141 . 
Le  Tellier  (Buste  du  chancelier)    68; 

-  Vov.  Louvois. 
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1. citas  patentes  de  janvier  [655,  75. 

"M- 
Lcucothoé  (Apollon  et),  pai  Boizot,  [46. 
I    '  \  a  seur   J.  L.),  gT.,  Diane  et  I  .n.l\ 

mion  d'après  J.  B  V'anloo,  i36. 
L'Hôpital  (Statue  du  Chancelier  de), 

I  2(  I. 

Libéralité  (la  .  97. 

Liberté  (l'Autel  de  la),  [52. 
des  Arts.  121 1. 

(la)  rendueaux  Arts,  sceau  de  l'Ac, 
1  .ii . 

Licherie  (Louis),  p..  Abigaîl  donnant  a 
son  père,  le  mi  David,  les  vivres 
refusés  par  s.  .11  mari.  '.5  6,  i5_p5. 

'la  ge  (Belgique  (Artistes  de); voy. 
«  1- 1  ain  1  iérard  :  I lerrard  (Jean  Léo- 
nard 

Lierre  (le),  consacré  à  Bacchus,  61, 139. 

"Lille  en  Flandre  (Artistes  nés  ai:  voy. 
Monnoyer  (J--B.). 

(le  l'.  Arnould  Je  Vuez,  mort  ai. 
98. 

Lion,  87. 

—   (le)  de  Neillee.  42. 
-  attribut  de  St-Marc,  39,  i33. 

'  Lisieux  (J.  «  lornu,  se.,  nu  >rt  à),  6 1. 

Lit-  (Anciens  couchés  sur  des),  pour  le 
repas.  4.S. 

Livre,  attribut  Je  St  Pierre,  i3  [. 

1        I  :  voy.  De  1  ,obel    Nie). 

Logi     pour  les  coucurrents  aux  Prix, 

L' lir  :  vi  >y.  Loyr. 

'Londres  île  L.  Henri  Je  Favannes,  né 
à),  <    . 

\'it    Matthieu  le  père,  ne  et  mort 
a  .  1 

morts  à),  38. 
'.  Pierre  Bourguignon,  ni'  >rt  à), 
">:■ 

Loth  et  ses  Miles  par  Jacq.   Courtin, 

I"  1.   1  23. 

L-  lui  -Mil    1    Frère  di    ;  voy.  Gaston 
l  l 'in-  XIV.   '|.."''.'..ii  2,  i3,  14. 
(Allégorie  sur  la  naissance  Je:,  par 

Blanchard,  le  neveu,  io3  \. 
(Portrait  de)  jeune,  séant  en    on  1  il 
de  Justice.  20-I,  129. 


Louis  XIV.  Sun  portrait  a  douze  ans, 
par  11.  Tcstelin  le  jeune,  peur  la 
Salle  Jes  Assemblées. 75.  7::. 

Tableau  allégorique  surson  mariage 
avec  l'Infante  d'Espagne,  par  le  p.  de 
Sève  le  puisné,  101-2. 

(Portrait  de)  jeune,  par  Stiémart, 
d'après  Rigaud,  126. 

-  Sa  devise  du  soleil.  57.1.5.  68. 
présentant  la  Paix  a  11  un  ipe,  tableau 

Je  l'r.  Tavernier  sur  la  Paix  d'Aix 
la  1  hapelle  (1668),  82. 

-  donnant  la  Paix  a  l'Europe  1 1668), 
thlse  gravée  par  Edelinck  d'après 
Le  Brun,  106  (  Robert -Dumesnil, 
h      9,  \  11.  :m2-3j. 

au  sie^e  Je  Maëstricht  (1674),  par 
Jos.  Parrocel,  le  père,  104  5.  i3o. 

Allégorie  sur  la  Paix  Je  Nimègue 
1 1678),  par  Ant.  (  oypel,  35  <•.  1:0. 

-  Allégoriesur  le  recouvrement  Je  sa 
saute  (1686),  bas-relief  de  Desjardins, 
42-3. 

-  Bas-relief  sur  le  rétablissement  de 
sa  saute  1 1687),  part  loustou  l'aîné,  [32. 

-  et  la  révocation  de  l'Édit  Je  Nantes 
(i685),  par  Vernansal,  65,  t3o. 

rétablissant  la  religion  catholique  à 
Strasbourg,  par  Cl.  Dallé,  le  père, 
58  9,  1  .'1. 

-  donne  à  l'Ac.  la  Descente  Je  croix 
Je  Jouvenet,  141 . 

sous  la  figure  d'Hercule  par  Nie.  Je 
Platte  Montagne,  to3. 

-  couronné  par  la  Victoire,  120. 

-  le  Buste  du  cavalier  Bernin  fait  en 
I  rance  en   [665,  1.54  u'i  Versailles). 

La  Peinture  et  la  Sculpture,  trans- 
mettant sa  mémoire  à  la  postérité, 
bas  relief  de  Prou.  1 35. 

Protecteur  et  objet  Jes  Arts  en 
Fran  :e,  p  n  V  Loyr.  47-8  :  par  Du 
tinot,  o;;. 

La  Musiqueet  Apollon  se  préparant 
a  chanter  la  gloire  du  Roi,  bas  relief 
par  J.  Roussclet  fils,  40-1,  i35. 

Sujet  allégorique  à  la  gloire  de), 
gr.  par  Thomas  m.  d'apn  s  Louis  Je 
Boullongne,  1 


DES  NOMS  DE  LIEUX  ET  DES  MATIERES. 


Louis  XIV  (la  Peinture  et  la  Sculpture 
s'unissant  pour  faire  passer  la  mé- 
moire de)  à  la  postérité,  bas-relief  par 
J.  Ci  irnu,  61  >. 

-  Son  portrait,  i  ::. 

-  Portrait  par  J.  Ciarincr.  102. 
Portrait  en  pied  par  Rigaud,  i52. 

—  achevai  sous  le  manteau  Je  la  Pro 
vidence,  gr.  par  Edelinck  d'après  Le 
Brun.  107  (Robert-Dumesnil,  n°  208, 
VII,  292). 

-  à  cheval,  pour  une  thèse  dessinée 
par  Le  Brun  et  gravée  par  Edelinck, 
78  (Robert-Dumesnil.  n°  209,  VII, 
292  -3  I  ■ 

-  à  cheval  couronne  par  la  Victoire, 
tableau  de  P.  Mignard,  [53. 

-  Buste  feint  de  bronze  dans  un  tableau 
de  Fontenay,  57. 

-  Buste  par  Granier,  28,  i3i. 

—  Son  portrait  dans  un  bas-relief  de 
Rousselet,  i35. 

-  la  Sculpture  travaillant  à  son  por- 
trait, tableau  d'Yvart,  93,  1 5.3. 

—  Sa  statue  de  bronze  de  la  Place  des 
Victoires,  53;  voy.  Desjardins. 

Louis  XV,  son  portrait,  122. 

-  Portrait  en  email.  parPasquier.  147. 

—  (Allégorie  sur),  thèse  de  l'abbé  de 
Ventadour,  gravée  par  Laurent  Cars, 
d'après  Fr.  Lemoine,  144. 

—  .Monument  élevé  à  sa  gloire  par 
l'Ac,  1  m.  14.'!. 

Louis  XVI  à  Reims,  dess.  et  gr.  par 
Moreau  le  jeune.  t5i-2. 

—  la  Liberté  rendue  aux  Arts,  tableau 
allégorique  de  Suvée,  i52. 

—  sur  le  sceau  de  l'Ac.,  1.17. 

Louis,  dauphin  de  France,  tableau  allé- 
gorique de  son  mariage  avec  la  Prin- 
cesse de  Bavière,  par  Arnould  de 
Vuez,  97-8. 

'Louri  près  Orléans  (le  gr.  Ant.  .Mas- 
son,  né  à),  71 . 

Loutherbourg  (Phil.-Jacq.),  Une  Ba- 
taille, i5i. 

Louvois  (Michel  Le  Tellier),  marquis 
de),    Surintendant    des    Bâtiments, 

23. 


Louvois  (Michel  Le  Tellier),  Son  por- 
trait par  Hérard,  d'après  Ferdinand. 
23-4,  1 26. 
Buste,  par  (  iirardon,  28. 

'Louzoir,  près  Montargis;  voy.  *0u 
zouer. 

Loyr  (Alexis),  Portrait  au  pastel  sur 
cuivre  du  p.  Belle.  1S2. 

-  Son  portrait,  par  J.  Tiger,  70.  142. 

-  Buste  du  p.  Carie  Vanloo,  14.1. 
Loyr  (Nie),  p..  Entrée  et  progrès  des 

Arts  du  dessin  en  France.  47-M,  1:4. 
Lucas  (Ange),  p..  Acis  etGalatée,  123. 
Lucrèce  (Mort  de),  128. 

-  (Serment  des  parents  de),  après  sa 
mort.  128. 

Lundberg   (Gustave),  p..    Portrait  du 

p.  François  Boucher,  141. 

—  du  p.  Charles  Natoire,  141. 
Lune  (la)  sous  la  ligure  de  Diane.  i5o. 
Lutteurs  (Combat  de  .  groupe  antique. 

67,  i33. 
"Lvbie  (Antée,  géant  de),  87. 
Lychas,  jeté   à    la   mer   par   Hercule. 

tableau  de  Mich.-Ange   I louasse,  le 

h'is.  90,  127. 
Lycurgue    blessé    dans    une    sédition. 

dessin  de  Cochin,  147.gr.  parDemar- 

teau,  i36. 
'  Lyon  (Diocèse  de),  7. 

Peintres    nés   à),    Claude   Audran, 

(  ieorges  Charmeton,  Vivien. 

-  (Sculpteurs  nés  à).  Coustou  (N.) 
aine.C   ustou((  ï.)  le  jeune,  Coyzevi  i\. 

-  (Graveurs  nés  à),  les  Audran.  <  Jé- 
rard  l'oncle,  Jean  l'aîné.  Jean  le 
jeune.  Benoit  l'aîné. 

-  (Peintres,  morts  à)  ;  Th.  Blanchet.  98. 
—  (le  P.  Paul  Mignard,  mort  a  .  89. 

-  École  académique,  fondée  par  Th. 
Blanchet.  98 


M 

Machy,  p.;  voy.  De  Machy. 
Madame  :  Henriette-Anne  Stuart.  femme 
du  frère  de  Louis  XIV.  smis  la  ligure 
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de    Minerve,   par   Ant.    Matthieu  le 

père,  97. 
Madeleine  (la),  bas-relief  à  demi-corps, 

par  Et.  Le  ll<  ingre,  1  j. 
Ma  h  n  oii  elli    la  I  irande  ;  vi  13 ,  Monl 

pensier. 
'Maestricht  1  Louis   XIV  au  siège 

l'l74-  par  Jos.  Parrocel  le  père,  1 04 

5,  1 
M     nici"  (Laurent),  le  pci-e.se.  Lutte 

de  la  Nature  et  de  l'Art,  bas-relief, 

52,  .34. 
nier  (Philippi  ,  se,  <  'opie  des  lut 

leurs  à  Marly,  67. 
1  ier  1  Philippe),  le  fils,  se..  Médail 

Ion  de  St  Jude,  i35. 
*Magny  (Santerfe,  né  à),  54. 
Magon  demandant  îles  secours  au  Sénal 

de  Carthage,  par  Arnaud.  i5i. 
Mahomet  II  et  Gentile  Bellini,  69. 
*  Maison  -  Rougi  Fontainebleau 

lï.  Le  .Maire,  p.,  né  à  .  88  9. 
Maîtres  (l'École  du  Modèle  de  la  Com 

munauté  des),  supprimée  en    177''. 

[21  '. 

.Maltaises  (Dan  faisant  visite,  par 

le  (  hevalier  Favray,  141  (au  Louvre). 

Malte  (Chevaliers    d    ;    voy.    Bardon, 

Favraj  et  Preti. 
Manglart  (Adrien),  p.,  Deux  marines, 

[53. 
Manne    la)   tombant  sur  le  camp  des 
Israélites,  gr.   d'après   Poussin  (au 
1  ouvre),  par  Guil.  Chasteau  en  1680, 
73. 
*.Mau-    Le  :  le  P.  Sim.  Guillebault,  né 
au  M  1       i'  17;  vo) .  Notre-Dame 
Champs. 
Mort  de  M.  de  Charmoi 

|i  Hardouin-),  Arch.,  Sur 
intendantdes  Bâtiments,  25.  Son  por 
trait,  par  De  Troy  le  père.  25,  126. 
Suit  portrait,  gr.  par  !..  Simonneau, 
d'après  De  Troy,  71.  Chalcographie 
du  Louvre. 

rtrait,  par  1  1.S2. 

ne  père.  [32. 
—    I  11  J.  L.  Lemoyne  le  hi  . 
rie),  [48. 


Marchands  (les)  chasses  du    Temple, 

[53. 
Marigny  (M.  de»,  marquis  de  Menais: 

Sun  portrait  en  email  par  Rouquet, 

147- 

Marincs  (Deux),  par  Manglart,  [53. 
Deux  1  d'auteur  inconnu,  141 . 

Marot  (François),  p.  Allégorie  sur  la 
Paix  de  Ryswick,  i3o  1 . 

Marc-Antoine,  -7.  62. 

Marc  Arcis,  se,  voy.  Arcis  (Marc). 

Marcj  îles)  ou  Marsy,  se;  voy.Marsy. 

Marie  -  Thérèse  d'Autriche.  Tableau 
allégorique  sur  son  mariage  avec 
l.i  uns  NI  Y.  par  P.  De  Sève  le  puisné, 

[01-2. 

Sous  la  figure  de  la  Concorde,  nu. 

Marigny  (M.  de),  marquis  de  Ménars; 
voy.  Ménars. 

Maritimes  (Van  Beck,  p.  de  sujets), 94. 

Marly.  6,  5i .  67. 

Marne  (la  Divinité  de  la),  [04. 

Marot  (François),  Allégorie  sur  la  Paix 
de  Ryswick,  [697,  '14.  [3o-i  (au  Mu- 
sée de  Ti  iurs). 

Mars  luttant  avec  Mercure  aux  Jeux 
Pythiens,  106. 

-  (les  Amours  de)  et  de  la  Vestale 
Rhéa,  mère  dAmulius,  par  Nie. 
<  <  ili  imbel,  66,  125. 

'Marseille  iSt  Charles  Borromée  soi- 
gnant   les    Pestiférés,  bas-relief  de 
P.  Puget  à  la  Consigne  de),  [36-7- 
(le  P.  Mich.  Serre,  mort  à),  ioi. 

De  Mars}    (Gaspard  de),   l'aîné,  se. 
hi  imi  1  à  mi  o  irps,  48-9,  [35. 
Son   portrait,    par  Jacques  Carey, 
89,   14:. 

De  Marsj    (Balthasar),  le  jeune,  se, 
Buste  de  la  Tristesse,  6  I. 
—    de  la  Douleur,  i3g. 

Marsy  des  Deux  de),  Figures  pour  la 
voûte  de  la  Galerie  d'Apollon,  [5o. 

Marsyas  (le  Fleuve),  en  Phrygie,  99. 

Marsyas  (Apollon  faisant  écorcher  le 
Satyre),  par  L.de  Namçur,  989;  par 
1  arle  Vanli  '".1 

(Apollon  et),  gr.  de  Miger  d'après 
1  larle  Vanl  10,  [36. 


DES  NOMS  DE  El  EUX  ET  DES  MATIERES. 


Masse  (J.-B.),  p.  en  miniature,  Son 
buste,  par  J.-B.  Lemoyne,  14T 

Masse  (Samuel),  p.,  Vulcain,  à  la  prière 
de  Vénus,  forgeant  des  aimes  pour 
son  lils  Enée,  91. 

Masson  (Ant.),  gr.,  Portrait  de  Brisa- 
cier,  d'après  Nie.  Mignard,  71  (Ro- 
bert Dumesnil,  II.  iv  i5,  p.  111). 

Masse  m  (Benoît)  le  père,  se.,  St  Paul. 
médaillon,  1  .^4. 

Massou  (François-Benoît),  le  fils,  se. 
Bacchante  dansant,  i3i. 

Massue  de  foulon,  attribut  de  St  Jac- 
ques le  Mineur,  37,  102. 

Matthieu  (Ant.),  le  père,  p.,  Portrait 
de  Philippe  de  France,  frère  de 
Louis  XIV,  97. 

-  Henriette  d'Angleterre  tenant  le  por- 
trait de  son  mari,  139. 

Matthieu  (Pierre),  p.,  Fuite  de  la 
Sainte  Famille.  86;  Vocation  des 
Apôtres  par  le  Christ.  86,  124. 

Mauperché  (Henri  de),  p.  de  pays.,  17. 
Son  portrait,  par  Phil.  Vignon,  le 
fils,  77.  142. 

'Mauritanie;  voy.  Atlas. 

Maxence  (la  Bataille  de  Constantin 
contre),  92. 

Maximien  (l'Empereur),  5i. 

Mazarin  (le  Card.),  24:  Surintendant 
des  Bâtiments.  22. 

-  Protecteur  de  l'Ac,  118,  141. 

-  Son  portrait  par  un  Lies  Lenain,  7S, 
142. 

-  Buste  par  L.  Lerambert,  28,  [32. 
Mazeline  (Pierre),  se.,  Copie  de  l'Apol 

Ion  du  Belvéder,  .14. 

-  St  Jean  FÉvangéliste,  méd.  ov., 
41 1-7:  voy.  Apôtres. 

-  Son  portrait  par  Belle  (reçu  en  170.1), 

. .  • 

'Meaux  île  P.  Jean  Garnier,  ne  à),  loi. 

Mécenas,  3,  4.  3i,  127. 

Médailles  d'or  de  l'Histoire  du  Roi 
données  pour  les  Prix.  110,  120. 

—  d'argent  données  aux  Prix  trimes- 
triels, m,  120-1. 

Médecine  (Apollon,  dieu  de  la),  i32. 

Médicis;  voy.  'Rome,  Palais  Médicis. 


Méduse  (Persée  coupant  la  tête  de), 
par  le  p.  Jos.  Christophe.  .".7. 

-  (Pouvoir  de  la  tête  de),  140. 
Méléagre  (la  Chasse  de),  parle  p.  Van 

Schuppen,  85-6,  i3g. 

—  (la  Mort  de),  st.  de  René  Charpen- 
tier. 62-3,  i36. 

-  st.  par  l'.oizot  le  lils.  1.Î4. 
Mémoire  de  Temple  de),  l52. 
Mènageot    (François-Guillaume),    p.. 

l'Étude  arrêtant  le  Temps,  i52. 
Menais  (M.  de  Marigny,  marquis  de), 
attribue  la  Galerie  d'Apollon  à  l'Ac, 
1 10. 

—  Son  portrait  en  email  par  Rouquet, 

■"47- 

-  Son  portrait  par  Tocquè. 

-  Son  portrait  gravé  parJ.G.  Wille 
d'après  Tocqué,  141). 

Mer  (Vue  de),  par  Ant.  Lebel,  [53. 

-  (Vue  de)  et  de  vaisseaux,  par  Van 
Beck,  [39. 

Mercure  coupant  la  tête  d'Argus,  par 
De  Troy,  le  père,  141. 

-  tuant  Argus  pour  délivrer  la  Nym- 
phe Io,  3i. 

-  apportant  aux  Nymphes  Bacchus 
pour  le  nourrir,  i3o. 

présentant  une  epee  à  Hercule.  [03. 
luttant  avec  Mars  aux  Jeux  Pythiens, 

loli. 

-  tenant  le  portrait  du  duc  d'Orléans, 
Régent,  par  Louis  de   Boullongne, 

147- 

St.  de  Pigalle,  14.':. 
létaphraste,  historien  de  St  Thomas, 

'  Metz  ((  ir.  ne  à).  Seb.  Le  Clerc,  le  père, 
73. 

Meusnier  (Philippe),  p.,  Palais  en  per- 
spective, .S.i. 

Michel  (Clodion),  se..  Jupiter  prêt  a 
lancer  la  fi  mdre,  14.1. 

Michel-Ange  iliustc  de),  14!!. 

Miger  (Simon-Charles),  gr.;  Apollon  et 
Marsyas,  gr.  d'ap.  Carie  Vanloo,  i36. 

-  Hercule  et  Omphale,  d'après  Du 
Mont  le  Romain,  12.Î.  Chalcographie 
du  Louvre. 


[86 


TABLE  DES  NOMS  DE  PERSl  INNES, 


Miger  (Simon-*  harles  .   les    Portraits 
-  peintres  J.-B.  Vanloo  et  I..-M. 
Vanoo  père  et  fils,  137. 

trd  Nie),  p..  le  frère  aine  de 
Pierre  Mignard,  Son  portrait,  par 
son  lils.  Paul  Mignard, 
Portrait  de  Brisacier,  gr.  par  Ant. 
Masson,  71  Robert-Dumesnil,  11. 
n°  75.  p.  ni  . 
Mignard  (Paul  .   p..   fils   du   p.    Nie. 

Mignard,  Portrait  de  son  père,  89. 
Mignard   (Pierre),   p.,    frère  cadet  de 
Nicolas,  35, 

Sa  ci  mpoledu  Val-de-Grâce  de  Paris, 
réduction  en    grisaille,    peinte   par 
Michel  Corneille,  32-3,  (38. 
L'Astronomie,  l'Histoire,  la  Musi- 
que et  la  Poésie,  [53. 

-  Louis  XIV  a  cheval  couronné  par 
la  Victoire,  i53. 

Portrail  du  marquis  de  V'illacerf,  23, 

-  Son  portrait    par  lui-même,    gravé 
par  Vermeulen,  69-70. 

—  Son  portrait  par  lui-même,  donne 
par  sa  fille  a  l'Ac,  90,  142. 
Si  m  pi  titrait  à  mi-ci  irps,  par  Rigaud, 
54-5,  [29. 
Son  portrait,  gr.  par  Schmidt,d'après 
Rigaud,  i38. 
Buste  par  Desjardins.  i3i. 
Millet  (François),  dit  Francisque,  p.  de 
pays..  8;  Métamorphose  de  Syrinx, 
108-9. 
Milon  de  Crotone,  st.   de  Dumont  le 
lils.  [43. 
dévoré  par  un  linn.se.  de  l'aie  met. 

Milvius  (Statue  de  l'Affranchi),  dite  le 

Ri  itator,  33. 
Minerve  et  Api  illon,  37. 

-  assistant  Prométhée  dans  la  forma- 
tion de  l'homme,  58,  1  0 

conseillant  à  Jupiter  de  se  servir 
d'Hercule  contre  les  Géants. 

apportant  à  Hercule  le  péplum.  io3. 
IUS  de  semer  les 
dents  du  Dragon  qu'il  avait  tué,  par 
Th.  Blanchet, 


Minerve  assistant  l'ersee.  87. 
(la  Vertu  sous  la  figure  de),  1 
chassant  l'Ignorance  et  la  Discorde, 

64. 

lie  Cheval  de  Troie  dédie  à),  5o. 
sur  son  char.  47-8,  124. 
protectrice     des    Sciences    et    des 
Arts.  se.  de  Verbrecht,  1 

-  tenant  le  portrait  du  frère  de 
Louis  XIV,  07. 

-  sui'  le  nouveau  sceau  de  l'Ac,  120, 
i37- 

-  (Portrait  de  Mlle  de  Montpensier 
sous  la  figure  de),  par  Pierre  Bour- 
guignon, 107. 

Miniature   (Peintres   en);  voy.  Bailly, 
Bernard,  Du  Guernier,  Dans  (Louis), 
Strésor  1  Mlle),  \  énevault. 
Minyens    (les)  ennemis   de    Thèbes , 

io3. 
Modèle  (École  du),  5,  [3,  [9,112-3. 
Dessins  d'après  le),  04.  1 1:. 
(Les  deux  salles  d'études  du).  1:0. 

122,    1:4. 

Wi d<  les  payés  par  le  Ri >i.  121-2. 

1  leux  .    20,     112.    119;    pi  'ses    en 
gr  iupe,  1 12. 
Modestie  (la)  offrant  le  tableau  de  Pel- 

legrini  à  l'Ac.  1  \6. 
Mi  lis  1  Professeurs  en),  ti3,  121. 
Moïse  sauvé  des  eaux   par  la  Lille  de- 
Pharaon,  gr.  par  Alexis  Loyr  d'après 
Poussin,  73. 
Moitte  (Pierre-Etienne), gr.,  Monument 
de  Louis  XI Y   a  Reims,  lit.  d'après 
le  dessin  de  Cochin,  14g. 
Portrait  du  P.  J.   Restout,  d'après 
I  ,ati  iur,  1  ii  ». 

du     p.      Pandrc  Pardon. 
d'après  Roslin,  144. 

du    p.   Louis    Galloche, 
d'après  Tocqué,  i>. 

du  se  Lerambert,  d'après 
Bi  lie,  137. 

allégorie  sur   la   confirmation    de 
l'établissement  de  l'Ac,   104. 
Vlonier  (Pierre),  Son  portrait,  par  Ro 

bert  Tournière,  78,  1  \8. 
Monnoyer  (Baptiste),  Pleurs.  i53. 


DES  No.MS  DE  LIEUX  ET  DES  MATIÈRES. 


Monnoyer  lAnt.t.  le  fils,  Grand  Tableau 
de  fleurs,  80. 

Monot  1. Martin-Claude),  se.  le  Génie 
du  Printemps.  154. 

Monsieur,  frère  de  Louis  XIV:  voy. 
Philippe  de  France. 

Mi  intagne  ;  vi  13 .  Froide  -  Montagne 
(Guillaume)  et  Plate-Montagne  (Nie. 
de). 

'Montargis;  voy.  *Louzoir. 

'Mont  Caucase  (Prométhée  sur  le),  128- 
9,  140. 

'Montdidier  (Ant.  Trouvain,  gr.,  né  à), 
71. 

"MontfortTAmaury  de  P.  Pierre  Du- 
Puis.  ne  à).  99. 

'Mont  Œta  (le),  80. 

"Montpellier  (Artistes  néà);  voy.  Bour- 
don, Ranc  (Jean). 

—  voy.  Ratabon. 

Montpensier  (Mlle  de),  fille  de  Gaston, 
due  d'Orléans.  Sun  portrait  par  le  p. 
Pierre  Bourguignon,  107. 

Mont  sacré  (le)  ;  voy.  l'amasse. 

Morceaux  de  réception,  passini. 

Moreau  (Jean-Michel),  le  jeune,  gr.,  St 
Charles-Borroraée  soignant  les  pes- 
tiférés, d'après  le  bas-relief  de  Pu- 
get,  136-7. 

-  Le  sacre  de  Louis  XVI  à  Reims. 

l5l-2. 

Morphée,  st.  par  Houdon,  154. 

Moulages  d'antiques  d'Italie  et  de  Ver- 
sailles, 122. 

"Moulins  de  P.  Pierre  de  Sève,  le  puis- 
né.  né  à),  102. 

-  (Artistes  nés  à);  voy.  Regnauldin 
(Thomas  1. 

Moutons  (Paysages,  bergers  et),  par 
Guil.  Froide-Montagne.  109. 

Moyreau  (Jean),  Tableaux  de  chasse, 
gr.  d'après  Van  Falens,  128. 

Muse  (Une),  pastel  de  Rosalba,  127. 

Muses  (Apollon  et  les)  sur  le  Parnasse. 
104. 

Musique  (la),  par  P.  Mignard,  i53. 

-  (la)  et  Apollon  se  préparant  à  chanter 
la  gloire  du  Roi,  bas-relief  par 
T.  Rousselet,  fils.  40-1,  i35. 


Musique  (Instruments  Je),  par  (  iarnier. 
i53;  par  Mlle  Vallayer,  i53. 

Musnier  (Philippe),  p..  Tableau  d'ar- 
chitecture. 120. 


N 


Nabal,  mari  d'Abigaïl,  i.Sq-.S;  voy. 
Abigaîl. 

Naïade  (une),  se.  de  ('halle,  i35. 

Naïades,  assistant  a  la  métamorphose 
de  Daphné  en  laurier.  95. 
sœurs  de  Syrinx.  la   métamorpho- 
sant  en    roseaux,     par    Francisque 
Millet,  108-9. 

—  (la)  du  fleuve  Evène,  80;  —  (Une 
desi  du  Fleuve  Numico.  128. 

Naim  (Résurrection  de  la  tille  de  la 
veuve  de),  tableau  de  Jouvenet  aux 
Recollets  de  Versailles,  137. 

"Namur  de  P.  Pierre  Bourguignon,  ne 
à),  107. 

"Nancy  (Peintres  né  à1.  J.  Nocret  le 
père. 

-  (Sculpteurs  nés  à),  P   Hardy. 
"Nantes  (Architectes  nés  à),  14. 

-  (Révocation  de  l'Édit  de),  par  Guy- 
Louis  Vernansal,  65;  voy.  Edit. 

Naples  (Artistes  nés  à);  Codazzo  (Vi- 
vian:), 52. 

Natoirc  (Charles),  p.,  N'énus  deman- 
dant à  Vulcain  des  armes  pour  Enée, 
i45. 

-  Son  portrait,  par  Lundberg,  141. 
Nattier  (Marc),  le  père,  p..  Portrait  du 

P.  Gilb.  de  Sève  l'aine,  89. 

—  Portrait  de  Seignelay,  22-3. 
Nattier   (J.  B.),    le  lils,   p.,  mort  à  la 

Pastille  :  Joseph  et  la  femme  de  Puti- 
phar,  95. 
Nattier  (Jean-Marc),  le  fils.  Portrait  de 
Tocqué  gr.  par  Cathelin,  i36. 

—  Son  portrait,  par  Voiriot,  140. 

-  L'Ae.  lui  donne  le  tableau  de  son 
frère  J.-B.  Nattier,  90. 

Nature  (la),  52,  1.14. 


ABLE  DES  NOMS  DE   PERSONNES, 


Nature  (Luttes  de  la   et  de  l'Art, bas- 
relief  de  Magnierlepère,  52,  1.14. 
(Image  de  l'homme  par)  1  u  par  Art, 

Natures  m. «nos.  38,  36-7. 

*Na\os    Ariane  dans  lile  de),parMich. 

Serre.  [00  1. 
Nectar  (le),  i:8;  rend  semblable  aux 

Dieux.  91. 
Nenn  e    1    Lii  'ii  de  .  4:. 
Neptune.  27. 

—  (Triomphe  de)  et  de  Thétis,  peint. 
de  Le  Brun  pour  la  Galerie  d"Apol 
Ion,  1S1. 

—  1  Dispute  de  l'ail.:    et  de     par  Halle 
le  fils,  [46. 

et  les  unir-  de  Truie.  85. 
enlevant  Amymone,  par  Noël  Nie. 
I      >  pel.  125. 
•    père  de  Polyphème,  55. 

-  (Le  Quos  ego  de),  se.  d'Adam  l'aine. 
i3i. 

Néréides    Galatée,  une  des),  56;  voy. 

Galatée. 
Néron  (Buste  de)  jeune.  32,  33. 
'  N'e    u  in    Nayades  du  lac  de  ,en  Thes- 

salie,  ç5. 
Nessus  (le  <  lentaur         ,  90, 127,  [32. 

—  enlevant    Déjanire,    par    1 
l'aine.   1  46. 

-  puni   par  Hercule,   par  Tavernier, 
i5i. 

—  tué   d'une  flèche  par  Hercule,   par 
François  Tavernier,  80. 

N1111  :gue    la  Paix  de  .   [678,   V 

1   6. 
Niobé   la  Mort  des  fils  et  des  filles 

par  De  Troy  le  fils,  81. 
Nol  le    e   la  . 

ret  (Jean),  le  père,  p..  Si  Pierre  à 

mi-corps,  8;  8. 

—  Sun  portrait,  par  Jean-Charles  No 
cret,  son  fils,  -■*. 

Vit    Jean  l  harles  .  le  fils;  Portrait 
du  p.  Jean  Nocret,  son  père,  79,  128. 
Nui)., ne  (Donat  .  p  .   Portrait   du  se. 
\ dam  l'aine.  140. 

du  p.  d'Ulin,  1  ■  1 

du  p.  Le  '  1ère,  le  fils,  140. 


'  Normandie  ;  voy.  Dreux. 

Notaire  Aposti  lique  (M.  Horry),  74. 

'Notre-Dame- des-Champs,    pris    Le 

Mans.  [07. 
Ni  urrice  (la)  d'Ulysse,  14.x 
'Noyon  (Artistes  nésà  :  voy.  Sarrazin 

Jacques),  Sarrazin  1  Pierre). 
Nuée  (la),    mère  des  Centaures.   36-7, 

i;u. 
N  uni  ici  us  (le  Dieu  du),  OU  N'uni  ici  >.  dans 

le  I  atium,  91,  128. 
Nuit  (la   succédant  au  Soleil,  peinture 

de  Le  Brun,  [5i  1. 
Numiéc  (le  fleuve  :  voy.  Numicius. 
Nymphe  a  la  coquille,  copie  par  <  03 

zevox,  32. 
Nymphes  compagnes  de  Proserpine,  48. 


0 


Œta  (Mont),  80. 

i  ifficiersen  exercice  surveillant  les  ci  m 

currents  aux  prix,  1 1<  1. 
Oies  (Dogues  se  jetant    sur   desi,   par 

I  luet.  [53. 
Olivier  (Rameau d'),  attribut  de  la  Paix, 

[02. 

Omphale  (Hercule  et),  par  Du  Vlont  le 
Ri  miain,  1 20  au  Musée  de  Tours). 

Oracles   le  Trépied  des),  m.S. 

Ordre  de  Saint-Michel:  voy.  L.  de 
Boullongne  le  jeune.  De  Cotte  (R.), 
J.  De  Troy,  le  fils,  Vlansart  (Jules 
I  lardouin   .  I  lyac.  Rigaud. 

Portrait  du  se.  Pigalle  en  habit  de 
l'i.  1 

'Orléans  (Artistes  nés  à).  Peintres  : 
M.  Corneille,  (5,  Jacques  Gervaise, 
Noël  Guillerier;  Graveurs,  Guil. 
(  hasteau,  L.  Siniunneau  le  jeune  1 1, 
I ,,  Sinn  mneau  l'aine.  7. 

Orléan     Di     I    ;  voy.  Ga 

1  u  leau  -  le  1  lue  d'  .  R<  |  ent,  portrait  en 
email,  par  Boit,  147. 

Mercure  tenant  le  portrait  du 
duc  d').  Régent,  par  1.'  ui:  de  Boul- 
longne, 147. 
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Orry  (Philibert),  i  [9.  Fonde  les  Salons 
réguliers,  1  [8, 

-  Son  portrait,  par  Rigaud,  [26. 

1  in  iétan  (Un  marchand  J'i,  par  Guèrin, 

'47- 
Othryadès  (Mort  d'),Lacédémonien,  st. 

par  Sergell,  1.^4. 
Oudry  (Jean-Bapt.),   p..   Son    portrait 

par  Perronneau,  [40. 
Oudry  (Jacques-Charles),  le  fils,  Une 

Flore.   i;o. 

-  Animaux  et  fruits,  i.vi. 

Ovide,  Son  récit  de  la  mort  de  Lychas 
jeté  à  la  mer  par  Hercule  [Mét2inor- 
phoses,.  91 1. 

*Ouzouer-des-Champs  (Loiret),  arron- 
dissement de  Montargis,  canton  de 
Lorris  (Benoît  Audran,  gr.,  meurt  à). 


Paillet  (Ant.i.  p..  27. 

—  fait  une  copie  réduite  du  grand  des- 
sin de  la  cul.  mue  de  Théodose,  69. 

—  Son  portrait  par  FI.  Richard  de  La 
Mare.  89,  142. 

Paix  (la),  36,  102,  107.  126,  i35,  144. 

—  (Temple  de  la),  04,  1 3 1 . 

-  (Anne  d'Autriche  sous  la  figure  de- 
là 1,  toi. 

—  (la)  présentée  à  l'Europe  par 
Louis  XIV,  82. 

—  (la)donnéeàl'EuropeparLouisXIV, 
thèse  gr.  par  Edelinck  d'après  Le 
Brun,  [06  (Robert-Dumesnil,  n"  259, 
VII,  292-293). 

—  d'Aix-la-Chapelle,  1668  (Tableau 
allégorique  sur  la),  par  Friquet  de 
Vaurose,  ;;2. 

-  des  Pyrénées.  16D9  îles  Fruits  de 
la),  par  P.  de  Sève  le  puisnè,  101- 
102,  io5. 

—  de  Nimègue  (1678),  3i,  35-36,  97. 

—  (Allégorie  sur  la),  par  Alexandre 
Ubelesqui.  S7:  —  par  Ant.  Coypel, 
120. 


[89 

Paix  (Union  de  la)  et  de  l'Hyménée 
(1696),  bas-relief  par  Claude  Poirier, 
41-42. 

de  Ryswick,  1697  (Allégorie  à  la), 
par  François  Marot,  04.  i3o-i3i 
(au  .Musée  de  Tours.) 

-  (la)  de  l'Église  par  la  révocation  de 
l'Édit  de  Nantes,  65. 

Pajou  (Augustin),  se.  Pluton  enchaî- 
nant Cerbère,  i3i. 

Palet  (Jeu  du),  io5. 

Pallas  (Dispute  de  et  de  Neptune,  par 
Halle  le  (ils.  146. 

Pan  poursuivant  la  nymphe  Syrinx. 
par  Francisque  Millet,  [08-109. 

Panier  de  fleurs,  par  Cath.  Duehemin, 

loi. 

Panthère  (Bacchus  avec  une),  se.  de 
Tassard,  1.S4. 

Papinien,  i53. 

Pardaillan;  voy.  Antin  (d'). 

Paris  (Enlèvement  d'Hélène  par). 
groupe  de  bronze  par  Bertrand,  5i, 
100. 

"Paris  (Artistes morts  à)  :  voy.  Bernard 
(Sam.),  Boullongne  (L.  de),  Cor- 
neille (M.),  Du  Guernier,  Ferdinand. 
Hans  (Louis),  I  louasse.  Jaillot.  La 
livre.  Perrier  (F.),  Van  Mol,  Van 
l  (bstal. 

-  Bastille  (J.-B.  Nattier  l'aine,  mort  à 
la),  95. 

-  Bibliothèque  Royale,  21. 

-  Capucines.  La  Descente  de  croix 
de  Jouvenet  donnée  à  l'Ac.  par 
Louis  XIV,  141 . 

—  Carrousel  de  1662,  io5. 

-  Chaillot  (Mlle  Strésor,  Religieuse 
au  couvent  de),  72. 

-  Comédie-Française  -  ■  maintenant 
l'Odéon  —  (Escalier  de  la)  par  de 
Wailly,  i.m. 

-  Gobelins,  ."..  14,  53,  61,  69,  7.1. 

(Séb.  le  Clerc  le  fils,  né 
aux).  91. 

(Modèle  posé  à  l'École 
des),  112. 

(Peintres  morts  aux)  : 
Bonnemer    (François),   qd  ;    —    Do- 


igo 
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manchin  de  Chavannes,  108;       Bau- 
douin Vvai't. 
Paris  (Graveurs  nés  aux  Gobelins  ;voy. 
Gasp.  du  Change,  Alexis  Loyr,  Et. 
Picard,  Jérôme  Valet. 
Hôtel  Séguier,  22. 
Incurables  (le  P.  Pierre  de  Sève  le 
puisnè,  mort  aux),  io3. 
Louvre.  Appartement  de  la  Reine- 
Mère,  21. 

(la  Reine  Anne  d'Autriche, 
morte  au),  toi. 

Grande  Galerie,  Salon  de 

L7-M- 

1  îaleriesdu),  premier  local 
de  l'Ac,  1  [8. 

Appartement  Je  l'Ac,  3, 
9,  18. 

Académie  |  Augmentation 
de  1'  .  25. 

Vc.  de  P..  Salle  des  assem- 
blée-. 

(Quatrième  salle  de  l'Ac. 
ayant  une  issue  dans  la  cour  du), 
1 12-1 13. 

Galerie  d'  Apollon  concédée 
à  l'Ac.  119,  [22,  i5o  154. 

Grande  Galerie,  Salon  de 
1704,  ii8. 

J 'avili. m    des  Archives  du 

(  onseil.    I  [8. 

du),   Projet  de  fon- 
taine monumentale,  par  le  Brun,  21, 
129. 
-  Luxembourg  Galerie  du  Palais  du), 
par  Rubens,  74. 

Via  leleine  de  Boull 
y  meurt  en  1710.  94. 

—  Notre-Dame    Esquisse  du  tableau 
de  Michel  Corneille  pour),  1 

1  Escalier  de  la  Comédie- 
Française,  maintenant  l'),  pat"  de 
Wailly,  i5 1. 

—  Oratoire     enlise    des    PP.  de   I 

la  rue  St-Honoré  ;  catafalque  du      1 
vice  funéraire  du  Chancelier  Séguier, 
73.  Chalcographie  du  Louvre. 

—  Palais  1  igementdel'Ac.au), 
21. 


Paris,  Palais  Brion  l'Ac.  logée  au),  ::. 
23,  24. 

I  our  du    palais    Brion,    Salon    de 
1  [8 

-  (Peintres  nés  à«  :  Ch.  Armand.  Nie. 
Belle,  Sam.  Bernard,  Nie.  Berlin, 
(i.  Blanchard  le  neveu,  Th.  Blanchet, 
1..  de  Boullongne,  Jacq.  Carey,  Mi- 
chel 1  !i  irneille  l'aine.  J.  I'..  I  '1  irneille 
le  puîné,  Ant.  Coypel,  J.  de  Troy 
le  fils,  Domanchin  de  Chavannes, 
DuGuernier,  Ferdinand,  Friquet  de 
Vaurose,  J.  Forest,  Guill.  de  Froide- 
Montagne,  Louis  Galloche,  Gascar, 

(  lande  Halle.  Louis  11. m-,  <  1).  Hé- 
rault. 1  louasse  le  père.  Michel-Ange 
I  louasse  le  fils,  I. aillent  de  la  livre. 
Martin  Lambert,  Nie.  de  Largillière, 
Charles  Le  Brun,  l'.ust.  Le  Sueur. 
Nie.  Loyr,  l'r.  Marot,  Henri  Mau- 
perché,  Phil.  Meusnier,  Francisque 
Millet,  Antoine  Monnoyer,  J.-B. 
Monnoyer,  Louis  de  Nameur,  J.-B. 
Nattier  l'aine,  Ant.  Paillet,  Thomas 
Pinagier,  Nie.  de  Platte-Montagne, 
Charles  Poerson,  Simon  Renard  de 
Saint-André,  Et.  Regnault,  L.  Sil- 
vestre  l'aîné,  L.  Silvestre  le  jeune, 
Tavernier,  L.  Testelin  l'aine.  l'r. 
Tortebat  le  père,  G.  van  Schuppen, 
l'r.  Verdier,  Cl.  Verdot,  Ch.  Vignon 
le  fils. 

-  Petites  Maisons  I  tôpital  des),  7. 
Place     des    Victoires,     statue    de 

Louis  XIV  couronné  par  la  Victoire, 
53. 

—        —      (un  des  Esclaves  du 
monument  de  lai.  1  29. 

da  têle  d'un  des 
Esclaves  du  piédestal  de  lai,  53. 
(Les  quatre  Esclaves  sont  mainte- 
nant appliques  à  la  façade  de  l'Hôtel 
des  Invalides.) 
l 'i  mt-Neuf  1  Demi-lunes  du),  119;  — 
l  li  tutiques,  1  1 1. 

-  Rue  de  la  Juiverie,  6. 

—  des  Mathurins,  6. 
st  <  iermain  le  Vieil  (Paroisse),  6. 
si  Nicolas-du  Chardonneret(Crucifix 
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de),  avec  la  Vierge  et  St  Juan.  67. 
Taris  1  Sculpteurs  nés  à)  :  Fr.  Barrois, 
Phil.  Bertrand,  J.  Buiret,Aug.  Cayot, 
Jean  Cornu,  François  Dumont,  René 
Frémin,  Simon  Guillain,  Pierre  Le 
Gros,  Et.  le  Hongre,  Robert  le  Lor- 
rain. J. -B.  le  Moyne  le  lils.  L.  Le- 
rambert,  L.  Magnier  le  père,  Phil. 
Magnier  le  fils.  Benoit  Massou  le 
lils.  Claude  Poirier,  Jacques  Prou. 
Jacques  Raon,  J.  Rousselet  le  lils. 
1  orn.  van  (.'levé.   Philibert  Vighier. 

—  Séminaire  St-Sulpice  (Plafond  de  la 
chapelle  du;,  gr.  par  Simonneau 
d'après  Le  Brun,  144. 

-  Tuileries  île  Carrousel  de  1662 
devant  le  pavillon  des),  io5. 

-  Val-de-Grâce  (Plafond  de  la  coupole 
du),  réduction  en  grisaille  par  Michel 
Corneille  d'après  P.  Mignard,  32, 
138. 

-  (Voyage  pittoresque  de),  par  De- 
zallier  d'Argenville,  1 17. 

Parnasse  (Apollon  et  les  .Muses  dans 

le),  par  Pierre  Mosnier,  104. 
Parrhasius.  p..  g,  io. 
Parroeel  (Joseph)  le  père.  p..  le  Siège 

de  Maestricht  par  Louis  XI N'en  1074: 

104-10.5,  1.1.1. 
Parroeel    (Joseph-Ignace-Frauçois)    le 

fils,  Une  Bataille.  i:5. 
Pasquier  (Pierre),  p.  en  email.  Portraits 

de   Louis   XV  et    du    roi    de  Dane- 
mark, 147. 
Passions  (Hercule  mettant  en  fuite  les: 

des  hommes  opposés  à  Philippe  Y. 

12.1-124. 
Pastel    (Peintres    en);    voy.     Latour. 

Lundberg,     Perronneau,    Rosalba, 

Vivien. 

—  sur  cuivre:  voy.  Loir. 

Pater  (Jean-Baptiste-Joseph),  p..  Halte 

d'armée.  146. 
Paysage  avec  troupeau  de  bœufs,  par 

B.  du  Bois,  101 . 

—  avec  une  tour,  une  fontaine  et  des 
laveuses.  parJ.-B.  Féret.  109. 

—  avec  troupeau  de  moutons,  par 
J.  l'orest.  38. 


Paysage  avec  bergers  et  moutons,  par 
Guill.  Froide-Montagne,  iog. 

-  avec  lac.  par  Abr.  Genoels,  108. 
avec  chutes  d'eau,  parLh.  Hérault. 

33. 

-  par  Juliart,   r53  (Musée  de  Tours. 

-  avec  figures,  par  Poitreau,  i53. 

-  de  collines  et  de  rochers  avec 
figures,  par  Louis  Silvestre  (ils  aîné. 
93. 

Pécheresse  (la  Femme)  chez  Simon  le 

Pharisien.  1.14. 
Pécheurs   (Douze)  devenant  les  douze 

Apôtres,  86. 
Peintre  (Portrait  d'un)  inconnu,  141. 
Peintres  de  FAc;  leurs  morceaux  de 

réception,  12:. 
Peinture  (lai.  1.14. 

-  (la)  personnifiée.  52.  04. 

-  (l'Invention  de  lai  par  Rob.  Tour- 
nières,  128. 

-  (lai  reçue  par  Apollon  au  milieu  des 
Muses,  par  Ci.  ('hanneton,  04. 

-  iku  et  la  Sculpture  venant  au-devant 
d'  Vpollon.  nq. 

-  (Union  de  la)  et  de  la  Sculpture. 
bas-relief  par  J.  Buiret,  41.  i3i. 

-  (le  Temps  montrant  aux  Français 
la)  et  la  Sculpture,  par  Xic.  Loyr, 
47-48,  .24. 

-  (lai  devant  s'occuper  a  la  gloire  du 
Roi.  102. 

-  ilai  et  la  Sculpture  travaillant  à  faire 
passer  la  mémoire  de  Louis  XIV  à 
la  postérité,  bas-relief  par  Jacq. 
Prou,  on.  1 .35. 

-  liai  offrant  l'ouvrage  de  Pellegrini  à 
l'Ac,  140. 

-  1  Poème  de  Ch.  du  Fresnoy  sur  la), 
145. 

-  (Attributs  de  la).  l52. 
Pelée,  père  d'Achille.  io5. 
Pèlerinag-e  à  Cythère,    par   Watteau, 

146. 
Pèlerins  d'Emmaûs  (les),  gr.  par  Tho- 

massin  d'après  Paul  Véronèse,  (38. 
Pellegrini    (Antonio),  p..   la  Modestie 

offrant  son  ouvrage  à  l'Ac,  140. 
Pénée  île  Pleuve),  père  de  Daphné,  a5. 


i>i: 
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Pension  de  l'Académie,  24.  no,  118. 
Pensions  du  Roi  a  des  Élèves,  [9,  24, 

111. 
Péplum  (le),  io3. 
l 'crier  1  François),  p..  (5. 
Pérignon    Nie),  p..  Deux  tableaux  a 

lâche,  i5i. 
Perraull  (Charles),  contrôleur  des  Ba 

timents.  Son  portrait  par  l'hil.  Lai 

lemand,  77.  1 

—  Son    portrait,  gr.   par  là.   Baudet, 

Perronneau  (Jean  B  ipt.),   p.,   Portrait 

du  gr.  Laurent  Cars,  1  \i  1. 
1  '1  irtrait  du  p.  J.-B.  1  ludry,  140. 
Perrot  (  Catherine),  femme  de  M.  Horry, 

p.  en  min.,  Pot  de  fleurs,  74. 
l'erse  (Table  couverte  d'un  tapis  de), 

5d.  i23. 
Persée,  lils  de  Jupiter,  coupant  la  tête 

de  Méduse,  par  le  p.  |i  >s.  Christi  iphe, 

87- 

—  pétrifiant  Phinée  grâce  à  la  tête  de 
Méduse,  par  Nattier,  i4'>. 

Perspective  (Professeur  de.  5.  7.  1:1. 

—  (Une),  par  le  .Maire.  147:  —  par  de 
Matin .  i5i. 

Pharaon  (Moïse  sauvé  des  eaux  par  la 
fille  de1,  gr.  par  Alexis  Lovr  d'après 
Poussin,  7.1. 

Pesne    (Antoine  .    p.,    la   <  hante    ro- 
maine, 124. 
Portrait  du  p.  Nie.  Vleughels,  141. 

Pharaon  (Putiphar,  eunuque  de),  95. 

Pharisien  (le  Repas  chez  le),  44. 

Phélypeaux  (Louis),  61. 

Phénix  (le),  52. 
-   renaissant  de  ses  cendres.  s\ml  oie 
de  la  Nature  et  de  l'Art,  134. 

Philémon  et  Baucis  (Jupiter  chez),  i5i. 

Philippede  France,  frère  de  Louis  XIV; 
s^  m  pi  irtrait  équestre  gr.  par  <  h  1 
teail  d'à]         1  el  le  père,  '17. 

—  Sun  portrait  sur  un  bouclier  tenu 
par  sa  femme  Henriette  d'Angleterre 

US   la   figure   de   Minerve,  tableau 
Matthieu  le  père,  '17.  1 
Philippe  V,  d'abord  duc  d'Anjou,  puis 
roi  d'Espagne;  Tableau  allégorique 


de  sa  présentation  a  l'Espagne  par 
la  France,  91  92,  123  124. 
Philippe  V,  René  Fremin,  son  Premier 

Sculpteur.  42. 
Phinée,  pétrifié  parla  tète  de  Méduse. 

tab.  de  Nattier.  14(1. 
Pholus  (le  Centaure),  36-37. 
'Phrygie  (le  Fleuve  Marsyas  en),  99. 
Picard  (Etienne),  gr.,  la  Naissance  de 

la  Vierge,  d'après  le  Guide,  72. 
Natalité  de  J.-C,  d'après  le  Pous 

sin.  7.1. 
—  les  fiançailles  de  Ste  Catherine  île 

Sienne  (au  Louvre),  d'ap.i  lorrège,73. 
Pierre  (J.-B. -M.),  p..  [19. 

Hercule  assommant  les  chevaux  de 

I  >ii  iinede.  14.x 

Si  mi  portrait,  par  Voiriot,  140. 
Pieta,  groupe  en  bronze,  par  Simon 

Hurtrel,  55-56,  139. 
Piètre  de  Cortone  (Buste  de),  p..  14.'!. 

par  F.  Flamand,  147. 
Pigalle  (Jean-Bapt.),  se.  Mercure.  14.".. 
Monument  de  Louis  XIV  à  Reims. 

gr.  par  Moitte  d'après  Cochin,  140. 
Son   polirait  en  habit  de  l'Ordre  de 

St  Michel,  par  Mine  Roslin,  [52. 
Pigeons   huppes,   par  Mme   Yicn,   147 

(au  l.om  re). 
Pilate,  48. 

Pinager  (Thomas),  p..  17. 
Pistoles  (Pension  mensuelle  de  deux) 

à  certains  élevés.  111. 
l 'laces  ((  Classification  des)  à  l'École,  121. 
Plaisirs  (Renaissance  des),  i5o. 
Platte-Montagne  (Nie.  de)  le   lils.  p., 

Louis  XIV  sous  la  figure  d'Hercule, 

H  l3. 

Son  portrait,  par  Ranc,  78,  iq5. 
Pluton     (Enlèvement    de    Proserpine 
par),  par  Ch.  de  la  Rosse.  48,  120. 
enchaînant  Cerbère,  se.  de  Pajou, 
1 3 1 . 

Plutus,  dieu  des   Richesses,  par  Ans. 

l  lamen  le  lils.  se.  55,  148. 
[•son  (I  harlesi  le  père.  p..  i3. 
Poerson  (François-Charles)  le  lils,  p.  ; 

|<  metion  de  1'  académie  et  de  t  :ll  2 

de  Si  Luc  a  Ri ime,    1  60. 
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Poésie  (la),  "4.  i3i. 

(la),  par  P.  Mignard,  i53. 

Poilly  (François),  gr.,  Projet  de  fon- 
taine pour  la  cour  du  Louvre,  par  Le 
Brun,  21,  129. 

Poirier  (Claude),  se.  Union  de  la  Paix 
et  Je  l'Hyménée  (1696),  bas-relief 
allégorique,  41-42.  —  Alliance  de  la 
France  et  Je  la  Savi  lie,  i/o.1 

Poitreau  (Etienne),  Paysages  avec  li- 
gures, iô.i. 

Politesse  française  mise  en  parallèle 
Je  la  rusticité  antique.  io5-io6. 

-  (Introduction  Je  la)  dans  les  arts  et 
les  sciences,  ioo. 

Politique  (la)  personnifiée,  57. 

Poilus  (Castor  et),  groupe  antique,  84. 

-  (Groupe  antique  Je  <  astor  et  de)  et 
Je  leur  mère  Léda,  140. 

-  voy.  Castor. 

Polydore,  se.  Rhodien,  5o,  i36. 

Polyphème,  fils  Je  Neptune,  st..  par 
Corn,  van  C  levé.  55-56,  i3i. 

Pomone  et  Apollon,  par  Ch.  Armand, 
108. 

Pontaint,  7. 

Porporati  (Carlo),  gr.,  Suzanne  au 
bain,  d'après  Santerre,  12.5,  i38. 
Chalcographie  du  Louvre. 

Porto-Carrero  (le  Cardinal)  figuré  dans 
la  Présentation  par  la  France  de  Phi- 
lippe V  à  l'Espagne,  92,  [23. 

Portraits  (Collection  des)  de  l'Ac  .  122. 

-  (Salle  des),  139-144. 

Porus  1  Défaite  de)  par  Alexandre,  gr. 

par  (  1er.  Audran  d'après  le  Brun,  66, 

[5i,  Chalcographie  du  Louvre. 
Poultier   (Jean),  se.,  la  Vierge  et    St 

Jean.  fig.  en  bois,  '17. 
Poussin  (Nie),   p.,   Moïse  sauve   des 

eaux  par  la  fille  Je  Pharaon,  gr.  par 

Alexis  Loyr,  73. 

-  la  Manne  tombant  sur  le  camp  des 
Israélites  (au  Louvre),  gr.  par  Guil. 
Chasteau  en  1680,  7.1. 

-  Nativité  de   J.-C,   gr.   par   1.1     Pi 
earJ.  73. 
Baptême  Ju   Christ    par    St    Jean 
Baptiste:   mieux    St  Jean   baptisant 


le  peuple  dans  le  Jourdain  (au  Lou- 
vre),   gr.  par  Gérard    Audran,    8 
Chalcographie  du  Louvre. 

Preisler  (Jean-Georges),  gr.,  Statue 
équestre  du  roi  Je  Danemark  Fré- 
déric V.  d'après  Saly,  149. 

Premier  Sculpteur  du  roi  d'Espagne 
(René  Frémin),  4:. 

Premiers  Peintres  du  Roi  :  voy.  Le  Brun 
(Ch.),  Mignard  (P.),  L.  de  Boullongne 
le  jeune.  Ant.  Coypel,  Charles  C03 
pel,  <  arle  Vanloo,  Pierre. 

Preti  Je  Chevalier  Je  .Malte.  Mattia),  dit 
le  Calabrais.  Son  portrait  par  lui- 
même,  1 52. 

Printemps  (Génie  du),  se.  Je  Monot. 
1.54. 

le),  peint.  Je  Callet  pour  la  Galerie 
d'Apollon,  i5o. 

Prix  Je  l'Académie,  21,  118-120. 

pour  les  dessins  d'après  le  modèle, 
faits  par  le  fonds  Jes  Bâtiments,  24. 
(Séance  de  délivrance  des).  111. 

-  (les)  de  peinture  dans  la  quatrième 
Salle,  88. 

(Tableaux  et  bas-reliefs  des),  110. 

trimestriels.  120-121. 
Professeur  (la  Chargede),  19,  m-ii.î. 

121;  voy.  Adjoint. 
Professeurs  posant  le  modèle,  112-113. 
Prométhée    formant    l'homme,    par  !.. 
Silvestre  le  jeune,  .58.  i3o. 

-  (Jupiter  ordonnant  à  Vulcain  d'at- 
tacher) sur  le  mont  Caucase,  par 
Frontier,  146. 

-  sur  le  mont  Caucase,  st.  de  Dumont 
le  tils.  143. 

délivre  par  Hercule,  par  Nie.  Ber- 
tin.  04-bo. 

Proserpine  (Lnlèvement  de)  par  Plu- 
ton.  parCh.  de  la  Fosse.  48.  1:9. 

Prolecteur  préside  à  la  délivrance  des 
prix.  ni. 

Protecteurs  Je  l'Ac.;voy.  Séguier,  Ma- 
zarin.  Colbert,   Seignelay,  Louvois, 
Orry,  Tournehem,  ensuite  le  Roi 
-  (Vice-);  voy.  Séguier. 
'rotestants  exclus  Je  l'Académie,  16, 
17. 


ij 
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Protog^ne,  p..  i". 

Prou  (jacq.),  5;  la  Sculpture  et  la 
Peinture  s'unissant  pour  faire  passer 
la  mémoire  de  Louis  \l\  à  la  pi istê 
rite,  60,  i35. 

'Provence  lAndré  Bouys,  né  en  1 .  7»». 
V'oy.  Brignole. 

Providence    Louis  \l\   sous  le  man- 
teau de  lai.  gr.  d'après  le  Brun  par 
I  delinck  .     107     1  Ri  ibert    Dumesnil. 
'■  1 

Prudence  (la),  1  (4. 

Puget  (P.).  se,  St  Charles  Borromée 
lignant  les  pestiférés  de  Milan.  t36- 
137. 
Son  portrait  gr.  par  Jeaurat,  (36. 

Pulchérie  (l'Impératrice)  et  le  portrait 
de  la  \  ierge,  37. 

Putiphar,  eunuque  de  Pharaon,  90. 

•  l'n\  en  \  elay  (M.  Boyer,  p..  néain.  54. 

Pygmalion  amoureux  de  si  m  modèle, 
par  Raoux,  1  (6. 

l'vrame  ei  Thisbé,  par  Jeaurat,  ij". 

Pyramide,  symbole  de  l'Egypte,  83. 

Pyrrhus  (l'Enlèvement  du   jeune  1.  par 
le  Poussin   au  \.<  »u\  re),  gr.  pai  <  l< 
rard  Audran,  83  (Chalcographie  du 
Lou\  re). 

Pythiens  îles  Jeux),  par  Bouzonnet- 
Stella,  io5  106. 


(  ) 


:  lier  1  Prix  de),  111. 
Quillerier  (Noël),  p..  St  Paul,  99-100. 
Quos  ego  .   par  Adam  l'aîné, 


R 


Rabon    Pierre  .  p     Porti  M.  de 

Ratabon.  27.  1:7. 
Kani     |    m     1    ;  Portrait  du  p.  Nicolas 

Platte-.Montagne.  le  Mis.  7."..  142. 


Ranc  (Jean),  p.,  Portrait  du  p.  Iran 

cois  Yerdier,  7.':.  14:. 
Raon   (Jean),   se.,    copie  tic  la  Flon 

I  arnèse,  5o-i . 
Si  Luc,  méd.  1  ivale,  37,    i33;  voy. 

Vpôtres. 
Raoux  (Jean),  p..  Pygmalion  ami iureux 

de  son  modèle.   140. 
Raphaël  (St  Jean,  d'après),  i53. 

1  Buste  de),  1  j8. 
Ratabon    (Antoine),    de    Montpelliei 

Surintendant  îles  Bâtiments,  27. 
Son  portrait  par  Rabcn,  27,  127. 
Rébellion    la),  65,  107,  i3o. 
Réi  1  illets  ;  voy.  Versailles. 
Recteur  (la  Charge  de),  19,  u3,  121. 
Regnauldin    (Thomas),    se..  Figures 

pour  la  voûte  de  la  galerie  d'Apol- 
lon, i5o. 
Méd.  ovale  de  St  Jean  Baptiste,  39, 

1  14:  voy.  Apôtres. 

Son  pi  titrait  par  Ferdinand  (L.  Élie 

le  Mis.  75  6,  14.1. 
•Reims  (Phil.  1.  allemand,  p..  ne  ai.  77. 
Monument  à  Louis  XV,  gr.  d'après 

Pigalle  par   Moitié,  sur  le  dessin   de 

1  1  ichin,  140. 
(le   Sacre   de   Louis  XVI  à),    par 

Mi  ireau  le  jeune.  i5i-2. 
Reine-Mère  (la)  :  voy.  Anne  d'Autriche. 
Religion  (la),  65,  i3o,  14  \. 

(Triomphe  de  lai  sur  l'Hérésie,  bas 

relief  de  Pierre  Hardy,  60-j 

catholique  (Rétablissement  de  la)  a 

Strasbourg,    par   Claude    Halle,   le 

père  58-9,  '  -'■ 
Rembrandt   (Tète  dans  la  manière  de), 

par  Michel  Serre,  88. 
Rémouleur  (le),  moulage  de  l'antique, 

143. 
Rémus,  Mis  de  Mars  et  de  Rhéa,  66. 
Renard    de   Saint-André   1  Simon  1.   p.. 

Portraits  allégoriques  d'Anne  et  de 

Marie-Thérèse  d'Autriche.  101. 
Renaud  et   \rmide.  par  Boucher,  12.5. 
Reni  ii  iuidi  1);  vi  iir  1  iuide   le) 
'Rennes.  Monument  a  Louis  XV,  gr. 

par    V     Dupuis,    d'après   J.-B.    Le 
!     moyne,  140. 
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Renommée  (la),  27,  3o,  5g,  126,  i52. 

(la),  portant  le  portrait  de  Louis  XIV, 

47-8,  124. 
Renou  (Antoine),  p.:  le  Réveil,  peint. 

pour  la  galerie  d'Apollon,  i5o. 
Restout  (Jean),  p.,  Sun  portrait  gr.  par 

P.-S.  Moitte,  i36. 
Restout  le  fils,  Jupiter  chez  Philémon 

et  Baucis,  i5i. 
Réveil  (le),  peinture  de  Renou  pour  la 

(  ialerie  d'Apollon,  100. 
Revel    (Gabriel),    p..    Portrait   du   se. 

Michel  Allumer,  7c). 
-  du  se.  Girardon,  84. 
Révocation  de  l'Édit  de  Nantes,  par 

Guy-Louis  Vernansal,  65. 
Rhéa  1  les  Amours  de  Mars  et  de  la  Ves- 
tale), par  Nie.  Colombel,  66,  [25. 
Rieei  (Sebastiano) ,   p.,    Allégorie    en 

l'honneur  de  la  France,  145. 
Ricciarelli    1  Daniel):    voy.    Daniel    de 

Volterre. 
Rhodiens  (Sculpteurs).  [36. 
Richelieu  (le  <  arJ.  de).  22. 
'Richelieu  (Artistes  nés  à),  voy.  Massou 

(Benoît). 
Richesses  (Plutus,  dieu  des),  par  Ant. 

Flamen  le  lils.  [48. 
Rigaud  (Hyacinthe),  p.,  Portrait  du  duc 

d'Antin,   21,   126,  gr.  par  Nie.   Tar- 

dieu.  1.17. 

du    se.  Coyzevox,  gr.  par 

J.  Audran,  le  jeune,  72,  187. 

de  Rob.  de  Cotte,  gravé  par 

Drevet,  69. 

du  se.  Desjardins,  53,  120; 

gr.  par  Edelinck,  71  (Robert-Dumes- 

nil,  VII,  n'  182,  p.  249).  Chalcogra 

phie  du  Louvre. 
—      —        du  eard.  de  Fleury,  1:0. 
de  Girardon,  gr.  parGasp. 

Duchange,  7:.  1.17. 

de    l'Arch.  Hardouin-Man- 

sard.  7.  [52. 

en  pied  de  Louis  XIV,  i52. 
Louis  XV jeune,  copie  Je  Stiémart, 

120. 

-  Poitrail  de  Mignard à  mi-corps,  54, 

120.  gr.  par  Schmidt,  (38. 


Rigaud    (Hyacinthe),    p.,   Portrait    de 
M.  <  )rry,  120. 

de  sa  mère,  t3o, 
I  Uistc  de  sa  mère.  144. 
Sun  portrait  par  lui-même,  t3y,  141. 
par  Le  Bouteux,  142. 
et  celui  de  sa  femme,  gr. 
par  Daullé,  \.v>. 
Robert  (Hubert),  le  Port  de  Rome,  t5i. 
Robuste!  (Ch.),  syndic  des  libraires.  6. 
Rocroy  de  1'.  Pierre  de  St-Yves,  né  à), 

.      ()2. 

■  Rome  (Ac.  de  France  à),   14.   26,  34, 
35,  '«1.  81,  111.  il!!.  12". 

-  (Artistes  nés  à),  l-'r.  Baudesson  le 
lils.  p.,  J.-B.,  Tuby,  se.  m  . 

-  Belvéder  (Jardins  du),  32, 33, 84,  5o- 

—  (l'Hercule  Commode  du),  [48. 
1  nlonne  Trajane,  .14. 

(le  P.  Ant.  Monnoyer  meurt  ai.  80. 

Palais  Farnèse,  32,  5o,  Si,  124. 

Palais  Mèdicis,  33,  07.  74. 

la  Vénus  accroupie,  14.5. 

Palais  Odescalchi,  ."4. 

Ponte  Milvio,  maintenant  Ponte 
Molle  (Bataille  de  Constantin  contre 
Maxence  sur  le),  02. 

de  Port  de),  par  Hubert  Robert. 
i5i. 

Reine  Christine  de  Suéde  (Collec- 
tion de  la).  Si. 

St-Louis  des  Français.  La  descente 
de  croix  de  Daniel  de  Volterre,  140. 

St  Luc  (Ac.  de),  14. 

Sa  jonction  projetée  avec  celle 
de  Paris,  59. 

(Yien,  directeur  de  l'Ac.  de  France 
ai.  140. 

Vigne  Borghèse,  .12.  33. 

-  Centaure  portant  en  croupe  un 
Amour,  14.3. 

<  iladiateur  combattant.  143. 
Vigne  Ludovisi,  .34. 
Vigne  Pamphili,  34. 
personnifiée,  27. 
Romulus,  (ils  de  Mars  et  de  Rhéa.  66. 
Rosa  (Buste  du  p.  Salvator),  1.^4. 
Rosalba  (arriéra,  p.  en    pastel  :    Une 
Muse.  127. 
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Roseaux  (la  Métamorphose  de  Syrinx 

en»,  par  Francisque  Millet,  108-9. 
Roslin  i  Uexandre),  p.,  I'.. rirait  du  p. 
Boucher;  gr.  par  Carmona,  i38. 

du   p.  <  olin  de   \  ermont. 
i  \o;  gr.  par  l 'armona,  i38. 

du  p.  Dandré-Bardon,  14": 
gr.  par  Moite.  14a. 

du  P.  Jeaurat,  141  :  gr.  par 
l  empereur,  107. 

de  l'abbé  Terray,  i52;  gr. 
par  Cathelin,  [49. 
Roslin  (Mme  .  portrait  du  se.  Pigalle, 

1  52. 

Rotator(le),  st.,  33. 

Rouen  (Artistes  nés  à  ,Jouvenet  (Jean). 

l'r.  Jouvenet  le  jeune,  Lans(Michel). 
\  11 .  'Sotteville. 
Rousselet   <  lilles),  g.,  donne  une  copie 

du  portrait  de  l'h.  de  Champagne, 
i  '"  >. 
Rousselet  (Jean),  se,    la    .Musique  et 

Apollon     célébrant     la     gloire     de 

Louis  XIV,  1 35. 
Rubens  .Pierre  Paul),  p..  Apothéose  de 

Henri  IV  pour  la  Galerie  du  Palais 

du  Luxembourg  (au  Louvre),  gr.  par 

Duchange,    74.   Chalcographie    du 

Louvre. 
Ruines  d'architecture  par  Servandoni, 

139,  par  1  lérisseau,  147. 
Russe   Baptême),  parJ.-B.  Le  Prince. 

141. 
Ryswick  (Allégorie  à  la  Paix   de),  par 

l'r.  Marot,  64,  au  .Musée  de  Tours: 

voy.  Paix 


Sacre    de     Louis    XVI   a    Reims,  par 

au  le  jeune.  LDI-2. 
Sagesse   lai.  104 

nue   1  oinié  de),  2.5. 
St  André,  demi-fig.  par  Rigaud,  Mo. 
Si  \ndre  1  Renard  de  ,  p.  ;  voy.  Renard. 
St  Barthélémy,  Méd.  ovale  par  !..  Le 
vo;     apôtres. 


—  (Martyre  de),  se.  par  l'.ndan.  1  p. 
St  Charles  Borromée  soignant  les  pes 

tiférès  de  Milan,  bas-relief  de  I'.  Pu- 
get,  gr.  par  Moreau,  1 36-7 ■ 

St  Esprit  S\  mbole  du),  126. 

m  Etienne  (Martyre  de),  gr.parG.  Au 
dran,  d'après  Le  Brun,  73.  Chalco- 
graphie du  Louvre.  Voy.  Le  Brun. 

'Saint  (  lenuain  eu  l.a\e    le    .Mont    de. 

104. 
1  hâteau  de),  21. 
'm  lldephonse (Groupes  de  J.  Thierry, 

dans  les  Jardins  de),  en!  spagm    1  '* 
St  Jacques  le  Majeur.    Méd.    ov.    par 

J.  Léonard  Herrard,  48-9,  i32;  voy. 

Apôtres. 
Si  Jacques  le  .Mineur,  frère  de  St-Jude 

Thadèe,  40. 

—  .Méd.  ovale    par   Clérion,  37,    i.e: 
voy.  Apôtres. 

St  Jean-Baptiste   baptisant   le    peuple 
dans  le  Jourdain,  gr.  d'après  Poussin 

(au  Louvre),  par  Gérard  Audran,83. 

(  'halcographie  du  Louvre. 
I  lerodiade  tenant  la  tête  de),  i35. 

Vlêd.  <  ivale  parThomas  Regnauldin. 

39;  vi  n .  Apôtres. 

d'après  Raphaël.  i53. 
St  Jean  l'Évangéliste,    Méd.  ov.,   pai 

P.  Ylazeline,  46  7.  i33;  voy.  Apôtres. 
I  igure  en  bois  de  Poultier,  67. 
'Si  Jean  de  I. osne.cn  Bourgogne (<  'ôte- 

d'i  >r,  arrondissement  de  Beaune),  i5. 
St  Jérôme,   B.-r.    ovale,  par  Anselme 

Flamen,  le  père.  44.  [32  3. 
St  Ji  iseph,  86. 
St  Jude  Thadée,  frère  de  St  Jacques  le 

Mineur.  Med.  ov.  par  l'hil.  Magnier, 

fils,  40.  (35;  voy.  Apôtres. 
St  Louis  (la   Fête  de),  date  du  juge 

nient  des  Prix,  no,  ni,  120. 
St  Luc.  Med.  ovale,  par  Raon,  37,  i33  : 

voy.  Vpôl 
V  tdémie  de  .  a  Ri  >me,  14. 
m  Marc  II  vangélisti  .  Méd.  ovale,  par 

.Mare  Arcis.  38-9    1     i;  voy.    apôtres 
StMathias,    Médaillon,    par    Viguier, 

:  1  Mathii  u    I  vangile  ^\c.  39. 
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St  Mathieu  écrivant  l'Évangile,  b.-r.,par 

I).  Bourderelle,45,  [33;  voy. Apôtres. 
St  Michel,  i";:  voy.  Ordre. 
"Si  Orner  en  Artois  (Artistes  nés  à),  le 

se.  Anselme  Flamen,le  p.  Arnold  de 

\  uez,  98. 
*  St  <  lyen  de  Joux  (Doubs),  7. 
St  Paul  (Apparition  Je  J.-C.  à)  sur  le 

chemin  de  Damas,  par  Mlle  Strésor, 

-  Médaillon    ovale,   par    Massou,    le 
père,  35,  134:  voy.  Apôtres. 

-  par  le  peintre  Noël  Quillenier,  99 

[00. 

-  1  Épîtres  de),  10  ». 
'Saint-Pétersbourg' (Académie  de).  1 19. 
Si  Philippe,  Apôtre,  par  Phil.  de  <  ham. 

pagne,  47.  123. 
St  Pierre  (Apparition  de  J.-C.  à),  après 
sa    résurrection,    par    M.    Corneille 
l'aine.  52-3. 

—  à  mi-corps,  par  Nocret  le  père. 
87-8. 

-  Méd.  ovale  de  Le  Gros,  39-40,  154. 
Si  Sebastien  attaché  à  un  arbre  et  percé 

île  flèches,  5i . 

—  (Martyre  de),  par  Amédée  Vanloo, 
t46. 

-  Se.  de  Coudray,  i35. 

-  St.  par  De  Joux,  [34. 

St  Thomas,  Méd.  ov.,par  Philibert  Vi- 
ghier,  4.5,  i32  ;  voy.  Apôtres. 

St-Yves  (Pierre  de),  p.,  le  Sacrifice  de- 
là fille  de  Jephté,  112.  1:5. 

Sainte-Famille, la  Fuite  en  Egypte,  par 
le  p.  Pierre  .Matthieu.  86-7. 

Ste  (  'atherine  de  Sienne.  Ses  fiançailles 
avec  l'enfant  Jésus,  gr.  d'après  le 
Corrège(au  Louvre),  par  Et.  Picard. 
73. 

Saisons  (les  Quatre),  dans  la  peinture 
de  Le  Brun,  à  Vaux,  97. 

Salle  (la  Grande)  de  l'Académie,  1::. 

-  des  assemblées.  30-74,  ?5,  122. 
(Seconde),  122. 

—  (Troisième),  74-92. 
(Quatrième),  ayant  une  issue  dans 

la  <  tour  du  Louvre,  88,  1  to-i . 
((  Cinquième),  1 12-3. 


Salle  séparée  des  autres.  93-107. 
Salles  des  Deux)  de  Modèles,  120,  122. 
Salon  (Vestibule  du)  de  l'Ac,  108-9. 

-  première  pièce  de  l'Académie,  20-49. 
Salon   de  goût  antique,  par  (i.  Char 

meton,  114. 
Sait  ms  de  l'Ac;  1 18. 
Salons  :  de  1673,  1 18. 

de  1704.  1 18. 
Saly  (Jacques),  se..  Jeune  l'aune  tenant 

un  chevreau,  148. 

-  Statue  équestre  de  Frédéric  V,  roi 
de  Danemark,  gr.   par  Preisler,  149. 

Samaritain  (le),  par  Jollain,  t3o. 

Samaritaine  (J.-C.  et  la),  gr.  par  Kl. 
Daudet,  d'après  FAlbane,  73. 

Sanglier  de)  de  <  alydon,  63,  °r>. 
Ici  d'Erymanthe,  5'.. 

—  .  moulage  de  l'antique,  1.54. 

Santerre  (J.-B.),  p..  Suzanne  et  les  deux 
vieillards.  54.  120  (au  Louvre),  gr. 
par  Porporati,  12.5.  Chalcographie 
du  Louvre. 

Santi  ou  Sanzio  (Raffaele);  voy.  Ra- 
phaël. 

Sarrazin  (Jacques),  se,  14,  14 -5.  i5. 
Grand  Christ  en  croix,  37-8,  i3i. 

-  Son    portrait,    par   F.    Le   Maire. 
88-9. 

Sarrazin  (Pierre),  p.,  frère  de  Jacques, 
38. 

Satyre  portant  un  chevreau  chez  la 
Reine  de  Suède,  moulage  de  l'anti- 
que, (5.  141. 

Satyres  :  voy.  Marsyas. 

Saut  (Lutte  de),  106. 

Savoie  (Alliance  delà  France  et  de  la), 
[698,  bas-relief  de  Poirier.   [35. 

Sceau  de  l'Académie.  18   !0. 

apposé  parle  (  'haneelien  ai  le  Secré- 
taire, 121. 

(Nouveau)     de      l'Académie     sous 
Louis  XVI,  en  1776.  120.  1.17. 

Schisme  (Ici  persi  mnifié,  01.  120. 

(l'Église    catholique    foulant    aux 
pieds  le).  1.14. 

Schmidt  (Georges-Frédéric),  gr.,  Por- 
trait de  P.  Mignard,  d'après  Rigaud, 
1:,",. 
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TABLE   DES  NOMS  DE  PERSONNES, 


Science  (la)  personnifiée,  5". 
Sciences  (Symboles  des  Vrtsetdes  .1  19. 
Sculpteur  (Portrait  d'un 
Sculpteurs  (Morceaux  de  réception  des), 

[22. 

Sculpture  (la)  personnifiée,  64. 

—  (la)  employant  des  matières  qui  ne 
dépérissenl  pas  avec  le  temps.  93. 

Utributs  de  la),  [52. 

(  nion  de  la  Peinture  et  de  la),  bas- 
relief  par  J.  Buiret,  41,  i3i. 

la  Peinture  ci  la)  venant  au-devant 
d'Apollon,  i"j. 

—  de  Temps  montrant  aux  Françaisla 
l 'einture  et  la),  par  Nie.  I  j  13 1\   17  8, 

124- 

—  (la)  devant  s'occuper  à  la  gloire  du 
Roi,  102. 

-  (la)  travaillant  au  portrait  de 
Louis  XIV,  93,  i53. 

-  Mai  et  la  Peinture  travaillant  à  la 
gloire  de  Louis  \IY.  bas-relief  par 
Jacq.  Prou,  60,  i35. 

Secrétaire-Historiographe  (la  Charge 
de),  19-20,  121. 

Ség  uiei!  Pierre),  duc  de  Villemort,  chan- 
celier Je  l 'rance,  24.  1 18. 

—  conseille  à  l'Ac.  de  prendre  Mazarin 
pi  iur  Protecteur,  70. 

Vice-Protecteur  de  l'Ac,  118. 

-  Catafalque  élevé  par  l'Ac.  pour  son 
service  funéraire  aux  Pères  de  l'Ora- 
toire de  la  tue  St-Honoré,  16,  72.  gr. 
de  Sek  Le  (1ère.  83.  i  halcographie 
du  1.'  'in  ré. 

—  Son  portrait,  par  Testelin  le  jeune, 

22.    12'"». 

—  Buste,  par  Herrard,  2;;,  i3i. 
Seignelay  (J.-B.  Colbert,  marquis  de), 

Smi  portrait,  copie  de  Nattierle  père 

par  Le  l'eue.  22-3. 
Seine.  59;   la  Divinité  de  lai.  [04. 
Scnèque  au  bain,  buste.  .^4. 

ns  en  Bourgogne   de   I'.  Jacques 

1  ourtin,  ne  a  .   [00. 

I  (Jean         ,  Mort  d'(  ithryadès, 

154. 
Serpents  de-.  île  la  tête  des  <  iorgones, 


Serpents   des  Erreurs  smis  la  forme 

des),  "-Y  i3o. 
Serre  (Marie),  mère  de  Rigaud;  voy. 

Rigaud. 
Serre  (Michel),  p.,  Ariane  dans  l'île  de 

Naxos,  11  «  1-1. 
I  .le  dans  la  manière  de  Rembrandt, 

Servandoni  (Giov.  Hieronimo),  Ruines 
d'architecture,  139. 

Servius  Tullius,  sixième  roi  de  Rome. 
[46. 

Sève  :  voy.  1  le  Sève. 

Sévère  (la  Mort  de  l'Empereur),  par 
(  Ireuze. 

Silène  tenant  Bacchus  enfant,  moulage 
de  l'antique,  154. 

Silvestre  (Louis),  lils  aine.  Paysage  de 
collines  et  de  rochers  avec  figures, 
93,  147. 

Silvestre  (Louis),  le  jeune,  p..  Forma 
tion  de  l'homme  par  Prométhée 
Sun  portrait,  par  Naïade.  141. 

Siméon  de  Grand  Prêtre),  35,  [32. 

Simon  le  Pharisien  da  Femme  péche- 
resse chez),  1S4. 
-  (J.-C.  elle/).  [53. 

Simoneau  (L.)  l'aîné, gr.;  Allégorie.)  1 1 
conquêtedela  Franche-*  tomté, d'après 
Le  Brun,  74.  Chalcographie  du  Lou 
\  re . 

—  Plafond  de  la  chapelle  du  Sémi- 
naire Saint  Sulpicc.  d'après  Le  Brun, 

"44- 
Simoneau  (Louis),  le  jeune,  gr.,  Por 

trait   de    M.  de   Charmois   (d'après 

Séb.  Bourdon),  711.  Chalcographie  du 

Loua  re. 
Sisara  da  Mort  de),  tue  par  Jahel,  par 

Et.  Regnault,  96. 
Sl<  idtz    l 'aul),  se,  1  liute  d'Icare,  1  (8. 
Slodtz  (René-Michel),  se..  Dessinateur 

.le-  Menu-  Plaisirs,  1 19. 

"S"d"iue.   [00,   I2.Î. 

Soleil  (Cérès  implorant  le)  pour  mûrir 
la  moisson,  i5o. 

le  l 'alai-  du),  gr.  par  (  i.  Vudran, 
d'après  la  peinture  de  Le  Brun,  à 
Vaux,  07. 
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Soleil  tenu  par  l'Amour  des  Beaux-Arts, 
i34. 

-  la  devise  de  Louis  Xl\  .  57.  65,  68, 
98,  107. 

-  couchant  (Paysage  au),  par  Chaste- 
lain,  14;:. 

Sommeil  (le),  peinture  de  Le  Brun,  t5o- 

'Sotteville,  près  Rouen  (Nie.  <  1  >l<  mibel, 
né  à),  ''!'. 

Soufres  de  cachets  et  de  pierres  anti- 
ques. 1.17. 

Sphinx,  38. 

Spozalizio  de  Ste  Catherine  de  Sienne.    Tagè  (le  Dieu  du),  3o. 
73.  Tableaux  des  Prix,  n 


(Musée  du  Louvrcet  <  halcographie). 
Syrinx  (Pan  poursuivant  la  Nymphe), 
par  Francisque  Millet,  108-9. 
-  (la  Flûte  appelée),  55,  i3i. 


T 


Table  couverte  d'un  tapis   de    l'erse. 

[23. 


Squelettes  pour  les  leçons  d'anatomie, 
101. 

Statue  équestre  de  Frédéric  V  de  Da- 
nemark, par  Salv.  gr.  par  Preisler, 
149. 

Statuts  de  l'Ac,  104,  1 18. 

Stella  (  An  t.  Bouzonnet,  dit),  p.;  voy. 
Bouzonnet. 

Stiemart  (François),  p..  Copie  du  por- 
trait de  Louis  XV jeune  par  Rigaud, 
[26. 

'Strasbourg  (Façade  de  la  Cathédrale 
de),  D9,  1 26. 

-  1  Rétablissement  de  la  Religion  ca- 
tholique dans),  par  Paul  Halle,  le 
père.  58-q. 

Strésor  (Mlle  Anne  -Renée),  p.  en  min.. 
morte  Religieuse  à  Chaillot;  Appari- 
tion de  J.-C.  a  St  Paul  sur  le  chemin 
de  Damas.  72. 

Stuart (Henriette-Anne);  voy.  Madame. 

Subleyras  (Pierre),  p.,  Portrait  du  pape 
Benoît  XI V,  donné  à  l'Ac.  parCochin. 
i45. 

Suède  ila  Reine  de);  voy.  Christine. 

Sully  (Statue  de),  120. 

Supplément  (Professeurs  en),  121. 

Surintendants  des  Bâtiments:  voy.  Col- 
bert  (J.-B.).  Colbert  de  Yillaccrf. 
Mansart  (J.-H.). 

Snvee  (Jos.-Benoît),  p  .  Allégorie  sur 
la  liberté  rendue  aux  Arts  par 
Louis  XVI,  152. 

Suzanne  et  les  deux  vieillards,  par  San- 
terre,  5q.  —  gr.  par  Porporati,   i.38 


Tambour  de  basque  (Bacchantes  dan- 
sant en  s'accompagnant  du),  t3i. 

Tambour  (Un),  par  Jeaurat  de  Bertry. 
148. 

Tapis  de  Perse,  56,  1 23. 

Taraval  (Hugues),  p..  le  Triomphe  de 
Bacclius.nn  P  Automne,  pour  la  voûte 
de  la  Galerie  dApollon,  [5o. 

Tardieu  (Nie.),  gr.,  Portrait  du  duc 
d'Antin,  d"après  Rigaud,  i'i~. 

Tarquin  le  Superbe,  septième  et  der- 
nier roi  de  Rome.  [46. 

Tarquins  (les),  12.'!. 

*  Tarragone  en  Catalogne  (Mich.  Serre, 
p..  né  à), .".::.  101. 

Tassard  (Jean-Pierre-Ant.),  se.  Bac- 
chus  avec  une  panthère,  i.îq. 

Tavernier  (François),  p..  secrétaire  de 
l'Ac.:  Victoire  d'Hercule  sur  Ache- 
tons. 80-1. 

Hercule  punissant  le  Centaure  Xcs- 
sus,  [5l. 

Hercule  vainqueur    de    Nessus    et 
couronné  par  la  Victoire,  .'lu. 

Tempe  fia  Vallée  de).  95. 

Temple   (les    Marchands   chassés  dm. 

[53. 
-  de  la  Paix.  114. 

'Temps  (le).  144. 

-  ila  Vertu  découverte  par  le),  i.^q. 

-  (le)  levant  un  rideau  pour  montrer 
la  Peinture  et  la  Sculpture,  par  De 
Sève  le  puisné,  i<  '2. 

(le),  faisant  connaître  la  Vérité,  bas 
relief  par  R.  Frémin,  42.  1.12. 
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RSONNES, 


Temps  !■  découvrant  la  Vertu,  ou 
l'amour  des  Beaux-Arts,  bas  relief  de 
Louis  llulinot.  63. 

montrant  aux  Français  la  Pein- 
ture et  la  Sculpture,  par   N.   Loyr, 
47-8,  124. 
(l'Étude  arrêtant  le),  par  Ménageot, 

[52. 

13  (1'  \bbé),  son  pi  irtrait,  par  Ros- 
lin,  i52,  gr.  par  l atliclin.  1  \g. 
Terre  (la  Déesse  de  la),  t02. 

(la), couronnée  parZéphyreet  Flore, 
1 5. 1. 

(la),  mère  d'Aillée.  87. 
Telle  cuite.  5l,  67. 
Voy.  Anguier. 
Testament  îles  Sujets  de  Prix  tirésde 

l'Ancien),  1  to,  120. 
Testelin  le  jeune  (Henry),  mort  à  la 
Haye,  eu  Hollande,  73;  il  était  sorti 
de  France  a  la  Révocation  de  PÉdit 
de  Nantes  (Cf.  Procès-verbaux  de 
l'Ac,  II.   197). 

Portrait  de  Louis  XIV  à  douze  ans, 
75. 

Portrait  du  jeune  Louis  XIV  en  son 
lit  de  justice.  1  29. 
-  Portrait  de  Louis  XIV,  20-1. 
I '"lirait  du  chancelier  Séguier,  22. 

Si  'ii  pi  otrait  par  Le  Brun,  142. 
Si  m  pi  irtrail  par  1  iger,  ioo. 
Testelin  (Louis  .  l'aîné,  p..  17. 
Son  portrait  par  Nie.  Hallier,  99. 
lée  (Si  Jude  ;  voy.  St  Jude. 
Thébains;  leur  sacrifice  à  Latone  trou- 
blé par  Niobé    1  6. 
"Tliehes  (Cadmus,  fondateur  de  la  ville 
de  par  Th.  Blanchet,  98. 
protégée  par  Hercule.  103. 
lose  (la  1  "li  mue  d( 
Therbouche    Vlnn  1,  p.:  Homme  éclairé 
par  une  bougie,  i53. 

lavée   par    Edelinck,    d'après 

Le  Brun,  7."..   106  Roberl  I  lumesnil). 

de  l'abbé   de    \  entad<  iur,  gr.    par 

-  d'après  lï.  Le  Moine,  144. 

Thésée.    100-I  ;   prenant   l'épéc  de    son 

père,  par  Brenet,  124. 


Thétis  (Triomphe  de  Neptune  et  de), 
peinture  de  Le  Brun  pour  la  Galerie 
d'Apollon,  i5o. 
mère  d'Achéloûs,  81,  t3o. 
Thierry  (Jean),  se,  Triomphes  d'Apol- 
lon et  d'Amphitrite,  groupes  des  jar- 
dins de  St-Ildefonse,  en    Espagne, 
gr.  par  S.  11.  Thomassin,  [36. 
l.eda.  [36. 

S"ii  pi  irtrait.  gr.   par  Thomassin, 
d'après  Largillière,  1.17. 
Thisbé  (Pyrame  et),  par  Jeaurat,  140. 
Tholas,  compagnon  d'Hercule.  26. 
Thomassin  (Simon-1  Ienri),gr.;les  Deux 
groupes  des  Triomphes  d'Apollon  et 
d'Amphitrite,  gr.  d'après  J.  Thierry, 
i36. 

les    Pèlerins     d'Lmmaiis     d'après 

l'ai iln  Ven mese,  1  38. 

la  vie  humaine,  d'après  le  Feti,  [38. 

-  Sujet   allégorique   à   la  gloire   de 

Louis  XIV,  d'après L.  de  Boullongne, 

i38;  voy.  Boullongne. 

—  Portrait  du  père  de  M.  Dandré  Bar- 
don,  d'après  J.-B.  Vanloo,  144. 

-  Diogène  portant  le  pi  irtrait  du  card. 
de  l'icurv.  d'après  Autreau,  1411. 

l'i  irtrait  du  se.  Jean  Thierry, d'après 
Largillière,  1.17. 
Tiare  papale  (Génie  portant  la).  107. 
'Tibériade  (la  Mer),  53. 

apparition  de  N.  S.  aux  Apôtres 
sur  le  bord  du  lac  de).  142. 
•Tibre  (le).  5.». 

Tiger  (Jean),  p..  Portrait  du  p.  Char- 
din. 14". 
Portrait  du  p.  Alexis  Loyr,  ~<i.  142. 
Portrait  de  Testelin  le  puîné,   100. 
Tigre    l'.acclius  montrant  des  raisins  a 

nu  .  -t..  33. 
Tintorel  (le),  p.,  l'Annonciation.  [52. 
Titre  (Professeurs  en),  121. 
Tobie  ensevelissant  les  morts,  gr.  de 

1  ars,  d'après  Dandré-Bardon,  [38. 
Tocqué (Louis),  p..  l 'mirait  ^\u  marquis 
de  Menais.  12'..  gr.  par  Jean  1  ieorges- 
W'ille.  140. 
I1'  'lirait  du  I'.  Louis  (  lalloche,  141. 
gr.  par  Moitié.  [.37. 
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Tocqué  (Louis),  p..  Portrait  du  se.  Le- 
moyne,  le  père,  [40. 

—  de  J.-P.-P.  Le  Normant  de 
Tournehera,  126,  gr.  par  Dupuis,  [38. 

Sun  portraitgr.  par Cathelin, d'après 

Nattier,  i36. 
Toge  (la)  Jcs  Humains.  3o. 
Torse  (le),  moulage  de  l'antique,  33, 

1S4. 
Je    femme,   moulage  de    l'antique, 

52,  144. 
Tortebat  (François),  le  père.  p..  Por- 
trait du  p.   Sim.    Vouet,  si  m   beau 

père,  89,  14:. 
Tortebat  (Jean)  le  Mis.  p.,  Portrait  de 

Rob.  de  Cotte,  gr.  parTrouvain,  71. 
—  duP.Houasse,  79,  gr. parTrouvain, 

72.  Chalcographie  du  Louvre. 

du  p.  Jouvenet,  84,  141.  du 

p.  Tortebart,  141. 
'Toulouse  (Artistes  nés  a):  voy.  Arcis 

(Mare).  De  Troy  (Fr.)  le  père. 
Tournehem  (Le  Normand  de)  obtient  du 

Roi  d'être  le  Protecteur  de  l'Ac,  1  [9; 

-  voy.  Le  Normand  de. 
Tournières  (Robert),  p.,  l'Invention  de 

la  Peinture.  12!',. 

-  Portrait  du  p.  Michel  Corneille,  lils 
aîné.  70.  140. 

—  du   p.  Pierre  Monier,  78, 
148. 

-  Son  portrait  par  Pierre  Le  Sucar, 
140. 

'Tours  (le  P.  Sam.  Masse,  né  à), 91. 

-  (le  P.  Claude  Vignon,  ne  à),  99. 
Trajan;  voy.  Colonne  Trajane. 
Tranquillité  (la),  36,  120. 
Transfiguration  (la),    gr.  par  Dorigny 

d'après  Raphaël,  140. 
Trasimène  (la  Bataille  de),  par  de  Dieu, 

125. 

Trémollières  (Pierre-Charles),  p.,  Nau- 
frage d'Ulysse  dans  l'île  de  Calypso, 
14.5. 

Trépied  (le)  des  Oracles,  10S. 

Trésorier  (la  Charge  de),  10.  109,  121. 

'Trianon;  Copie  du  Laocoon  parTubv. 
5o. 

Triomphe  (Marche  du)  d'Auguste,  27. 


Triomphe     de    Constantin,    gr.     par 
(i.  Audran,  d'après  Le  Brun,  00. 

-  de   l'Église  catholique,   par   Simon 
(iuillebaut.  107. 

Tristesse  (la',  buste  de  Balthazar  de 
Marsy,  63. 

Trophée    d'armes    et   d'armures,    par 
J.  Le  Moyne  le  pore.  93. 

Trouvant  (Antoine),  g.,  Portrait  de  Rob. 
de  Cotte  d'après  Tortebat,  71. 

—      du  p.  Douasse,  gr.  d'après 
Tortebat.  72.  Chalcographie. 

de  Jouvenet  d'après  lui- 
même,  71.  Chalcographie  du  Lou- 
vre. 

'Troie    (Neptune    et    Apollon,    et    les 
murs  de).  85. 

"Troyes  (Artistes  nés  a):  voy.  Baudes- 
son  (Nie.),  Girardon.  Pierre  Mignard. 
(le  P.Jean  Tiger  meurt  à),  71». 

Tuby  (J.-Bapt.),  Copie  du  groupe  de 
La'  icoon,  5i  >. 

-  Buste  de  la  Joie.  m.  i3q. 

Tullie  (l'Ambition  de),  par  Dandré-Bar- 

don,  146. 
Tvtaresius  1  Naïades  du  fleuve),  9.5. 


u 


Ubeleski  (Alexandre),  p.,  Allégoriedela 

Paix  de  Nimègue,  57. 
Ulysse,    Son    naufrage    dans    l'île    de 

Calypso,  par  Trémollières.  145. 

-  reconnu   à    Ithaque    par   sa    vieille 
nourrice,  140. 

-  tendant  son  are.  st.   de   Bousseau, 
i36. 

Uritès  (Défaite  du  néant),   se.  de  Du 
mont.  i35. 


V 


Vache  (Io  changée  en).  3i. 
Vaisseaux  (Vue  de  mer  et  de),  par  Van 
Beck,  i.^y. 
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Yalade  (Jean),  p..  Portrait  du  se.  Le- 

nioyne  le  fils,  141. 

cl  11  p.  Louis  Silvestre,  1  )i . 
•  \'al-de-Gràce;  voy.  Paris. 
Valentin  (le),  p..  Mort  de  la   Vierge, 

1 
Vallet  (Jérôme),  gr.;  grave,  d'après  le 

dessin  réduit  Je  Paillet,  la  Colonne 

île  Théi  dose,  69. 
Valeur  (la),  36,  42,  81,  1  6. 

—  (la)  couronnant  Hercule,  bas-relief 
par  Desjardins,  i3i. 

Vallayer-Coster  (Mlle),    les   Attributs 
des  Arts.  1.Ï2. 

—  Instruments  de  musique,  i53. 

\'an  Beck  (Jean -t  harles-1  »onat),  p..  Vue 

du  mer  ut  de  vaisseaux,  i3ç. 
Le  navire  le  Grand  Louis.  94. 
Van  Clève  Corneille),  se,  Polyphème, 

55,  i3i. 
Si  m  portrait,  par  <  m  ibert,  .".4. 
Van  den   Bogaert  (Martini,  se.  né  à 

Bréda,  appelé  en  France  I  les  Jardins: 

vi  'ir  ce  nom. 
Van  der  Bruggen  (Louis),  dit   llans. 

p.,  17. 
Van  der  Vieulen  (François),  p.,  8. 
Van  Falens  i<  harles),  p.,  Tableaux  de 

chasses  gravés  par  Jean   Moyreau 

Van  Malien,  p.,  Portrait  de  Phil.  Caf- 

fieri,  127. 
Van  Loo  (Jacob),  p..   Portrait  du   p- 
1    irneille  le  père.  106. 

Vanl arle),  p.,  Apollon  faisant  écor 

elter  Marsyas,  120;  gravé  par  Miger, 
12.Ï.  Chalcographie  du  Louvre. 
Apollon  et  Marsyas,  gr.  parDemar 
teau,  i.36. 

le  Mariage  de  la  Vierge,  gr.   par 
I  lupuis,  1.17. 

Son  portrait,  par  Pierre  Le  Sueur, 
1  ,i. 

Si  mi  buste,  par  Loir,  1  1 
Vanloo  (J.-B.),  p.,  Diane  et  Endymion. 
14'..  gravé parJ.-B.  LeVasseur,  [36. 
Portrait  du  père  de  M.  Dandré-Bai 
don,  gr.  par  Thomassin,  144. 

rM      1    137. 


Van  I  00    1     VI.),  le  père.  Portrait  du 

p.  Corneille  le  père.  132. 
Vanloo  (Louis-Michel),  p  .  Sis  de  Jean- 
Baptiste,  Vpollon  et  Daphné,  1  \6. 
Si  mi  portrait,  gr.  par  Vliger,  137. 
di  mne  a  l'Ae.  le  tableau  de  !  1  m  pi  il 

trait  et  de  celui  de  son  père  J.  B. 

Vanloo,  14". 
Vanloi  '  (Amédée),  Martyre  de  St  Sebas- 
tien. 146. 
Van  \1"1  [Pierre),  p.,  16. 
Van  <  tbstal  (Gèrardi,  se..  i3,  [5-6. 
Vases  antiques,  38. 
-  du  Palais  de  Médicis,  à  Rome,  74. 
Van  Schuppen  (P.),  p.,  la  (  hasse  de 

Méléagre,  85  6,  [3c. 
Vase  antique,  dans  un  tableau  d'Ant. 

Mi  mm  iyer,  81 1. 

rempli  de  Heurs,  par  1  '.ai Ils .  128. 
Vassé  (Louis-Claude),    se,  Son    por 

trait,  par  Vubn .  14". 
"Vassy  (Mort  de  (  lande  Poirier,  se.. 

ai.    r. 
Vaurou  (Friquet  de),  p.;  voy.  Friquet. 
Vautour  (le)  de  Prométhée,  1 29. 

attribut  de  la  Nature.  1.14. 
•Vaux-le- Vicomte  (Château  de);  le  pla- 
fond du  Palais  du  Soleil  de  Le  Brun, 

gr.  par  (  1.  Audran,  97. 
Vénevault  (Nicolas),  p.  en  min.,  VI, mi 

et  Eve,  1:7. 
Vénitienne  (Perspective  de  mer  avec 

édifices  bâtis  à  la),  par  M.  Boyer, 

54.  1 3i  '■ 
Ventadour  (Thèse  de  l'abbé  de),  gr.  par 

(  !ars,  d'après  l  1    l  .eiw  dne,  144. 
Vents  ila île  déchaînant    les',  par    La 

Grenée  le  jeune,  pour  la  voûte  de  la 

(  lalerie  d'  Vpollon,  i5o. 
doux  (Renaissance  des),  1  •• 
Vénus  et    l'Amour;    Vénus    essayant 

une  flèche  de  l'Amour,  par  S.  Vouet, 

1 .53. 

mère  d'1  inée,  1 28. 
Taisant  forger  par  Vulcain  les  armes 

de    son    Mis   Kncc.   tableau    de    Sam. 
Masse.  'H  . 

demandant  a  \  ulcain  des  armes  pour 
1  n  e,  pai  Nati  tire,  145. 
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Vénus  préservant  de  la  ci  irruption  le 
corps  d'Hector,  par  Deshayes,  146.' 
accroupie,    moulage   de    l'antique. 
33,  i4">. 

-  Callipyge,  moulage  de  l'antique,  144. 

-  à  la  Coquille,  st.;  copie  par  Coyze- 

VOX,  32. 

-  de  Médicis,  st.  antique.  [33. 

-  Pudique  (la),  st.  antique.  84. 
Verbrecht,  se..  Minerve  protectrice  des 

Sciences  et  des  Arts.  i3q. 

Verdier(François),  p..  la  Justice  d'Her- 
cule contre  (  iéryon,  29-30,  49. 
Son  portrait,  par  Ranc,  78.  142. 

Verdot  (Claude),  p.,  Hercule  vainqueur 
d'Antée,  87. 

Vérité  (la),  65,  n  7,  1 26,  r3o. 

-  (le  Livre  de  la),  61,  r  .14. 

-  (le  Temps  faisant  connaître  la),  bas- 
relief  par  R.  ITcniin.  42.  102. 

Vermeulen  (Corneille),  gr.,  Gravures 
d'après  Vivien  des  portraits  de  l'Élec- 
teur de  Bavière:  7 1. 

de  l'Électeur  de  Cologne, 
d'après  Audran,  7>  1. 

Vermont;  voy.  Colin  de  Vermont. 

Vernansal  (Guy-Louis),  p..  la  Révo- 
cation   de    l'Édit   de    Nantes.    65, 

[3o. 

-  Son  portrait,  par  Le  Bouteux,  141. 
Vernet  (Joseph),  p..  Portdemer,  146. 
Veronese    (Paolo),    p..    les    Pèlerins 

d'Emmaûs,  gr.  par  Thomassin,  i38. 

-  Christ  au  tombeau,  gr.  par  Du- 
change,  (38. 

'Versailles  (la  Reine  Marie  Thérèse 
d'Autriche  morte  au  Palais  de),  101. 

-  |IJ.  Hardy,  se.  mort  a).  01. 

—  Appartement  du  Roi  :  les  Pèlerins 
d'Emmaûs  de  Paolo  Veronese,   [38. 

-  Grande  Galerie,  32,  33,  .14. 
(Galerie  de)  :  Germanicus,  144. 

-  (Voûte  de  la  grande  Galerie  de). 
peinte  par  Le  Brun,  74.  Chalcogra 
phie. 

Grande  allée,  .^4. 

—  Fontaine  de  la  Pyramide.  .^2. 

—  Statues  du  parc.  32,  33,  5o,  5i, 
84. 


"Versailles  (Moulages  d'antiques  de), 
1 22. 

-  (Récollets  de);  tableau  de  Jouvenet, 
137. 

Vertu  (Hercule  entre  le  Vice  et  lai.  par 
Nie.  de  Lobel,  1:7. 

-  (Hercule  couronné  par  la),  par  J.-B. 
Champagne,  40-4;  par  Fr.  Taver- 
nier,  81 1. 

—  (la)    découverte  par  le  Temps,  im. 

—  invincible  (Triomphe  d'Apollon  et  de 
la),  gr.  par  S.  II.  Thomassin.  d'après 
un  groupe  de  J.  Thierry.  [36. 

Vestale  (Jeune),  st.  antique,  iq.^:  voy. 

Rhéa.  ' 
Vestibule  du  Salon.  108-9. 
Vice  (Hercule  entre  le)  et  la  Vertu,  par 

Nie.  de  l.i ibel,  1 27. 
Vice-Protecteur  de    l'Académie:    voy. 

De  1  otte. 
Victoire  (la),  3o,  36.  82,  104,  [26,  144. 

—  (la)  couronnant  Hercule,  toi. 

-  (la)  couronnant  Louis  XIV,  120. 

-  (la)  couronnant  Louis  XIV,  dans 
un  tableau  de  <  1.  Halle.  5o. 

-  (la)  couronnant  Louis XIV  à  cheval, 
par  P.  Mignard,  i"53. 

la  couronnant  Louis  XIV.  statue 
de  la  place  des  Victoires,  53. 

Vie  humaine  (la)  ou  l'Homme  con- 
damne au  travail,  gr.  par  Thomas- 
sin d'après  Feti,  [38. 

Yicn  (Jean-Marie), p.,  Dédale  attachant 
des  ailes  à  son  (ils  Icare  (au  Louvre  1. 
146. 

Vieil  (Mme),  Deux  pigeons  huppes  (au 
Louvre),  147. 

Vierge  (le  Signe  de  la)  au  mois  d'août, 
i5o. 

Vierge  (le  Mariage  de  la),  tableau  de 
Carie  Vanloo,  gr.  par  Dupuis.  i.v. 

-  dai  au  pied  de  la  croix.  76. 
(Mort  de  la),  par  le  Valentin.  i5i. 

-  (Portrait  de  la),  attribue  à  St  Lue. 
37,  [33. 

-  (la)  à  demi-corps,  bas-relief  de  Gi- 
rardoii.  35. 

-  (la)   âgée,  médaillon   de  Girardon. 

132. 
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Yier  en  buis  de   Pou] 

lier. 

roj .  Hurtrelle  et  Pieta. 
\  ighier    Philibert),   se,    St   Thomas, 

méd., 4.5;  voy.  Vpôtres. 
Vigne  IBorghèse;  voy.  Ri 

non  (Claude)  le  père.  Si  m  portrait 
donné  par  son  fils,  99. 
Yignon  (Phil  1  le  fils,  p.,  Portrait  du 
se.  Phil.  de  Buyster,  76. 
Portrait  du  p.    Henri    Mauperché, 

::•  m-- 

donne   à   l'Ac.  le   portrait  de  si  m 
.  99. 
Viguier  (Philibert),  se.   Médaillon  de 
St  Mathias,  [33. 
Médaillon  de  St  Thomas,  [32. 
"  Villacerf    l 'r.    <  '1  iudra3 .    se.   né    à  . 

5i. 
Villacerf  (Edouard   Colber.t,   marquis 
Je   Sun  portrait,  par  P.  Mignard, 
23,  126. 
-  Surintendant  des  Bâtiments,  2.5. 
Buste  par  Desjardins,  j; 
Son  buste,  par  Girardon,  i3i. 
\  1  iy.  <  'olbert. 
•  V'illemort;  voy.  Sèguier. 
Vinache     Jean-Joseph),    se.,   Groupe 
!  lercule  et  de  l'Amour,  i3i. 
île.  4:       la  Mort  de  Didon,  6i  6 
Vivien  (Joseph  .  p.  en  pastel.  Portrait 
de  l'Électeur  de  Bavière,  gr.  par  Ver- 
meulen,  70. 
Portrait  de  l'Électeur  de  Cologne, 
gr.  par  Vermeulen,  7". 

trait  de   Ri  ib.  de  < 'otte,  2.5-26, 

Portrait  de  1  iirardon,  54,  129. 

1  '  lie:  Nicolas),  p.. 
Alexandre  faisant  peindre  sa  maî- 
tresse, 124. 

Son  portrait,    par  Antoine  Pesnc, 
141. 
Voiriot  (Guillaume),  p..   Portraits  du 
p.    Nattier,    1  jo;         du    p.   Pierre, 
1  (o. 

.  Vénus  et  l'Amoui . 
Venus  essayant  une  des  flèches  de 
[53. 


\  oue)    Simon  .  Présentation  de  N.  s. 

'  au  Temple,  donné  à  l'Ac.  par  M.  de 
Julienne.  1  jo. 
S>  m  portrait,  par  smi  gendre  Fran- 
çois Tortebat,  89,  142. 

Voysin   Dan. -F.),  chancelier  de  France 

1714-7).  4- 
Vulcain,  6  l. 

1  ;  Prométhèe,  128-1  19. 

-  1  Jupiter    ordonnant   à)   d'attacher 

Prométhèe  sur  le  mont  Caucase,  1  \6. 

forgeant,  à  la  prière  de  Vénus,  des 

armes  pour  si  m   fils   Énée,  tab.  de 

Sam.   Masse.  91. 

(Vénus    demandant    à)    des  armes 
pour  Énée,  par  Natoire,  14.x 
forgeant  les  armes  d'Achille,  st.  de 
1  oustou  le  Mis.  i3i. 
Wailly  (Charles  de),  arch.,  Escalier  Je 
la    Comédie-Française,    maintenant 
l'Odéon,  i.5i. 
Watteau  (Ant.),   p..  Pèlerinage  à  Cy- 

thère,  [46. 
Weyler  (Jean-Baptiste),   p.  en   email. 
Portrait  du  ci  mite   d'Angiviller  (au 
l.nin  re),  147. 


W 


W'ille  (J.-G.),  gr.,  Portrait  du  marquis 
de  Menais,  d'après Tocqué,  1  \g. 


Yvart  (Baudouin),  p..  la  Sculpture  ira 
vaillant  au  portrait  de   Louis  XIV, 
[53. 


Zébédée,  père  de  St  Jacques  le  Majeur 
et  Je  St  Jean.  4'/. 
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Zéphire  et  Flore,  i5o. 

Zéphirs  (les)  diminuant  les  ardeurs  du 

Soleil.  i5o. 
Zéthis,  (ils  de  Boréas,  106. 


Zeuxis.  p.,  9,  m. 

Zodiaque  île  Génie  du  Printemps  cou- 

ronnant  Je  Heurs  le  Signe  du),  se.  de 

Monot,  154. 


27  666. 
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